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L'ONDATRA* ET LE DESMAN”**. 


| LE & le Defman font deux animaux qu'il 
ne faut pas confondre, quoiqu'on Îles ait appelés tous 
deux Rars mufqués, & qu'ils aient quelques caraétères 


* Ondatra chez les Sauvages de l'Amérique feptentrionale. Ra£ 
mufqué de Canada. 

Rat mufqué. Mémoires de l’Académie royale des Sciences, année 
2720, page 3227. 

** Defman en Suède. Rat mufqué de Mofcovie. 

Mus aquaticus Clufi exotic. auf, pag. 373. 
… AMus aquatilis Cluj, Aldrov. de quadrup. digit, pag. 448. 
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2 HISTOIRE NATURELLE 
communs : il faut aufli les diftinguer du pilori ou rat 
mufqué des Antilles; ces trois animaux font d’efpèces 
& de climats diflérens. L’ondatra fe trouve en Canada, 
le defman en Lapponie, en Mofcovie, & le pilori à 
R Martinique & dans les autres ifles Antilles. 
L'’ondatra ou rat mufqué de Canada diffère du def- 
man en ce qu'il a les doigts des pieds tous féparés les 
uns des autres, les yeux très-apparens & le mufeau fort 


Court; au lieu que le defman ou rat mufqué de Mof- 


covie a les pieds de derrière réunis par une membrane", 
les yeux extrêmement petits, le mufeau prolongé comme 
la mufaraigne. Tous deux ont la queue plate & ils diffè- 
rent du pilori ou rat mufqué des Antilles, par cette con- 
formation & par plufieurs autres caractères ?; le pilori a la 


Mus aguaticus exoticus Clufi. Ray, Synopf. quadrup. pag. 217. 

Mus aguaticus Clufi. Mufeum Wormianum , pag. 3 3 4. 

Animal ex Moftovia. Ruper, Befler, Gazophyl. Tab, x, 

Caflor caudä verticaliter plan&, digitis omnibus membranis inter [e 
connexis , .,... Vus mofthiferus. Le rat mufqué. Briflon, Reon. 
animal. Pig. 135. 

* Oculi exigui 7 vix confpicui.,...,,  Digiti majores membranis 
connexi ad commodiàs natandum , roflri pars fuperior firma, prominule 
€T pœne unciam longa, nigricans eâque formä prædita, ut inflar [uis 
aut talpæ terram vertere pofit. Clufi exotic. auét. pag. 3 75. 

» Les rats mufqués des Antilles que nos François appellent Pibris, 
font le plus fouvent leurs retraites dans les trous de la terre comme les 
hpins, aufli ils font prefque de la même grofleur, mais pour ha figure 
ils n’ont rien de celle des gros rats qu’on voit ailleurs, finon que la 
plufpart ont le poil du ventre blanc comme les glirons, & celui du 


refte du corps noir ou tanné : ils exhalent une odeur mufquée qui 
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queue affez courte, cylindrique * comme celle des autres 
rats, au lieu que l’ondatra & le defman l'ont tous deux 
fort longue. L’ondatra reffemble par la tête au rat d’eau, 
& le defman à la mufaraigne. « 


On trouve dans les Mémoires de l’Académie royale 
des Sciences, année 172$, une defcription très-ample 
& très-bien faite de l’ondatra-fous le nom de Rat mufqué. 
M. Sarrafin, Médecin du Roi à Québec & Correfpon- 
dant de l’Académie, s’eft occupé à difléquer un grand 
nombre de ces animaux dans lefquels il a obfervé des 
chofes fingulières. Nous ne pouvons pas douter, en 
comparant fa defcription avec la nôtre, que ce rat muf- 
qué de Canada, dont il a donné la defcription, ne foit 
ÿ + 


abat le cœur & qui parfume fr fort l'endroit de leur retraite qu'il eft 
fort aifé de le difcerner. Æifloire naturelle des Antilles. Rotterdam, 
165 8, page 124. 


* Les piloris font une efpèce de rats de bois deux ou trois fois plus 
gros que les rats ordinaires; ils font prefque blancs, leur queue eft 
fort courte , ils fentent le mufc extraordinairement. Vouveau voyage aux 
ifles de l’ Amérique. Paris, 1722, tome I, page 43 8. — Les piloris 
fé trouvent à la Martinique & dans quelques autres ïfles des Antilles : 
ce font des rats mufqués de même forme que les rats d'Europe, mais 
d’une fi prodigieufe grandeur que quatre de nos rats ne pèfent pas 
un pilori..... Ils nichent jufque dans les cafes, mais ne peuplent pas 
tant que les autres rats communs. . .... Ces piloris font naturels dans 
lifle de fa Martinique & non pas les autres rats communs qui n'ont 
paru que depuis quelques années qu’elle eft fréquentée des navires, &c. 
Hifloire générale des - Antilles, par le Père du Tertre, Paris, 1667, 
tome II, page 302. 
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4 HISTOIRE NATURELLE 
notre ondatra , c’eft-à-dire, l'animal dont nous donnons 
ici la figure [planche 1 ). 

L'ondatra eft de la groffeur d’un petit lapin & de la 
forme d’un rat; il a la tête courte & femblable à celle 
du rat d’eau, le poil luifant & doux avec un duvet fort 
épais au deffous du premier poil, à peu près comme 
le caflor; il a la queue longue & couverte de petites 
écailles comme celle des autres rats, mais elle eft d’une 
forme différente : la queue des rats communs eft à peu 
près cylindrique, & diminue de groffeur depuis l’origine 
jufqu'à l'extrémité; celle du rat mufqué eft fort aplatie 
vers la partie du milieu jufqu’à l'extrémité, & un peu plus 
arrondie au commencement, c’eft-a-dire, a l'origine; les 
faces aplaties ne font pas horizontales, mais verticales, en 
forte qu’il femble que la queue ait été ferrée & comprimée 
des deux côtés dans toute fa longueur: les doigts des pieds 
ne font pas réunis par des membranes, mais ils font 
garnis de longs poils affez ferrés qui fuppléent en partie 
l'effet de la membrane & donnent à l'animal plus de 
facilité pour nager. Il a les oreilles très-courtes & 
non pas nues comme Îe rat domeftique, mais bien 
couvertes de poil en dehors & en dedans; les yeux 
grands & de trois lignes d'ouverture ; deux dents inci- 
fives d’environ un pouce de long dans la mâchoire 
inférieure, & deux autres plus courtes dans la mâchoire 
fupérieure : ces quatre dents font très-fortes & lui 
fervent à ronger & à couper le bois. 

Les chofes fingulières que M. Sarrafin a obferyées 
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dans cet animal , font, 1.” la force & la grande 
expanfon du mufcle peaucier qui fait que l'animal, en 
contraétant fa peau, peut refferrer fon corps & le réduire 
à un plus petit volume ; 2. la foupleffe des fauffes 
côtes qui permet cette contraction du corps, laquelle 
eft {1 confidérable que le rat mufqué pafle dans des 
trous où des animaux beaucoup plus petits ne peuvent 
entrer; 2.” la manière dont s’écoulent les urines dans 
les femelles, car l’urètre n'aboutit point Mcomme dans 
les autres quadrupèdes , au deffous du clitoris, mais à 
une éminence velue fituée fur l'os pubis; & cette émi- 
nence a un orifice particulier qui fert à l’éjeétion des 
urines : organifation fingulière qui ne fe trouve que 
dans quelques efpèces d'animaux, comme les rats & les 
finges dont les femelles ont trois ouvertures. On a 
obfervé que le eaftor eft le feul des quadrupèdes dans 
lequel des urines & les excrémens aboutiflent également 
à un réceptacle commun qu’on pourroit comparer au 
cloaque des oifeaux : les femelles des rats & des finges 
font peut-être Îles feules qui aient le conduit des urines 
& l’orifice par où elles s’écoulent, abfolument féparés 
des parties de la génération ; cette fingularité n’eft que 
dans les femelles, car dañs les mâles de ces mêmes 
efpèces l’urètre aboutit à l’extrémité de la verge, comme 
dans toutes les autres efpèces de quadrupèdes. M. Sar- 
rafin obferve, 4. que les tefticules qui, comme dans 
les autres rats, font fitués des deux côtés de l'anus, 
deviennent très-gros dans le temps du rut pour un 
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animal auf petit; gros, dit-il, comme des noix mufcades ; 
mais qu'après ce temps ils diminuent prodigieufement 
& fe réduifent au point de n’avoir pas plus d’une ligne 
de diamètre; que non feulement ils changent de volume, 
de confiflance & de couleur, mais même de fituation 
d’une manière marquée, il en eft de même des véfi- 
cules féminales, des vaifleaux déférens, &c. toutes ces 
parties de la génération s’oblitèrent prefque entièrement 
après la faifontdes amours : les tefticules, qui dans ce 
temps étoient au dehors & fort proéminens, rentrent 
dans l’intérieur du corps; ils font attachés à la membrane 
adipeufe, ou pluftôt ils y font enclavés, ainfi que les 
autres parties dont nous venons de parler; cette mem- 
brane s'étend & s’augmente par la furabondance de 
la nourriture jufqu’au temps du rut : les parties de la 
génération qui femblent être des appendices de cette 
membrane fe développent , s'étendent, fe gonflent & 
acquierent alors toutes Îeurs dimenfions ; mais lorfque 
cette fur-abondance de nourriture eft épuifée par des 
coits réitérés , la membrane adipeufe qui maigrit fe 
reflerre, fe contracte & fe retire peu à peu du côté 
des reins ; en fe retirant elle entraîne avec elle les 
vaifleaux déférens , les véficules féminales , les épidi- 
dymes & les tefticules qui deviennent légers, vuides & 
ridés au point de n'être plus reconnoiflables ; il en ef 
de même des vélicules féminales qui, dans le temps de 
leur gonflement, ont un pouce & demi de longueur & 
enfuite font réduites, ainfr que les tefticules, à une ou 
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deux lignes de diamètre ; s- les follécules qui con- 
tiennent le mufc ou le parfum de cet animal fous Ja 
forme d’une humeur laiteufe , & qui font voifins des 
parties de la génération , éprouvent auffi les mêmes 
changemens ; ils font très-gros, très-gonflés, & leur 
parfum très-fort, très-exalté, & même très-fenfible à 
une affez grande diftance dans le temps des amours; 
enfuite ils fe rident, ils fe flétriflent & enfin s’oblitèrent 
en entier, Ce changement dans les follécules qui con- 
tiennent le parfum fe fait plus promptement & plus 
complettement que celui des parties de la génération; 
ces follécules qui font communs aux deux fexes con- 
tiennent un lait fort abondant au temps du rut; ils ont 
des vaiffeaux excrétoires qui aboutiflent dans le mâle à 
l’éxtrémité de la verge & vers le clitoris dans la femelle, 
& cette fecrétion fe fait & s’évacue à peu près au même 
endroit que lurine dans les autres quadrupèdes. 

Toutes ces fingularités , qui nous ont été indiquées 
par M. Sarrafin, étoient dignes de l’aitention d’un habile 
Anatomifte, & l’on ne peut affez le louer des foins 
réitérés qu'il s’eft donné pour conflater ces efpèces 
d’accidens de la Nature, & pour voir ces changemens 
dans toutes leurs périodes. Nous avons déjà parlé de 
changemens & d’altérations à peu près femblables à 
celles-ci dans les parties de la génération du rat d’eau, 
du campagnol & de la taupe. Voilà donc des animaux 
quadrupèdes qui, par tout le refte de Ja conformation , 
reffemblent aux autres quadrupèdes, defquels cependant 
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les parties de la génération fe renouvellent & s’oblitèrent 
chaque année à peu près comme les laitances des poif- 
fons & comme les vaifleaux féminaux du calmar dont 
nous avons décrit les changemens, l’anéantiffement & 
la reproduétion *: ce font-là de ces nuances par lef- 
quelles la Nature rapproche fecrettement les êtres qui 
nous paroiffent les plus éloignés , de ces exemples rares, 
de ces nflances folitaires qu'il ne faut jamais perdre de 
vûe, parce qu'elles tiennent au fyftème général de l’or- 
ganifation des êtres, & qu’elles en réuniffent les points 
les plus éloignés. Mais ce n'eft point ici le lieu de 
nous étendre fur les conféquences générales qu’on peut 
tirer de ces faits finguliers, non plus que fur les rapports 
immédiats qu'ils ont avec notre théorie de la génération; 
un efprit attentif Îes fentira d'avance, & nous aurons 
bien-tôt occafion de les préfenter avec plus d’avan- 
tage en Îes réuniflant à la mafle totale des autres faits 
qui y font relatifs. 

Comme l'ondatra eft du même pays que le caftor, 
que comme lui il habite fur les eaux, qu'il eft en petit 
à peu près de la même figure, de la même couleur & 
du même poil, on les a fouvent comparés l’un à l’autre; 
on aflure même qu'au premier coup d'œil on prendroit 
un vieux ondatra pour un caftor qui n’auroit qu’un mois 
d'âge; ils diffèrent cependant affez par la forme de la 
queue pour qu'on ne puifle s'y méprendre ; elle ef 
ovale & plate horizontalement dans le caftor; elle eft 


* Voyez le volume II de cette Hfti, Natur. page 223 & füiv. 
très- 
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très-alongée & plate verticaiement dans Fondatra: au refte 
ces animaux fe reffemblent affez par le naturel & l’inftinct; 
les ondatras, comme les caftors, vivent en fociété pen- 
dant l'hiver ; ils font des petites cabanes d'environ 
deux pieds & demi de diamètre, & quelquefois plus 
grandes, où ils fe réuniffent plufieurs familles enfemble ; 
ce n’eft point, comme Îles marmottes, pour ÿ dormir 
pendant cinq ou fix mois, c’eft feulement pour fe 
mettre à l'abri de la rigueur de l'air : ces cabanes font 
rondes & couvertes d’un dôme d’un pied d’épaifleur ; 
des herbes, des joncs entrelacés & mêlés avec de la 
terre grafle qu'ils paîtriflent avec les pieds, font leurs 
matériaux. Leur conftruction eft impénétrable à l’eau du 
ciel, & ils pratiquent des gradins en dedans pour n'être 
pas gagnés par l’inondation de celle de la terre; cette 
cabane , qui leur fert de retraite, eft couverte pendant 
l'hiver de plufieurs pieds de glaces & de neiges fans 
qu'ils en foient incommodés. Ils ne font pas de pro- 
vifions pour vivre comme les caftors, maïs ils creufent 
des puits & des efpèces de boyaux au deflous & à l’en- 
tour de leur demeure pour chercher de l’eau & des 
racines ; ils paflent ainfr l’hiver fort triflement quoi- 
qu’en fociété, car ce n’eft pas la faifon de leurs amours: 
ils font privés pendant tout ce temps de fa lumière du 
ciel; auffi lorfque fl'haleine du printemps commence à 
difloudre les neiges & à découvrir les fommets de leurs 
habitations , les Chafleurs en ouvrent le dôme , les 


offufquent brufquement de la lumière du jour, & 
Tome X, 
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affomment ou prennent tous ceux qui n’ont. pas eu le 
temps de gagner les galeries foûterraines qu’ils fe font 
pratiquées & qui leur fervent de derniers retranchemens 
où on les fuit encore, car leur peau eft précieufe & 
leur chair n’eft pas mauvaife à manger. Ceux qui échap- 
pent à la main du Chaffeur, quittent leur habitation à 
peu près dans ce temps, ils font errans pendant l'été, 
mais toûjours deux à deux, car c’eft le temps des 
amours : ils vivent d'herbes & fe nourriflent largement 
des productions nouvelles que leur ofire Ia furface de 
la terre ; la membrane adipeufe s'étend, s'aungmente, fe 
remplit par la fur-abondance de cette bonne nourriture ; 
les follécules fe renouvellent , fe rempliflent aufli; les: 
parties de la génération fe dérident , fe gonflent; & 
c'eft alors que ces animaux prennent une odeur de 
mufc fr forte qu’elle n’eft pas fupportable ; cette odeur 
fe fait fentir de loin, & quoique fuave * pour les 


* Le rat mufqué de PAmérique feptentrienale eft un peu plus gros. 
& un peu plus long que le rat d’eau de France; fon élément eft l’eau, 
mais il ne hifle pas d’aller quelquefois à terre : il a 1 queue plate, 
elle eft de huit ou dix pouces de long, de la lirgeur d’un doigt, 
couverte de petites écailles noires; ln peau rouffe, couleur de minime- 
brun , le poil en eft fort fin, aflez long : il porte des rognons proche 
les tefticules qui ont l’odeur de mufc ès-agréable, & n’eft point in- 
commode à tous ceux à qui le mufc donne des incommodités. Si on: 
les tue lhiver, pendant que la peau eft bonne pour fourrer, les rognons- 
ne fentent rien ; au printemps ils. commencent à prendre leur fenteur qui 
dure jufqu’à automne... Pour Ka chair elle na point le goût de: 
mufc, elle eft excellente à manger. Deftription de l'Amérique fepten-- 
tionale, par Denys Paris, 1672, tome II, page 25 8, — Les ras. 
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Européens, elle déplait fi fort aux Sauvages qu’ils ont: 
appelé puanre une rivière fur Îles bords de Jaqueille ha- 
bitent en grand nombre ces rats mufqués qu'ils appellent 
aufli Rats puanrs. 

Ils produifent une fois paran, & cinq ou fix petits à Ja 
fois ; la“durée de la geflation n’eft pas longue , puifqu’ils 
n’entrent en amour qu'au commencement de l'été, & 
que les petits font déjà grands au mois d’oétobre lorfqu'il 
faut fuivre leurs père & mère dans fa cabane qu'ils conf- 
truifent de nouveau tous les ans; car on a remarqué 
qu'ils ne reviennent point à leurs anciennes habita- 
tions. Leur voix eft une efpèce de gémiflement que les 
Chaffeurs imitent pour les piper & pour les faire appro- 
cher : leurs dents de devant font fi fortes & f1 propres 
a ronger, que quand on enferme un de ces animaux 
dans une caifle de bois dur, il y fait en très-peu de 
temps un trou affez grand pour en fortir ; & c’eft encore 
une de ces facultés naturelles qu'il a commune avec le 
caftor, que nous n'avons pû garder enfermé qu’en dou- 
blant de fer-blanc la porte de fa loge. L'’ondatra ne 
nage ni aufli vite ni aufli long-temps que le caftor:; il 
va plus fouvent à terre, il ne court pas bien & marche 


mufqués de Canada répandent une odeur admirable; lh civette & la 
gazelle n'exhalent rien de fi fort ni de fi doux. Voyage de la Hontan, 
La Haye, 1706, tome 1, page 9 5. — Les Sauvages de l'Amérique 
n'aiment point lodeur que répand le rat mufqué, ils lui on: même 
donné le nom de Puant tant ceite odeur leur déplaït. #emoires de 
Académie royale des Sciences, année 1725, page 327. 
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encore plus mal en fe berçant à peu près comme une 
oye. Sa peau conferve une odeur de mufc qui fait qu'on 
ne s'en fert pas volontiers pour fourrure, mais on em- 
ploie le fecond poil ou duvet dans la fabrique des 
Chapeaux. 

Ces animaux font peu farouches, & en les" prenant 
petits on peut les apprivoifer aifément; ils font même 
trés- jolis lorfqu’ils font jeunes ; leur queue longue & 
prefque nue, qui rend leur figure defagréable, eft fort 
courte dans le premier âge : ils jouent innocemment & 
aufli leftement que des petits chats; ils ne mordent 
point *, & on les nourriroit aifément fi leur odeur n’é- 
toit point incommode. L'ondatra & le defman font au 
refte les feuls animaux des pays feptentrionaux qui 
donnent du parfum ; car l'odeur du cafforeum eft très- 
defagréable, & ce n’eft que dans les climats chauds 
qu'on trouve les animaux qui fournifient le vrai mufc, 
la civette & les autres parfums, 

Le defman ou rat mufqué de Mofcovie nous offri- 
roit peut-être des fingularités remarquables & analogues 


* Les rats mufqués de Camada, que les Hurons appellent Ondathra, 
Paiffent l'herbe fur terre & fe blanc des joncs autour des lacs & des. 
rivières ; il y a phifir à les voir manger & faire leurs petits tours quand 
üls font jeunes. J’en avois un trés-joli; je le nourriflois du blanc des 
joncs & d’une certaine herbe femblble au chien-dent : je faifois de ce 
petit animal tout ce que je voulois, fans qu'il me mordit aucunement, 
aufli n'y font-ils pas fujets. Voyage de Sagard Theodat. Paris, 1 (3 2, 
pages 322 à 323. NOTA. Que la plant dont M. Sarrafin dit que 
lc rat mufqué fe nourrit le plus volontiers eft le Calamus aromaticus. 
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à celles de l’ondatra, mais il ne paroit pas qu'aucun 
Naturalifte ait été à portée de l’examiner vivant, ni de 
le difféquer ; nous ne pouvons parler nous-mêmes que 
de fa forme extérieure, celui qui eft au Cabinet du Roi 
ayant été envoyé de Lapponie dans un état de def- 
sèchement qui n’a pas permis d’en faire la difleétion; 
je n’ajoûterai donc à ce que j'en ai déjà dit que le feul 
regret de n’en pas favoir davantage. 
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L'onnarra (pl. 1) eft' de grandeur moyenne, entre celle 
du furmulot & celle de la marmotte : il reflemble beaucoup 
au rat d’eau, tant par la forme extérieure du corps que par la 
conformation des parties intérieures, principalement en ce qu'il 
a le mufeau court & épais, les oreilles courtes & entièrement 
couvertes de poil, &c. La queue a prefque à même longueur 
que celle du rat d'eau à proportion de fi grandeur du corps, 
mais elle eft aplatie fur les côtés dans toute fa longueur, ex- 
cepté la première portion près de l'origine qui eft cylindrique : 
elle a dans le milieu de fa longueur fept lignes & demie de 
largeur fur quatre lignes & demie d'épaiffeur ; les bords font 
encore plus minces, prefque tranchans, & garnis d’un poil court 
beaucoup plus épais que fur les deux faces de la queue où le poil 
eft rare & placé entre les écailles qui la recouvrent. Ces écailles 
font petites comme celles de la queue du rat; elles ont une 
couleur brune-noirûtre : les poils font de la même couleur. 


Les couleurs du poil de l'ondatra ont plus de rapport à celles 
du poil du caftor qu'à celles du poil du rat d’eau : il y a de deux 
fortes de poils, le plus long & le plus ferme eft peu épais ; au 
contraire le poil court & doux eft fort touflu : ce duvet a près 
de la racine une couleur cendrée, & à l1 pointe une couleur 
brune ou roufleâtre fur la tête, fur le dos, fur les épaules, fur la 
croupe, fur la face extérieure de la cuifle, mais fur le haut des 
côtés du corps le duvet a une couleur rouffeitre près de la racine 


& à la pointe, & il y a du cendré au deflous de la pointe 
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roufleitre : le duvet du deflous & des côtés de la tête & du 
cou, des bras, de la poitrine, du ventre & de la face intérieure 
de la cuifle eft de couleur grife-claire & brillante fur la plus 
grande partie de fa longueur : la pointe eft de couleur roufieñtre 
plus ou moins foncée, Les longs poils font brillans ; ceux du 
nez , du front, du fommet de la tête, & ceux du cou & du dos, 
fur l'épine depuis la tête jufqu’à la queue font d’un brun mélé 
de roufleitre ; ceux du refte du corps font roufleâtres. Aïnfr cet 
animal a une large bande mal terminée & de couleur brune- 
roufleâtre qui s'étend depuis le nez fur la tête, fur le cou & le 
dos jufqu'à la queue; les côtés de la tête, du cou & du corps ont 
une couleur rouffe mélée de cendré; Île dehors de Ia cuifle eft 
prefque entièrement de couleur cendrée : il y a fur le Hanc une 
tache brune; le deflous de la tête & du cou, fa poitrine & le 
ventre font mélés de gris & de roufleâtre. Les quatre pieds ont 
un poil cout, luifant, roufleätre fur les pieds de devant, & 
cendré fur les pieds de derrière; les ongles font rougeätres : les 
doigts des pieds de devant, fur-tout le pouce, font plus petits 
que ceux des pieds de derrière. Il m'a paru que cet animal eft 
fouvent dans l'eau, parce qu'il a fur les côtés des doigts des 
pieds de derrière & du métatarfe des poils un peu fongs qui 
femblent tenir lieu de nageoires comme dans la mufaraigne: 
d'eau *. 
Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite 
depuis le bout du mufeau jufqu'à Fanus........ 1. y 7. 


pieds. pouc. fignesz 


Hauteur du train de devant. ................ 1 3, G. 
Hauteur du train de derrière. ..............,. 4 4 6 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 


Pocciput. .......e.esssessesssesessses H 3 [Œ 


* Voyez le VIII, volume de cet Ouvrage, page 65, 
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pieds. pouc. lignes: 
Circonférence du bout du mufeau ...,.,,,.,.. nu 4 1 
Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. Éd 
Contour de l'ouverture de la bouche........,.., y 2. 2 
Diflânce ‘entretles deux nafeaux 2. MR RE RULES 


Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
de l'œil . L1 L] L2 L2 L2 . . L2 L1 L] L] . LA LA . L2 LA] L2 L2 LA ] L] L2 L2 LA LA # Te .3° 


Diftance entre l'angle poftérieur & l'oreille ....... 1. 3. 
Longueur de Pœil d’un angle à l'autre. MMM): TN RUE 
Oûverturé :deflœtlé CSS SRE UM EU ner r Ex 


Diflance entre les angles antérieurs des yeux, en fuivant 
lhécourbureidu chantre ste ne tete) DRE URSS 


La même diftance en ligne droite. ..,......... #1 1 10 
Circonférence de la tête entre les yeux & les oreilles. # 6. 4 
Longueur des oreilles... ......,...,...... #4 ou 6. 
Largeur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieure. #4 4 8. 
Diftunce entre les deux oreilles, prife dans Le bas. .. #4 on 10. 
Longueur du cou... ....s...e.e.seseee.  H  m  $: 
Circonférence. du, COUPON NT ROEAU TL HER 


Circonférence du corps, prife derrière les jumbes de 
devant. CRE) ec: 10607 70.710 SR 16 0)1070%Tp. pliol otls 1 etÆ le Tele L2 0 # 9. 6. 


La même circonférence ä l'endroit le plus gros .... # 10. # 
La même circonférence devant les jambes de derrière. # 9. # 
Longueur du tronçon de laïquenc 22 ET A TO NNEE 
Circonférence de la queue à l’origine du tronçon... # 2. 2% 
Longueur de Javant-bras depuis le coude jufqu'au 
poignet. . ses. M 2 

Largeur de Favant-bras au coude....,,,.,.,. 4 un  $. 
Épaifeur au même endroit, 444 402000 00 le MINT 
Circonférence du poignet . . s..e..so.ee...e HW Je 2 


Cirçconférence du Mé(acarpe. 0000000900... y: 4 J. Te 
Longueur 


/ 


DIEM LT'ONNYDNANT TR (A 17 
“ pieds. pouc. lignes» 
Longueur depuis le poignet jufqu’au bout des ongles. # 1. 4. 


Longueur de fa jambe depuis le genou jufqu'au talon. # 2. 44 


Largeur du haut de laambe. nl, Mes. RUE 

a Ti. ue.) # I! 9: 
LA 1 . 

Largeur à l'endroit du talon. ................ nn 0 7e 


Circonférence du métaarfe..,.............., ON 1. 6. 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles. # 2. 10. 
Laroeur du pied de devant... ............... 4 4 6. 
Laroeur du:pied de derrière. . se eau ee 0 0 M | M 10 
Longueur des plus grands ongles .,.,......... 4 1 6. 


Largeur de h bafe ....................00. AU QH 1:25 


L'épiploon étoit très-court & s’étendoit peu au delà de l'efto- 
mac qui fe trouvoit placé en entier dans le côté gauche ; {a 
plus grande partie du foie étoit à droite. 

Le duodenum s'étendoit dans le côté droit jufqu'au delà du 
rein, & il fe replioit en dedans avant de fe joindre au jejunum; 
cet inteftin faifoit {es circonvolutions dans la partie antérieure 
de la région ombilicale, dans la région épigaftrique & dans le 
côté gauche; les circonvolutions de l'ileum étoient dans le côté 
droit, & il aboutifloit au cœcum dans la partie poflérieure de 
la région ombilicale. Le cœcum avoit beaucoup de volume; 
il s'étendoit depuis la partie poftérieure de la région ombilicale 
dans l'iliaque gauche où il {e replioit en bas fous lui-même, 
enfuite il pañoit de l'iliaque gauche dans l'iliaque droite en tra- 
verfant la partie poftérieure de la région ombilicale ; enfin il fe 
replioit en avant dans l'iliaque droite & s'étendoit jufque dans 
l'hypocondre droit, où fon extrémité fe replioit en dehors & 
fe prolongeoit en arrière jufqu'au delà du rein. Les circonvo- 
lations du colon étoient dans la région RyPoRrAR & dans 


Tome X. 
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'iliaque droite où elles formoient une fpirale comme dans le rat 
d'eau & le campagnol , enfuite Ie colon s’étendoit fur les autres 
inteftins depuis liliaque droite jufqu'à la région épigaftrique où 
il fe recourboit à gauche, & enfin if s'étendoit en arrière avant 
de fe joindre au reétum. 

Les inteftins gréles avoient deux pieds & demi de long 
depuis le pylore jufqu'au coœcum; la longueur de cet inteftin 
étoit de fept pouces, & celle du colon d’un pied dix pouces, 
L'eflomac & les inteflins avoient beaucoup de ‘rapport à ces 
mêmes vifcères vüs dans le rat d’eau, tant pour leur longueur 
& leurs différentes groffeurs, que pour leur conformation à lex- 
térieur & à l'intérieur. | 

Le foie avoit quatre grands lobes femblables à ceux du rat 
d'eau, mais je n'en ai pas trouvé deux autres petits qui cor- 
refpondiffent au cinquième &au fixième lobe du foie de cet 
animal : il y a lieu dé croire qu'ils avoient été racornis & dé- 
formés par l'aétion de l’efprit-de-vin dans lequel londatra, qui 
a fervi de fujet pour cette defcription, avoit été gardé pendant 
plufieurs années. La rate étoit longue & avoit trois faces ; le 
rein droit étoit plus avancé que le gauche d'environ le tiers de 
fa longueur ; les poumons reffembloient à ceux du rat d’eau. 


M. Sarrafin a obfervé P que les mamelles de l'ondatia font 
au nombre de fix, trois de chaque côté fur le ventre, 


Le fcrotun étoit très-large & contenoit de gros tefticules. Le 
gland de la verge reflembloit à celui du rat, car il renfermoit 
un os qui paroifloit environné d'un fecond prépuce “; cet os 


* Voyez le VIIT.® volume de cet Ouvrage, page 254. 
ÿ Mémoires de l’Académie royale des Sciences, année 1725, page 234: 


+ Idem, page 190. 
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différoit de celui du rat d'eau, &c. en ce qu'il étoit compolé 
de quatre pièces, dont trois étoient fort petites & {e trouvoient 
à l'extrémité antérieure de Ki quatrième qui étoit beaucoup 
plus grande. Les parties internes de, la génération, &c fur- 
tout les vélicules féminales ,..reffembloient beaucoup à celles 
du rat d'eau, autant que j'ai pû juger de tous les rapports de 
reflemblance & de différence fur un animal qui avoit été pen- 
dant fong-temps dans l'efprit-de-vin. Aufli n'ai-je pas trouvé 
que les glandes ou follicules dont les canaux excrétoires abou- 
tiffent au bord du prépuce comme dans le rat *, le rat d’eau, &c. 
euflént une odeur de mufc plus forte que telle des autres parties 
du corps de l'ondatra. Suivant les obfervations de M. SarrafinP, 
Les parties de la génération de fa femelle de l'ondatra reffemblent 
à celles de la femelle du rat, fur-tout par la fituation de 
furètre, 

La feule différence marquée que j'aié reconnue entre le fque- 
Jette de l'ondatra & celui du rat d'eau, pour la figure des os de 
la tête, eft que l'os frontal eft plus large entre les deux orbites 


du rat d'eau qu'entre celles de londatra, où cet os ne forme 
qu'une arête fort étroite, 


L'ondatra a feize dents comme Île rat d’eau, une incifive & 
trois mâchelières de chaque côté de chacune des mâchoires ; 
les dents de ces deux animaux ne diffèrent qu'en ce que fa 
couleur orangée de la face antérieure des incifives de l’ondatra 
qui à fervi de fujet pour cette defcription, étoit plus foncée 


* Voyez le VIT.® volume de cette Hiftoire Naturelle, page 290. 

P Voyez les Mémoires de l’Académie royale des Sciences, année 1725, 
Past 733 

© Voyez le VII. volume de cet Ouvrage, page 292, 
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que dans le rat d'eau, & que la partie de chaque mâchelière 
qui {ortoit au dehors de la gencive étoit noire. 

Les trous ovalaires font à proportion plus étroits dans l'on- 
datra, parce que les os ifchions qui font partie des bords de 
ces trous font moins échancrés que dans le rat d'eau, 
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PE PECARI ou LE TAJACU* 


| LES du Pecari eft une des plus nombreufes 
& des plus remarquables parmi fes animaux du nouveau 
monde. Le pecari reffemble au premier coup d'œil à 
notre fanglier, ou pluftôt au cochon de Siam qui, comme 


* Le pecari, le fanglier pecari, nom que les François habitués 
dans l'Amérique méridionale ont donné à cet animal, & que nous 
avons adopté. 

» 


Sanglier appelé Pecari, Voyage de Defmarchais, tome.IIT, page 
312,— Cochon qu’on appelle Pecari, Voyage de Wafer imprimé à 
la fuite de celui de Dampier. Rouen, 1715, tome IV, page 222, 
— Pecaris, efpèce de cochons fauvages. Voyage de Dunpier, tome 
IV, page 69, 

Nota. y a peu d'animaux qui aient reçû autant de différens noms 
que celui-ci : les Sauvages du Brefil lappeloient Zajaffou fuivant de 
Lery ; Zajacu fuivant Pifon & Marcgrave; Caaipoara aufli fuivant 
Marcgrave ; Zajouffou fuivant Coreal. { Voyage aux Indes orientales, 
Paris, 1722, tome 1, page 1 73). Les Mexicains l'appeloient Quauhtla 
coymatl, où Quapizotl, où Coyametl. Les Voyageurs lont aufii dé- 
figné par des noms différens; il s'appelle Peas à la baie de tous les 
Saints fuivant Dampier /tome IV, page 6 9). Javari ou Paquire à Vifle 
de Tabago fuivant Rochefort. (Relation de Fifle de Tabago. Paris, 
1666, page 31). Paquira dans le pays des Amazones felon Jumilla. 
(Avignon, 175 8, tome 11, page 6). Saino où Zaino dans plufieurs 
endroits de PA mérique felon Jofeph Acofla / Paris, 16 00,page 196). 
Chuchie felon Oviedo. / Vide Hermnd. Æif. Mex. pag. 649), Cofcui 
felon Coreal. ( Voyage de Coreal, tome 1, page 84). 

Apér Mexicanus, Faber, apud Hernand. ÆHif. Mex. pag. 637. 

Sus umbilicum in dorfo habens, Aïldrov. de quadrup. ue 939. 

H] 
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nous l'avons dit, n’eft, ainft que notre cochon domef- 
tique, qu'une variété du fanglier ou cochon fauvage; 
aufls le pecari a-t-il été appelé Sanglier ou Cochon 
d'Amérique : cependant il eft d’une efpèce particu- 
lière, & qui ne peut fe mêler avec celle de nos fan- 
gliers ou cochons, comme nous nous en fommes 
affurés par des eflais réitérés , ayant nourri & gardé 
pendant plus de deux ans un pecari avec des truies fans 
qu'il ait rien produit. I! diffère encore du cochon par 
plufieurs caraétères eflentiels, tant à l’extérieur qu'à l’in- 
térieur ; il eft de moindre corpulence & plus bas fur fes 
jambes ; il a l'eftomac & Îles inteftins différemment con- 
formés; il n’a point de queue; fes foies font beaucoup 
plus rudes que celles du fanglier; & enfin il a fur le dos, 
près de là croupe, une fente de deux ou trois lignes 
de largeur, quispénètre à plus d’un pouce de profon- 
deur, par laquelle fuinte une humeur ichoreufe fort 
abondante & d’une odeur très-defagréable : c’eft de tous 


T'ajacu. Pifon, Hif Brafil. pag. 98 ; & Marcgrav. Hiff, nat, Brafil. 
pag. 229. 

T'ajacu feu aper Mexicanus mofchiferus. Ray, Synopf. quadrup. pag. 97. 

Sus minor umbilico in dorfo.. Cochon noir. Barrère, Hiff. Franc. équin. 
page 161. 

Sus dorfo cyflifero caudä nullä. Lim. Syf. nat. edit. IV, pag. 69; 
& edit. VI, pag. 12.— Tajacu, Sus dorfo cyflifero caud& nullä, edit. x, 
pag: 50. 

Jus ecaudatus , folliculum ichorofum in dorfo gerens. Aper Mexicanus. 


Le fanglier du Mexique. Briflon, Regn. animal, pag. 111, 
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les animaux le feul qui ait une ouverture dans cette 
région du corps; les civettes, le blaireau , la genette ont 
le réfervoir de leur parfum au deflous des parties de la 
génération ; l’ondatra ou rat mufqué de Canada, le mufc 
ou chevreuil du mufc l'ont fous le ventre, La liqueur 
qui fort de cette ouverture, que le pecari a fur le dos, 
eft fournie par de.grofles glandes que M. Daubenton a 
décrites avec foin‘, aufli-bien que toutes les autres 
fingularités de conformation qui fe trouvent dans cet 
animal. On en voit aufh une bonne defcription faite 
par Tyfon dans les Tranfactions Philofophiques, ru- 
méro 153. Je ne m'arrêterai pas à expofer en détail les 
obfervations de ces deux habiles Anatomifles, & je 
remarquerai feulement que le Docteur Tyfon s’étoit 
trompé en aflurant que cet animal avoit trois eflomacs, 
ou, comme le dit Ray”, un gézier & deux eflomacs. 
M. Daubenton démontre clairement qu'il n’a qu'un feul 
eflomac, mais partagé par deux étranglemens qui en font 
paroître trois ; qu'il n'ya qu'une feule de ces trois poches 
qui ait une iflue de fortie ou pylore, & que par con- 
féquent on ne doit regarder les deux autres poches que 
comme des appendices, ou pluflôt des portions du même 
eflomac, & non pas comme des eflomacs difiérens. 
Le pecari pourroit devenir animal domeftique comme 
le cochon; il eft à peu près du même naturel; il fe 
nourrit des mêmes alimens ; fa chair, quoique plus 


® Voyez ci-après la defcription du Pecari. 


» Ray, Syropf. quadrup, pag. 99. 


‘ 
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sèche & moins chargée de lard que celle du cochon; 
n'eft pas mauvaife à manger; elle deviendroit meil- 
deure par la caflration : lorfqu'on vent manger de cette 
viande il faut avoir grand foin d’enlever au mâle non 
feulement les parties de la génération, comme l’on 
fait au fanglier , mais encore toutes les glandes qui 
aboutiffent à l'ouverture du dos dans le mâle & dans la 
femelle ; il faut même faire ces opérations au moment 
qu'on met à mort l'animal, car fi l’on attend feule- 
ment une demi-heure fa chair prend une odeur fi forte 
qu’elle n’eft plus mangeable. 

Les pecaris font très-nombreux dans tous les climats 
chauds de Amérique méridionale ; ils vont ordinaire- 
ment par troupes, & font quelquefois deux ou trois 
cents enfemble ; ils ont le même inftinét que les cochons 
pour fe défendre, & même pour attaquer ceux fur-tout 
qui veulent ravir leurs petits ; ils fe fecourent mutuelle- 
ment, ils enveloppent leurs ennemis, & bleffent fouvent 
les chiens & les Chaffeurs. Dans leur pays natal ils 
occupent pluftôt Îes montagnes que les lieux bas; ils 
ne cherchent pas les marais & a fange comme nos 
fangliers ; ils fe tiennent dans les bois où ils vivent de 
fruits fauvages, de racines, de graines; ils mangent auffi 
les ferpens, les crapaux , les lézards qu’ils écorchent 
auparavant avec leurs pieds : ils produifent en grand 
nombre, & peut-être plus d’une fois par an; les petits 
fuivent bien-tôt leur mère & ne s’en féparent que quand 
ils font adultes : on les apprivoife, ou pluflôt on les 
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prive aifément en les prenant jeunes; ils perdent leur 
férocité naturelle, mais fans fe dépouiller de leur grof- 
fièreté, car ils ne connoiflent perfonne, ne s’attachent 
point à ceux qui les foignent; feulement ils ne font 
point de mal, & l’on peut, fans inconvéniens, les laifler 
aller & venir en liberté; ils ne s’éloignent pas beaucoup, 
reviennent d'eux-mêmes au gîte, & n’ont de querelle 
qu'auprès de l’auge ou de la gamelle, lorfqu’on la leur 
préfente en commun : ils ont un grognement de colère 
plus fort & plus dur que celui du cochon, mais on les 
entend très-rarement crier; ils foufHent aufli comme le 
fanglier lorfqu’on les furprend & qu’on les épouvante 
Prufquement; leur haleine eft très-forte, leur poil fe hériffe 
lorfqu'ils font irrités; il eft fi rude qu’il reflemble plufôt 
aux piquans du hérifflon qu'aux foies du fanglier. 
L’efpèce du pecari s’eft confervée fans altération 
_& ne s'eft point mêlée avec celle du cochon maron ; 
c'eft ainfi qu’on appelle le cochon d'Europe tranfporté 
& devenu fauvage en Amérique : ces animaux fe ren- 
contrent dans les bois & vont même de compagnie 
fans qu'il en réfulte rien; il en eft de même du cochon 
de Guinée qui s’eft auffi multiplié en Amérique, après 
y avoir été tranfporté d'Afrique. Le cochon d'Europe, 
le cochon de Guinée & le pecari font trois efpèces 
qui paroiflent être fort voifines, & qui cependant font 
diftinétes & féparées les unes des autres, puifqu'elles 
fubfiftent toutes trois dans le même climat fans mélange 


& fans’altération : notre fanglier ef le plus fort, le plus 
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robufte & le plus redoutable des trois ; le pecari quoi- 
qu'affez féroce eft plus foible, plus pefant & plus malarmé; 
ces grandes dents tranchantes qu'on appelle défénfes, font 
beaucoup plus courtes que dans le fanglier; il craint le 
froid & ne pourroit fublifter fans abri dans notre climat 
tempéré, comme notre fanglier ne peut lui-même fubfifter 
dans les climats trop froids: ils n’ont pü ni l’un ni l'autre 
pañler d’un continent à l’autre par Îles terres du Nord; 
ainfr l’on ne doit pas regarder Île pecari comme un 
cochon d'Europe dégénéré ou dénaturé fous le climat 
d'Amérique, mais comme un animal propre & parti- 
culier aux terres méridionales de ce nouveau continent. 

Ray & plufieurs autres Auteurs ont prétendu que la 
liqueur du pecari, qui fuinte par louverture du dos, 
eft une efpèce de mufc, un parfum agréable, même au 
fortir du corps de l'animal; que cette odeur agréable fe 
fait même fentir d’aflez loin, & parfume les endroits où 
il pafle & les lieux qu'il habite. J'avoue que nous avons 
éprouvé mille fois tout le contraire ; l’odeur de cette 
liqueur, au fortir du corps de l'animal, eft fi defa- 
gréable que nous ne pouvions la fentir, ni la faire re- 
cueillir fans un extrême dégoût; il femble feulement 
qu’elle devienne moins fétide en fe defféchant à l’ar, 
mais jamais elle ne prend l'odeur fuave du mufc ni le 
parfum de la civette, & les Naturaliftes auroient parlé plus 
jufe s’ils l’euffent comparée à celle du Caftoreum. 
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ALTE Pecari / pl 111) reflemble beaucoup aux cochons par Ra 


forme du corps, & même par la conformation des parties exté- 


rieures qui caractérifent ces animaux & qui les font diftinguer 
des autres ; il a la tête groffe, le mufeau alongé & terminé par 
un groin de cochon, le cou gros & court, le corps épais, Îles 
jambes courtes & le pied fourchu. Le pecari, qui a fervi de 
fujet pour cette defcription , étoit plus petit que les cochons 
domeftiques & prefque aufli grand qu'un cochon de Siam de 
médiocre grandeur : il refflembloit même plus à ceux de cetie 
race qu'à ceux de la race domeftique ; il n’y avoit point d'en- 
foncement fur le bas du front; les oreilles étoient petites & 
droites. Les défenfés du deflous ne fortoient pas au dehors des 
lèvres, elles formoient feulement une convexité de chaque côté 
dans a lèvre fupérieure à l'endroit des défenfes du deflus: cet 
animal n'a point de queue. 


Mais le caractère le plus particulier au  pecari & le plus 
extraordinaire eft un orifice aflez grand, placé au deflus de la 
croupe (pl 1V, où le pecari eff vi par-derrière pour faire 
paroître cet orifice) ;  lorfque l'on comprimoit les environs de {es 
bords, il en fortoit une liqueur qui s'échappoit d'abord par jets, 
& couloit enfuite peu à peu: cet orifice étoit caché fous les 
foies de l'animal , & placé au milieu d’un efpace où il ne s’en 
trouvoit point de grofles comme fur le refte du corps; il y 
avoit feulement un poil noif, doux & aflez rare, de forte que 
Ton voyoit la peau qui étoit auffi fort douce & de couleur brune, 
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Les bords de l’orifice étoient un peu faïllans; dans l'état naturel 
il formoit une fente qui avoit deux lignes de Jongueur, & en 
effet on pouvoit y introduire un filet de deux lignes de diamètre 
qui pénétroit jufqu'à environ un pouce de profondeur. 

Les foies du pecari avoient beaucoup plus de rapport aux 
piquans du hériflon qu'aux foies des cochons , & mème du 
fanglier , car elles étoient plus groffes & plus fermes, en partie 
noires ou brunes , & en partie blanches ou fauves. Les plus 
longues avoient jufqu'à quatre pouces & demi; elles étoient 
placées entre les oreilles le long du cou & du dos, où elles 
formoïent une forte de crinière qui fe hérifloit au gré de Fani- 
mal ; les foies de la tête, des côtés du cou & du corps, & celles 
de la face extérieure de la cuifle avoient moins de longueur; 
celles du mufeau, de la poitrine, du ventre & des jambes 
étoient fort courtes & entièrement noires, principalement fur le 
chanfrein , fur la face extérieure de l'avant-bras & fur le bas 
des quatre jambes. Les foies qui avoient plufieurs couleurs étoient 
brunes près de a racine ; il y avoit du blanc ou du fauve au 
deflus du brun; plus haut elles étoient alternativement noires & 
blanches, ou ‘fauves jufqu'à la pointe qui avoit une couleur 
noire : mais ces couleurs étoient diftribuées irrégulièrement, car 
les foies avoient du blanc ou du fauve en un, ou deux, ou trois 
endroits ; celles qui étoient entre les oreilles avoient beaucoup 
de noir vers la pointe; au contraire il s’en trouvoit fur le cou 
qui avoient peu de noir à là pointe, mais elles étoient fauves 
fur un aflez long efpace au defious de la pointe, & l'affemblage 
de ces foies formoit fur les côtés & le deffus du cou une forte 
de collier de couleur fauve, qui avoit environ un pouce de 
largeur. Au refle la plus grande partie du corps de cet animal 
étoit mouchetée de noir & de blanc, ou de fauve; on ne voyoit 
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du blanc que fur le dos, & le fauve fe trouvoit fur la tête, fur 
les côtés du corps, &c. Les oreilles, {a partie antérieure de la 
poitrine, les aiflelles , la face intérieure de l’avant-bras, le milieu 
du ventre, les aînes & la face intérieure de fa cuiffe & de la 
jambe étoient prefque nuds. 

Les ergots des pieds de devant étoient plus longs que ceux 
des pieds de derrière, qui n'avoient point d'ergot extérieur. Les 
défenfes du deffus fortoient un peu au dehors de fa bouche ; 
mais celles du deflous glifloient le long de la face antérieure des 
défenfes du deflus, & même le long de la gencive fous la lèvre 
fupérieure. Quoique cet animal n'eût point de queue, le bord 
fupérieur de l'anus formoit cependant un tubercule d'un demi- 
pouce de longueur, de fept lignes d'épaifileur & de dix lignes 
de largeur à fa bafe; ce tubercule fe rabattoit fur l'anus & en 
fermoit exactement l'ouverture; il avoit un os au dedans, & ïül 


reflembloit à une petite queue, 


; À pieds. pouc, lignes, 
Longueur du corps entier , mefuré en ligne droite 


Hépuisdle boutoir:jufqu'a l'anus... 0.32, 7 4 
Hauteur du train de devant... ee... I. Gi 6: 
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pieds, pouc. lignes 
Diftance entre le boutoir & langle antérieur de l'œil. » 6. 
Diftance entre l'angle poftérieur & l'oreille ....... "1 3. # 
Longueur de l'œil d’un angle à lautre.......... " n" 1. 
Ouverture ide l'œil... 42: + motee 6e LION Minnie 


Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
en fuivant la courbure du chanfreinm.......... y Ai 
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Circonférence de la tête , prife entre les yeux & les 
CTCTHES NS PAR Ur et RC ORRNeSS IS 1 0: 1f 


Longueur des oreilles .….).... ..5:, tisse ses ie (A 20004 
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Hauteur du bas du ventre au deffus dé terre fous les 
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pieds. pouc. lignes. 
Longeur de k jambe depuis le genou jufqu’au talon. # 7. 
Circonférence près du ventre. ............... #0 CMOS 
Hamecur a lendroitides talons. + 4. 4.2... ,% 46 90 UT, Lie 
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Longueur depuis le talon jufqu'au bout des fibots.. ” 6. 4. 
MUR des, roots 22 LE 0 ex os 
DO Ne D SOU re LE JRTtE 
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Largeur des deux fabots, prife enfemble dans les 
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Circonférence fur les pieds de derrière... .:...... n 3. 4. 
Circonférence de la couronne dans les pieds de devant. ANT 
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Ce pecari étoit mâle, & il pefoit quarante - deux livres & 
demie. En enlevant la peau il s'eft trouvé à l'endroit de l’ori- 
fice {À , pl. v) qui paroïfioit au dehors fur la croupe, à trois 
pouces neuf lignes de diflance de l'anus / B), une très-groffe 
glande (C D vie par-deffus, pl. v ; & À B vie par- deffous , 
pl. v 1): elle étoit de figure ovale, convexe fur fa face fupérieure 
& plate fur l'inférieure; fon grand diamètre avoit quatre pouces 
quatre lignes de longueur , & le petit trois pouces : l'épaifleur 
étoit d’un pouce trois lignes dans le milieu , & d'environ un 
demi-pouce fur les bords. Elle tenoit à un mufcle peaucier 


(CD, pl vi) qui s'étendoit fur le dos & fur les côtés du 
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corps ; ce mufcle avoit une ligne & demie d'épaiffeur ; il fe 
prolongeoit fous les bords de la glande / jufqu'à l'endroit EEE), 
& il y avoit une aponévrofe fort mince qui revétoit la face 
inférieure / À B) de cette. glande : après avoir enlevé le mufcle 
{C D), on voyoit fur la face interne (FG) de la peau les 
racines des foies. En ouvrant la glande j'ai trouvé une forte de 
baflinet ou de poche qui avoit un pouce, de profondeur , neuf 
lignes de fargeur de devant en arrière, & dont les parois 
latérales étoient à une diflance fort petite l’une de autre. La 
fubflance de Ja glande étoit compofe de petits corps glanduleux 
pelotonnés enfemble, adhérens les uns aux autres, & de cou- 
leur jaunâtre. 

À l'ouverture de Fabdomen, je n'ai vû qu'une très-petite 
portion de l'épiploon qui recouvroit le troifième eftomac /À, 
pl Vir, fig. r à 2) dans le côté droit. Je dis le troifième 
effomac parce qu'on en a diftingué trois dans le pecari: :mais 
je ne les diflingue ici que pour défigner plus clairement la fitua- 
tion du vifcère que l’on a prétendu être triple dans cet animal. 
Ce vifcère occupoit prefque la moitié antérieure de l'abdomen ; 
June { 2, fig. 1 ) des cornes du fecond eftomac (C'fs Tiers ) 
étoit placée près du cartilage xiphoïde & du foie; & l'autre (D) 
dans le côté gauche contre la rate. Le premier eftomac (Æ E) 
fe trouvoit entre ces deux cornes fur les faufles côtes & un peu 
en arrière; le troifième eftomac (A) étoit dahs le côté droit, 
il tenoit au premier / £ Æ) & ïl touchoit à la corne antérieure 
(B, fig. 1) du fecond, au foie & à la rate. Le foie fe trouvoit 
en entier dans le côté droit. La rate s’étendoit tran{verfalement 
de gauche à droite dans Îe milieu de l'abdomen à l'endroit où 
les eftomacs touchoient aux inteftins. Le cœcum étoit à gauche 


dans la partie poflérieure de l'abdomen ; le colon faifoit de 
grandes 
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grandes circonvolutions à peu près ovales, placées obliquement 
de droite à gauche, & de devant en arrière dans le milieu & 
dans le côté gauche de l'abdomen ; enfin on voyoit quelques 
portions des inteftins grêles dans la région hypogaftrique. 

Le duodenum {/LK, pl. vrr, fig 1; & QR, fig. 2) for- 
moit quelques petites finuofités dans la région épigaftrique ; les 
circonvolutions du jejunum étoient dans la même région fur les 
eflomacs; celles de l’ileum fe trouvoient dans la région ombilicale 
fur les grandes circonvolutions ovales du colon , dont il a déjà été 
fait mention, & dans la région hypogaftrique. 

Les inteftins grêles avoient tous à peu près la même groffeur 
jufqu'à l'extrémité / 4, pl. vrir, fig. r ) de l'ileum ; le cœcum 
(B) étoit gros, court & pointu ; le commencement /C) du 
colon étoit aufli gros que celui / D) du cœcum à l'endroit où 
ces deux inteftins fe touchoient, mais le colon diminuoit peu 
à peu de groffeur jufqu'au reétum qui avoit à peu près le même 
diamètre dans toute fon étendue. 

L'eftomac du pecari a une figure fi irrégulière & fi extraor- 
dinaire que Tylon en a compté trois; mais Falcoburgius n'en 
reconnoïît qu'un avec deux appendices. 

En füppofant qu'un eftomac doive avoir deux orifices, & qu'il 
en faille trois pour diflinguer deux eflomacs dans le même ani- 
mal; on peut conclurre que le pecari n'a qu'un feul eflomac, 
car il n'a que deux orifices , comme l’eflomac de l’homme & de 
la plufpart des animaux. Les alimens y entrent par l'orifice qui 
eft à l'extrémité de l'œfophage {F, pl. vri, fig. r & 2) & en 
fortent par le pylore /G); mais Feflomac du pecari a tant d'é 
tranglemens , de renflemens & d'appendices qu'il paroît former 
plufieurs eflomacs lorfqu'on ne Pobferve qu'à l'extérieur , auffi 
m'a-t-il paru, à la première infpeclion des vifcères de cet 
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animal, qu'il avoit plufieurs éftomacs : j'ai décrit plus haut leux 
fituation en les fuppofant au nombre dé trois. Après avoir intro- 
duit de l'air dans ces prétendus eflomacs, j'ai cru en diflinguer 
au moins deux, mais après les avoir ouverts j'ai reconnu bien 
diftinétement qu'il n'y en avoit qu'un feul. 


La partie {EE F, fig. r d' 2) que Tyfon* donne pour le 
premier eflomac, parce qu'elle eft le plus près de l'orifice de 
l'œfophage / #), n'eft féparée de la partie gauche / BCD, 
fg. 1), que le même Auteur appelle le fécond eflomac, & de 
ka partie droite /A, fig. 1 © 2), quil nomme le troifième 
éflomarc, que par des étranglemens / 7 ) qui ne forment point 
d’orifice au dedans ; quoique la cavité de l'eftomac foit rétrécie 
dans ces deux endroits, elle a cependant fept pouces de tour 
dans l'étrang'ement / Æ) du côté droit, & dix pouces dans 
celui / /) du côté gauche. De telles ouvertures ne doivent pas 
étre regardées comine des orifices dans l’eftomac d’un animal de 
la taille du pecari, d'autant plus qu’il n’y a au dedans de l'étran- 
glement gauche qu'un figamént mufculeux pareil à celui qui {e 
trouve à l'entrée des deux convexités poflérieures de la panfe 
du bœuf ? & des autres ruminans. 

I m'a paru qué l'étranglement /7) du côté gauche n’eft formé 
que par la bafe des deux prolongemens {8 D , fig. 1 ; & D, 
fig. 2) qui reffemblent en quelque forte à deux cornes, & qui 
tiennent au grand cul-de-fac {C, fig: r ) de l'eflomac du pecari, 
comme le prolongement qui eft au fond du grand cul-de-fac de 
Peftomac du fanglier, du cochon dé Siam & du cochon domef 
tique”. L'étranglement /H, fig. r &r 2) du côté droit, qui eft à 

® Tranfadions Philofophiques , numéro 20, année 1 683. 


b Voyez le tome IV de cet Ouvrage, pl XV, fig. 1 àT 2, 
“Voyez le tome V dé cet Ouvrage, pl XVIII, fig. 1e 
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peu près À évale diftance du pylore /G) & de F'infertion de l'œfo> 
phage /F), fe trouve marqué, au moins en partie, dans {a 
plufpart des animaux quadrupèdes qui n'ont qu'un 'eflomac; car 
il y a un angle très-aigu fur le côté antérieur chi la partie droite 
4 leur eflomac. 

* La partie LE, fig. r à 2, de leftomac avoit un pied trois 
pouces de circonférence longitudinale, prife au côté gauche #, 
fg 2, de l'œfophage ; cette circonférence s’étendoit de part & 
d'aütre jufqu’à l'endroit L. La circonférence tranfverfale de cette 
même partie, prife aux endroits AZ N, étoit d’un pied quatre 
pouces. La partie NO, fig. 1 , avoit en circonférence un pied neuf 
pouces & demi. La grande circonférence de la partie À, fig. 2, 
étoit d'un pied fix lignes, & la petite circonférence de! huit 
RANt quatre lignes étant prife aux endroits O P. 

‘On a repréfenté, planche 1x, lès parois intérieures À B C 
de leflomac, une portion. D Æ du duodenum , & la partie 
inférieure F de l'œfophage. Cet eflomac a été coupé dans les 
endroits XLMHE, pl. vir, fig. r, jufquà C, & dans les 
endroits BCD, de forte que les parties GGHAH, pl. 1x ,. cor- 
refpondent aux parties Æ Æ, pl. vit, fig. 2. La patie Z, pl. 1x, 
correfpond à la partie C°, pZ vx, fig. r. La partie À, pl 1x, 
correfpond à la partie PB, pl v1r, fig 1: La partie B, pl. 1x, 
correfpond à la partie D, pl. vrr, fig. r; & la partie XX’, pl, 1x, 
correfpond à la partie À, pl ir, fig. 1. Ainfi pour rapprocher 
toutes les parties qui ont été: féparées par la coupe, il faudroit 
que les bords LMNO, pl. 1 x, fuflent appliqués contre les 
bords PQ RS, & les bords 7 V7 X contre les bords Y P LZ, 
Les partis GG H H étoient revêtues d’une membrane blanche 
& dure dont les bords 4aaaa a étoïent dentelés : cétte mem- 
brane reffembloit à celle dont il a été fait mention dans {a . 
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defcription de l'eflomac du cheval, du cochon, du rat d'eau, & 
du campaonol. Les membranes intérieures de la partie XX’, pl. 1x, 
qui correlpondoit à la partie 4, pl vri, fig. 1 & 2, étoient fort 
épaifles, & formoient des plis qui avoient rapport à ceux de 
la caillette des ruminans : les mernbranes du refte de l’eftomac 
du pécari étoient fort minces , & ne différoient pas de celles 
de l’eftomac de la plufpart des autres quadrupèdes. 

Le foie étoit compolé de trois grands lobes, & il avoit 
un Jigament, fufpenloir (A, pl. x, fig. 1). placé: dans une pro- 
fonde fciffure /B) du lobe moyen {C D), &. qui: fe trouvoit 
à peu près dans le milieu du foie : cependant ce vifcère étoit 
prefqu'en entier du côté droit, les eftomacs occupant le côté 
gauche, Tyfon a compté quatre grands lobes dans le foie du 
pecari, & Falcoburgius prétend qu'il n'a point de ligament 
fufpen{oir ; le foie du pecari que je décris en avoit un (tel qu'il 
ef? repréfenté À , pl. x, fig: 1), & ce foie n'étoit compolé que 
de trois grands lobes, en ne prenant pour des lobes diftinéts que 
ceux qui font féparés des autres, jufqu'à la racine du foie. En 
regardant celui-ci par fa face poftérieure, il paroifoit en effet 
compolé de quatre lobes, parce que fa fciflure [2 /, où fe trou- 
voit le ligament fufpenfoir ,: étoit très-profonde, & s’étendoit 
prefque jufqu’à la racine du foie fur cette face: mais en le re- 
tournant on voyoit que la même fciflure ne s'étendoit que jufqu’à 
la partie moyenne (E) du: lobe fur fa face antérieure : cette 
fciffure partageoit le lobe moyen en deux portions (CD ) à peu 
près, égales ; celle du deffus /C) étoit fous-diviflée en deux 
parties { F G) par une petite fciflure / 4) où auroit été Ja véfi- 
cule du fiel fi le pecari en avoit eu une comme le fanglier, 
le cochon. de Siam & Île cochon domeftique. Le lobe antérieur 
(1) étoit plus alongé, mais beaucoup plus étroit que le moyen; 
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le lobe poftérieur /Æ) étoit le plus petit des trois, & il avoit 
deux ou trois appendices ‘près de fa racine. If fe trouvoit encore 
dans ce foie des échancrures & de petites fciflures qui ne m'ont 
paru que des variétés accidentelles. Ce vifcère étoit de couleur 
rougeâtre , plus pâle au dehors qu'au dedans : if peloit dix onces 
cinq gros. 

La rate /pl. x, fig. 2) étoit plate & peu épaifle ; fa partie 

droite / A) étoit fort large, & diminuoit peu à peu de largeur 
jufqu'à 1 partie gauche / B) qui étoit terminée en pointe : ce 
vifcère avoit au dehors une couleur brune-grifâtre, & au dedans 
une couleur rouge-noirâtre : il pefoit une once deux gros. 
Le pancréas étoit placé en entier du côté gauche ; il avoit 
deux branches , la plus longue s'étendoit en arrière jufqu’à l'ex- 
trémité gauche de la rate, c’eft-à-dire, jufque dans le milieu de 
labdomen, comme il a déjà été dit; la petite branche étoit 
dirigée du côté du duodenum. 

Le rein gauche /p4 vrzz, fig. 2) étoit mince & alongé, il 
avoit peu d’enfoncement / A); le baffinet étoit auffi très -peu 
étendu, & on ne diftinguoit prefque aucun des mamelons. Le 
rein droit /fig. 3) étoit difforme fur fa face inférieure / A), 
parce qu'il portoit l'empreinte du troifième eflomac, qui avoit 
formé une troifième face / B 3} fur la partie antérieure du rein. 

Le centre nerveux du diaphragme étoit très-luifant & aflez 
mince, mais la partie charnue avoit beaucoup d'épaiffeur. 

Le poumon gauche n'avoit que deux lobes (AB, pl x1 ) ; 
ils reflembloient à ceux de la plufpart des animaux quadrupèdes. 
Je n'ai pas vù le troifième dont Falcoburgius a fait mention, 
Le poumon droit étoit compolé d’un très-grand lobe /C) & de 
trois petits , dont l'un fe trouvoit près de la bafe du cœur: 
une partie du grand lobe./C) fembloit tenir la de d'ung 
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putie du Îobe moyen & du lobe antérieur prefqu'entier, de 
forte que le lobe antérieur [/ D) étoit Ie plus petit de tous, & 
que le lobe moyen n'avoit pas autant détendue que dans les 
autres animaux où il fe trouve. Il y avoit dans la partie fupé- 
rieure du grand lobe une veflte / Æ) qui s'étendoit prefque d'un 
bout à l'autre ; cette veflre s’eft remplie d'air lorfque l'on a fouf- 
flé le poumon, & l'air y eft refté quoique le poumon fe {oit 
defenflé : elle étoit prefque cylindrique, & avoit fix pouces & 
demi de longueur fur deux pouces de diamètre dans les endroits 
les plus gros ; fes parois étoient fort minces & auffi tranfparentes 
qu'une membrane allantoide. Le lobe poftérieur droit avoit aufit 
une veflie / F’), mais elle étoit un peu moins grande que l'autre, 
car elle n'avoit que trois pouces dix lignes de longueur, & un 
pouce huit lignes de diamètre dans les endroits {es plus gros. 

Le cœur (À, pl. X11, fig. 1 & 2) fe trouvoit placé dans le 
milieu de la poitrine le long du fternum ; fa POUR n'étoit que 
très -peu tournée à gauche, 

L'aorte defcendante / BC) étoit très-dilatée à environ quatre 
pouces de diftance de k divifion du tronc /D, fig. r ) de l'aorte 
en afcendante / Æ,, fig. r &r 2) & en defcendante, La dilatation 
de l'aorte defcendante formoit une protubérance /FG, fig. 1 ) 
qui reflembloit à un anevrifme, & qui avoit cinq pouces fept 
lignes de longueur, & fix pouces quatre lignes de circonférence 
à l'endroit le plus gros. Les mémbranes de cette portion de 
Jaorte étoient offeufes & f1 dures qu'elles réfiftoient au tranchant 
des cifeaux forfque je les aï ouvertes dans leur fongueur / 4 H1 L, 
fig. 2). W's'eft trouvé dans le dedans /ÆXZL ) un très-gros caillot 
de fang qui eft tombé de lui-même; en ’obfervant j'y ai re- 
connu une fubftance polypeufe à laquelle le caïllot adhéroit, & 
qui ferait Fur de fes côtés. Après en avoir féparé le fang & 
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avoir étendu cette fubftance , elle s'eft trouvée plate ; elle avoit 
environ deux pouces de longueur & de largeur, & trbis lignes 
d'épaiffeur à endroit le plus épais, car elle étoit très-mince fur 
fes bords, & fe terminoit par des fibres très-fines : cette fubftance 
étoit molle. Les membranes de l'aorte avoient un quart de 
ligne, & même une demi-ligne d’épaifieur dans quelques en- 
droits de la coupe / 1); fes parois étoient en partie offeufes 
& en partie membraneufes. Sa fubflance offeufe étoit formée 
par écailles qui adhéroient aux parois intérieures de l'artère. La 
dilatation de l'aorte n'étoit pas une conformation accidentelle & 
particulière au pecari qui m'a fervi de fujet pour cette defcrip- 
tion : il n'y a guère lieu de douter que tous les individus de 
cette efpèce ne foient ainfi conformés, puifque celui qui a Cté 
décrit par Tyfon avoit auffi l'aorte dilatée au même endroit; 
cependant la forme du-gonflement étoit différente, car il y avoit 
trois protubérances de grofleur inégale, peu éloignées lune de 
l'autre; la plus grofle étoit du côté du cœur, & la plus petite 
fe trouvoit près des artères iliaques. Fyfon a*và dans l'intérieur 
de deux de ces protubérances, qu'il ouvrit, des cellules que je 
n'ai pas trouvées dans mon fujet & qui n'y étoient pas, puifque 
dès que l'aorte fut ouverte, la fubflance qu'elle renfermoit tomba 
d'elle-même, comme je l'ai déjà fait remarquer, 

La langue étoit, comme celle du cochon, parfemée de grains 
blancs, & couverte de papilies très-fines. Il y avoit fur la partie 
poflérieure deux glandes plates, placées comme celles de la 
Jangue du cochon, & à peu près de la même grandeur, 

Le palais étoit traverfé par environ quatorze fillons, dont les 
bords reffembloient, par leur forme & leur pofition, à ceux 
du palais du cochon. L'épiglotte étoit épaitle & échancrée dans 
le milieu de fes bords, Le cervelet étoit placé derrière le cerveau 


- 


40 DESCRIPTION 


comme le cervelet du cochon, mais les anfraétuofités du cerveau 
& du ceérvelet du pecari n'étoient pas figurées comme celles du 
cerveau & du cervelet du cochon. Le cerveau du pecari pefoit 
deux onces cinq gros, & le cervelet quatre gros & vingt-fix 
grains, 

Je n'ai point reconnu de mamelons fur le ventre ni fur [a 
poitrine, fans doute qu'ils étoient confondus avec des tubercules 
affez gros qui étoient fur la peau à fa racine de chacune des 
foies. 

Le pecari avoit pour la génération les mêmes parties que le 
fanglier , le verrat & le cochon de Siam : je n'y ai trouvé que 
des différences de proportion que fon pourra reconnoître en 
comparant la table fuivante avec celle des parties molles 
intérieures des cochons, qui eft dans la defcription de ces 
animaux *. Le gland du peccari avoit à proportion autant de 
longueur que celuï des cochons, mais il étoit aplati fur les 
côtés, & fa pointe n'avoit qu'une très-petite courbure. Les deux 
plis de la verge nétoient éloignés lun de fautre que de neuf 
lignes. Les tefticules & les tubercules des épidydimes n'étoient 
pas fi gros à proportion que dans le verrat & le fanglier. La 
veffie avoit une figure fort irrégulière ; elle étoit oblongue, & 
fon côté fupérieur étoit très-convexe tandis que l'inférieur étoit 
prefque plat fur fa longueur. J'ai vü dans les véficules féminales 
des pelotons de matière épaifle & jaunâtre; il y avoit à la racine 
des. véficules deux glandes qui avoient chacune fept lignes de 
longueur, cinq lignes de largeur & trois lignes d'épaifleur ; leur 
fubflance étoit compacte & jaunâtre ; elles contenoient une liqueur 
fluide qui ma paru fuinter dans l’urètre par plufieurs petits ori- 
fices placés à quelque diflance au devant des grands orifices 
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des’ véficules féminales. Les proftates étoient fort longues, & 
placées à côté de Purètre comme celles du fanglier auxquelles elles 
reflembloient parfaitement. La fubflance intérieure des tefticules 
avoit la même couleur & la même conformation que dans cet 
animal. Le pecari avoit aufli des cordons fous la verge comme 
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tête depuis les orbites des yeux jufqu’à locciput ; le front eft 
plus convexe que celui du cochon de Siam, mais le chanfrein 
ne forme point de concavité au devant des orbites, & le fom- 
met de la tête eft bien moins élevé que dans le fanglier & le 
cochon. La partie inférieure de la mâchoire du deflous eft arquée 
fur fa longueur, les branches font verticales & leur contour eft 
plus arrondi & plus faïllant que dans le fanglier & les cochons; 
le bord offeux des orbites eft interrompu d'environ la dixième 
partie de leur circonférence; l'extrémité antérieure des os du nez 
eft moins faillante que dans les cochons. L'os de la pomette & 
celui de la mâchoire fupérieure forment de chaque côté de a 
tête une arête très-forte qui ne fe trouve point fur l'os de la 
pomette du fanglier & des cochons, & qui eft très- petite fur 
los de leur mâchoire. L'apophyfe ftiloide de los temporal du 
pecari eft dirigée obliquement en bas & en arrière, & non pas 
verticalement en bas comme dans le fanglier & les cochons. 

Le pecari a quatre dents incifives, deux canines & douze 
mâchelières dans la mâchoire du deflus; fix incifives, deux ca- 
nines & douze mächelières dans celle du deflous, ce qui ne 
fait en tout que trente-huit dents au lieu de quarante - quatre 
qui fe trouvent dans le fanglier & dans les cochons. La partie 
faillante des défenfes de là mâchoire fupérieure du pecari eft 
dirigée en bas & un peu obliquement en dehors; elle pafle 
derrière la partie faillante des canines de la mâchoire du deffous 
qui eft dirigée moins obliquement en dehors que dans le fan- 
glier & les cochons, aufir elle approche de plus près los de la 
mâchoire fupérieure, & elle pale à l'endroit où eft la troifième 
dent incifive des cochons & contre l'arête offeufe qui eft dans 
le pecari comme dans les cochons au deflus des défenfes de Ja 
mâchoire fupérieure; le contact des défenfes inférieures du pecari 
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donne à cette arête une forme différente de celle qu’elle a dans 
les cochons, car au lieu d’être tranfverfale elle eft en: grande 
partie verticale. Les mâchelières différent principalement de celles 
des cochons en ce qu'elles ne font pas hérifées de tubercules ; 
il ny a point de dent mâchelière contre la défenfe du deflous, 
ni contre la défenfe du deflus comme dans les cochons, aufit 
ne s'en trouve-t-il que fix de chaque côté de chacune des mà- 
choires, dans le pecari, au lieu de fept qui font dans les co- 
chons. 

Les apophyles tran{verfes de la première vertèbre cervicale 
du pecari ont moins de longueur de devant en arrière que celles 
du cochon ; l’apophyfe épineufe de la feconde vertèbre eft moins 
lrge, plus épaifle & moins inclinée en arrière; celles de la 
troifième & de la quatrième vertèbre, ne forment que de petites 
tubérofités. 

Le pecari a, comme le cochon, quatorze vertèbres dorfales 
& quatorze .côtes de chaque côté, fépt vraies & fept faufles. 
Le flernum du fquelette, qui {ert de fujet pour cette defcrip- 
tion, paroît avoir été compolé de fix os comme celui du cochon, 
mais il n'y a que l'articulation du premier os avec le fecond qui 
foit bien marquée ; on n'aperçoit que des veftiges de Particulation 
du fecond os avec le troifième; les autres os font anchilofés : mais 
en comparant le fternum du pecari à celui du cochon, tant pour 
la forme que pour les articulations des côtes, on reconnoit 
. qu'elles s’articulent avec les mêmes parties du fternum dans ces 
deux animaux. | 

I n’y a que cinq vertèbres lombaires dans le pecari ; à Juger 
du nombre des faufles vertèbres de los facrum par le nombre 
des trous, il eft compolé de cinq faufles vertèbres : il n’y en a 
que fept dans la queue, Le côté fupérieur de la partie antérieure 
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de los de la hanche ne s'étend pas comme dans le cochon juf- 
qu'à la féconde faufle vertèbre de l'os facrum : les trous ovalaires 
ont à proportion moins de krgeur. se 
Ées os de l'épaule, du bras ; de lavant-bras, de Ia cuifle, de la 
jambe, du carpe, du métacarpe , du tarfe & des doigts des pieds de 
devant m'ont paru ne différer de ceux du cochon que par les 
dimenfions. On pourra juger de ces différences en conparant Ja 
table fuivante avec celle des dimenfions des os du cochon *. 


I n'y a que trois os dans le métatarfe & trois doigts dans 
les pieds de derrière P; fe doigt du milieu & le doigt extérieur 
font auffi grands fun que l'autre , & à peu près auffi grands que 
les deux doigts du milieu des pieds de devant ; le doigt intérieur 
des pieds de derrière eft beaucoup plus petit que les deux autres 
& à peu près de même fongueur que les doigts extérieur & 
intérieur des pieds de devant, quoique fon ergot foit plus petit 
que celui de ces deux doigts, comme il a déjà été dit au com- 
mencement de cette defcription. 
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* Voyez le tome V de cet Ouvrage, page 170 7 fuivantes, 

b Tyfon donne quatre doigts aux pieds de derrière, & feulement trois aux 
pieds de devant. Zranf, Phil. n° 20, r683. Cependant c'étoit le contraire 
dans notre pecari; il avoit quatre doigts aux pieds de devant, & feulement 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE D'CRECA; PLAN ET, 
qui a rapport à l’Hifloire Naturelle 


DE L'ONDATRA, DU DESMAN 
É TND OU PE CA RL 


NamDr Ci GrCE XXEX TX 
Le fquelette d'un ondatra. 


: DM longueur de ce fquelette eft de onze pouces une ligne 
depuis le bout des mâchoires jufqu'à l'extrémité poftérieure Er 
os ifchions; la tête a deux pouces cinq lignes de longueur & 
quatre pouces dix lignes de circonférence , prife à l'endroit le 
plus gros. | 

NACRE 
L'os hyoide d’un ondatra. 


. Cet os reflémble à peu près à celui du rat d'eau par fon 
corps & par fes cornes, mais il a de plus deux ofelets plats, 
longs de deux lignes, larges d’une ligne & demie, & placés au 
” defius de l'extrémité antérieure des cornes près du corps de l'os: 
peut-être trouveroit-on ces deux offelets dans de vieux rats d'eau. 


N° DACIC CEXI CNT. 
L'os de la verge d ’un ondatra. 


La longueur de cet os eft de trois lignes; il a la même forme 
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que celui du rat d’eau, mais il en diffère en ce qu'il s'articule 
par fon extrémité antérieure avec trois offelets oblongs; le plus 
petit de ces oflelets étoit placé directement au bout de los; les 
deux autres offelets fe trouvoient aux côtés du petit; ils avoient 
une ligne de longueur. 


Nu DIGICIC ROGUE 
Un definan. 


Ce defman /pl 11) eft plus petit que londatra : il n'a 
que neuf pouces un quart de longueur depuis le bout du 
mufeau jufqu'à origine de la queue. Le mufeau eft alongé & 
efflé, le nez s'étend plus en avant que la mâchoire inférieure: : 
au refte il m'a paru que à forme du corps eft à peu près la 
fnème dans ces deux animaux, mais la reflemblance eft entière 
par rapport à Îa conformation de Îa queue de l'un & de l'autre; 
de forte que la defcription qui a été faite de celle de lon- 
datra * peut fervir pour la queue du defman: celle-ci a fix 
pouces & demi de longueur. ÎE y a cinq doigts à chaque pied; 
ils diffèrent de ceux de l'ondatra en ce que le premier doigt 
eft beaucoup plus. long que celui de cet animal, relativement à 
la longueur du fecond doigt, fur-tout dans les pieds de devant, 
& que le defman a éntre les doigts des pieds de derriére une. 
membrane qui ne fe trouve pas entre ceux de l'ondatra. 

Le defiman a , comme Fondatra, deux fortes de poils, lu 
court, doux & touffu ; l'autre eft plus long, plus ferme & peu 
épais; celui-ci a jufqu'à huit Hignes de longueur. Tout le poif 
eft de couleur cendrée près de la racine, mais le poil court x 
une couleur brune à l'extrémité, & le poil long & ferme 
eft luifant & de même couleur fur la tête & fur toute la face 
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DEUNNCTANBET NIET. Æ: 
 fupérieure du corps de l'animal : l'extrémité des poils courts a une 
couleur fale & grifâtre avec quelques légères teintes de jaunâtre, 
& le poil long eft de couleur grife, claire, blancheätre & luifante 
fur toute la face inférieure de la tête & du corps. Il y a peu 
de poils fur les pieds de derrière & ïls font fort courts; les poils 
des pieds de devant ont plus de longueur, principalement au- 
tour de la plante & fur le côté extérieur du pouce & du dernier 
doigt. 
Ce defman a été apporté de Lapponie par M. de Maupertuis, 


DPAPN AD/CC COX CET 
De longues foies de la crinière d’un pecari. 


Les plus longues de ces {oies ont jufqu'à quatre pouces & 
demi de longueur ; elles font plates; leur plus grande largeur 
n'eft que d'environ un quart de ligne. 


| DURS. D MCD OUT SONT PRE 
Des foies d’autres parties du corps d’un pecari. 


Les plus petites de ces {oies ont moins d’un pouce de lon: 
.gueur , & les plus grandes ont jufqu'à trois pouces & demi ; 
elles font plates comme celles de la crinière. 


NOM EMET CMXMCIUVT 
La glande odoriférante d'un pecari avec la portion des 
técumens qui la recouvre. 

Cette purtion des tégumens de la croupe du pecari eft aflez 
grande pour que l'on y voie non feulement lorifice de la glande 
odoriférante & la peau qui lenvironne, & qui n'a qu'un poil 
noir & doux, mais aufli les foies qui font au delà & qui 


G HW} 


54 DS EUS CERYALPÈTOI VO: NS dc: 
couvrent lorifice Iorfqu'elles font couchées. La glande fe trouve 
en entier dans cette pièce qui eft confervée dans l’efprit-de-vin. 


je Bin D 2 Gt Gus Ce dl M VOLE d 

Le cœur à" une portion de l'aorte defcendante 

d'un pecari. 

On a gardé cette pièce dans l'efprit-de - vin pour faire voir 
la partie de l'aorte defcendante du pecari, qui eft dilatée & qui 
forme une groffe protubérance. Elle eft fendue d'un bout à 
l'autre, de forte que fes parois intérieures & l'épaiffeur de fes 
membranes font en évidence. 

IN D) CRC MONA CAL ETAT 
Le fquelette d'un pecari. 


C'eft je fquelette qui a fervi de fujet pour la defcription & 
les dimenfions des os du pecari. 


Ds D CC CRC ANEENTET 
Os hyoïide d'un pecari. 


Les deux premiers os font très-longs en comparaïfon des 
feconds & des troifièmes : les feconds ont le moins de longueur. 
On n'aperçoit prefqu'aucun veftige d'articulation dans la four- 
chette. Cet os hyoïde vient du pecari qui a fervi de fujet 
pour la defcription de cet animal. 
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L À Rouffette & la Rougette nous paroïffent faire deux 
efpèces diftinétes, mais qui font fi voifines l’une de 
l'autre, & qui fe reflemblent à tant d’égards, que nous 
croyons devoir les préfenter enfemble. La feconde ne 


La Roufette. Vulgairement le Chien- volant, 

Vefpertilio ingens. Clufii, Exotic, pag. 94. 

Vefpertilio. Gen. Hifl, avium. pag. 772. 

Canis velans ternatanus orientalis, Seba, vol. T, pag. 91, Tab. 57. 
bon. 1 & 2. 

Vefpertilio caudä nullä. Fin. Syf. nat. edit. 1V, pag. 66; & edit. VI, 
pag: 7.— Vampyrus. Vefpertilio ecaudatus nafo fimplici, membranä inter 
Jœmora divifä, edit. X, pag. 31. 

Vefpertilio cynocephalus ternatanus. Klein, de quadrup. pag. 61. 

Pteropus rufus aut niger, auriculis brevibus acutiufculis,,.,,,, La 
Rouflett. Briflon, Regn. animal. pag. 216. 

The Great bat, from Madagaftar. Edwards, Fifl of Birds, pare 
IV, pag. 180. 

Kk* La Rougette, Le Chien-volant à cof rouge. 

Pteropus fufeus, auriculis brevibus acutiufculis, collo fuperiore rubro, .….,.. 
Ea Rouflette à col rouge. Brifflon, Regn. animal, pag. 217. 

Nota. Que M. Briflon a féparé avec raifon le genre de à rouflette 
& de la rougette de celui des chauve-fouris, & que M. Linnæus s’eft 
trompé lorfqu'il a dit que les chauve - fouris & les rouflettes avoient 
également quatre dents incifives à là mâchoire fupérieure , & autant à 
Finférieure : cela eft vrai des rouflettes, mais cela eft autrement dans les 
chauve-fouris ; elles ont, à la vérité, quatre dents incifives à la mâchoire 
fupérieure , mais en même temps elles en ont fix à la mâchoire inférieure; 
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diffère de la première que par la grandeur du corps & les 
couleurs du poil; la rouffette, dont le poil eft d’un roux- 
brun, a neuf pouces de longueur depuis le bout du 
mufeau jufqu'à l'extrémité du corps, & trois pieds d’en- 
vergure lorfque les membranes qui lui fervent d’aîles 
font étendues ; la rougette, dont le poil eft cendré-brun, 
n'a guère que cinq pouces & demi de longueur & deux 
pieds d'envergure; elle porte fur le cou un demi-collier 
d’un rouge vif, mêlé d’orangé dont on n’aperçoit aucun 
veftige fur le cou de la rouffette : elles font toutes deux 


ainfi elles ne peuvent être du même genre dans une méthode qui, 
comme celle de cet Auteur, eft fondée fur le nombre & l’ordre des 
dents. 

**X%* Le Vampire, animal de l'Amérique qui n'a été indiqué que 
par les noms vagues de grande chauve-fouris d'Amérique, ou de Chien- 
volant de la Date Efpagne. 

Nota. Que M. Linnæus a donné ce même nom Vampyrus à la rouf- 
fete; ce n’eft cependant pas de la rouffette des Indes orientales à laquelle 
M. Linwæus applique ce nom de Vampire, mais de l'animal d’Amé- 
rique dont il eft ici queftion, que les Voyageurs ont dit qu’il fuçoit 
le fang des hommes fans les éveiller ; c’eft donc à cette troifième efpèce 
& non pas à là première qu'on peut donner le nom de Vampire. 

Canis volans maximus, auritus, ex nov& Hifpaniä. Seba, vol. I, 
pag. 92, Tab. 58. fig. n°1 

Vefpertilio cynocephalus maximus, auritus, ex novä Hifpaniä. Klein, 
de quadrup. pag. 62. 

Spectrum, vefpertilio ecaudatus nafo infundibuli-formi FAEVIAGE Linn. 
Syft. nat. edit. X, pag. 31. 

Pteropus auriculis longis patulis, nafo membran& antrorfum inflexä 
au, Briflon, Regn. animal. pag. 217. k 

a peu 
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ne peu près des mêmes climats chauds de l’ancien con- 


tinent ; on les trouve à Madagafcar *, à l’ifle de Bour- 


bon , à Ternate, aux Philippines & dans les autres 
iles de l’Archipel indien, où il paroît qu’elles font 
plus communes que dans la terre ferme des continens 
voifins. 

On trouve auffi dans les pays les plus chauds du nou- 
veau monde un autre quadrupède volant, dont on ne 
nous à pas tranfmis le nom américain , & que nous 
appelerons Vampire, parce qu’il fuce le fang des hom- 
mes & des animaux qui dorment, fans leur caufer affez 
de douleur pour les éveiller : cet animal d’ Amérique eft 
d’une efpèce différente de celles de la rouffette & de la 
rougette, qui toutes deux ne fe trouvent qu’en Afrique 
& dans l’Afie méridionale. Le vampire eft plus petit 
que a rougette qui eft plus petite elle-même que la 
rouflette ; le premier, lorfqu’il vole , paroît être de la 
grofleur d’un pigeon; la feconde de la grandeur d’un 
corbeau ; & latroifième de celle d’une grofle poule. La 
rougette & la rouffette ont toutes deux la tête aflez bien 
faite, les oreilles courtes, le mufeau bien arrondi & à 
peu près de la forme de celui d’un chien. Le vampire 
au contraire a [e mufeau plus alongé, il a l'afpect hideux 
comme les plus laides chauve-fouris , la tête informe & 


* Aux ifles de Mafcareigne & de Madagafcar, les chauve-fouris 
font grofles comme des poules, & fi communes que quelquefois j'en 
ai vü l'air obfcurci. Leur cri eft épouvantable. Voyage de Madagafcar, 
par de V. Paris, 1722, pages 83 7 245: 
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furmontée , de grandes oreilles fort ouvertes & fort 
. droites ; il a le nez contrefait, les narines en entonnoir, 
avec une membrane au deflus qui s'élève en forme de 
corne ou de crête pointue & qui augmente de beaucoup 
la difformité de fa face. Ainfi lon ne peut douter que cette 
efpèce ne foit toute autre que celles de la rouffetie & dela 
rougeite : le vampire eft auffi mal-faifant que difforme , 
il inquiète l’homme, tourmente & détruit les animaux. 
Nous ne pouvons citer un témoignage plus authentique 
& plus récent que celui de M. de la Condamine: « les 
» chauve-fouris, dit-il”, qui fucent le fang des che- 
» vaux, des mulets, & même des hommes quand ils ne 
» s’en garantiffent pas en dormant à fabri d’un pavillon, 
» font un fléau commun à la plufpart des pays chauds de 
» | Amérique ; il y en a de monftrueufes pour la groffeur ; 
» elles ont entièrement détruit à Borja & en divers autres 
» endroits le gros bétail que les Miflionnaires y avoiïent 
introduit, & qui commençoit à s'y multiplier x. Ces 
faits font confirmés par plufieurs autres Hifloriens & 
Voyageurs. Pierre Martyr ?, qui a écrit affez peu de temps 
après la conquête de l’ Amérique méridionale, dit qu'il 
D? dans les terres de l’ifthme de Darien des chauve- 


* Voyage de la rivière des Amazones, par M. de là Condamine, 
Parts NDS POLE IT Te 

P In Dariene novi orbis regione Hifpani nou vefpertilionum morfibus 
torquebantur, que fi dormienrem forte momorderint quempiam, exhauflo 
Janguine trahunt in vitæ diftrimen 7 mortuos fuiffe nonnullos ex ea tabe. 
compertum ef. Peus Martyr, Oceani decadis tertiæ, Gb. VL : 
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fouris qui fucent le fang des hommes & des animaux, 
pendant qu'ils dorment, jufqu’à les épuifer & même au 
point de les faire mourir; Jumilla * aflure la même chofe, 
aufli-bien que Dom George Juan & Dom Antoine de 
Ulloa ?. If paroît en conférant ces témoignages que 
l’efpèce de ces chauve-fouris qui fucent le fang eft 
nombreufe & très-commune dans toute 1’ Amérique 
méridionale ; néanmoins nous n’avons pû jufqu’ici nous 


* Dans PAmérique méridionale les chauve- fouris font encore un 
fléau fi cruel & fi funefte qu'il faut l'avoir éprouvé pour le croire : 
il y en a de deux fortes, les unes font de là groffeur de celles que nous 
voyons en Efpagne, les autres font ft groffes qu’elles ont trois quarts 
d’aune de longueur d’un bont de l'aile à l'autre. Les unes &7 les autres 
font d’adroites fangfues s’il en füt jamais, qui rodent toute la nuit pour 
boire Je fang des hommes & des bêtes: fi ceux que leur état oblige 
de dormir par terre n’ont pas foin de fe couvrir depuis les pieds juf 
qu’à la tête, ce qui eft extrêmement incommode dans des pays aufli 
chauds , ils doivent s'attendre à être piqués des chauve-fouris ; à l'égard 
de ceux qui dorment dans les maifons fous des mofquiteros, quand ils 
n'auroient que le front découvert, ils en font infailliblement mordus, & 
fi par malheur ces oïfeaux leur piquent une veine, ils paflent des bras 
du fommeil dans ceux de la mort, à caufe de la quantité de fang 
qu'ils perdent fans s’en apercevoir, tant leur piqüre eft fubtile; outre 
que battant l'air avec leurs ailes, elles rafraîchifient le dormeur auquel 
clles ont deflein d’ôter la vie. Hifloire naturelle de l’Orénoque, par le 
Père Jumilla, traduite de l'efpagnol, par M. Eïidous. Avignon, 175 8, 
1ome 111, page 100. 

? Leschauve-fouris font communes à Carthagène ; elles faignent fort 
adroïitement les habitans en leur tirant affez de fang, fans les éveiller, 
pour les affoiblir extrêmement. ÆExtrait de la Relation hiflorique du 
voyage de l’ Amérique méridionale, par D. George Juan 7 D. Antoine 
de Ulloa, crc. Bibliothèque raifonnée, tome XL IV, page 40 9. 
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en procurer un feul individu, mais on peut voir dans 
Seba la figure & la defcription de cet animal, dont le 
nez eft fi extraordinaire que je füis très-étonné que les 
Voyageurs ne l’aient pas remarqué & ne fe foient point 
écriés fur cette difformité qui faute aux yeux, & de laquelle 
cependant ils n’ont fait aucune mention. Il fe pourroit 
donc que l’animal étrange , dont Seba nous a donné la 
figure, ne fût pas celui que nous indiquons ici fous le 
nom de vampire, c’eft-a-dire, celui qui fuce le fang ; il 
fe pourroit aufli que cette figure de Seba fût infidèle ou 
chargée, & enfin il fe pourroit que ce nez difforme fût 
une monflruofité ou une variété accidentelle, quoiqu'il y 
ait des exemples de ces difformités conftantes dans quel- 
ques autres efpèces de chauve-fouris : le temps éclaircira 
ces obfcurités & fixera nos incertitudes. 

À l'égard de la rouffette & de la rougette, elles font 
toutes deux au Cabinet du Roï, & elles font venues de 
l’ifle de Bourbon ; ces deux efpèces ne fe trouvent 
que dans l’ancien continent & ne font nulle part auffi 
nombreufes, en Afrique & en Afie, que celle du vampire 
J’eft en Amérique. Ces animaux font plus grands, plus 
forts & peut- être plus méchans que le vampire; mais 
c’eft à force ouverte, en plein jour auffi-bien que la nuit 
qu'ils font leur dégat ; ils tuent les volailles & les petits 
animaux , ils fe jettent même fur les hommes, les inful- 
tent & les bleffent au vifage par des morfures cruelles ; 
& aucun Voyageur ne dit qu'ils fucent le fang des. 
hommes & des animaux endormis. 
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Les Anciens connoiffoient imparfaitement ces quadru- 
pèdes ailés, qui font des efpèces de monftres, & il eft 
vrai-femblable que c’eft d’après ces modèles bizarres de la 
Nature que leur imagination a deffiné les harpies. Les ailes, 
les dents , les griftes; la cruauté, la voracité, la faleté; 
tous les attributs difformes, toutes Îles facultés nuifibles 
des harpies conviennent aflez à nos rouflettes. Héro- 
dote” paroît les avoir indiquées lorfqu'il a dit qu'il y 
avoit de grandes chauve-fouris qui incommodoient 
beaucoup les hommes qui alloient recueillir la caffe au- 
tour des marais de l’Afie; qu'ils étoient obligés de fe 
couvrir de cuir le corps & le vifige pour fe garantir 
de leurs morfures dangereufes. Strabon ?, parle de très- 
grandes chauve -fouris dans la Méfopotamie, dont la 
chair eft bonne à manger. Parmi les modernes Albert, 
Ifidore, Scaliger ont fait mention, mais vaguement, de 
ces grandes chauve-fouris. Linfcot, Nicolas Mathias”®, 


* Herodt. Lib. LIL. MNota, Il eft fingulier que Pline, qui nous a 
tranfimis comme vrais tant de faits apocriphes & même merveilleux, 
accufe ici Hérodote de menfonge , & dife que ce fait des chauve- 
fouris, qui fe jettent fur les hommes, n'eft qu'un conte de la vieille 
& fabuleufe antiquité. 

b In Mefopotami& inter Euphratis converfiones, eff maxima vefpertilio- 
aum multitudo, qui longe majores funt quam in cæteris locis, Capiuntur, 
€ in efum condiuntur. Swabo, lib. XVI... 

e ° C. . Q Vote. 0 

Nicolas Mathias, dans fon voyage imprimé à Vifurgbours, en 
Suédois, dit, page 123, que ces grandes chauve-fouris, volent en 
troupe pendant la nuit, qu’elles boivent du fuc des palmiers en fr 
grande quantité qu'elles s’enivrent, & tombent comme mortes au pied: 


H üj 


62 HISTOIRE NATURELLE | 
François Pyrard * en ont parlé plus précifément, & 
Oliger Jacobeus? en a donné une courte defcription 
avec la figure; enfin l’on en trouve des defcriptions & 
des figures bien faites dans Séba & dans Edwards, 
Jefquelles s'accordent avec les nôtres. 


\ 


Les rouffettes font des animaux carnañfiers, voraces 
& qui mangent de tout, car lorfque la chair ou le poif- 
fon leur manque , elles fe nourriffent de végétaux & de 
fruits de toute efpèce”; elles boivent Îe fuc des palmiers, 


des arbres; que lui-même en avoit pris une dans cet état, & que 
Tayant attachée avec des clous à une muraille, elle rongea les clous & 
les arrondit avec fes dents comme fi on les eût linés ; il dit aufli que 
fon mufeau reffembloit à celui d’un renard. 


* On voit dans lifle de Saint-Laurent & aux Maldives des chauve- 
fouris plus groffes que des corbeaux. Voyage de Pyrard. Paris, 1 619, 
tome I, pages 3 8 àT 17 2.— Les chauve-fouris volent en plein jour 
dans le Maiabar; elles font grofies comme des chats, & on les mange 
fans répugnance. Extrait de la Relation des Miffions du Tranguebar. 
Bibliothèque raifonnée, tome XX X IT, page 1 9 4. 


P Il y a deux de ces chauve-fouris dans le Aufeum regium Haffniæ, 
1696, pag. 12, Tab. $, fig. 3. \ dit que chacune de ces chauve- 
fouris étoient grandes comme un gros corbeau ; qu’elles avoient , de 
la tête en bas, un pied de longueur; que le membre génital avoit deux 
pouces de long: & il ajoûte , d’après Zinfcot, que les Indiens ‘les 
mangent & les trouvent auffi bonnes que des perdrix. 


* Aux ifles Manilles on voit fur les arbres une infinité de grandes 
chauve-fouris qui pendent attachées des unes aux autres fur les arbres, 
& qui prennent leur vol à lentrée de la nuit pour aller chercher leur 
nourriture dans des bois fort éloignés : elles volent quelquefois en fi 
grand nombre & fi ferrées qu’elles ob{curciflent l'air de leurs grandes ailes, 
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& il eft aifé de les enivrer & de les prendre en mettant 
à portée de leur retraite des vafes remplis d’eau de 
palmier ou de quelqu'autre liqueur fermentée : elles s’at- 
tachent & fe fufpendent aux arbres avec leurs ongles : 
elles vont ordinairement en troupe, & plus la nuit que 
le jour; elles fuient les lieux trop fréquentés & de- 
meurent dans des déferts, fur-tout dans les ifles inha- 
bitées. Elles fe portent au coit avec ardeur ; le fexe dans 
le mâle eft très-apparent; la verge n’eft point engagée 
dans: un fourreau comme celle des quadrupèdes, elle 
eft hors du corps à peu près comme dans l’homme & 
le finge *; le fexe des femelles eft aufli fort apparent ;. 
elles n’ont que deux mamelles placées fur la poitrine, 
& ne produifent qu'en petit nombre, mais plus d’une 
fois par an. La chair de ces animaux, fur-tout lorfqu’ils 
- font jeunes, n’eft pas mauvaife à manger, les Indiens la 
trouvent bonne, & ils en comparent le goût à celui de 
la perdrix ou du lapin. 


qui ont quelquefois fix palmes d’étendue : elles favent difcerner , dans l’é- 
paifleur des bois, les arbres dont les fruits font murs ; elles les dévorent 
pendant toute la nuit avec un bruit qui fe fait entendre de deux milles, 
& vers le jour elles retournent vers leurs retraites. Les Indiens qui 
voient manger leurs meilleurs fruits par ces animaux leur font la guerre, 
non feulement pour fe venger, mais pour fe nourrir de leur chair à 
 kquelle ils prétendent trouver le goût du lapin. Æifoire générale des 


Voyages, par M. l'Abbé Prevoft, tome X, page 3 89. 


* Jn hoc animali uterque fexus dignofcebatur : nam eorum aliquot qui mihi 
confpecti funt fatis longum exertumque penem habebant quales fere fimia- 
rum eff. Carol. Clufii. Exotic, Raphelingiæ , 1605, tom. IT , pag. 94. 
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Les Voyageurs de l’Amérique s'accordent à dire que 
les grandes chauve-fouris de ce nouveau continent 
fucent, fans les éveiller, le fang des hommes & des ani- 
maux endormis. Les Voyageurs de l’Afie & de l’Afrique, 
qui font mention de fa rouffette ou de la rougette, ne 
parlent pas de ce fait fingulier ; néanmoins leur filence ne 
fait pas une preuve complète, fur-tout y ayant tant de 
conformité & tant d’autres refflemblances entre les rouf- 
fettes & ces grandes chauve-fouris que nous avons ap- 
pelées Vampires ; nous avons donc cru devoir examiner 
comment il eft pofhble que.ces animaux puiffent fucer le 
fang fans caufer en même temps une doujieur au moins 
affez fenfible pour éveiller une perfonne endormie. 
S'ils entamoient la chair avec leurs dents, qui font très- 
fortes & grofles comme celies des autres quadrupèdes 
de leur taille, l'homme le plus profondément endormi, 
& les animaux fur-tout, dont le fommeil eft plus léger 
que celui de l’homme, feroient brufquement réveillés 
par la douleur de cette morfure : il en eft de même des 
bleffures qu'ils pourroient faire avec leurs ongles; ce 
n’eft donc qu'avec la langue qu'ils peuvent faire des 
ouvertures aflez fubtiles dans la peau pour en tirer du 
fang & ouvrir les veines fans caufer une vive douleur. 
Nous n'avons pas été ‘à portée de voir la langue du 
vampire , mais celle des rouflettes que M. Daubenton 
a examinée avec foin * femble indiquer la poffbilité 


* Voyez ci-après dans ce volume Kà defcription des parties intérieures 
de R rouflette. 
du 
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du fait : cette langue eft pointue & hériflée de papilles 
dures très-fines, très-aigues & dirigées en arrière : 
ces pointes qui font très-fines peuvent s’infinuer dans 
les pores de.la peau, les élargir & pénétrer aflez avant 
pour que le fang obéifle à la fuétion continuelle de la 
langue. Mais c’eft affez raifonner fur ce fait dont toutes 
les circonftances ne nous font pas bien connues, & 
dont quelques-unes font peut-être exagérées ou mal 
rendues par les Écrivains, qui nous les ont tranfmifes. 
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DE LA ROUSSETTE. | 
L À Rouflette /pl. x1v ) a beaucoup de rapport aux Chauve- 


fouris, fur-tout pour la conformation extérieure, mais elle eft 
d'une grandeur exceflive en comparaifon des chauve-fouris qui 
ont déjà été décrites dans cet ouvrage, elle en diffère auffi par 
la forme de la tête, des oreilles, &c. Elle a le mufeau gros & 
alongé, & la tête longue en quelque façon comme celle d'un 
. chien, c'eft d’où vient le nom de chien-volant*, qui lui a été 
donné par plufieurs Auteurs. 

Le nez eft bien formé, les yeux font grands & pofés oblique- 
ment comme ceux du loup; les oreilles font très-courtes & 
pointues , elles n’ont point d’oreillon. Autant fa rouflette diffère 
des chauve-fouris par la forme de la tête, autant il fe trouve de 
reffemblance entr’elles par la forme du corps &c des jambes : il n’y a 
d'autre différence que celles de fa grandeur, & d’un ongle qui 
fe trouve au bout de la troïfième phalange du premier doigt ; les 
chauve- fouris n’ont ni cet ongle, ni cette troifième phalange; 
au refle la rouflètte reflemble parfaitement aux chauve-fouris 
par les ailes & par les pieds de derrière ; elle n'a point de queue, 
cependant la membrane des ailes s’étend au - delà des jambes de 
derrière & aboutit de part & d'autre à l'endroit de l'origine 
de la queue des chauve-fouris. 

Le bout du mufeau de la rouffette, la plus grande partie des 
oreilles & les doigts font dégarnis de poil & ont une couleur 
brune. Le poil de la face de cet animal avoit diférentes teintes 


* Voyez les Mémoires de l’Académie royale des Sçiences, année 1759. 
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de roux, depuis la plus claire jufqu'à la plus foncée; les coins 
* de la bouche, les joues, le tour des yeux & le front avoient 
une teinte de roux fr claire qu'elle étoit prefque jaunâtre ou 
blonde: au contraire les branches de la mâchoire inférieure, les 
temples, les à-Pentours des oreilles & le fommet de la tête avoient 
une couleur roufle foncée & rougeître, cette même couleur 
roufle-foncée formoit une bande qui s’étendoit de chaque côté 
du dos & des lombes depuis l'épaule jufqu'à fa croupe, ïl y 
avoit des poils roux fur le bras & des poils jaunitres fur lavant- 
bras & fur la jambe, des poils roux & rouffeitres fur la face 
extérieure de 11 partie de la membrane qui s'étendoït au delà 
de chacune des jambes , il fe trouvoit du poil de ces mêmes 
teintes de roux autour de l'anus & de l'origine de la verge & fur 
la face intérieure des aïles près de f'avant-bras, du bras & des côtés 
du corps; le poil du cou, du dos, du milieu des lombes, de 
la poitrine & du ventre étoit noir, les plus grands poils étoient 
longs d'un demi-pouce , la membrane des ailes & des jambes 
de derrière , & les ongles avoient différentes teintes de brun & 
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L'épiploon étoit caché, comme celui de Ra noctule *, entre 
Feftomac & les inteftins; le foie & leflomac avoient aufli la 
même pofition que dans cet animal. 

Le duodenum s’étendoit dans le côté droit comme dans a 
plufpart des autres animaux, &'fe replioit en avant & enfuite 
en dedans avant de fe joindre au jejunum. La fuite du canal 
inteftinal faifoit fes circonvolutions dans le côté gauche, dans 
les régions iliaque & hypogaftrique, dans Îa région ombilicale 
& dans le côté droit; enfin il fe replioit en dedans derrière 
l'eflomac avant de former le reétum : il n'y avoit point de 
cœcum. Les inteftins avoient cinq pieds & demi de longueur 
depuis le pylore jufqu'à anus. 

L'eftomac a paru fous une forme très-extraordinaire & fort - 

* Voyez la defcription de la noétule dans le VITI.® volume de cet 


Ouvrage. 


 iïj 


0. MERE TS OS RUE PET RON 
différente de celle de leflomac de la noûtule. Le grand cul-de- 
fac étoit très-profond, car il avoit un pouce de longueur ; la 
partie droite étoit au contraire très-courte : le corps ou la partie 
moyenne de l'eftomac s'élevoit de près d’un pouce vers l'œfo- 
phage, en forte que le grand cul-de-fac étoit féparé de cette 
partie par un angle profond, & cependant y adhéroit par un 
tiflu cellulaire; ce qui m'a fait croire que la forme fingulière 
du grand cul-de-fac étoit un caractère réel de cet animal, & 
ne venoit pas du racorniffement caufé dans les membranes de 
l'eftomac par l'efprit-de-vin dans lequel il avoit été gardé pendant 
long-temps. 

Le foie étoit compofé d'un grand lobe placé À droite, & 
d'un petit qui tenoit à fa racine: il y avoit dans le milieu un 
autre grand lobe qui n'étoit plus entier, on y diftinguoit feule- 
ment une profonde fciflure, dans laquelle fe trouvoit la véficule 
du fiel : au refle on ne voyoit plus que des fragmens du foie. 
La véficule du fel étoit de forme oblongue. 

La rate étoit large, épaifle & courte; mais on ne doit guère 
compter fur cette figure, parce qu’elle étoit déformée par l'im- 
preffion de l'efprit-de- vin. 

Les reins nétoient pas plus avancés Fun que l'autre; ils 
avoient à peu près la même forme que ceux de la noétule. 

Le poumon droit étoit compolé de quatre lobes bien diftinéts, 
& difpolés comme dans fa plufpart des animaux quadrupèdes ; 
il y avoit à gauche deux lobes, le poftérieur étoit prefqu'entiè- 
rement féparé en deux parties par une profonde fciffure qui 
coupoit fa face poftérieure. Le cœur étoit gros & dirigé oblique- 
ment à gauche; il {ortoit deux branches de la crofie de l'aorte. 

La partie antérieure de la langue (pl xv, fig. 1, qui 
repréfente la langue vie au microfcope ] depuis le filet jufqu'à 
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l'extrémité étoit très-longue, quoique raccourcie par l'impreflion 
de lefprit-de-vin, elle avoit encore quinze lignes de longueur. 
L’extrémité ( À) étoit fort étroite, prefque pointue & hériflée 
jufque fur les côtés / BC ) de papilles dures, pointues, dirigées 
en arrière, & longues d'une demi-figne. On dit que cet ani- 
mal s’infinue pendant la nuit fous les couvertures des gens qui 
dorment ; qu'il s'attache à leurs pieds & en fuce le fang au point 
de sen remplir, fans leur caufer aflez de douleur pour les 
éveïller , & que cependant il fait une plaie qui laifle couler 
le fang après que l'animal s'eft retiré, & que l'homme endor- 
mi fe trouve épuifé & mourant à fon réveil. Il ne paroït pas 
que la rouflette puifle faire cette fuétion par le moyen de fes 
dents qui font grofles & grandes : les papilles du bout de f 
langue femblent être plus propres à cet effet, & mieux encore 
d'autres papilles qui font placées fur le milieu de la partie 
moyenne antérieure { D Æ) de Ha langue: celles-ci ont cha- 
cune trois pointes comme un trident ; ces pointes font très- 
déliées, très-acérées & dirigées en arrière ; la papille entière a 
deux tiers de ligne de longueur & un tiers de largeur / On à 
repréfenté fig. 2, une de ces papilles , vüe au microfcope , avec une 
lentille beaucoup plus forte que celle avec laquelle on a deffiné la langue, 
- fg 1). Hya fur la partie moyenne poftérieure /F°G) de 
cette langue d’autres papilles plus petites, qui ont cependant 
quatre, cinq, fix & même jufqu'à douze pointes, & qui font 
dirigées de dehors en dedans. {On a repréfenté, fig. 3, une 
papille à douge pointes, vie avec la même lenrille que la papille 
fig. 2). Enfin il fe trouve fur les bords de là partie poftérieure de 
longues papilles coniques & pointues, aufi dirigées de dehors en 
dedans. Il y avoit auffi fur la partie poñlérieure {A 1, fig. 1) trois 
glandes à calice, une grofle dans le milieu & une petite. de 
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chaque côté. On peut voir dans cette figure de fa fangue de Ia 
rouflette des papilles qui ont deux pointes, & reconnoitre Îa 
forme & la direction de toutes les papilles. 

Le palais étoit traverfé par douze fillons ; les premiers avoient 
jufqu’à une ligne & demie de largeur, ils étoient prefqu'en ligne 
_ droite, mais les derniers étoient convexes en devant & fort 
irréguliers; leurs bords étoient interrompus dans le milieu & 
hériffés de petites papilles roïdes & pointues. 

J'ai vû quelques apparences de deux mamelles fur la poitrine, 
une de chaque côté. 

Les tefticules fe trouvoient placés de Far côté de Fanus 
comme dans la noétule, mais le tubercule de l'épididyme avoit 
peu de volume, Les canaux déférens étoient courts & gros ; 
les véficules féminales avoient une grandeur proportionnée à 
celles des véficules féminales de la noétule; on voyoit très dif 
tinctement les profiates fur l’urètre près du cél de la veffe: 
quoique racornies par l'efprit-de-vin, elles avoient chacune 
deux lignes de longueur & de largeur, & une ligne d'épaif- 
feur. 

La verge étoit faïllante, & grofle à proportion comme celle 
de lanoétule; le gland, quoique déformé, paroïfloit n'avoir jamais 
été pointu, il étoit au contraire cylindrique & terminé par un 
petit bourrelet contourné de façon qu'il reffembloit à peu près 
aux lèvres d’une carpe; il y avoit au milieu une grande cavité 
qui étoit lorifice de lurètre: il ne renfermoit point d'os. 

Le fquelette de la rouflette (p{ xy7 ) a en général beaucoup 
de rapport avec celui de la chauve-fouris *, mais ent l’exami- 
nant en détail on y trouve de grandes différences , principalement 


* Voyez la defcription de 13 Chauve-fouris dans le VIIT.* volume de cet 
Ouvrage. j 
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dans la tête. La mâchoire du deffus n'eft pas interrompue à fon 
extrémité ; les os du nez / A) font prefqu'aufft faïllans en 
avant que les deux mâchoires : je n'ai pas pü découvrir leur 
articulation avec l'os frontal. Le mufeau eft très-long & fort 
gros; le chanfrein & le front font fur un même plan en ligne 
droite. L’os frontal, au lieu d’être convexe, forme une concavité 
en gouttière , qui s'étend fur la partie poftérieure du chanfrein : 
cet os a de chaque côté une apophyfe orbitaire aflez longue, 
de forte que les bords offeux des orbites ne font interrompus 
qu'à peu près dans une fixième partie de leur étendue. I'y a 
une crête ofleufe longitudinale fur le fommet de la tête qui 
aboutit à une autre crête tranfverfale placée fur l'occiput ( B). 
La partie poftérieure /C) des branches de la mâchoire inférieure 
eft très-large; lapophyfe coronoïde à beaucoup de hauteur & 
de largeur. 

La rouflette a trente-deux dents; favoir, quatre incifives & 
deux canines dans chaque mâchoire , huit mächelières dans 
la mâchoire du deflus & douze dans celle du deflous *. Les 
deux incifives du deflus ne font pas éloignées l’une de Fautre, 
comme dans les chauve- fouris ; elles font toutes larges & plus 
groflés que celles du deflous, qui ont chacune deux lobes : il n'y 
a que deux pointes fur les plus groffes mâchelières dans la mi- 
choire fupérieure ; la première de ces dents eft la plus grande, 
&-la dernière eft la plus petite. La première & la dernière de 
la mâchoire inférieure font les plus petites ; [a feconde eft ka 
plus grande. | 

I y a treize vertèbres dorfales & treize côtes, fept vraies & 
fix faufles. Les apophyles épineufes des vertèbres & le flernum 
reflémblent à ces mêmes parties vües dans les chauve-fouris; & 


* Voyez les Mémoires de l’Académie royale des Sciences, année 1759: 
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les articulations des côtes de la rouflette ne diffèrent de celles 
de ces animaux qu'en ce que la feptième côte s'articule avec le 
fecond os du fternum auprès de la fixième côte, & qu'il y avoit 
deux grandes apophyfes plates fur la face inférieure du premier os 
& une fur le fecond. 

Les vertèbres fombaires ne font qu'au nombre de quatre. La 
partie antérieure de l'os de la hanche n'eft pas triangulaire comme 
dans la chauve-fouris, elle n'a que deux faces dont l'extérieure 
eft très-convexe. IT y a dans la rouffette, comme dans la chauve- 
fouris, une apophyfe /D) au deflous de la cavité cotyloïde fur 
Je bord du baffm. Le corps des os pubis de la rouflette eft fort 
mince de devant en arrière, & fort alongé d’un côté à l'autre. 
Ces deux os forment feuls, par leur réunion, la gouttière /Æ) 
du baffin, aufi elle eft très-courte ; les os ifchions, au lieu de 
la prolonger en arrière comme dans les autres animaux, même 
dans les chauve-fouris , la ferment en haut en fe réuniflant l'un 
à l'autre par leurs tubérofités, de forte que le baflin a des bords 
poitérieurs continus dans une circonférence entière /£ FG H} 
formés par les branches des os pubis & ifchions, & féparés des 
bords antérieurs par les trous ovalaires. La rouflette n'a point 
de queue : il eft vraï que le facrum eft fort long ; on y voit, 
comme dans la chauve-fouris, quatre faufles vertèbres diftinguées 
par trois paires de trous, & il'y a de plus un prolongement qui 
paroît compolé de trois fauflès vertèbres : la dernière sarticule 
par fymphyfe avec les os ifchions à l'endroit où ils font réunis 
par le même genre d'articulation. 

L'omoplate , au lieu de former un carré long comme dans 
da chauve-fouris, forme un triangle fort longe : le côté anté- 
rieur de l'omoplate fait la bafe du triangle; le côté inférieur de 
Fomoplate & fa ‘bafe repréfentent les deux côtés du triangle dont 
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le fommet fe trouve à l'angle formé par la rencontre du cêté 
inférieur de lomoplate & de fa bafe : l'épine eft fort courte & 
fort élevée par fa partie inférieure ; la partie fupérieure eft au 
milieu de la bafe de l'omoplate. 

Les clavicules de la rouflette font à proportion moins con:- 
vexes que celles de la chauve-fouris, mais l'os du bras forme 
une double convexité; il n'y a point de crête, comme dans 
celui de la chauve-fouris, fur le côté inférieur de fà partie anté. 
rieure, mais feulement une arête peu apparente; los du rayon //) 
eft moins convexe que celui de fa chauve-fouris, mais il ÿ a 
de plus, dans fa rouflette, une longue épine offeufe /Æ) placée 
fous los du rayon; elle s'étend en arrière au delà de cet os, & 
en avant jufqu’à environ les deux tiers de la longueur du même 
os du rayon : cette épine, qui eft placée à l'endroit où fe trouve 
Jos du coude des autres animaux, paroït en tenir lieu dans la 
rouflette ; l'extrémité poftérieure, qui correfpond à lolécrâne, 
eft féparée du refle de l'épine par un joint cartilagineux. 

Les os de la cuifle , de la jambe & des pieds ne diffèrent 
de ceux de la chauve-fouris qu'en ce que le péroné ne s'étend 
que jufqu'aux deux tiers de la longueur du tibia depuis fon 
extrémité inférieure, & que le premier doigt des pieds de de- 
vant a une troifième phalange & un ongle /Z ) bien formé que je 
n'ai jamais vû dans les chauve-fouris : enfin fa rouffette n'avoit 
pas dans le tarfe les deux os longs & courbes qui font de plus 


que les fepr os dans les chauve-fouris. 
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PP SECRIPETION 
DELA ROUGETTE 
La Rougette (pl AvI1 ) qui a fervi de fujet pour cette 


defcription étoit defféchée, ainfi je n'ai pas pä reconnoitre fi 


elle reflembloit autant à fa rouflette par les vifcères que par les 
os & par les dents que j'ai trouvés entièrement femblables daris 
ces deux animaux, tant pour le nombre que pour la forme 
& la fituation. Mais la rougette eft plus petite -que la rouffètte, 
& en diffère beaucoup parles couleurs du poil. La tête, le 
dos , lés côtés du corps jufqu'aux ailes, la croupe & la face ex- 
térieure des cuifles & des jambes font de couleur cendrée, 
mélée de gris & de brun, ou de noirâtre, Il y a fur le cou 
une couleur très-vive, mêlée d'orangé & de rouge *, I] ne 
refloit que peu de poil fur la face inférieure de cette rougette ; 
il avoit à peu près les mêmes couleurs que celui de la face 
fupérieure, à l'exception du cou. Cet animal reffembloit parfai- 
tement à la rouflette par la forme de la tête, du corps & des 
ailes, & par l'ongle qui terminoit le premier doigt des pieds de 
devant. En comparant les dimenfions rapportées dans la table 
fuivante avec celles qui y correfpondent dans la defcription de fa 
rouflette, on peut voir quelle différence de grandeur il y a entre 
ces deux animaux, au moins entre ceux que jai obfervés. 


pieds. pouc. lignes 
Envergure .... eee ses secro cesse 114 il 11 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 
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* Voyez les Mémoires de l’Académie royale des Sciences, année 1759; 
les caractères de la Rougette fous le nom de Roufferte, 
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DESCRIPTION 


DE LA PARTIE DU CABINET 


qui a rapport a L *Hifloire Naturelle 


DEAPA ROUSSETIE, DE LA ROUGETTE 
ET DE QUATRE ESPÈCES DE CHAUVE-SOURIS. 
INT CR CE CEXTCEL-X. 

Une roufjéite. 

Cerre Rouffette eft defléchée les ailes étendues ; elle eft à 


peu près de la même grandeur que celle qui a fervi de fujet 
pour la defcription de cet animal; & elle lui reflemble, tant 
par la figure du corps que par les couleurs du poil. Elle a 
été envoyée de l'ifle de Bourbon par M. de a Nux, ancien 
Confeiller au Confeil royal de cette ifle, & Correfpondant 


de l'Académie royale des Sciences. 
NA SD END: 
La langue d’une rouffette. 


La defcription de cette langue fe trouve aux pages 70 71 
de ce volume , & on en a repréfenté la figure, p/. x. Eke eft 
dans l'efprit-de-vin. 


NIAMDUGRDT 
Le fquelette d'une rouffétte. 


Ce fquelette a fervi de fujet pour la defcription & pour les 
dimenfions des os de la rouffètte ; la membrane de l'aile gauche 


Tome X, 
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& la peau du côté gauche de la tête & du corps tiennent à ce 


fquelette, 
NS PAC DELT. 


Los hyoide d’une rouffètre. 


Cet os eft compolé de neuf pièces : les branches de Ia four- 
chette font plus longues qu'aucun des autres os, & courbées 
en bas. 


NA TD CHILI 
Le cartilage tyroïde d’une rouffette. 


Ce cartilage eft entièrement offifié & dur, quoiqu'il ait été 
pendant long-temps dans l’efprit-de-vin avec l'animal dont il 
a été tiré. | 

ND CDN 


Une rougette. 


Cette rougette eft celle qui a fervi de fujet pour la defcrip- 
tion de cet animal. Elle a été envoyée de l'ifle de Bourbon par 


M. de la Nux; elle eft defféchée, 
NE ND CTI. 


Une chauve - fouris. 


Cette chauve-fouris /p4 x v 111) a la tête alongée, le mu- 
feau large & gros, les oreilles courtes & pointues, & loreillon 
étroit, long & terminé en pointe; le poil du deflus & des côtés 
du mufeau, de la tête & du cou, & celui des épaules, du dos 
& de la croupe font de couleur fauve-brune, mêlée d’une teinte 
de cendré; la gorge, le deffus du cou, la poitrine, le ventre, 
&c. ont une couleur fauve, très-pâle & cendrée : les plus longs 
poils ont quatre lignes. La membrane des ailes & de la queue 
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eft noirâtre; les deux dernières vertèbres de la queue ne font 
pas enveloppées par la membrane, 


pieds, pouc. lignes, 
Longueur du corps entier , mefuré en ligne droite 


depuis le bout du mufcau jufqu’à Panus....... #” 4. 
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Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 
OU Ni eN Ja ue # 1. I: 


Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
? de l'œil. . L] . L2 L2 L] L2 LZ LZ . . . L2 . . L2 L] . L2 L2 L] . . . L] L] ad {1 1! 6. 
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Diftance entre l'angle poftérieur & l’oreille. . . .... 1 y 
Longueur de l'œil d’un angle PU TAPER et A IL A 7 I 


Difance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
en fuivant là courbure du chanfrein.......... 4 


8 
La même diftance mefurée en ligne droite. ....., 4 6. 


Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 
oreilles . . LEE ] . LEE] L BPET UNR LEE] "gr, A eo” 0 5e L LL ve LL L il 2 6. 


Hongueur!des oreilles, le 14m" à de oesimbietel oies ep NE ou Z 

Largeur de la bafe, mefurée fur là courbure extérieure. 1 5. 

Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas. .. ww  n 8. 
Longueur du tronçon de là queue............ 1 , 3. 1 


Longueur de lavant-bras depuis le coude jufqu'au 
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Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des doigts. # 5. 3. 


Longueur du pouce des pieds de devant jufqu’au bout 
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Longueur du premier doiot...............e 4 3 
Longueur du fecond doigt...............,. HS 
LÉonguèur dytroifième doigt. ..........+..4. IN 4» 
Longueur du quatrième doigt............... 1 3 


_ Longueur de l'ongle du pouce des pieds de devant. #4 
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Longueur de Ia jambe depuis le genou jufqu'au talon. # 1. $. 

Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles. , #4  # 10. 

Longucur des doigts des pieds de derrière. ...... 4" 1 4% 
4 


Longueur des plus grands ongles.......,...... 1 ra 


Liqoeur à bals 44, SR ARRETE AI ANSE CET 


Cet animal a vingt-huit dents; favoir, deux incifives dans la 
mâchoire du deffus & fix dans celle du deflous, & dans chaque 
mâchoire deux canines & huit mâchelières. Les incifives du 
deflus font groffes, longues, pointues & éloignées lune de l'autre 
à la diflance d’une ligne & demie; les incifives du deflous ont 
des lobes *, 

Cette chauve-fouris a été apportée du Sénégal par M. Adanfon, 
de l'Académie royale des Sciences ; elle eft defléchée. 


ND RCD 
Autre chauye-fouris. 


Le mufeaü de cette chauve-fouris {pl x1x, fig. r) eft très-gros, 
les lèvres font longues, & le nez eft bien formé. Les oreilles font 
arrondies & très-larges; elles fe touchent l'une Pautre par leur bafe au 
deffous du front ; elles forment un pli en avant qui s'étend depuis 
le conduit auditif jufqu'au bord de la conque, à deux lignes de 
diftance de l'endroit où les deux oreilles fe touchent ; il y a une 
concavité fur la face interne de la conque de chaque côté de ce 
pli : loreïlon eft court, large & arrondi. Le fommet & le 
derrière de la tête, le deffus & les côtés du cou, les épaules, 
le dos & la croupe ont une couleur cendrée-brune; le milieu 
du ventre eft brun; le refte de cette partie, la poitrine, la gorge, 

* I] a été fait mention de cette chauve-fouris fous le nom de Marmorte 


volante, & fes principaux caractères font rapportés dans les Mémoires de 
P'Académie royale des Sciences, année 1759: 


DIET ACMAE BULIN, EP 8s 


&c. ont une couleur cendrée fans teinte de brun. La membrane 
des ailes & de la queue eft d'un brun-noirâtre ; l'avant-bras, 
les doigts des pieds de devant & la jambe font de couleur 
cendrée, Il fort de la membrane une portion de la queue longue 
de fept lignes, & compofée de cinq faufles vertèbres, 


pieds. pouc. lignes, 
Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite 
depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus. ..,.., # 2, n 


M nee unes donné ghlaliaoet tr 1 80024 
Longueur de a tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 

locciput. ,..........s esse see OH HN 9e 
Circonférence du bout du mufeau. ..... ss. WW 1. ‘p 
Circonférence du mufeau, prife au deffous des yeux. # 1, 2, 
Contour de louverture de la bouche...,....... ww nn 10. 
Iibance entre! les -deuxenafeaux . . 1... 6 se un pr: 
Diflance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

RAM SiCR IL Le mie mets As Ste RUE ere H # 3e 
Diftance entre l'angle poftérieur & oreille... ..... #  » 1 
Longueur de lœil d’un angle L'U'amtres sas OMR AE CE 
Ouverture de lœil....................4 à 0 w  nà 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 

en fuivant la courbure du chanfrein. . ........ uw on 4x 
La même diflance mefurée en ligne droite. . ..... "  # 3; 
Circonférence de la tète, prile entre les yeux & les 

7 VS cale lb he! à cuebia TRUE 
Ponpueur des oreilles... ..,....,.....+.es..e HN: #4 
Largeur de la bafe , mefurée fur la courbure extérieure.  #  # 6. 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas... #  # x. 
OR HOUR A oh aleiele ho: 4 DU 0 2% 


D éco du cou, an En ten a MN Dai 
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pieds, pouc, lignes, 
Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 


devant-à œavérs désales han uteshess) trs. 20 21m dtu 
Circonférence prife à l’endroit le plus gros. . ..... 4" | 2. 9. 
Circonférence. prife devant les jambes de derrière . .. #w 1. 11. 
‘Longueur dnitroncon de laquéue : RCE LR ES UT 
Circonférence de la queue à Porigine du M'ONCOR ESS a MA 


Longueur de lavant-bras depuis le coude jufqu’au 


poignet... soso 4 I, $° 
Largeur de Vavant-bras près du coude. ......., nm on 2. 


Épaiffeur de lavant-bras au même endroit ..,..... "w nn x, 
Téneueuridu POIBUt nd EE M ANR 11°. : tre VER 
Évailleur du poigneté ct Me SR UT UT RE 
Longueur depuis le poignet jufqu'’au bout des doiots. 1 2.0/6 
Longueur de faile....,..,.....,:,......., CRE ES : 


x , . 
Largeur à l'endroit le plus large. ...,.......... 4 14 34 


Longueur du pouce des pieds de devant jufqu’au bout 


de longl@res ns see ce seveale 8 ele ee et DE 0 NE 


Longueur du premier doigt......,.......,.,., 4 1. 4 
Longueur du. fééondidoigtiir. 4 sun tienne, g 
Longueur du troifième doigt. ...........,,,. 1 2. " 


Lonoueur du quatrième doigt. 4500 TR MSP PAUNEE 


a % 


Longueur de la jambe depuis le genou jufqu'au talon. #  » 


Dim Die 
LA 


Largeur du haut de Hfatmipe RE tn Eu 2 OS 


{2 
Hpaiflelr is el st a MR ER RAS ten a RUE # ft ] 


EN RET 


e 


Eñrgeur à l'endroit du talon. 2.50% 008 ro pr 


Li 


Épaifleur auumêmé : endioit 22 250 PAR ONRERAN ES Te 0e 


Jet 
C 


ñ 1 L u 
Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles. . #1 "4 
2 


Longueur des doigts des pieds de derrière. ...,.. "  u 
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| pieds. pouc. lignes. 

Largeur du pied de derrière. ................ 4 4 2% 
Largeur des plus grands ongles. ............., nn 1. 


Cet animal a vingt-fix dents; favoir, dans la-mâchoire fupé- 
rieure deux incifives, deux canines & huit mâchelières:; & dans 
la mâchoire inférieure deux incifives, deux canines & dix mi- 
chelières. Les deux incifrves du deflus fe touchént & ont chacune 
deux pointes dont l’intérieure eft la plus fongue , les deux canines 
de la mâchoire inférieure fe touchent par une petite pointe 
* qu'elles ont au côté interne de leur bafe ; au deflous de ces deux 
pointes on aperçoit fur los de à mâchoire inférieure deux dents 
incifives qui fortent de cet os & qui ont chacune deux lobes 
de figure aflez régulière pour leur donner la forme d'un cœur. 
La première mächelière de chaque côté de la mâchoire infé- 
rieure eft très-petite *. 

DRE DCE VE TE 
Autre chauve-fouris. 


Cette chauve-fouris /pl x 1x, fig. 2) paroît être de même 
efpèce que celle qui eft rapportée fous le numéro précédent , 
quoiqu'elle en diffère à quelques égards; elle eft plus petite, car 
elle n'a qu'un pouce huit lignes de longueur depuis le bout des 
lèvres jufqu'à l'anus. 

La tête eft moins charnue , & par conféquent le mufeau eft 
moins gros & Île nez encore mieux formé que celui de fa 
_chauve-fouris qui vient d'être décrite. Toute la face fupérieure 
du corps eft de couleur fauve, mélée d’une teinte de cendré, 


La face inférieure eft d’un blanc-fale, tirant fur le cendré & un 
» . 
* Cette chauve-fouris eft fous le nom de Æubot-volant dans les Mémoires: 


de l'Académie royale des Sciences, année 1 ‘ 
) 1» 
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peu fur Le fauve. La membrane des ailes & de la queue a 
des teintes de brun & de fauve. 

Il n'y a point de dents incifives dans la mâchoire inférieure, 
cependant on y voit des apparences d'alvéoles qui donnent lieu 
de croire qu'il y a peut-être eu des dents. Les différences de 
couleur, de grandeur & même de figure qui fe trouvent entre 
cette chauve-fouris & celle du numéro précédent peuvent venir 
de l'âge & du defléchement : elles font toutes les deux dans 
l'efprit-de- vin depuis long -temps. 


Née D,4C DV OINE 
Autre chauve -fouris. 


Cette chauve-fouris eft defféchée : elle paroît être de la même 
efpèce que les deux précédentes, mais elle reflemble plus à Ja 
première qu'à la feconde. Elle a été envoyée de la Martinique 
par M. Thibaut de Chanvallon, Confeiller au Confeil fupérieur 
de cette ifle, & Correfpondant de Académie royale des 


Sciences. 


ND CD ATEN: 
Autre chauve-fouris. 


Cette chauve-fouris {pl xx, vie en face, fig. 1, à vie de 
côté, fig. 2) a le nez, le chanfrein, le front & le fommet de la 
tête conformés d’une manière très-particulière. Le cartilage du 
nez eft prefque nul, & le front eft très-enfoncé. Les narines 
ne font pas féparées lune de Fautre, comme dans la plufpart 
des autres animaux, par une cloifon qui s’étende en avant; elles 
font placées chacune au devant d’une petite gouttière, ouverte 
d'ün bout à l'autre par le deflus; le bord interne de cette gout- 
tière eft fort petit, l'externe eft plus gros & terminé à fon 

extrémité 
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poftérieure par un petit oreillon. Les bords externes des deux 
gouttières fe réuniflent au deflus de la lèvre fupérieure, & forment 
par cette réunion l'extrémité d’un grand fillon qui s'étend depuis 
la lèvre du deffus le long du chanfrein jufqu'au front, où il y a 
une fofle large, profonde & nue, mais les bords de la fofle 
ont de longs poils. Celui de la tête, à l'exception du fonmet, 
& celui de la gorge, de la poitrine & du ventre font de cou- 
leur blancheître avec quelque légère teinte de fauve : le poil du 
fommet & du derrière de la tête, du deflus du cou, des épaules, 
du dos & de la croupe eft d’un brun-roufleñtre : la longueur des 
plus longs poils eft de quatre lignes & demie. Les oreilles & la 
membrane des ailes & de l1 queue ont différentes teintes de 
brun -noirâtre & de brun-roufleitre. La queue eft enveloppée 
dans fa membrane jufqu'à l'extrémité : les ongles font jaunâtres, 
Cet animal eft confervé dans Pefprit-de-vin. 


, Pieds. pouc. hirnes, 
Longueur du corps emier, mefuré en ligne droite 


depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus... ...., on 1. os. 


Enveroure. .....:..............:.. as). Je 


1 MUNIE 
Longueur de la tête depuis le bout du mufcau jufqu'à 

DDR UN RER EU SU. tte NAS HR AN E PA 
Circonférence du bout du mufeau . .... ML IPN SU 


Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. # » ro! 


Contour dé l'ouverture de la bouche... ...,.,..,. # 


Diftuice entre les deux ntfeaux. ,....,.. ..... PARU" (RCI EN 
Diftince entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
Ce Vol? 4 OS NO Es ANT MN TR EN tte 3 
Diftance entre l'angle poftérieur & l'oreille . ...... #° "2 
Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 

ONE NOTE TR EE SP E RER TU ETF AAC MA de PG: 4 


Longueur des orcilles. . . 4,44 .. usis Dlsiules NE Med 


Tome X, M 
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pieds. pouc. lignes, 
Largeur de Ia bafe, mefurée fur k courbure extérieure. #1  u 72, 
Diflince entré les deux oreilles, prife dans le bas. . 4 on "3. 

Longueur du co: 4400 SR LR GR. Lis à A) (NICE 

Girconférence du eou., AL NS MR US SES ET Nr ie 


Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
dévantia "averses ailes +424 ee RG QT NN, 9: 


Circonférence prife à l'endroit le plus gros.....,, » 2. n» 
Circonférence prife devant les jambes de derrière. ., y 1. &, 
Longueur du tronçon de la queue...,..,.,..., w 1. 2. 
Circonférence de la queue à l'origine du tronçon... #” ”# 14, 


Longueur de Favant-bras depuis le: coude jufqu’au 
poignet. . 2:98. "0,060 -0 :0: 0: #. 69108 ver ue "9 1610 0 D: «6 "6 LE ft F 48 7: 
1 


Largeur de Pavant-bras près du coude.......,. "  # 
Épaifleur de lavant-bras au même endroit. ...... # " 3. 
Longueur du poignet. .................,,. HN 4 2 
Épaifleur du poignet..................es.. HW 4 14 
Longueur depuis le poignet jufqu’au bout des doigts. #» 2. 1. 
Longueur de Faile....................... 1 3. 6, 
\ | » 
Largeur à Pendroit le plus lrge...,....,..... #0 2 n 


Longueur du pouce des pieds de devant jufqu'au 
bout de longle. 0 0 0 ee ee { 71 $e 


Longueur du premier doigt ts 207%: 86 00 208 HN TONER 
Tongueur du ‘feçond xloigtssts 6 ter, MAL 
Longueur du troifième doigts . soso Ut Len 
Longueur du quatrième doigt............... n x. 9. 
Longueur de longle du pouce des pieds de devant. # "x. 
Longueur de K jambe depuis le genou jufqu'au tlon. #  ” 7. 

Largeur du hat de Ja jambe... ht our, uni 
Épaifléure Masse se be 07087 0e aient VTT ad 32 H #! u À. 


Largeur à Mendrottidd.: lon 6 44, te aie à et 41e 01 0 1: 
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pieds. pouc. lignes. 


Épaifleur MIRE CINOITiAS cle « detre 1 DL UT RTE 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles. #1 ns. 

Longueur des doigts des pieds de derrière... ... SLR NPRPAS 2 
Horbeur: duipiedide derrière, 4... 441% NUS ru D RE Qadh 
Longueur des plus grands ongles ............. HV A ORIT 


Cette chauve Br a trente dents; favoir, quatre incifives 
à la mâchoire du deflus & fix dans celle du defious, & dans 
chaque mâchoire deux canines & huit mâchelières; toutes les 
incifives de fa mâchoire fupérieure font placées l'une contre 
l'autre, elles ont chacune deux lobes : celles du deflous ont aufit 
deux ou trois lobes, La première mâchelière du deflous, quoique 
_ groffe, n’a qu'une pointe*, | 


N°: D. C'D'Xx. 
# Autre chauve-fouris 


_ "Elle a dix pouces d'envergure ; elle ne diffère de Ia précé- 

dente qu'en ce que la couleur blancheître du deflous du corps 
eft mèlée d’une teinte de cendré, & que la membrane des ailes 
n'a point dé rouffeitre. Cette chauve-fouris eft defféchée : elle a 
été pre du Sénégal par M. Adanlon. 


| Na DECDEXUT 
La tête d'une chauve- fouris de l’efpèce des deux 
précédentes. 


Cette tête eft décharnée; elle a dix lignes de longueur depuis 
le bout de fa mâchoire inférieure ju qu'à l'occiput , & un pouce 


* Cette chauve-fouris a été décrite fous lé nom de Canon de dans 
les Mémoires de l’Académie royale des Sciences, année 1759. 


M ïÿ 
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cinq lignes de circonférence, prile à l'endroit le plus gros. Own 
y voit fur le front une foffette large & profonde qui eft formée 
non feulement par l'enfoncement de cette patie, mais par une 
arête mince & faillante qui l’environne aux côtés & en arrière; 
il y a aufli une petite arête qui s'étend le long du fommet de 


la tête, 


N°. D C D X 1 
7. chauve -fouris. 


Cette chauve-fouris /pl. xx, fig. 3) a le nez fort petit; 
Jes oreilles font terminées par une pointe dirigée en dehors, 
& il y a une petite échancrure fur le bord externe au deflous 
de là pointe; foreillon eft fort alongé, car il a plus de deux 
lignes de longueur ; il eft étroit à la bafe & pointu à l'extrémité; 
fes oreilles font inclinées en avant, & prefqu'entièrement cachées 
dans le poil qui eft long, il a fur tout le corps environ deux 
lignes de longueur. Celui du chanfrein, du front, du defius de 
la tête, du deflus du cou, des épaules, du dos & de la croupe 
a une couleur fauve - blonde ; la mâchoire inférieure, la poitrine 
& le ventre ont le poil de couleur blancheître, teinte de fauve. 
Ja imembrane des ailes & de la queue eft mêlée de fauve & de 
brun; le fauve paroît principalement le long. de Favant-bras  &;, 
des doigts, fur le bord de la membrane, depuis le quatrième 
doigt du pied de devant jufqu'au pied de derrière, & autour 
de la queue qui eft engagée dans. à membrane. 
pieds. pouc. ligness. 
Longueur du corps enter, mefüré en ligne droite 

depuis le bout du mufeau infqu'à Lee MR PAS EE HO Be LA |: 
EnvérQUrE, » MSlole one 0 +. love seisroie ie eee Sete se UE (07e RUE 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu'à 


Locciput.. ",, 6 ee se ose soso  » À H: $>- 
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pieds, pouc. lignes. 
Circonférence du bout du mufeau..,.,......,.... ww y  G. 
Eirconférence du mufeau, prife au deffous des yeux: #  # 9. 
Contour de l'ouverture de h bouche. .,.,.,.,.,, ww nn 6. 

Diftance entre les deux nafeaux. ............ W y n2, 


Diflance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

I fa as VO US A LR pt 0 ie te 
Diflance entre l'angle poftérieur & Poreille . ....,. 4 -» à 
Diflance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 

en fuivant la courbure du chanfrenm.........,. 3% 
La même diflance mefurée en ligne droité.....,,., # y» 24, 
Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 

ch un no eu mule nie EUR VAE LE EE 
Honbueur des oreilles . . . . se fasse sie se nee octo À M A 42 
Largeur de la bafe, mefurée fur 1 courbure extérieure, y  # 6. 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas... » y de 
Longueur du cou. ,..........,.......,. HW m2, 
M rence AU, COU, . 6. Les ee 0 amie rot se 0 M Tes CU 
Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 

M TT ITAVERS ICS nIIeS, le se ad e à a tot eee 0 ste MER TUTO! 
Circonférence prife à l'endroit le plus gros. ...,,.. ww 2, 1, 
Circonférence prife devant les jambes de derrière: . . # x 10 
Longueur du tronçon de la queue. .....,...,.,.,,. #1, y’ 
Circonférence de la queue à Porigine du tronçon... # "12, 
Longueur de lavant-bras depuis le coude jufqu'au 

OT TE Te ee nn eee ele où 9e LU MO OUITS La: 
Largeur de lavant-bras près du coude. .....,... # y» 1 
Épaifleur de Pavant-bras au même endroit ........ # #m 1. 
Longueur du poignet. .........,.,..,.,.,,.., 4 on 1% 
Épaifleur du UT RAM PRE if FOR ONE A SRERPRERNE RER APS ER 


Longueur. depuis le poignet jufqu'au bout des doigts. 
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pieds. pouc. lignes. 
Longueur de Paile........,.......,,.444 00 3 
Largeur à l'endroit le plus large. .........,.,. 1 1. 10. 
Longueur du pouce des pieds de devant jufqu’au bout 
de longle. 4, nue release laierete 4 2700 1 a 
Longueur du premier doigt....,.......,..... 4 1, $ 


Longueur duxfecond doigt, ,.,,, 4044 SUR nc, 


Longueur dutroifième doigt. ........,.,,4..., 4 14 11. 
Longueur du quatrième doigt.,...........,,, 4 IN ILS 
Longueur de la jambe depuis le genou jufqu'au talon. #  ” 6. 
Largeur du haut de là jambe ..........,..,., 1 : 1 wi. 
L | 
Épailleur... 20, Re RTC ES n CRUE? 
Longueur depuis le ton jufqu'au bout des ongles. . 4 "23, 
Longueur des doigts des pieds de derrière. ...... # nn 12, 
: 


Largeur du pied de derrière. ............,.,4 00 nm 


Longueur des plus grands ongles. Pet ee A AUS H É- 


Cette chauve-fouris a trente-huit dents ; favoir, dans fa 
mâchoire du deflus quatre. incifives, deux canines & douze 
mâchelières ; & dans la mâchoire inférieure fix incifives, deux 
canines & douze mâchelières. Les deux premières dents inci- 
fives de la mâchoire du deflus, une de chaque côté, font fépa- 
rées l'une de Fautre par un petit intervalle; elles font toutes 
les quatre pointues, & la première de chaque côté eft plus 
longue que la feconde. Les incifives de la mâchoire inférieure 
ont chacunetrois ou quatre lobes inégaux ; fes trois premières 
dents mâchelières de chaque mâchoire n'ont qu'une pointe *. 

* Cette chauve-fouris eft dans les Mémoires de l'A cädémie royale des Sciences, - 
fous le nom de Mufcardin-volant, 
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LE POLATOUCHE*. 


Nos avons mieux aimé conferver à cet animal le 
nom qu'il porte dans fon pays natal, que d'adopter les 
noms vagues & précaires que lui ont donné les Natu- 
raliftes ; ils l’ont appelé Rar= volant, Écureuil-volanr, 
Loir-volant, Rat de Pont, Rat de Schytie, &c. Nous 
exclurrons tant que nous pourrons de l’'Hiftoire Naturelle 
ces dénominations compofées, parce que la lifte de a 


* Le Polatouche. Polatucha, nom de cet animal en Ruffie, que 
nous avons adopté ; Zétaga en Mofcovie ; Wiewiorka, lataiaca en 
Pologne; Sahouefquanta chez les Sauvages du Canada ; Affapañick & 
Quimichpatlan chez les Indiens des autres parties du nord & de l’oueft 
de l’Ainérique, 


ÂMus Ponticus aut Scythicus, fciurufve alius, quem volantem Cogn0- 
minant, Gelner, con, quadrup. pag. 111. 

Siurus Americanus volans, Flying Squirrel, Ray, Syropf: quadrup, 
pag. 215. 

Flying Squirrel, Zranfa@, Philofoph. ann. 1733, pag. 35. 

Écureuil-volant. Catefby, Æifoire naturelle de la Caroline, tome 11 j 
pages 76 © 77: 

Sciurus volans. Seba, vol, I, pag. 67, Tab. 41, fig. 7. 

Sciurus hypocondriis prolixis volitans. Linn. Syf£ nat, edit. 1v, pag. 67; 
edit. VI, pag. 9; edit. X, pag. 64. 

Sriurus obfcure cinereus aut rufeftens, cute ab anticis cruribus ad pof- 
tica, membranæ in modum extenfæ, volans.,,,. Sciurus volans. L’écu- 
reuil-volant. Briffon, Regn, animal, pag. 1 57. 

The Flying Squirrel, Edwards, Æif. of. Birds, part, IV, pag. 1 917, 
où l’on en voit une aflez bonne figure, 
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Nature , pour être vraie, doit être tout aufli fimple qu’elle. 
Le Polatouche eft d'une efpèce particulière qui fe rap- 
proche feulement par quelques caraétères de celles de 
l’écureuil , du loir & du rat ; il ne reffemble à l’écureui. 
que par la groffeur des yeux & par la forme de la queue, 
qui cependant n’eft ni auffi longue, ni fournie d’aufli 
longs poils ; il approche plus du loir par la figure du 
en par celle des oreilles qui font courtes & nues, 
par les poils de la queue qui font de la même forme 
de la même grandeur que ceux du loir; mais 
il n’efl pas comme lui fujet à l’engourdifflement par 
l'action du froid. Le polatouche n’eft donc ni écureuil, 
ni rat, ni loir, quoiqu'il participe un peu de la nature 
de tous trois. 

M. Klein ef le premier qui ait donné une defcription 
exacte de cet animal dans les Tranfactions Philofo- 
phiques, année 1733. Ï étoit cependant connu long- 
temps auparavant; on le trouve également dans les parties 
feptentrionales de l’ancien & du nouveau continent *: 

il 

* Les Hurons du Camda ont de trois fortes d'écureuils..... Les 
plus eftimés font les écureuils-volans, nommés Szhouefquanta , qui ont 
Ja couleur cendrée, la tête un peu grofle, & font munis d’une panne 
qui leur prend des deux côtés d’une patte de derrière à celle de de- 
vant, lefquelles ils éiendent quand ils veulent voler .... Ils produifent 
trois ou quatre pets, &c. Voyage du pays des Hurons, par Sagard 
Theodat, pages 305 à 306.— II y a un autre petit animal que les 
Indiens de Virginie appellent Afäapanick, & les Anglois Æ/fcurieu-volant, 


Icquel en élargiflant les jumbes & étendant là peau, comme fi c’étoit 


ges ailes, vole par fois trente ou quarante verges de dix pieds de long. 
Hiflone 
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il eft feulement plus commun en Amérique qu'en Europe 
qù il ne fe trouve que rarement & dans quelques pro- 
vinces du Nord, telles que fa Lithuanie & la Ruflie. Ce 
petit animal habite fur Îles arbres comme l’écureuil: il 
va de branches en branches, & lorfqu'il faute pour paffer 
d’un arbre à un autre où pour traverfer un cfpace con- 
fidérable , fà peau qui eft lâche & pliffée fur les côtés du 
corps, {e tire au dehors, fe bande & s’élargit par la direction 
contraire des pattes de devant qui s'étendent en avant, 
& de celles de derrière qui s'étendent en arrière dans 
le mouvement du faut. La peau ainfi tendue & tirée en 
dehors de plus d’un pouce, augmente d'autant la fur- 
face du corps fans en accroître la mafñle, & retarde par 
conféquent l'accélération de la chûte, en forte que d’un 
feul faut l'animal arrive à une affez grande diftance: ainfi 
ce mouvement n'’eft point un vol comme celui des 
oifeaux, ni un voltigement comme celui des chauve- 
fouris, qui fe font tous deux en frappant l'air par des 
vibrations réitérées ; c’eft un fimple faut dans lequel tout 
dépend de fa première impulfion dont le mouvement 


Hifloire du nouveau monde, par Jean de Laët, Leyde, 1 40, liv. III, 
page 88,— Les écureuils-volans font de la groffeur d’un gros rat, 
couleur de gris-blanc : ils font auffi endormis que les autres font 
éveillés; on les appelle vo/ans parce qu'ils volent d’un arbre à l'autre 
par le moyen d’une certaine peau qui s'étend en forme d’aile lorfqu'ils 
font ces petits vols. Voyage de la Hontan, tome Il, page 42.— Les 
écureuils-volans viennent du nord de PAmérique, mais on en a depuis 
peu trouvé en Pologne. Voyez Edwards, Hifi, nat, of. Birds, pag. 1 9 1; 
& Catefby, Hiff, nat, de la Carol, tome II, pages 76 © 77, 
Tome X. Ne 
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eft feulement prolongé & fubfifte plus long-temps, parce 
que le corps de l’animal, préfentant une plus grande 
furface à l'air, éprouve une plus grande réfiflance & tombe 
plus lentement. On peut voir dans la defcription, qui eft 
à la fuite de cet article, le détail de la méchanique & du 
jeu de cette extenfon fingulière de la peau, qui n’appar- 
tient qu'au polatouche, & qui ne {e trouve dans aucun 
autre animal ; ce feul caractère fufhroit donc pour le 
diftinguer de tous les autres écureulls, rats ou loirs; mais 
les chofes mêmes les plus fingulières de la Nature font- 
elles jamais uniques! devroit-on s'attendre à trouver dans 
le même genre un autre animal avec une pareille peau, 
& dontJles prolongemens s'étendent non feulement d'une 
jambe à l’autre, mais de la tête à la queue. Cet animal, 
dont la figure & la defcription nous ont été données par 
Seba * fous le nom d’Æcureuil-volant de Virginie, paroît 
aflez différent du polatouche pour conftituer une autre 
efpèce, cependant nous ne nous preflerons pas de pro- 
noncer fur fà nature , il eft probable que c’eft un animal 
dont l’efpèce eft réellement exiftante & différente de 
celle du polatouche; mais ce pourroit être aufli une fimple 
variété dans cette efpèce, & peut-être enfin n’eft-ce qu'une 
produétion accidentelle ou une monftruofité; car aucun 
Voyageur, aucun Naturalifte n'a fait mention de cet 
animal ; Séba eft le feul qui lait và dans le cabinet de 
Vincent , & je me défie toûjours de ces defcriptions 
faites dans des cabinets d'après des.animaux que fouvent 


* Seba, vo/ 1, pag. 72, Tab. 44, fig. n° 7: 
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ôn äjufte pour les rendre plus! extraordinaires. 
Nous avons vû & gardé longtemps le polatouche 
vivant ; il a été bien indiqué par les Voyageurs : Sagard 
Theodat®, Jean de Laët?, Férnandès °;' là Hôntan*, 
Denys’ en ont tous fait mention , ainff que M" Caté{by!, 
PARU le Page de Pratz?, &c. & M.° Klein; Seba 


© Voyage au pays des. Hurons, par Sagard Theodat, page 3 0 $. 
.b Hiftoire du nouveau monde, par Jean de Laët , page 88, 

* Quimichpatlan Jeu mus volans fufco pilo nigroque prom: joue tegitur 
qui propé brachid 7 crura eff prolixior ac parvarum alärèm forma... 
ÆEff autem cæteris minor, parvo & murino capite, magnis auriculis, &rcà 
Fernand. Æiff. nov. Hifp. pag. 9. NOTA, Que cet Auteur fe trompe 
en ce qu'il dit que ce font de longs poils qui lui tiennent lieu d'ailes ; 
au lieu que ce font en eflet des prolongemens de R'péau. 

4 Voyage de à Hontan, fome 11, page 42, 

* Les écureuils-volans ont lc poil un peu plus: noir que ceux dé 
France ; ils ont des ailes qui les prennent du train de derrière à celui 
de devant, qui s'ouvrent de la largeur de deux bons doigts; c’eft une 
petite toile fort mince, couverte deflus d’un petit poil follet : toute fa 
‘volée ne peut allér qu'à trente ou quaranté pas; mais sil volé d’un 
_ arbréà ün autre, il Volera bieñ le doutsle. Deféription géographique de 
l'Amérique feptentrionale ; par Fret Paris,-1672, tome IT, pages 


FRAME TIR 
: Catelby, Hiffoire naturelle de la Caroline, page 76. 


"Les écureuils font fort communs à fa Louifiane, où l’on en dif- 
tingue de deux fortes; les uns font en tout femblables à ceux que 
nous connoïffons en France: les féconds font d’une couleur ui peu 
plus échdrée, & ont à feurs deux pattes de devant uhe éfpèce dé per 
où dé membrane, at moyen de laquelle ils péuvént s’élancer d’un 
arbre à un autre à une diflance afez' éloignée , &c. FAHHETE Jur + 
Loüifime par Dumont, pages 81 èr 82, 


k Les écureuils-volans font ainfr nommés parte qu'ils futent d'un’ 


N ij 
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& Edwards en ‘ont donné de bonnes defcriptions avec 
la figure. Ce que nous avons vû nous-mêmes de cet 
animal s'accorde très- bien avec ce qu'ils en difent: 
communément il eft plus petit que l’écureuil; celui 
que nous avons eu ne pefoit guère que deux onces, 
c'eft-à-dire, autant qu’une chauve-fouris de la moyenne 
efpèce, & l’écureuil pèfe huit ou neuf onces. Cepen- 
dant il y en a de plus grands ; nous avons une peau de 
polatouche, dont on verra ci-après Ja defcription, qui 
ne peut provenir que. d’un, animal. plus grand que le 
polatouche ordinaire. 


Le polatouche approche , en quelque forte, de la 
chauve-fouris par cette extenfion de la peau qui, dans 
le faut, réunit les jambes de devant à celles de derrière, 
& qui lui fert à fe foûtenir en Fair : il paroît auffi lui 
réflembler un peu par le naturel, car il eft tranquille &, 
pour ainfi dire, endormi pendant le dE il ne prend 
de l'adivité que le foir. H eft très-facile à apprivoifer, 
mais. il eft en même temps fujet à s'enfuir, & il faut le 
garder dans une cage ou l'attacher avec une petite chaîne: 
on Île nourrit de pain, de fruits, de graines, il aime 
fur - tout les mo & Les jeuncs Re du pin & du 


arbre à un autre à ha ST A vingt - cinq à trente pieds & plus; 
leur poil eft d’un cendré- foncé : cet animal eft de la groffeur d’un 
rat; fes pattes de derrière tiennent à celles de devant par deux mem- 
branes, qui le foûtiennent en Fair Jorfqu'il . fute, de forte qu'il paroît 
voler, ‘mais il va toûjours en baiffant , &c. Hifloire de la Louiliane, 
par: AM, le -Page du, Prat. tome IL, page. 9 8: 
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bouleau ; il ne cherche point les noix & les amandes 
comme les écureuils; il fe fait un lit de feuilles dans 
lequel il s’enfévelit & où il demeure tout le jour, il 
n'en fort que la nuit & quand la faim le preffe. Comme 
il a peu de vivacité, il devient aifément la proie des 
martes & des autres animaux qui grimpent für les arbres, 
aufli l’efpèce fubfiflante eft-elle en très-petit nombre, 
quoiqu'il produife ordinairement trois ou quatre petits. 


N iij 
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à de AIR ER EP D ET ON TG 
D Ur PO EL ANFT'O UC H'E 
L E Polatouche / pl. x x1) a en général plus de rapport aux 


rats qu'à l'écureuil par la forme extérieure du corps & par la 
qualité du poil, & plus à lécureuil qu'à tout autre animal par 
les parties intérieures ; il eft à peu près de la grandeur du lérot; 
il reffemble beaucoup à l'écureuil par la figure de la tête, quoi- 
qu'il ait le nez à proportion moins gros, les oreilles plus éloignées 
l'une de lautre, & les yeux précifément auffr gros & aufli fail- 
lans que ceux de lécureuil, malgré la différence de grandeur qui 
eft entre ces deux animaux. Les oreilles du polatouche font nues, 
minces & tranfparentes comme celles des rats : la queue a de 
longs poils fur les côtés comme la queue de l’écureuil & du loir, 
mais ces poils font plus courts que ceux de f'écureuil, & à peu 
près de la même longueur que ceux du loir. Le polatouche a 
quatre doigts & quelques veftiges du pouce dans les pieds de: 
devant, & quatre doigts avec Île pouce entier dans les pieds de 
derrière comme l’écureuil & Îes rats; mais tous les doigts font à 
proportion moins longs & moins" gros que ceux de l’écureuil, 
& à peu près de 1 même grandeur que ceux du lérot. 

Le polatouche diffère des rats, de l'écureuil & de tout autre 
animal connu , par des prolongemens de la peau du dos, du ventre 
& des jambes qui s'étendent de la longueur d'environ un pouce 
de chaque côté du corps, de la longueur de neuf lignes fur le 
côté extérieur de lavant-bras, feulement de trois lignes fur le 
côté extérieur de la jambe, & de cinq lignes à l'endroit du pli 


du coude; ces prolongemens / AABBCC, pl. xx11, où le 
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polatouche eff vä par-deffus ; & pl. Xx111, où il ef vû par- 
deffous) embraflent le coude & le genou, & fe terminent au 
carpe (EE) & au tarfe / FF) lorfque l'animal eft en repos /xe2 
qu'il eff repréfenté pl. x X1); Vorlqu'il marche & qu'il court, 
ou qu'il nage, les prolongemens de fa peau font peu apparens ; 
mais lorfqu'on le jette en Fair, il les étend, & alors la partie 
antérieure du prolongement de Favant-bras forme une forte 
d'oreillon / 4 À, pl. xx11 © XXI11) parce qu'elle eft foûtenue 
par un os long & délié / À À, pl. xx1r) que l’on fent fous la 
peau & qui sarticule avec le carpe. Le polatouche ne peut pas 
refter en l'air, s'élever ni voler réellement par le moyen de fes 
prolongemens étendus, mais il fe porte obliquement en avant 
& en bas, & il retarde fa chüte, parce que le volume de fon 
corps étant beaucoup plus étendu, quoique fa mafle ne foit pas 
plus pefante, il oppofe plus de réfiflance à l'air. Aïnfr cet animal 
peut bien pañler en l'air d'un lieu à un autre, pourvû que l'en 
droit d’où il part foit plus élevé que celui où if doit arriver, à 
proportion de Ja diflance qui eft entre deux : il peut ainfi fe 
foûtenir dans fa chûte en tombant d’une certaine hauteur: mais 
il ne tomberoït certainement pas de bien haut fans {e tuer, parce 
que le volume qu'il oppofe à Fair ne feroit pas capable de le 
foûtenir contre l'accélération de fa chûte fr elle duroit trop long- 
temps. Il ne m'a pas paru qu'il frappât l'air avec ces prolonge- 
mens comme les oifeaux avec leurs ailes; il agite feulement fa 
queue en lui faifant faire des ondulations de côté & d’un bout 
à l'autre. Le polatouche nage, comme les autres animaux , fans 
étendre les prolongemens de fa peau, &, quoique le poil foit 
mouillé, l'animal fe foûtient en l'air comme s'il étoit fec, & if 
peut voler à fa manière en fortant de l'eau. 


Le polatouche qui a fervi de fujet pour cette defcription, & 
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dont les dimenfions font rapportées dans la table fuivante , étant 
étendu avec fes prolongemens , avoit toute la face fupérieure 
(pl xx11) de la tête, du corps, des jambes & de Ja queue de 
couleur mêlée de cendré & de jaune, excepté une tache blan- 
cheître qui étoit au deflus de chaque œil; le tour des yeux avoit 
une couleur cendrée-noiritre ; le deflus de la tête & du cou étoit 
de couleur mêlée de cendré-clair & de jaunâtre; le dos, la croupe, 
Ja face fupérieure des prolongemens & des jambes avoient les 
mêmes couleurs , mais le cendré étoit noirâtre & le jaune plus 
foncé ; la face fupérieure de la queue avoit une teinte de jaunâtre 
mêlée avec du cendré-brun : tous les poils étoient de couleur 
cendrée près de a racine, & jaune à l'extrémité. La face inférieure 
(pl. XXIII ) de Fanimal, depuis le bout du mufeau jufqu’à 
l'origine de la queue, étoit de couleur blanche avec quelques 
teintes de jaune fur le bord des prolongemens de {a peau du corps 
& fur les poils du côté extérieur de la cuiffe & de la jambe; la 
face inférieure de la queue avoit une couleur jaunâtre : les plus 
longs poils étoient fur la queue, ils avoient huit lignes de lon- 
gueur ; celle des poils du corps étoit de quatre ou cinq lignes, 
& même de fix derrière la cuiffe : les mouftaches avoient deux 
pouces de longueur, & elles étoient noires. 


pieds. pouc. lignes. 

Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite | 

depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus. ....... " 4. 10. 
Haneurdu:traiirile devants 2444 MSA RO EN NON 
Hadteur/duitrain-dédemiereimenrer Ronan 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 

lobciputil ss sé M0, a ea MES Suis halls AU APTE 
Circonférence du bout du mufeau....,........ "1. 10. 
Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux... # 2. 2, 


Contour de louverture de k bouche......,..., #1  u 7. 


Diflance 
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pieds. pouc. lignes. 


Diflance entre les deux mafeaux. D PRE PNA EL SE 
Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

DE M oi ele a NN  Ar A2 
Diftance enwe l'angle poftérieur & Poreille. . ..... 
Longueur de Pœil d’un angle à Fautre, 4 3,4. 


Ouverture ACL E 2 PAR DA L0 A CAES SEE SR ERRET BE 


Diftance entre les angles antérieurs des yeux en fuivant 


oourbure-du: chanfrein, 2.4.0 Us, 
La même diftance en Léne droite RAT 
-Circonférence de la tête entre les yeux & les oreilles. 
pautidesroreles talent 1 io cut ns 
Largeur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieure. 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas . .. 
PDC dou 5 sise th ua. sr 
Doirenoeudu cou etienne mais 
Circonférence du corps, prife derrière les jamhes de 

MORVAN ie gupunpefpne dudie emhne oiel dioleie el eee n°6 
La même circonférence à l'endroit le plus gros. . ... 
La même circonférence devant les jambes de derrière. 
Longueur du tronçon de la queue ..,......... 
Circonférence de la queue à l'origine du tronçon. . . 


Longueur de l'ayant- bras depuis le coude jufqu’au 


poignet... +... esse sesssesseee 
Largeur de l'avant -bras au coude. ........,.... 
Épailleur DU MEN ENTOIRtE. re ee von à » nie pile lesr sis 
Circonférence du poignet. ........s.ss..ee 
Circonférence du MÉTACAIPE . .. see eo ee ss. 


Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. 
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Longreur de la jambe depuis le genou jufqu’au tion. 


Largeur du haut de la jambe ..,.4, s.%e%4: 
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pieds pouc. lignes. 
DATE. Le de-cistoretehe Po tere te ture UNE INR PT CHU Te 2? 
Largeur à l'endroit du AO EE RE ER RE QE y # 2+ 
Circonférente du métatarle. 4.44 nn $ 5 
Longueur depuis le tion jufqu’au bout des ongles .. #1. 1. 
Ergeut du'pied de: devant : +21 RO OU ne, 
Largeur du pied de derrière. .... RO da nefis dent do des "+ 
Longueur des plus grands ongles. ............ un y 1 
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Cet animal pefoit deux onces. L'épiploon étoit fort mince, 
& ne pañoit pas au delà du milieu. de l'abdomen; le foie & 
l'eflomac s’étendoient autant à gauche qu'à droite. 

Le duodenum alloit prefque jufque dans le flanc droit où il 
fe replioit en dedans avant de fe joindre au jejunum ; les circon- 
volutions de cet inteflin étoient dans à région ombilicale, & 
celles de l'ileum fe trouvoient dans le côté droit dans la région 
hypogaltrique &' dans le côté gauche. Le coœcum s’étendoit en 
avant dans cè même côté; le colon pañloit obliquement de devant 
en arrière & de gauche à droite; il formoit dans le côté droit 
deux boucles flottantes, dont lune étoit un peu plus longue que 
autre; chacune de ces boucles avoit dans le milieu un mefocolon 
d'environ une ligne de Hrgeur : enfuite le colon fe prolongeoit 
de droite à gauche derrière Feflomac avant de fe joindre au 
sectum. Les deux boucles flottantes du colon indiquent, d’une 
manière très-marquée, que le polatouche a plus de rapport avec 
‘écureuil qu'avec les rats, parce qué le colon de lécureuil a auffi 
des boucles flottantes qui ne font pas dans les rats *, 


 L'eflomac reffembloit à celui de l'écureuil, car il n'avoit qu'une - 


* Voyez le tome :V II.° de cet Ouvrage, page 262, 
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Jésère courbure, & la partie gauche étoit beaucoup plus groffe 
que la partie droite. 

Les membranes de l'eflomac & des inteftins étoient fort 
minces ; les inteftins grêles avoient à peu iprès 11 même groffeur 
dans toute leur étendue; le cœcum étoit un peu plus petit à fon 
extrémité qu'à fon origine; le colon n'étoit guère plus gros que 
Jes inteftins grêles, mais le reclum avoit un peu plus de groffeur 
près de J'anus. ; 

Le foie avoit cinq lobes, le plus grand étoit dans le milieu, 
il avoit deux fciflures ; le ligament fufpenloire pañloit dans l'une, 
& la véficule du fiel étoit dans l'autre, Il y avoit un lobe à 
gauche qui étoit un peu moins grand que celui du milieu, & 
trois petits à droite; le fecond embrafloit le rein, & le troifième 
étoit le plus petit de tous. Le foie avoit au dehors &. au dedans 
une couleur rouge - pâle : il pefoit quarante grains. 

_ La rate avoit trois faces, & fon extrémité inférieure étoit plus 
large que l'extrémité fupérieure : elle peloit trois grains, & elle 
avoit une couleur fémblable à celle du foie, 

Le pancréas formoit deux branches, dont l'imeétoit ER ad 
plus grofle que l'autre & s’étendoit le Tong de leflomac juiqu'à 
la rate; l'autre branche étoit très-mince & füiveit à une portion 
du duodenum. Lu | 

Le rein droit étoit plus avancé que le gauche de la moitié de 
fa longueur; ils avoient peu d'énfoncement; le bafinet étoit étroit 
& n'avoit qu'un mamelon fort alongé 

La partie charnue du diaphragme étoit fort mince & à demi. 
tranfparente : le centre nerveux avoit beaucoup plus de longueur 
que de largeur. Le cœur avoit la pointe tournée à gauche, 

Le poumon gauche n'avoit qu'un fobe comme dans l'écureuil; 
le droit en avoit trois comme dans la plufpart Fe animaux , 

If 


108 . DESCRIPTION 
mais Le quatrième fembloit étre divifé jufqu'à la racine en déux 
portions, | 
La langue & l'épiglotte reflémbloient # la langue 8c:à Fépi- 
glotte de Fécureuil. I y avoit dix fillons tranfverfaux fur le 
palais ; les premiers étoient les’ plus larges, & les autres étoient 
interrompus dans le milieu de leur longueur : Hs férBoiERCE tous 
üne convexité én avant, | 
I n'y avoit point d’anfraétuofités fur le cerveau, non plus que 
fur celui dé l'écureuil; mais le éervelét refflembloit à celui de la 
plufpat dés autres quadr upèdes. Le cerveau pefoit vinge ur 
grains, & lé cervelet' fept grains & démi. gi, 


‘Le polatouche a huit mamelons, quatre de Fee côté, placés 
à une : grande. diflance ks_ uns s des autres, trois fur le ventre 
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Le. fcrotum. étoit très. grand, &  : verge fortoit de L abdomenr 
de la. Jongueur de trois lignes & demie. , 


Î y a dans le gland : un: os: tès- dédié &, pointu à l'extrémité 
antérieure qui forme le bout, du, gland, Les canaux, déférens ont. 
peu de longueur ; iles, véficules : féminales étoient. pie & en, 
forme, de crètes minces. les..proftates paroifloient avoir à. pro-: 
portion plus détendue, mais toutes ces parties étoient déformées. 
par l'impreflion de l'efprit de- Vi, | 

“Le gland: du: ditoris: métoit marqué, que par, une petite, émi-} 
nence qui {e trouvoit au milieu d’une cavité. I ÿ avoit: quelques: 
apparences de‘rides {nids -parois! du vagin qui étoient : fort: 
épaifles!;: es: cornes dela matrice: tenojent à. des panneaux. graif: 
{eux , elles étoient. longues. &. formoient;.des, finuofités ;.les tefbi-) 
culesétoient éloignés des! l'extrémité, dés. cornes. de a matriée,. 
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avoir parcouru en ligne droite ferpace qui ke. trouvoit entre les 
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cornes & les tefticules. 
pieds. pouc. lignes) 
Longueur des inteftins grèles depuis le pylore jufqu’ au 


ut D) us vai nd Na 2, 5 11 


Circonférence du duodenum dans les endroits les plus 


RE mil is ol MAN GR ee ele aln le 86: 1! I! gs. 
Circonférence dans les endroits les plus minces. .... 1" 1 $ 


Circonférence du jejunum dans fes endroits les plus 


nn ne ele tele mie era oies «0 M CU O 
Circonférence dans les endroits les plus minces .... w y 7e 
Circonférence de Fileuni dans les endroits les plus gros. #  » 
Circonférence dans les endroits les plus"minces. .... ” y 
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) 
Longueur du cœæœcuin. . . eee 010: 016 . 1 I . 3 ° 
Circonférence à Fendroit le plus gros. ......,.., y 1. 7 


Circonférence à l'endroit le plus mince... ,....... on y 


9 
Circonférence du colon dans les endroits les plus gros. » y s FD 
Circonférence dans les endroits les plus minces. ..,.. ‘y y € 
Circonférence du rectum près du colon. rs cn 6 
Circonférence du rectum prémue FO, ee A UN Te 
Longueur du colon & du reétum pris enfemble. .., y» 8. u 


Longueur du canal inteflal en entier , non Compris 
M UN PANNE par Sa Een 2e 9: 11 


Grande circonférence de l'eflomac. ....,.....:. # 2. As 
Longueur de là petite courbure depuis lœfophage 
|” jufqu’à l'angle que forme. la. partie droite. ....,, # y 
Longueur depuis l'œfophage jufqu’au fond du grand 

Qu de face reel it ste 8 nlèi viol dr ann LIN rit qEe] 
Circonférence. de Pœfophage. ...........,.4., ne 0 4: 
Mhonierencerdu-nylore. En lee € ue TE 
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pieds. pouc. liné, 
Lareeurt bois, 2 eee e el actes 0.0 0 0 0 de 04 MORNI 
Gps grande; épailleur ETS SL, on sie 
Longueur de à véficule du fiel...,..,.,..,.. # n 4. 
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Largeur de la partie charnue entre le centre nerveux 
& le fternum RER | .. +. ee 1! [A4 4. 


Largeur de chaque côté du centre nerveux ....... # " 5. 
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pieds. pouc. lignes, 
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Diftance entre anus & la vulve....,..... 
DHneurdeuhryulve. 00.2, 
D EU CE VID un e Lies soon e 0 olo0e 


\ 
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112 DE SICIR A P TU OK 
Quoique le fquelette / pl xx 1v) du polatouche ait plus de 


rapport à celui de lécureuil qu'à aucun de ceux que j'ai obfer- 
vés, ily a cependant des différences entre les fquelettes de ces 
deux animaux. Le polatouche a le mufeau plus court, los frontal 
beaucoup plus étroit & les orbites plus grandes. 

Les dents ne diffèrent de celles de l'écureuil que par la couleur 
de la face antérieure des dents incifives qui eft d’un orangé plus 
pâle dans le polatoüche. Cet animal a vingt-deux dents fem- 
blables à celles de Fécureuil, même la petite qui eft placée de 
chaque côté de a mâchoire fupérieure au devant de la première 
des mâchelières. | 

‘Le polatouche a douze vertèbres dorfales & douze côtes de 
chaque côté, fept vraies & cinq faufles. Le flernum n'eft com- 
pofé que de fix os; les premières côtes, une de chaque côté, 
s'articulent avec la partie antérieure du premier os du fternum; 
articulation des fecondes côtes eft entre le premier & le fecond 
o$ : les troifièmes s’articulent entre le fecond & le troifième os, 
& ainfi de fuite jufqu'aux fixièmes & féptièmes côtes dont l'arti- 
culation eft entre le cinquième & le fixième os du fternum. 
Comme le polatouche à un os de moins dans le fternum avec 
le même nombre de côtes que dans l'écureuil, il a une vraie 
côte de moins & une faufle côte de plus. Les vertèbres dorfiles, 
les côtes, le flérnum, les vertèbres lombaires, les os du baflin 
& les faufles vertèbres de la queue ne différent fenfiblement de 
ces mêmes os, vüs dans f'écureuil, qu'en ce que la gouttière, 
formée par la réunion des os pubis & ifchions, eft beaucoup 
plus courte, 

Les os du bras, de l'avant- bras, de la cuifle & de la ÉE 
du polatouche différent de ceux de l'écureuil en ce que los 
du coude eft fort écarté de os du rayon par à partie moyenne 

_ fupérieure, 
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fupérieure, que fa partie inférieure eft très-petite & adhère à 
ce même os, & que le péroné eft de même adhérent au tibia 
par fa partie inférieure. | 


Les os du carpe, du métacarpe , du tarfe, du he & des 
doigts des quatre pieds reffemblent à ceux de l'écureuil pour 
le nombre, la figure & la fituation ; il y a de plus dans le 
polatouche un os / À A) long de cinq lignes , en forme d’arête 
ou d'éperon, qui tient au quatrième os du premier rang du 
carpe & qui s'étend obliquement en arrière & en haut le long 
du bord de 1 membrane qui forme les ailes de cet animal. 


| pieds, pouc. lignes. 
Longueur de a tête depuis le bout des os du nez 
UT Eur! 5 D fU8 : 


La plus grande hrgeur de la tête... .....4°..,, 41, 4,9. 
Longueur de la mâchoire inférieure depuis fon extré- 

mité antérieure jufqu’au bord poftérieur de lapo- 
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Largeur de la mâchoire inférieure à l’endroit des dents 


incifives. . . . 
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pieds. pouc. lignes, 
Longueur des plus groffes denis mâchelières au dehors 
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Largeur de la première vertébre, prife fur les apo- 
1 
phyles:trarfuerfes. 5 4444 0 FAR OO RTE ERERERS 
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firge 415 40): ME EN QE TR OST PPT 
Longueur de à huitième côte qui eft a plus longue. # #9. 
Longueur de à dernière des faufles côtes. ....... n n € 
Longueur du: flerinmn: cie een R STD SRE 
Longueur du premier os qui eft le plus long. . ... #”  n 2 


Hauteur de R plus longue apophyfe épineufe des ver- 
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pieds. pouc. lignes, 
Longueur de la huitième & de [a neuvième faufles 


vertèbres de la queue, qui font les plus longues. . ww 4 33. 
Largeur de [a partie antérieure de l'os de Ia hanche. . w ou 1. 
Hauteur de los depuis le milieu de la cavité coty- 
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de Cette cavité... OR MR MR LE UN 16 
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Largeur du baffin.....,.....,.......... 4 03% 
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Longueur de Pomoplate ....,.,..,......... 4% 1 7% 
Largeur à l'endroit le plus large. ............. 1 on 32% 
Largeur à l'endroit le plus étroit..........,.,... 1 1% 
Hauteur de lépine à l'endroit le plus élevé. . ..,... 1" on 1% 
Longueur des chvicules. ...,..........,..,,. 1 u 6 
Longueur de Phumérus............,.,...... 4 0 u x1+ 


Largeur de la partie inférieure. ............... 4 4 2. 
Longueur de los du coude. .....,......,.., 4 1. 2. 
Longueur de lolécräne. ......,.,.......,... 4 0 2 
Longueur de l'os du rayon................, W 1. 7, 
Longueur du fémur .....,:...bessssseses M. 14 A+ 
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O N trouve dans Îles parties feptentrionales de Fun & 

de l’autre continent l'animal que nous donnons ici fous 
le nom de Perir-gris; 1 reflemble beaucoup à l’écureuil , 
& n’en diffère à l'extérieur que par les caractères fuivans : 
il eft plus grand que l'écureuil ; il n’a pas le poil roux, 
mais d’un gris plus où moins foncé; les oreilles font 
dénuées de ces longs poils qui furmontent l'extrémité 
de celles de l’écureuil. Ces différences qui font conf- 
tantes, paroiflent fufhfantes pour confituer une efpèce 
particulière à laquelle nous avons donné le nom de Perir- 
gris, parce que l’on connoît fous ce même nom la 
fourrure de cet animal. Plufieurs Auteurs prétendent que 
les petits-gris d'Europe font différens de ceux d’'Amé- 
rique; que ces petits - gris d'Europe font des écureuils 
de l’efpèce commune, dont la faifon change feulement 
la couleur dans le climat de notre nord. Sans vouloir 
nier abfolument ce dernier fait, qui cependant ne nous 
paroit pas affez conflaté ; nous regardons le petit-gris 


* Petit-gris, nom que nous avons donné à cet animal qu’on appelle 
écureuil gris, grand écureuil gris ; écureuil de Canada, écureuil de Virginie, 

Sciurus Virginianus cinereus major. Ray , Synop[. quadrup. pag. 215. 

Grand écureuil gris. Catefby, Hiff. nat: de la Caroline, tome II, 
page 741 

Sciurus cinereus, auriculis ex -albo flavicantibus ...,., Sciurus Virgi- 
nianus, L'écureuil de Virginie. Briflon, Regn. animal, pag. 1 53. 
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d'Europe & celui d’ Amérique comme le même animal, 
& comme une efpèce diftinéte & féparée de celle de 
l’écureuil commun; car on trouve dans l Amérique {ep- 
tentrionale & dans le nord de l'Europe nos écureuils ; 
ils y font de la même groffeur & de la même couleur, 
c’eft-à-dire, d’un rouge où roux plus ou moins vif, 
felon la température du pays; & en même temps on y 
voit d’autres écureuils qui font plus grands, & dont le 
poil eft gris ou noirâtre dans toutes les faifons. D'ailleurs 
la fourrure de ces petits-gris eft beaucoup plus fine & 
plus douce que celle de nos écureuils; ainfi nous croyons 
pouvoir aflurer que ce font des animaux dont, les diffé- 
rences étant conflantes, les efpèces, quoique voifines, 
ne fe font pas mêlées, & doivent par conféquent avoir 
chacune leur nom. M. Regnard * dit affirmativement 


* Ces petis- gris font ce que nous appelons Écureuils en France, 
qui changent leur couleur roufle lorfque l'hiver & les neiges leur en 
font prendre une grife; plus ils font avant vers le Nord, & plus ils font 
gris : les Lapons leur font beaucoup la guerre pendant l'hiver, & leurs. 
chiens font fi bien faits à cette chafle, qu'ils n’en laiffent pafler aucuns 
fans les apercevoir fur les arbres les plus élevés, & avertir par leur 
aboïement les Lapons qui étoient avec nous. Nous en tuames quelques- 
uns à coup de fufil, car les Lapons n'avoient pas pour lors leurs flèches 
rondes avec es ils les affomment , & nous eumes le plaifir de les 
voir écorcher avec une vitefle furprenante. Ils commencent à fre In 
chafle aux petits-gris vers la Saint-Michel, & tous les Lapons généra-- 
lement s'occupent à cet emploi, ce qui fait qu’ils font à grand marché, 
& qu'on en donne un timbre pour un écu; ce a eft compofé 
de quarante peaux. Mais il n’y a point de marchandifes où l’on foit. 
plus trompé qu'à ces petits-gris & aux hermines, parce que vous 
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que les petits-gris de Laponie font les mêmes animaux 
que nos écureuils de France; ce témoignage eft fr pofitif 
qu'il feroit fufhfant, s’il n’étoit pas contredit par d’autres 
témoignages ; mais M. Regnard, qi nous a donné d’ Ex- 
cellentes pièces de théatre, nes ’étoit pas fort occupé 
d’hiftoire naturelle ; & il n’a pas demeuré affez long temps 


achetez la marchandife fans la voir &' que la peau eft retournée, en 
forte que la fourrure eft en dedans. I my a point de diftinétion à faire, 
toutes font de même prix, & il faut prendre les méchantes comme les 
belles, qui ne coûtent pas plus les unes que les autres. Nous apprimes 
avec nos Lapons une particularité furprenante touchant les petits-gris, 
& qui nous a été confirmée par notre expérience : on ne rencontre pas : 
toûjours de ces animaux dans une même quantité, ils changent bien 
fouvent de pays , & lon n’en trouvera pas un dans tout un hiver où 
l'année précédente on en aura trouvé des milliers. Ces animaux changent 
de contrée; lorfqu’ils veulent aller en un autre endroit, & qu'il faut 
pafler quelque lc ou quelque rivière, qui fe rencontre à chaque pas 
dans la Laponie, ces petits animaux prennent une écorce de pin ou de 
bouleau qu'ils tirent fur le bord de l'eau, fur laquelle ils fe mettent & 
s’abandonnent ainfi au gré du vent, élevant leurs queues en forme de 
voiles, jufqu’à ce que le vent fe faifant un peu fort & la vague élevée, 
elle renverfe en même temps & le vaifleau & le pilote. Ce maufrage, 
qui eft bien fouvent de trois ou quatre mille voiles, enrichit ordinaire- 
ment quelques Lapons qui trouvent ces débris fur le rivage, & les 
font fervir à leur ufage ordinaire, pourvû que ces petits animaux aient 
pas été trop long-temps fur le fible; il y en a quantité qui font une 
mviguion heureufe & qui arrivent à bon port, pourvû que le vent 
Jeur ait été favorable & qu’il n'ait point caufé de tempêtes fur Peau, 
qui ne doit pas être bien violente pour engloutir tous ces petits bâti- 
mens. Cette particularité pourroit pafler pour un conte fi je ne la tenois 


par ma propre expérience. Œuvres de M. Regnard, Paris, 1 742, 
tome 1, page 163. 
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en Laponie pour avoir vû de fes yeux les écureuils chan- 
ger de couleur. Il eft vrai que des Naturaliftes, entr'autres 
M. Linnæus, ont écrit que dans le Nord le poil de 
l’écureuil change de couleur en hiver“, Cela peut être 
vrai, Car les lièvres, les loups, les belcttes changent 
aufli de couleur dans ce climat; mais c’eft du fauve ou 
du roux au blanc que fe fait ce changement, & non 
pas du fauve ou du roux au gris-cendré : & pour ne 
parler que de l’écureuil, M. Linnæus, dans le Fauna 
Juecica, dit, æffate ruber, hyeme incanus , il chan ge donc 
du rouge au blanc, ou pluftôt du roux au blancheâtre ; 
& nous ne croyons pas que cet auteur ait eu de fortes 
raifons pour fubftituer, comme il l’a fait , à ce mot 
zncanus Celui de cinereus | qui fe trouve dans fà dernière 
édition du Syfema nature : M. Klein ? aflure au con- 
traire que les écureuils autour de Dantzic font rouges 
en hiver comme en été, & qu’il y en a communément 
en Pologne de gris & de noirîtres qui ne changent pas 
plus de couleur que les roux ; ces écureuils gris & noi- 
ratres fe retrouvent en Canada° & dans toutes les parties 


*Séiurus vulgaris. ...... habitat in arboribus frequens æflate ruber, 
hyeme incanus, Fauna Suecica. Stockohn » 1740, pag, 9, — Sciurus 
vulgaris... Æffate ruber, hyeme cinereus, Syft. nat..edit. X, pag. 63. 


? Sciurus vulgaris rubicundus. . ,. ., Noftrates tam in Jilvis quam in 
caveis vulgares à hyeme dr æflate rubri..,.., In Polonié utique yul- 
gares cinerei non mutantes pellem ; Aaud rari quoque vulgares nigrican- 
tes, dc. Klein, de quadrup. pag. 53. — /n Ukrainä, inter fciuros coloris 
rutili, nigricantes fpettantur, Rzaczynski, autt, Hiff. nat. Polon. Pag.32r. 

* Les efcurieux de Virginie approchent fort de là grandeur de nos 
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feptentrionales de l’ Amérique : ainfi nous nous croyons 
fondés à regarder le petit-gris, ou, fi l’on veut, l’écureuil 
gris comme un animal commun aux deux continens, & 
d’une efpèce différente de celle de l’écureuil ordinaire. 
D'ailleurs nous ne voyons pas que les écureuils, qui 
{ont en affez grand nombre dans nos forêts, fe réunifient 
en troupes; nous ne Voyons pas qu'ils. voyagent de com- 
pagnie, qu'ils s’'approchent des eaux, ni qu’ils fe hafar- 
dent à traverfer les rivières fur des écorces d’arbres : ils 
différent donc des petits-gris, non feulement par la 
grandeur & la couleur, mais auffi par les habitudes natu- 
relles ; car quoique ces navigations des petits-gris pa- 
roiffent peu croyables, elles font atteftées par un fi grand 
nombre de témoins * que nous ne pouvons les nier. 
connils ; ils font noirs ou mêlés de noir & de blanc. Toutefois a 
plus grande partie font cendrés. Deftription des Indes occidentales | par 
Jean de Laët, page 8 8.—1La plus fine pelleterie du pays des Iroquois eft 
la peau des écureuils noirs. Cet animal eft gros comme un chat de trois 
mois, d’une grande vivacité, fort doux & très-facile à apprivoifer. Les 


Iroquois en font des robes qu’ils vendent jufqu’à fept ou huit piftoles. 
Hifloire de la nouvelle France, par le Père Charlevoix. Paris, 1744, 
tome Î, page 277. 

* _Rei veritate nititur, quod Gefnerus ex Vincentio Beluacenfi ér Olas 
M. refert : fciuros , quando aquam tranfire cupiunt , lignum leviffimum 
aquæ imponere eique infidentes à caud& non tamen ut vult, eretl& [ed con- 
tinuo mota , velificantes, neque flante vento, fed tranquillo æquore tranfvehi ; 
quod fide dignus fidufque meus emiffarius ad infulas Gothlandiæ plus Jim 
plici vice obfervavit, & cum fpoliis in littoribus ibidem colleclis redux , 
mirabundus mihi rettulit, Diflertatio de fciuro volante. Tranfat. Angl. 
n° 427, pag. 38. Klein, de quadrup. pag. $ 3. — Cortice interdum fciurus 
navigat. Linnæi, Syf. nat, edit. X, pag. 63. A 

u 
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Aurefte, de tous les animaux quadrupèdes non domef. 
tiques , l’écureuil eft peut - être celui qui eft le plus fujet 
aux variétés, ou du moins celui dont l'efpèce a le plus 
d’efpèces voifines. L’écureuil blanc de Sibérie* ne paroît 
être qu’une variété de notre écureuil commun. L’écu- 
reuil noir? & l'écureuil gris-foncé”, tous deux de FA- 
mérique, pourroient bien n'être aufli que des variétés 
de l’efpèce du petit-gris. L’écureuil de Barbarie, le 
palmifte & l’écureuil Suifle, dont nous parlerons dans 
l’article fuivant , font trois efpèces fort voifines l’une 
de l’autre. | 
On a peu d’autres faits fur l’hiftoire des petits-gris; 
Fernandes { dit que l’écureuil gris où noirâtre d’Amé- 
rique fée tient ordinairement fur les arbres & particulière- 
ment fur les pins, qu’il fe nourrit de fruits & de graines, 
qu'il en fait provifion pour l’hiver, qu'il les dépofe dans 
le creux d’un arbre où il fe retire lui-même pour paffer 
a mauvaife faifon, qu'il y fait auf fes petits, &c. Ces 
habitudes du petit- gris font encore différentes de celles 
de l’écureuil, lequel fe confiruit un nid au deflus des 
arbres comme font les oifeaux : cependant nous ne 


? Sciurus albus Sibericus. L'écureuil blanc de Sibérie. Briflon, Regn. 
animal, Pag. 151. 

* PSciurus Mexicanus, Hernand. Hiff, Mexic. pag. s 82.—Sciurus niger. 
L'écureuil noir. Briflon, Regn, animal, pag. 151. 

* L'écureuil d'Amérique. Seba, vol, 1, pag. 78, planche XLVIIT, 
fig 5. — Sciurus obfcure cinereus ...... Sciurus Americanus, L'écureuïl : 
d'Amérique. Briflon, Regn. animal, pag. 152. 

# Francici Fernandes, Æif. animal, nov, orbis, pag. 8. 
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prétendons pas affurer pofitivement que cet écureuil noi- 
râtre de Fernandès foit le même que l’écureuil gris de 
Virginie, & que tous deux foient auflr les mêmes que 
Je petit-gris du nord de l'Europe ; nous le difons feule- 
ment comme une chofe qui nous paroît être très-vrai- 
femblable, parce que ces trois animaux font à peu près 
de la même grandeur, de la même couleur & du même 
climat froid, qu’ils font précifément de la même forme, 
& qu’on emploie également leurs peaux dans les four- 
rures qu’on appelle Per- gris. 


MR PPOCERN l'E TION 


PUS ENTUNTS CURE | 
EE Petit-gris {pl x xv) reflemble à lécureuil par la forme 


du corps, mais il en diffère beaucoup par les couleurs du poil, 
Celui qui a fervi de fujet pour cette defcription, n'avoit point de 
bouquets de poils au deflus des oreilles ; il étoit plus gros qué 
l'écureuil ; fon poil n'avoit que de très-légères teintes de roux fur 
le mufeau, fur le fommet & les côtés de la tête, fur les oreilles, 
fur le dos & fur la queue; il y avoit une tache de couleur roufle 
très-foncée fur la face fupérieure du métatarfe. Le deflus du mu- 
{eau , le front, le fommet de la tête & l’occiput avoient des 
teintes de gris & de noir mêlées avec le fauve; les mêmes teintes 
formoient une large bande qui s’étendoit depuis lentre-deux des 
épaules jufqu'au milieu du dos. Le tour des yeux étoit d'un blanc 
jaunâtre , &. autour de ce blanc il y avoit du jaune; la lèvre 
inférieure & les joues étoient mêlées de blanc-fale & de gris; 
h bafe des oreilles & {a partie inférieure de leur face interne 
étoient blanches, Le deflus & les côtés du cou, l'épaule, la 
face extérieure du bras & de lavant-bras, le defflus des pieds 
de devant, les côtés de la poitrine & du corps, la partie 
poflérieure du dos, la croupe, la face extérieure de la cuifle & 
de la jambe avoient des teintes de blanc, de noir & de fauve, 
Le poil de toutes ces parties étoit de couleur cendrée, noirître 
près de fa racine; plus haut il étoit alternativement de couleur 
fauve, ou blancheñtre, ou blanche , & de couleur noiratre ou 
noire. La mâchoire inférieure, la gorge, le deflous du: cou, les 
aiflelles, la face intérieure du bras & de Favant-bras, la poitrine, 
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le ventre, les aines & la face intérieure de la cuifle & de la 
jambe étoient d’un blanc mêlé de quelques teintes de cendré & 
de jaunâtre; cette dernière couleur doinoit aux alentours des 
parties de la génération & de l'anus. La queue étant étendue en 
panache avoit du blanc fur fes bords, le milieu étoit mélé de 
blanc, de noir & de fauve, parce que les poils avoient fuccef. 
fivement du noir & du fauve & la pointe blanche. Le poil du 
corps avoit jufqu'à neuf ou dix lignes de longueur , & celui de 
Ja queue plus de deux pouces. 


pieds. pouc. lignes. 
Longueur du corps entier , mefuré en ligne droite 
depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus. ...... #1 10. 6. 


Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 
l'occiputi:2 61.223408 PPS Te Re 4 2e 8. 


Circonférence du sbout du, mufeau : ........... # 3. 

Circonférence du mufeau , prife au deflous des yeux. 1 3. 9. 
Contour de louverture de la bouche. .......... # 1. 4. 
Diflance entre les deux mafeaux. ........,.... w nn 2 


Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
de l'œil. +. L2 L2 . L2 L 2 LA LI L1 L2 . L2 . L_2 L2 L2 L1 L2 . L2 L2 L2 . L2 L2 . L2 H I . {1 


Diftance entre l'angle poftérieur & l'oreille. . ...., " y 6. 
Longueur de l'œil d’un angle à lautre.......... w on Si 
Ouverture de TŒi., , 57... 4444 NB AT. CORRE SAS 


Diflance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
futvanth courbure du-:chanfrein. 7.022 RC TE NUE 


La même diftance mefurée en ligne droite. ...... 1 y rt, 


Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 
oreïlles QU 00 0, D'TQNSEE LA 2» 0Ne 0" © ec 7ele ©. ee, 07%//76 0 ve 0e "ps es # À. I 8, 


Longueur des’Oreles 0 MT NOR C0 fl [! 10Q, 
Largeur de la bafe, mefurée fur k courbure extérieure. 4 n - 8, 


Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas. .: #1, 1, 
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pieds, pouc. lignes. 

UCI OU ROM hs élete mue etes D 2 UA NN: 1 O! 
RON ENTREE. Life à 0 js 2 Nat TE, 


Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
nn oo dus 20 eee Melle se HU 41008 
Circonférence prife à l'endroit le plus gros. ...... " 7 
Circonférence prife devant les jambes de derrière. . .. 4” #7. " 
Longueur du tronçon de fa queue. .........,. " 7 
Circonférence de Ia queue à l’origine du tronçon. .. #” 2. 


Longueur de favant-bras depuis le coude jufqu'au 
poignet. 6... 0.0 0 00 0 0 80 0 0 00 0 ee ee # I: I 1, 


Largeur de l'avant-bras près du coude......... "” y” 10. 
Épaifleur de lavant- bras au même endroit...... w Se 
Ho rence du poignet. faste. UN A cr. vas 
D Hiérence dû métacarpe. : 2. cela ele ef Mu TOUT: 

— Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. #1. 9. 
_ Longueur de la jambe depuis le genou jufqu'au talon. #” 2. 10. 
Rare du haut de h jambe. ........,,,.,,4 #7 71 ro. 
MARS RME PAR PORN 20 Cr uSr Se 
Largeur à l'endroit du talon.........,........ #  u 4. 
D rence dufnéaurfe ht 1, 0 OSSI V 4 
Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles. . # 2. 6 
nu dipied'de deyant. "41.00. ANR OM 4 
D pd de derriere. 21 Li 'OUUTE, 
Aoueueur des plus grands onpless.2.".:,....2" "ne )1 4 
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Le fquelette du petit-gris reflemble parfaitement à celui de 
l'écureuil par le nombre, la figure & la fituation des dents & 


des os. 
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LE PALMISTE* LE BARBARESQUE** 
EP LE NOMME. 


Lx Palmifte eft de la groffeur d’un rat ou d’un petit 
écureuil ; il pafle fa vie fur les palmiers, & c’eft de-là 
qu'il a tiré fon nom; les uns l’appellent Rar-palmifle , & 


* Le palnifle, Rat palmifte, écureuil des paliers. 

Muflela Africana. Cluli, Exotic, pag. 1 r2. 

Muftela Libyca. Nieremberg, Hiff, nat, Antuerp. 163 $ , pag. 172. 
Sciurus coloris ex rufo 7 nigro mixti, tæniis in dorfo flavicantibus.… 
Sciurus palmarum vulgo. L'écureuil palmifte, VARIE rat palm fe 

Briflon, Regn. animal, pag. 1 56. 

** Le barbarefque ou Vécureuil de Barbarie. 

Sciurus Getulus, Caius apud Gefnerum, Æliff. quadrup. pag. 847. 
— Gefner. Zcon. quadrup. pag. 112. 

Sciurus Getulus. Aldrov. de quadrup. digit. vivip. pag. 105 & 106. 

Getulus. Sciurus fuftus, flriis quatuor albidis longitudinalibus. Linn. 
Syf. nat. edit. X, pag. 64. ! 

The Barbary. Squirel, Edwards of Birds , pag. 108. 

Sciurus coloris ex rufo €7 nigro mixti, tæniis in lateribus alternatim 
albis, &T fufcis aut nigris...... Sciurus Getulus. Écureuil de Barbarie. 
Biiflon, Reon. animal, AUS A 

**% Le /uiffe. L'écureuil fuifle , lécureuil. de terre. Ohihoin chez les 
Hurons. 

La feconde efpèce d’écureuils que les Hurons appellent Ofihoir, & 
nous Suiffe, à caufe de là beauté & diverfié de leur poil, font ceux 
qui font rayés & barrés depuis le devant jufqu'’au dernière d'une barre 
ou raie blanche, plus, d’une roufle- grife & noiratre , &c. Voyage du 
pays des Hurons, par Sagard Zhcodat. Paris, 1632, pages 305$ 
& 306. 
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les autres l'Écureuil des palmiers ; & comme il n’eft ni 
écureuil, ni rat, nous l’appellerons fimplement Palmifle. 
Jl a la tête à peu près de la même forme que celle du 
campagnol, & couverte de même de poils hériffés ; fa 
longue queue n'’eft pas trainante comme celle des rats, 
il la porte droite & relevée verticalement , fans cepen- 
dant la renverfér fur fon corps comme fait l’écureuil ; 
elle eft couverte d’un poil plus long que celui du corps, 
mais bien plus court que le poil de la queue de l’écu- 
reuil ; il a fur le milieu du dos, tout le long de l'épine 
depuis le cou jufqu'a la queué, une bande blancheätre 


Écureuil fuiffe. Les écureuils Suiffes font de petits animaux comme de 
petits rats. On les appelle Suiffes parce qu'ils ont fur le corps un poil 
rayé de noir & de blanc qui reflemble à un Pourpoint Fe Suille. Voyage 
de la Hontan, tome II, page 43. 

I y a une efpèce d’écureuil dans PAmérique feptentrionale qui eft 
un peu plus petite que notre écureuil commun. On nomme Suife ce 
petit écureuil, parce qu’il eft rayé de la tête à la queue par raies blanches, 
roufles & noires, toutes d’une même longueur d'environ la moitié d’un 
travers de doigt. Defcription de l'Amérique [éptentrionale, par Denys, 
Paris, 1632, tome II, pages 331 332. 

Sciurus Lifleri, Ray, Synopf. quadrup. pag. 216. 

| Écureuil de terre. Catelby, Hif. de la Caroline, tome IT, page 7 ÿ+ 


Petit écureuil de la Caroline, qu'on appelle aufli écureuil de terre, 
parce qu'il ne vit pas fur les arbres comme les autres écureuils, mais 
Ï D : . ‘ 
qu'il gratte la terre comme les lapins & qu'il s’y terre, Edwards, if. 

es oifeaux, page 1 87. 

Sciurus rufus, tæniis in dorfo nigris , tæniis ex albo flavicantibus inter- 
mixtis, ,.... Sciurus Carolinenfis, Ecureuil de la Caroline. Briflon, 
Regn, animal, pag. 155. 


\ 


128 HISTOIRE NATURELLE 


accompagnée de chaque côté d’une bande brune, & en- 
fuite d’une autre bande blancheître. Ce caraétère fi marqué, 
par lequel il paroît qu'on pourroit diftinguer Île palmifte 
de tous les autres animaux, fe trouve à peu près le même 
dans l’écureuil de Barbarie & dans l’écureuil Suiffe qu'on 
a auffr appelé Ecureuil de terre. Ces trois animaux fe 
refflemblent à tant d’égards que M. Ray * a penfé qu'ils 
ne faifoient tous trois qu'une feule & même efpèce, 
mais {1 l’on fait attention que les deux-premiers , c’eft- 
à-dire, le palmifte & l’écureuil de Barbarie que nous 
appelons Barbarefque , ne fe trouvent que dans Îles 
climats chauds de l’ancien continent; qu'au contraire le 
fuifle ou l’écureuil Suifle décrit par Lifter, Catefby ? & 
Edwards ‘ ne fe trouve que dans les régions froides & 
tempérées du nouveau monde; on jugera que ce font 
des éfpèces différentes ; & en effet, en les examinant 
de plus près, on voit que les bandes brunes & blanches 
du füuifle font difpofées dans un autre ordre que celles 
du palmifte ; la bande blanche qui s'étend dans le pal- 
mifte, le long de l’épine du dos, eft noire ou brune 
dans le füifle, les bandes blanches font à côté de la 
noire, comme les noires font à côté de la blanche dans 

* Sciurus Getulus Caï , muflela Africana Clufii, eadem nobis vide- 
Zur + . Defiriptio muflelæ Africanæ cum fciuri G'etuli defcriptione [atis 


bene convenit, ut non dubitem idem animal effe: huic fimilis eff Jciurus 4 
clariffimo Dom. Lifter , RES defcriptus. Ray, Synopf. quadrup. 
pig. 21 6. 

b Catefby, Æifloire naturelle de la Caroline, tome IT, page ?$: 


* Edwards, Mat, diff. of Birds, London, 1741, part. IV, pag. 187, 
le 


du PALMISTE, du BARBARESQUE, &7c. 129 
le palmifte ; & d’ailleurs il n’y a que trois bandes blan- 
ches fur le palmifte , au lieu qu’il y en a quatre fur le 
fuifle : celui-ci renverfe fa queue fur fon corps, le 
palmifte ne la renverfe pas , il n’habite que fur les arbres, 
le fuiffe fe tient à terre, & c’eft cette différence qui l’a 
fait appeler Écureuil de terre ; enfin il eft plus petit que 
le palmifte , ainfi l'on ne peut douter que ce ne foient 
deux animaux difftrens. 

Aslégard du barbarefque, comme il eft du même 
continent, du même climat, de la même groffeur & à 
peu près de la même figure que le palmifte, on pourroit 
croire qu'ils fcroient tous deux de la même efpèce & 
qu'ils feroient feulement variété dans cette efpèce. Ce- 
pendant en comparant la defcription & la figure du bar- 
barefque ou écureuil de Barbarie, donnée par Caius * & 
copiée par Aldrovande! & Jonflon‘,avec la defcription 
& la figure que nous donnons ici du palmifte; & en 
comparant enfuite la figure & la defcription de ce même 
écureuil de Barbarie , donnée par Edwards, on y trouvera 
des différences très-remarquables & qui indiquent affez 
que ce font des animaux différens : nous les avons tous 
deux au Cabinet du Roï auffi-bien que le fuiffe. Le barba- 
refque a la tête & le chanfrein plus arqué, les oreilles 
plus grandes, la queue garnie de poils plus touflus & 
plus longs que le palmifte ; il eft plus écureuil que rat, 

* Sciurus Getulus. Caïi apud Gefnerum. Æif. quadrup. pag. 847. 

P Aldrov. de guadrup. digit: pag. 405. 


© Jonft. de quadrup. pag. 113. 
Tome, X. R 
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& le palmifte eft plus rat qu'écureuil par la forme du 
corps & de [a tête. Le barbarefque a quatre bandes 
blanches, au lieu que le palmifte n’en à que trois ; la 
bande blanche du milieu fe trouve dans le palmifte fur 
J'épine du dos, tandis que dans le barbarefque il fe 
trouve fur la même partie une bande noire mélée de 
roux , &c. Au refle ces animaux ont à peu près les 
mêmes habitudes & le même naturel que l’écureuil com- 
mun; comme lui le palmifte & le barbarefque vivent de 
fruits, & fe fervent de leurs pieds de devant pour les 
fai & les porter à leur gueule ; ils ont la même voix, 
le même cri, le même inftinct, la même agilité; ils font 
trèes-vifs & très-doux , ils s’apprivoifent fort aifément 
& au point de s'attacher à {eur demeure, de n’en fortir 
que pour fe promener, d’y revenir enfüuite d'eux-mêmes 
fans être appelés ni contraints ; ils font tous deux d’une 
très-Jolie figure, leur robe, rayée de blanc, eft plus 
belle que celle de lécureuil, leur taille eft plus petite, 
leur corps eft plus léger & leurs mouvemens font auffi 
preftes. Le palmifte & Îe barbarefque fe tiennent, comme 
l’écureuil, au deffus des arbres, mais le fuiffe fe tient à terre 
& s’y pratique, comme le mulot, une retraite impénétrable 
à l’eau: il eft auffi moins docile & moins doux que les deux 
autres ; il mord fans ménagement *, à moins qu’il ne foit 
entièrement apprivoifé. I reffemble donc plus aux rats ou 
aux mulots qu'aux écureuils, par le naturel & par les mœurs. 

* Voyage du pays des Hurons, par Sagard Theodat. Paris, 1632, 
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NOR AU CP MSMTN ES 
LE Palmifte /p1. XXVI ), qui a fervi de fujet pour cette def- 


cription, nétoit pas adulte; il avoit beaucoup de rapport au 
campagnol par la forme de la tête qui étoit couverte par un 
poil hériflé : fes oreilles étoient courtes, 1arges & garnies de 
poil principalement fur leur face interne. La queue avoit au 
moins autant de longueur que le corps & la tête de l'animal 
en entier ; elle étoit revêtue de poils plus longs que ceux du 
corps, car ils avoient quatre lignes de longueur , tandis que 
celle du poil du corps n'étoit que de trois lignes. Il y avoit 
cinq doigts aux pieds de derrière, & feulement quatre à ceux 
de devant: on n'apercevoit à l'endroit du pouce qu'un très- 
petit tubercule. 

Le poil du deffus de la tête, depuis le bout du mufeau jufqu'à 
Tocciput , étoit de couleur mélée de rouffeitre & de brun; le 
deflus du cou , les côtés de la tête & du cou, l'partie antérieure 
du dos, l'épaule & la face externe de l'avant - bras avoient des 
teintes de brun & de gris, ou de blanc-fale. I y avoit fept 
bandes, quatre brunes & trois de couleur de blanc-fale qui 
s'étendoient fur le dos & fur les lombes jufqu’à l'origine de la 
queue : June des bandes blancheîtres fe trouvoit placée le long 
du milieu du dos & des lombes, elle étoit fort étroite : on 
voyoit de chaque côté de cette bande blancheître une large 
bande brune, enfuite une bande blancheître un peu plus large 
que celle du milieu, & enfin une bande brune à peu près de 
la même largeur que la bande blancheätre qui la précédoit, 
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Toute la face inférieure du corps de l'animal, depuis le bout 
du mufeau jufqu'à Forigine de fa queue , avoit une couleur 
blancheâtre prefque grife.. La couleur du poil de la queue étoit 
mélée de gris & de brun-noirâtre qui fembloit former des 
anneaux fort étroits ; chaque poil avoit du noir près de la racine, 
du gris au deflus du noir, & enfin du noir à la pointe. 

J'ai obfervé un autre palmifle qui étoit empaillé, & qui 
m'a paru de même efpèce que le précédent; il avoit fur le 
dos trois bandes blancheâtres légèrement teintes de jaune & 
longitudinales, mais H étoit plus grand que le jeune palmifte, 
auffi il en différoit par les couleurs du poil. La face fupérieure 
du corps, à l'exception des trois bandes dont il vient d'être fait 
mention, avoit une couleur mêlée de roufleâtre, de gris & de 
brun- noirâtre : la face inférieure étoit de couleur blanche avec 
quelques teintes de jaune. Les poils de la queue formoient un 
panache ; ils avoient jufqu'à onze lignes de longueur, chaque 
poil étoit de couleur roufleitre à fon origine , il avoit enfuite du 
noir, du rouficâtre, du noir, & enfin l'extrémité étoit blanche, 
de forte qu’en regardant la queue par-deflous on voyoit de chaque 
côté du tronçon une large bande roufféâtre parallèle au tronçon, 
& enfuite une bande étroite & noire , une bande étroite & rouf- 
feâtre, une large bande noire, & enfin une large bande blanche. 

Les dimenfions de la table fuivante ont été prifes fur le jeune 
palmifte; la defcription des parties intérieures a été faite fur le 
même fujet, parce qu'il étoit mieux confervé que l'autre, 

pieds. pouc. lignes: 


Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite 
depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus. . .,... # 2, ro. 


Longucur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 


Vocciput, ., 4. .sssssetseseseesrseue 
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pieds. pouc. lignese 


Circonférence du bout du mufeau, ....,,......, 


Circonférence du mufeau , prife au deflous des yeux. 
Contour de l'ouverture de Ia bouche,.,,........ 
Diftance entre les deux nafeaux :..,.,.,....... 


Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
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Diftance entre l'angle poftérieur & loreille.. .,.... 


Longueur de l’œil d’un angle à l'autre... ..,,... 
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Diflance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
en fuivant la courbure du chanfrein. . .....,... 


La même diftance mefurée en ligne drone” DUT AS 


Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 
oreilles. L | 1-1 à Li ART 1 EL OR D | L L1 L2 L L L2 L L L1 L rh L2 M L] 


Mnbpuenr des orelest UN, LEON en 
Largeur de la bafe , mefurée fur la courbure extérieure, 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas. . . 
HORREUR dulcon ARLON 
DONS renCe di COUR M ROUE SA EE 


Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
PUS PARA DR BR RES ERONES PPS RTE CRT ER 


La même circonférence à l’endroit le plus gros... .. 
La même circonférence devant les jambes de derrière. 
Longueur du tronçon de la queue ............ 
Circonférence de la queue à l’origine du tronçon. . . 


Lonoueur de lavant- bras depuis le coude jufqu’au 
£ } Gé  Juiq 
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Largeur de lavant-bras au coude. .......: 
Épaifleur au même endroit.........,......,,, 


Circonférence du poignet. .,.,,,....,.,,,,,, 
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| pieds. pouc, lignes 
Circonférence: du métdvarpe 0. 2,40... 50 dr cr 
Longueur depuis le poignet jufqu'au bout des ongles. > :#" un Can 
Longueur de la jambe depuis le genou jufqu'au talon. 7 wo. 
Largeur du haut de R jambe. ...........,,,, 4 n 4 
Épaileime si". 4 diem RNA Re V3 NES 
Largeur à l’endroit du.talon.. 5... ny On 2. 
Circonférence du métnatarfe. . 2.2.4. 0 0 À 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles, "#9 Tr ur 
arceur. dupied, défdevant. 2498, 1... tir 
Etéenr du piéttdéttierrière.:..t, su. RER LE 
Longueur des plus grands ongles.......,.,.,.,.,. #4 On nu£, 
n 
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À l'ouverture de l'abdomen l'épiploon s’eft trouvé fort court 
& racorni par l'efprit-de-vin, où le petit animal dont il s'agit, 
avoit été gardé pendant long temps; le foie étoit placé prefque 
entièrement à droite, 

Le duodenum s'étendoit jufqu'à la région ïliaque , il fe replioit 
en dedans & fe prolongeoit en avant. Les circonvolutions du jeju- 
num étoient dans les régions hypogaftrique & iliaques, & celles 
de l'ileum dans le côté gauche & dans la région ombilicale. Le 
cœcum étoit dirigé en arrière dans le côté droit. Le colon for- 
moit un arc en s'étendant de droite à gauche derrière l'eflomac, 
enfuite il fe prolongeoiït un peu dans le côté gauche avant de fe 
joindre au rectum. 

La partie droite de l'eflomac ne formoit point d'angle comme 
dans là plufpart des animaux ; le grand cul-de-fac étoit profond, 
mais il avoit peu de diamètre... Les inteftins avoient tous à peu 
près la même groffeur ; le cœcum étoit fort court. 

Le foie avoit trois grands lobes; le plus grand étoit placé dans 


== 
EE 


RSS 
IÈKK 


De eve del ’ 


DANTCAT 


MIST EH, 


PT ÆXVT Pay. 104. 


_Voutte Jeu 3 


datée 


LE +45 


À 


DA OSMEPR AND MNT ST Ë. 135 
Jé milieu, & divifé en trois parties par deux fciflures; le liga- 
ment fufpenfoire pafloit dans une, & la véficule du fiel fe trouvoit 
dans l'autre qui étoit peu profonde, IE y avoit un lobe à gauche 
& un à droite; le gauche éioit moins grand que le moyen, & 
plus grand que le droit; celui-ci avoit à fa racine deux prolon- 
gemens qui étoient peut-être deux petits lobes, mais que l'on 
ne pouvoit pas bien diftinguer à caufe du racorniflément de 
tous ces vifcères. ; 

La rate étoit alongée, & a paru reflembler à la rate de la 
plufpart des animaux quadrupèdes. 

Le rein droit étoit plus avancé que le gauche d'un tiers de fa 
longueur ; ils avoient peu d’enfoncement, mais le baffinet étoit 
grand. 

. Le centre nerveux avoit beaucoup d'étendue. I m'a paru qu'il 
ne fortoit que deux branches de la croffe de f'aorte. 

I! y avoit quatre mamelles ventrales, deux de chaque côté. 
Je n'ai pas pû reconnoîïtre f1 lurètre sétendoit jufqu'au bord de 
la vulve comme dans le rat. Les trompes n’étoient pas pelotonnées 
comme dans l'écureuil, mais elles formoient des finuofités très- 
apparentes fur le pavillon. 

Le palmifte a vingt-deux dents qui ne diffèrent de celles 
de lécureuil qu'en ce que à dent qui eft placée au devant des 
mâchelières eft à proportion plus grofle, 


FA 
PS 


136 DESCRIPTION. 


AGE ENTREE ee 


DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l'Hifloire Naturelle 


DU POLATOUCHE, DU PETIT-GRIS, 
DU PALMISTE, DU BARBARESQUE ET DU SUISSE, 


IN MEL) CPU TENTE 
Un polatouche. 


CE polatouche eft däns Pefprit-de-vin; il a quatre pouces 
deux lignes de Jongueur depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus. 
Les prolongemens de la peau qui fervent d'ailes font étendus. 
Cet animal nous a été envoyé vivant de la Louifiane par M. de 
Fontenette, Médecin du Roï dans cette colonie. 


Me: Di G D: XL 
La peau d’un polatouche. 
Cette peau eft defléchée ; elle vient d’un polatouche femblable 
à celui qui eft rapporté fous le numéro précédent, 
N-5/D/C;:D "XVe 
Le fquelette d’un polatouche. 
C'eft le fquelette qui a fervi de fujet pour la defcription & 


Jes dimenfions des os du polatouche ; fa tête a deux pouces une 
Jigne de circonférence à l'endroit le plus gros. 


Né DICIDEEANYE 
L'os hyoide d’un polatouche. 


Cet os eft compolé de cinq pièces; celle du milieu a la forme 
d'un 
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d'un croiffant ; il y a un offelet articulé contre le côté inférieur de 
chacune des extrémités du croiflant, & une corne ou un os très- 
long articulé par un bout avec le petit oficlet, & par lautre 
bout avec l'os temporal. 


N°7" D C'DEMVIPT 
L'os du gland d'un polatouche. 


La forme de cet os eft fort irrégulière ; il eft très-mince; ïl 
a cinq lignes de longueur ; il eft uñ peu courbe, cannelé, & 
terminé à fon extrémité antérieure par deux petits tubercules. 


NPA DECMIDAREEVE CET. 
Une peau de polatouche. 


Cette peau eft beaucoup plus grande que celle qui eft rap- 
portée fous le N° DcDx111: on l'a enlevée, fans la fendre dans 
fa longueur, de forte que la partie qui couvroit le ventre touche 
à celle qui couvroit Le dos; dans cet état elle a cinq pouces & 
demi de longueur depuis le devant des épaules jufqu'à l'origine 
de la queue, & une largeur égale à Ra longueur. Cette largeur 
fi grande ne peut fe trouver que fur un animal de l'efpèce, ou 
au moins du genre du polatouche dont la peau a des prolon- 
gemens qui la rendent plus large que dans les autres animaux ; 
d'ailleurs celle dont il s'agit ici refiemble auffi à la peau du 
polatouche par la qualité du poil. Il eft de couleur cendrée-noi- 
râtre fur la plus grande partie de fa longueur depuis la racine; 
la pointe a une couleur grife fur la face fupérieure du corps de 
Fanimal, & une couleur blancheître fur la face inférieure, mais on 
ne voit ke cendré qu'en écartant les poils les uns des autres : ils 
ont environ neuf lignes de longueur; ceux de la queue ont 
jufqu'à treize lignes ; leur couleur eft mélée de blancheître & 
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de cendré-brun. La longueur du tronçon de la queue eft de trois 
pouces; le poil lui donne un pouce de plus, mais peut-être 
neft-elle pas entière. Cette peau a été envoyée de Ruffie; elle 
eft du double plus longue & plus large que celle du polatouche 
qui a été décrit dans ce Voiume. 


N°, D'CD TX 
Un petit-gris defféché. 

C'eft celui qui à fervi de. füjet pour la defcription de cet 
animal, 

N? DC DX X. 
Le fquelette d'un petit-gris. 

La longueur de ce fquelette eft de huit pouces neuf lignes 
depuis le bout des mächoires jufqu'à extrémité poftérieure de l'os 
facrum ; la tête a deux pouces trois lignes & demie de longueur, 
un pouce trois lignes & demie de largeur, & trois pouces neuf 
lignes de circonférence, prife à lendroit le plus gros. Ce fque- 
Jette a été tiré de Fanimal rapporté fous le numéro: précédent, 

ND CE "DEUX XUNE 
L'os de la verge d’un petit-gris. 

Cet os reffemble à celui de la verge de lécureuil. Voyez /a 
pl xxxIv, fig. 4, tome VIE de cet Ouvrage, qui repréfente l'os 
de la verge de l'écureuil. 

Ne D'G REX X LT 
Une peau de petit-gris du Groenland. 


Cette peau vient d’un animal à peu près de fa même grandeur 
que celui qui eft rapporté fous le N° DCDx1Xx, mais elle 
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En diffère par da qualité du poil qui eft plus daux & par les 
couleurs. Le deflus & les côtés du cou & du corps paroiffent 
entièrement gris au premier coup d'œil, maïs en regardant de 
plus près on aperçoit un mélange de fauve & de noirûtre ; en 
effet chaque poil eft de couleur cendrée -noirâtre fur la moitié 
de fa longueur depuis la racine, il y a une couleur blancheître 
ou quelqu'apparence de fauve au deflus du cendré, & le refte du 
poil eft alternativement noir & blanc ou blincheître : le deffous 
du cou, l2 poitrine & le ventre font blancs avec des teintes de 
jaunâtre : les poils de la queue font de couleur cendrée près de 
la racine, au deflus du cendré il y a du blancheître, & enfuite 
du noirître & encore du blancheître & du noiïrître, & enfin 
du fauve & du noir; ces poils n'ont guère plus d'un pouce & 
demi de longueur : le poil du corps eft aufli long que celui du 
petit-gris dont il a été fait mention fous le n° bcDx1x. 
. On apporte de Sibérie des peaux de petit-gris femblables à celles 
dont il s’agit ici : on donne le nom de perir-gris blanc à ces peaux 


de Sibérie & à celles du Groenland, 


NE TO RONE ED EX SENTE Lil 
Une peau de pait-oris d'Yrlek. 
Le poil de cette peau eft encore plus doux, & il a plus de 
longueur que celui du petit-gris du Groenland & de Sibérie; il 
eft d’un gris plus pâle; il a moins de mélange de noir, mais le 


fauve y eft plus apparent. 
NS DSC D.X XIV 
Une peau de petit-gris de Cafan. 


Cette peau m'a paru ne différer de celle du petit-gris du 
Si 
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Groenland & de Sibérie, qu'en ce que le gris eft moins clair, 
& qu'il y a du fauve le long du dos. | 


N° po N CD 4e, bise 
Autre peau de petit-gris de Cafan. 


Elle diffère de Ia précédente par la teinte de a couleur fauve: 


du milieu du dos, qui eft plus foncée & prefque roufle. IL vient 
‘de pareilles peaux de petit-gris de Tartarie, de Livonie & de 
‘ Novogorod : on les nomme dans le commerce gris-commun. 
Na AD CLR EN IRON Te 
Une peau de petit-gris de Norvége. 
Cette peau à le poil d’un gris plus foncé que celui du petit- 
gris du Groenland & de Sibérie, rapporté fous le N° DCDXxxH, 


parce que le. poil du petit-gris de Norvése à moins de blan- 


cheâtre, & que fa couleur cendrée eft foncée & bleuâtre; auf 
donne-t-on à cette fourrure dans le commerce le nom de gris- 
bleu : H y a des teintes de fauve le long du milieu du dos. Au 
refte cette peau reflemble à celle du petit-gris du Groenland & 
de Sibérie : on en trouve de pareilles dans l'Iflande. 


INR 19 GE TI SCT CNET ETS 
Peau de petit-gris de Sibérie. 

La principale différence qui fe trouve entre cette peau & celle 
du petit-gris de Norvége eft dans les couleurs du poil; elle a 
un peu moins de fauve fur le dos & beaucoup plus de noir fur 
la queue, dont le poil a plus de deux pouces de longueur; le 


poil du corps eft auffi plus Jong que celui des peaux rapportées 
{ous les numéros précédens : cette fourrure eft clans le commerce: 


fous le nom de gris- noir. 
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NA DSC DEX XV EL TT" 
Une peau de petit-gris du Nord-cap. 


Les Fourreurs donnent à cette peau, comme à celle du numéro 
précédent, le nom de gris-noir, & cette dénomination eft mieux 
fondée, car le poil n’a que très-peu de gris ; il eft prefqu'entiè- 
rement de couleur cendrée-brune, qui domine fur le gris & fur 
une teinte de fauve qui fe trouve principalement le long du dos. 
Il y a fur la queue autant de noir que fur celle du petit-gris de 
Sibérie ; & le poil du corps & de la queue a autant de Iongueur 
que celui de cet animal, 


ND I CGR EX EX, 
Un barbare[que empaillé. 


La longueur de cet animal /p/, x x 11) eft d'environ cinq 
pouces depuis le bout du mufeau jufqu’à la queue. Le deflus de 
Ja tête & du cou, & le dos font de couleur rouffeâtre mélée 
de cendré : il y a de plus fur le dos quatre bandes longitudi- 
nales jaunâtres & deux bandes noires ; les bandes jaunâtres ont 
environ une ligne de largeur , elles s'étendent jufqu'a lorigine 
de fa queue; cependant elles ne font pas toutes d’égale longueur, 
lextérieure de chaque côté eff plus longue que l’intérieure , parce 
qu'elle commence au deflus de lépaule, tandis que l'autre ne 
eommence qu'au delà du garot. Les deux bandes noires fe trouvent 
entre les deux bandes jaunâtres internes, & y touchent; elles ne 
font féparées l'une de l'autre que par un efpace d’une ligne de 
largeur. Les côtés de la tête & du cou, & Ia face externe 
des quatre jambes ont une couleur cendrée teinte de roufleître ;, 
de deffous de la tête & du cou, R poitrine, le ventre & a face 
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interne des quatre jambes font de couleur blancheâtre avec une 
teinte de jaunâtre : la fongueur du poil n’eft que de trois lignes. 
Chaque pied a cinq doigts, mais le pouce des pieds de devant 
eft très-court, comme dans l'écureuil & le rat. 


N° DCDXXX. 
Un écureuil fuiffe empaillé. 


Cet animal eft un peu plus petit que le barbarefque ; if n'a 
qu'environ quatre pouces & demi de longueur depuis le bout 
du mufeau jufqu'à l'origine de la queue. Ses oreilles font très- 
courtes ; le tronçon de {a queue eft long de deux pouces & demi, 
le poil qui eft au bout donne un pouce de plus pour la longueur 
totale de la queue; le poil du deflus & des côtés de la tête eft 
de couleur mélée de noir , de gris & dé roux : il y a neuf bandes, 
larges chacune d'environ deux lignes, qui s'étendent depuis la 
tête, le long du cou & du dos jufqu'à la croupe, mais elles font 
peu apparentés fur Île cou; la bande du milieu eft noire, & ïl 
fe trouve de chaque côté une bande rouffeitre, une noire, une 
blancheître teinte de roufleätre , & enfin une noire; les côtés 
du cou, du corps, & de Ia face externe des jambes font de 
couleur rouffeitre ; le deffous de la tête & du cou, la poitrine, 
le ventre & {a face interne des jambes ont une couleur blan- 
cheître. Le poil du corps a environ trois lignes de longueur , & 
Je poil de la queue huit lignes; celui-ci eft roufleätre près de fa 
racinè, noir dans le milieu & blancheätre à la pointe. Les pieds 
& les doigts reflemblent à ceux du barbarefque & de l’écureuil. 
L'animal dont il s'agit ici, a été apporté de Ruflie par M. de 
Pile , de l'Académie royale des Sciences. 
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N” DEDXXXI 
La peau d'un écureuil fuiffe. 


Cette peau a fept pouces & demi de longueur depuis le bout 
du mufeau jufqu'à l'origine de la queue: quoiqu'elle foit de beau- 
coup plus longue que celle de animal empaillé qui eft rapporté 
fous le numéro précédent, on ne peut pas douter que ces deux 
peaux ne viennent d'animaux de même éfpèce, tant elles fe ref 
femblent lune à l'autre pour les couleurs & la qualité du poil, 
& par la longueur des oreilles & de la queue. Je préfime que 
la peau dont if s'agit, n’eft fi longue que pour avoir été attachée 
par les deux bouts pendant le temps qu'elle seft defléchée, de 
forte qu'elle n'aura pù fe raccourcir que fur fa largeur, aufi les 
bandes du dos font moins larges que fur l’écureuil fuifle empaillé ; 
au contraire l'autre peau n'ayant pas été attachée fe fera raccourcie 
fur fa longueur comme fur fa largeur. Je ne fais cette remarque 
que pour en conclurre qu'il y a lieu de croire que la vraie lon- 
gueur de l'animal vivant eft d'environ fix pouces, parce que cette. 
longueur eft moyenne entre celle des deux peaux dont il s'agit, 
Celle qui eft rapportée fous le préfent numéro, a été envoyée 


de Ruffie par M. Tefdorf, 
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SIOISIOISICIC IRIS SCIE II RTE 

LE TAMANOIR*, LE TAMANDUAY** 
ET LE: FOŒURMELBI-ELR ET. 


Ne 


Ï exifte dans l'Amérique. méridionale trois efpèces 
d'animaux à long mufeau, à gueule étroite & fans au- 
cunes dents, à langue ronde & longue qu'ils infinuent 


dans les fourmillères & qu'ils retirent pour avaler les 
fourmis 


* Le tamanoir, ke fourmiller - tamanoir , le mange - fourmis, le gros 
mangeur de fournis. Les Brafiliens appellent cet animal 7 amandua- 
guacu, les Naturels de la Guiane l'appellent Ouariri. Le nom 7amanoir 
que lui ont donné les François , habitués en Amérique , paroït dériver 
de Z'amandua, 

T'amandua-guacu five major. Pifon, Hiff. Brafl. pag. 3 20. 

T'amandua-guacu Brafilienfibus. Marcorav. Hiff. nat, Brafil. pag. 225 

Mange - fourmis o4 Renard Américain. Woyage de Defmarchais, 
tome III, page 207. 

T'amandua major caud& panniculat&. Barrère, Hifi. Franc. équin. Pas: 
162, 

Myrmecophaga manibus tridactylis, plantis pentada@ylis. Linn. Syf 
nat, edit. 1V, pag. 63. — Myrmecophaga palmis tridadylis, plantis 
pentadactylis, edit. Vt, pag. 8. — Zridaclyla. Myrmecophaga palmis tri- 
daëylis, plantis pentadatlyles, edit. X, pag. 35. ÜVota Qu'il y a erreur dans 
toutes ces phrafes, cet animalayant quatre doigts ou pluftét quatre ongles, & 
non pas trois aux pieds de devant : cette erreur vient originairement de 
Seba; M. Linnæus s’en cft apparemment rapporté aux defcriptions im- 
parfaites de cet Auteur, & il a cru que les animaux dont il donne les 
figures /pl. XXXVII, n° 2; & pl. XL, n° 1, vol. 1) étoient le taman- 
dua-guacu ; À fuffiloit cependant de confulter Marcgrave, Pifon, Def 
marchais, &c. pour s’aflurer du contraire. 

T'amandue 
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fourmis dont ils font leur principale nourriture. Le pre- 
mier de ces mangeurs de fourmis eft celui que les 
Brafiliens appellent Zrandua-guacu, c'eft-à-dire, grand | 
Tamandua, & auquel les François, habitués en Amé- 
rique , ont donné le nom de Zmanoir: c’eft un animal 


T'amandua-guacu, id eff, myrmecophaga omnium maxima. Klein, de 
quadrup, pag. 45 , Tab. 5 , fig. n° 1. Nota, M. Briflon remarque avec 
raifon que cette floure, donnée par M. Klein, eft défeétueufe en ce 
que la tête, le cou & le mufeau de animal font trop longs, & que 
l'extrémité du mufeau en eft informe. 

Myrmecophaga roffro longiffimo, pedibus anticis tetrada@ylis , poflicis 
pentadaélylis, caud& longiffimis pilig veflu&. ..,." Myrmecophaga nma- 
noir dicta, Le fourmiller-tamanoir. Briflon, Regn. animal. pag. 24. 

** Le tamandua, nom de cet animal au Brefil, & que nous avons 

_adopté. 

T'amanduæi Brafi Genf bus. Pin, Hif. Braf l pag. 321. A Mober. 
Hifl. nat. Brafil. pag. 225. 

Myrmecophaga manibus tetrada@lylis , plantis pentadadylis, Linn. 
Syff. nat, edit. VI, pag: 8.— Zetradadlyla. Myrmecophaga palmis tetra- 
dadylis, plantis pentadadlylis, edit. x, pag. 35. 

Myrmecophaga roffro longiffimo, pedibus anticis rade ; poflicis 
pentadactylis, caudä fere nuda, Myrmecophaga, Le fourmiller. Briflon, 
Regn. animal: pag. 26. 

#**%*. Le fourmiller, le plus petit fourmiller, Je petit manseur de 
fourmis , animal anéricain que des Naturels de la Guiane appellent 
Ouatiriouaou, | 

T'amandua minor RCE; Barrère, Hifl. franc. équin. pag 1 LÉ ÊZ 

T'amandua 162 coati Min CR alba altera. Seba, vol, I, pag: 60, 
Tab.37, fig. n° 3. 

Myrmecophaga manibus monodactylis, Li PME Linn: Sy. 
nat, edit. 1V, pag. 63. Nota, Qu'il y « erreur dans cette phrafe, cet 
animal ayant deux, doigts ou -pluftôt deux-ongles, & non pas un feul 


Tome X, JR: 
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qui a environ quatre pieds de longueur depuis l'extrémité 
du mufeau jufqu’à l’origine de la queue , la tête longue 
de quatorze à quinze pouces , le mufeau très -alongé, 
la queue longue de deux pieds & demi, couverte de 
poils rudes & longs de plus d’un pied ; le cou court, 
la tête étroite, les yeux petits & noirs, les oreilles arron- 
dies, la langue menue, longue de plus de deux pieds, 
qu'il replie dans fa BAEUle lorfqu’il la retire toute entière. 
Ses jambes n’ont qu’un pied de hauteur; celles de devant 
font un peu plus hautes & plus menues que celles de 
derrière : il a les pieds ronds ; cetx de devant font armés 
de quatre ongles, dont les deux du milieu font les plus 
grands ; ceux de derrière ont cinq ongles. Les poils de 
la queue, comme ceux du corps, font mélés de noir & 
de blancheâtre ; fur la queue ils font difpofés en forme 
de panache : l'animal la retourne fur le dos, s’en couvre 


doigt ou un feul ongle aux pieds de devant ; feulement le fecond , qui 
ef l’interne , eft beaucoup plus petit que le premier qui eft l’externe : 
M. Linnæus avoit probablement conftruit cette phrafe indicative comme 
celle du tamanoir fur les figures données par Seba, qui dit en effet, 
page 6 0 de fon Thefaurus , que l'animal dont il eft ici queftion n’a qu’un 
doigt à chaque pied de devant; ce tréfor de Seba eft un magafin mal 
rangé & rempli de pareilles fautes; M. Linnæus a reconnu & corrigé 
celle-ci dans les éditions fuivantes de fon Ouvrage. Myrmecophaga 
manibus didaëylis, plantis tetrada@ÿlis. Linn. Syfl nat. edit. VI, pag. 8; 
& edit. X, pag: 35. 

Myrmecophaga roffro brevi, pedibus anticis didaëtylis, poflicis tetra- 
dadylis. ... Myrmecophaga minima. Le petit fourmiller. Briffon, Regn. 
animal, pag. 28. 

The little ant-eater, Edwards Glnwes. London, 175 8, page, 
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tout le corps lorfqu'il veut dormir ou fe mettre à l'abri 
de la pluie & de l’ardeur du folail; les longs poils de 
la queue & du corps ne font pas ronds dans toute leur 
étendue, ils font plats à l’extrémité & fecs au toucher 
comme de l'herbe defféchée ; l'animal agite fréquemment 
& brufquement fa queue lorfqu'il eftirrité, mais il Ja laiffe 
trainer en marchant quand il eft tranquille, & il balaie le 
chemin par où il paffe : les poils des parties antérieures 
de fon corps font moins longs que ceux des parties 
poftérieures ; ceux-ci font tournés en arrière & les autres 
en avant; il ÿ a plus de blanc fur les parties antérieures, 
& plus de noir fur les parties poftérieures : il ÿ a auffi une 
bande noire fur le poitrail qui fe prolonge für les côtés 
du corps & fe termine fur le dos près des lombes : les 
Jambes de derrière font prefque noires, celles de devant 
prefque blanches avec une grande tache noire vers leur 
milieu. Le tamanoir marche lentement, un homme peut 
aifément l’atteindre a la courfe ; fes pieds paroiffent moins 
faits pour marcher que pour grimper & pour faifir des 
corps arrondis, aufli ferre-t-il avec une fi grande force 
‘une branche ou un bâton qu'il n’eft pas poflible de les 
lui arracher. | 

. Le fecond de ces animaux eft celui que les :Améri- 
çains appellent fimplement Tzmandua , & auquel nous 
conferverons ce nom; il eft beaucoup plus petit que le 
tamanoir , il n'a qu'environ dix-huit pouces depuis l’ex- 
trémité du mufeau jufqu'à l’origine de la queue, fa tête 
eft iungue de cinq pouces, fon mufeau eft alongé & 


dis 
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courbé en deflous ; il a la queue longue de dix pouces & 
dénuée de poils à l’extrémité, les oreilles droites, longues 
d'un pouce ; la langue ronde, longue de huit pouces, 
placée dans une efpèce de gouttière ou de canal creux 
au dedans de là mächoire inférieure ; fes jambes n’ont 
guère que quatre pouces de hauteur, fes pieds font de 
la même forme & ont le même nombre d’ongles que 
ceux du tamanoir, c’eft-à-dire, quatre ongles à ceux de 
devant & cinq à ceux de derrière. Il grimpe & ferre 
auffi -bien que Île tamanoir, & ne marche pas mieux ; il 
ne fe couvre pas de fa queue qui ne pourroit Jui fervir 
d’abri étant en partie dénuée de poil, lequel d’ailleurs eft 
beaucoup plus court que celui de la queue du tamanoir : 
lorfqu’il dort il cache fa tête fous fon cou & fous fes 
jambes de devant. 

Le troifième de ces animaux eft celui que les Naturels 
de la Guiane appellent Ouaririouaou. Nous lui donnons le 
nom de Fourmiller pour le diftinguer du tamanoir & du 
tamandua. ÎF eft encore beaucoup plus petit que le taman- 
dua, puifqu'il n’a que fix ou fept pouces de longueur de- 
puis l'extrémité du mufeau jufqu’a l’origine de la queue: 
il a la tête Jongue de deux pouces, le mufeau proportion- 
nellement, beaucoup moins alongé que celui du tamanoir 
ou du tamandua; fa queue, longue de fept pouces, eff 
recourbée en deflous par lextrémité qui eft dégarnie de 
poils ; fa langue ef étroite, un peu aplatie & affez longue; 
le cou eft prefque nud, la tête eft affez grofle à pro- 
portion du corps, les yeux font placés bas & peu éloignés 
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des coins de la gueule, les oreilles font petites & cachées 
dans le poil, les jambes n’ont que trois pouces de hau- 
teur, les pieds de devant n’ont que deux ongles, dont 
l'externe eft bien plus gros & bien plus long que lin- 
terne; les pieds de derrière en ont quatre, le poil du corps 
eft long d’environ neuf lignes , il eft doux au toucher & 
d’une couleur brillante, d' un roux mêlé de jaune-vif; les 
pieds ne font pas faits pour marcher, mais pour grimper 
& pour fafir; il monte fur les arbres & fe fufpend aux 
branches par l'extrémité de fa queue. 

Nous ne connoiflons dans ce genre d’animaux que 
les trois efpèces defquelles nous venons de donner les 
indications. M. Briflon fait mention, d’après Seba, d’une 
quatrième efpèce fous le nom de Fourmiller aux longues 
oreilles , mais nous regardons cette efpèce comme dou- 
teufe, parce que dans l’énumération que fait Seba des 
animaux de ce genre , il nous a paru qu'il y avoit plus 
d’une erreur , il dit expreffément, zous confervons dans 
notre Cabiner fix efpèces de ces animaux mangeurs de fourmis, 
cependant il ne donne la defcription que de cinq: 
& parmi ces cinq animaux il place lYfgxiepatl où 
Mouffèrre qui eft un animal non feulement d’une efpèce, 
mais d'un genre très-éloigné de celui des.mangeurs 
de fourmis, puifqu'il a des dents *, & la langue plate 
& courte comme celle des autres quadrupèdes , & 


* Vapulavit aliquando optimus autor de nominibus propriis, fi yfquiepatl 
Jeu vulpeculam Mexicanam , tamanduam dixit, pag: 66. Quaf aliquarm 
omnino fpeciem, canis féptentrionalis fere æmulam , maxill& inferiore craf[ä 


T ii 
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qu'il approche beaucoup du genre des belettes ou des 
martes. De ces fix efpèces prétendues & confervées dans 
le cabinet de Seba, il n’en refte donc déja que quatre, 
puifque l’yfquiepatl qui faifoit la cinquième n’eft point du 
tout un mangeur de fourmis, & qu'il n’eft queftion nulle 
part de la fixième, à moins que l’Auteur n'ait fous-entendu 
comprendre parmi ces animaux Île pangolin *, ce qu'il ne 
dit pas dans la defcription qu'il donne ailleurs de cet 
animal. Le pangolin fe nourrit de fourmis ; il a le mufeau 
alongé, la gueule étroite & fans aucune dent apparente, 
Ja langue longue & ronde; caractères qui lui font com- 
muns avec les mangeurs de fourmis; mais il en diffère, 
ainfi que de tous les autres quadrupèdes, par un caraétère 
unique qui eft d’avoir le corps couvert de groffes écailles 
au lieu de poil : d’ailleurs c’eft un animal des climats les 
plus chauds de l’ancien continent, au lieu que les man- 
geurs de fourmis, dont le corps eft couvert de poil, 
ne fe trouvent que dans les parties méridionales du nou- 
veau monde; il ne refle donc plus que quatre efpèces 
au lieu dés fix annoncées par Seba, & de ces quatre 
efpèces, il n’y en a qu'une de reconnoiffable par fes 
defcriptions : c’eft la troifième de celles que nous dé- 
crivons ici, c'eft-à-dire, celle du fourmiller auquel , à 
la vérité, Seba ne donne qu'un doigt à chaque pied 


éT rotund& , binis infignibus dentibus armatä, cum tamen de [ex divers 
Jpeciebus fit profeflus, quod omnes dentibus careant. Klein, de quadrup. 
pag. 43. 

# C'eft le nom que nous donnerons au lézard écailleux. 
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de devant *, quoiqu'il en ait deux, mais qui, malgré ce 
caractère manchot, ne peut être autre que notre four- 
miller. Les trois autres font fr mal décrits qu'il n’eft pas 
poflible de les rapporter à leur véritable efPpèce. J’ai cru 
devoir citer ici ces defcriptions en entier, non feulement 
pour prouver ce que je viens d'avancer , mais pour 
donner une idée de ce gros ouvrage de Seba, & pour 
qu'on juge de la confiance qu’on peut accorder à cet 
Écrivain, L'animal qu'il défigne par le nom de Taman- 
dua murmecophage d'Amérique, tome I, page 60, & dont 
il donne la figure, pl XXXVIT, n° 2,ne peut fe rap- 
porter à aucun des trois dont il eft ici queftion; il ne 
faut , pour en être convaincu, que lire la defcription de 


* N° 3. Tamandua ou Coati d'Amérique blanche différente, Ce 
animal eft tout-à-fait différent du précédent / 7 entend celui de la 
planche XX XVII, fig. n° 2. Voyez la note fuivante). La 1èt® en 
eft beaucoup plus courte & les oreilles beaucoup plus petites, les 
yeux un peu plus grands & la partie inférieure du mufeau tant foit 
peu plus longue. Leurs langues font plus reflemblantes ; l’une & 
l'autre eft longue & étroite , & propre à prendre & à avaler des fourmis. 
Les épaules font larges, le corps court & épais, /es pieds de devant pré- 
Jentent un doigt armé d’un ongle large é7 courbe. Les jambes & les pieds 
de derrière imitent ceux d’un fnge. Son poil blanchceâtre & faineux eft 
plus court que celui du précédent; il en eft de même de fa queue Crépue ; 
get animal eft compté parmi un des plus rares de fon efpèce. Les Éthiopiens 
de Surinam les appellent Coati, & racontent que quand ils fe fentent pris 
ils fe mettent tellement en rond , ayant leurs pieds fi fermement attachés 
fun contre l'autre, qu’à moins qu'ils ne fe redreflent d'eux-mêmes, 
il ne feroit pas poflible d’en venir à bout de force. Ils meurent dans un 
moment dès qu’on les trempe dans Pefprit-de-vin ou dans ha liqueur: 


kilduiyel, Seba , vol. 1, pages Co 7 C1, pl XXX VII, fige n° 7e 
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l’Auteur *. Le fecond, qu'il indique fous le nom de 
Tamandua-guacu du Brefil, ou l'Ours qui mange les 
fourmis 


* N° 2. Tamandua murmecophage d'Amérique, Cet animal eft extré- 
mement commun dans les Indes occidentales, mais nous n’en avons 
jamais vû .qu'on eût tranfporté des Indes orientales, ni entendu dire 
qu'il s’en trouvât. Quelques Savans fe font des idées toutes merveilleufes 
de cet animal; les uns le prennent pour le lion formicarius , les autres 
pour le formica-leo, ceux-ci pour le formica-vulpes , & les autres pour 
le formica-lupus. M. Poupart, page 235$ des Mémoires de "l’Académie 
royale des Sciences, année 1704, a remarqué que cet animal étoit gris, 
fembhble à une araignée, & qu’il tendoit même des embüûches aux fourmis. 
Cette comparaifon ne nous paroiït pas fort jufte. Baftamantanus qui a 
fait un livre entier fur les reptiles, dont il eft fait mention dans les Livres 
faits, regarde le murmeco-leo, nom que quelques perfonnes lui donnent, 
pour une efpèce d’efcarbot qu'on appelle Æfcarbot cornu, & que les 
Allemands nomment Cerf- volant ( tout ceci eff, comme l’on voit, fort 
important 7 fort utile pour la deftription d'un animal quadrupède ); 
mais, continue l’Auteur, toutes ces defcriptions & plufieurs autres"h’ex- 
priment point la nature de cet animal, dont nous donnons Ja figure 
prife fur loriginal : celui que lon voit ici eft incarnat, couvert d’un 
poil doux & comme la hine, au cou court, aux épaules larges, à la 
tête & au mufeau long & étroit, d’où fort une longue Hingue propre 
à prendre & à avaler les fourmis qui lui fervent de nourriture, La fagefle 
du Créateur a donné à ces animaux les organes qui leur étoiént né- 


ceffaires pour qu’ils puflent fe pourvoir de leur nourriture à leur goût 


& à leur volonté. Les pattes de devant , ainfi que celles d’un ours, ont 
chacune , outre les doigts ordinaires , trois autres doigts qui ont crû par- 
deffus les autres & qui font armés d’un ongle crochu, lequel eff prin- 
cipalement très- grand dans le doigt du milieu. C’eft-là avec quoi ils 
grattent là térre & en tirent les nids des fourmis. Les narines , placées 
très-proche de la gueule, font étroites, rudes & garnies de poils, dont 


ils fervent pour flairer où eft Ieur manger, Les oreilles font oblongues 
ou 


à 
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fourmis *, pag. 6$ àr 66, pl. XL, fig.n 1, eft indiqué d’une 


Ou pendantes; les pieds de derrière, dans cette efpèce de tunandua 
comme"dans les ours, font partagés en cinq doigts, garnis d’ongles 
longs & crochus, & font contenus outre cela fur des talons très-lrges. 
La queue longue & velue finit en pointe, & ils s’en fervent, ainft que 
les finges, à fe tenir fortement attachés aux arbres: la partie propre à 
Ra génération dans les mâles eft remarquable ; ils portent leurs tefticules 
cachés fous la peau & en dedans. Les fourmis, tant grandes que petites, 
deviennent la proie de ces animaux , qui à leur tour fervent aux hommes, 
fur-tout dans là Médecine. Seba, vol. 1, page Co, pl. XXXVI1, fig. 
* 2, À faut étre bien aveuglément confiant pour établir quelque chofe fur 
une parcille defcription, 7 pour la rapporter au tamanoir ou tamandua- 
guacu, comme l'a fait M. Linnœus, à7 de ne donner en même temps 
a cet animal que trois doigts aux pieds de devant, tandis que par cette 
defcription même, il en a trois outre les doigts ordinaires, trois, dit-on, 
qui ont crû par-deffus les autres, chofe abfurde 7 qui auroit dû faire 
douter de tout le refle. 


_ 


* N°2. Tamandua-guacu du Brefil, où Ours qui mange les fourmis. 
C'eft ici là plus grande de toutes les efpèces d'animaux que nous ayons 
vü. Marcorave la nomme Tamandua - -guacu, à Cardan Ur fus formi- 
cariuf, C ‘alt-à-dire , lOurs qui mange les fourmis. Cet animal a le corps 
long, les épaules hautes & larges , a tête fort étendue , le mufeau dimi- 
muant infenfiblement, & les narines amples & ouvertes. Sa longue langue 
qu'il peut tirer en avant d’un huitième de coudée, ce qui lui eft très- 
avantageux pour attraper les fourmis, finit en une pointe dont le bout 
forme un petit rond ; fes oreilles font longues & pendantes , {es yeux 
affez grands font défendus par d’épaiffles paupières, fon mufeau eft 
 Jong , tout ridé, garni de peu de poil; fa tête qui eft plate & petite 
eft couverte de poils aflez preflés; tout le refte du corps de cet animal 
eft velu de poils longs & épais affez femblhibles à des foies de cochon, 
mais qui cependant près de la peau deviennent cotonneux. & plus fins; 
leur couleur eft d’un châtain-clair, & fous le ventre d’un brun plus 
foncé; le deflus de là queue , qui eft longue & finiflant en pointe, eft 
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manière vague & équivoque; cependant je penferois, 


d'un fauve-chair ; fa femelle, ici dépeinte, a huit tettes qui fortent hors 
du ventre , à favoir, trois de chaque côté, & deux entre les pieds de 
devant. Des témoins dignes de foi rapportent qu'elle met bas à chaque 
portée autant de petits qu’elle a de tetes, en quoi elle auroït confor- 
mité avec les truies qui ne mettent bas beaucoup de petits d'une ventrée, 
que lorfqu'elles ont plufieurs tettes. Les pieds de devant & de derrière ne 
différent de ceux qu’on a décrits au n.° 2 de la planche précédente /1/ 
auroit dù dire de la planche XX XVII; car la planche précédente à 
celle-ci ef la XX X1IX* où il n'eff pas queflion des mangeurs de 
fourmis ), qu’en ce qu’ils font plus grands; les plus grofles fourmis lui 
fervent de nourriture. 

Nous confervons dans notre cabinet fix efpèces de ces animaux man- 
geurs de fourmis , qui diffèrent entre eux ou par une forme particulière , 
ou par la tête, les pieds & les ongles. La tamandua , repréfentée au 
n° 2, qui fuit { NoTA, Qu'il s'agit ici de l’yfquiepatl qui eff plus diffe- 
rente d'un tamandua qu'un chat ne l’eft d'un chien }, eft d’un quart plus 
petite que celle-ci, & a auffi à tête, les oreilles & les yeux plus petits : 
fon pied de devant a un feul ongle, fort & crochu; & celui de der- 
rière a trois doigts & trois ongles, au lieu que les quatre mures efpèces 
ont cinq doigts armés d'autant d'ongles. Leur poil eft doux , coton- 
neux, de la couleur de celui d’un jeune lièvre. La cinquième efpèce 
de tamandua eft de a même figure, d’un poil rouge-pâle qui eft 
fur le dos d’un blanc - argenté, & deflous d’un cendré-jannâtre ; cette 
efpèce à quatre tettes & quatre mamelons , deux fous les jambes de 
devant & deux fous celles de derrière cette cinquième efpèce, qui ef de 
la même figure que celle qui la précède, eff donc encore une efpece 
“d'yfquiepatl ê7 non pas de tamandua). La fixième efpèce a le mufeau 
plus long & les oreilles dreffées comme celles d’un renard; toutes ces 
cfpèces n'ont point de dents. Seba, vol. 1, pag. 65 7 66, Tab. 40, 
Jg.n 1. On ne fait ce que veut dire ici l'Auteur, ni ce que ce peut 
être que cette fixième efpèce ; on voit feulement qu'il fe contredit d'une 


manière mamifefle lorfqu'il avance que toutes ces efpêces n'ont point de 
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avec M." Klein & Linnæus, que ce pourroit être le 
Vrai tamandua-guacu Où tamanotr, mais fi mal décrit & 
fi mal repréfenté que M. Linnæus? a réuni fous une feule 
efpèce le premier & le fecond de ces animaux de Seba, 
c’eft-à- dire, celui de la planche XX XVII, fig. n° 2, 
& celui de la p/ XLz, fig. n° r. M. Briflon a regardé ce 
dernier comme une efpèce particulière, mais je ne crois 
pas que l’établiffement de cette efpèce foit fondé, non 
plus que le reproche qu'il fait à M. Klein de l'avoir 
confondue avec celle du tamanoir : il paroît que le feul 
reproche qu'on puifle faire à M. Klein, eft d’avoir 
joint à la bonne defcription qu’il nous donne de cet 
animal, dont la peau bourrée eft confervée dans le ca- 
binet de Drefde, les indications fautives de Seba. Enfin 
le troifième de ces animaux, dont on trouve-la figure 
dans cet ouvrage, vol LL, pag. 48, pl. XLVII, n° 2, eft 
fl mal décrit que je ne puis me perfuader, malgré la 
confiance que j'ai à M.* Linnæus & Briflon , qu’on 
-puiffe fur la defcription & la figure de l’Auteur, rapporter, 


dents, puifque l'yfquiépatl, qui efl uommément compris dans les fx, & des 
dents, &7 même en grand nombre. En voila plus qu'il n'en faut pour 
* juger à l'ouvrage 7 l'auteur, Il eff fâcheux que la plufpart des gens 
quifont des cabinets d’Hifloire Naturelle, ne foient pas affez inftruits , 
d que pour fatisfaire leur petite vanité à faire valoir leur collection, 
ils entreprennent d'en publier des defériptions toijours remplies d’exagé- 
rations, d'erreurs 7 de bévües qui demandent plus de temps pour étre 
réformées qu'il n'en a fallu poxr les écrire. 
* Klein, de guadrup. pag. 45. 


P Linn. Syf. nat, edit. X, pag. 35. V à: 
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comme ils l’ont fait, cet animal au ramandua-1, que 
j'appelle fimplement samandua : je demande feulement 
qu'on life encore cette defcription *, & qu'on juge. 
Quelque defagréables, quelqu’ennuieufes que foient des 
difcuflions de cette efpèce, on ne peut les éviter dans 
les détails de l'Hiftoire Naturelle : il faut, avant d'écrire 
fur un fujet, fouvent très-peu connu, en écarter autant 
qu'il eft poffble toutes les obfcurités, marquer en paf- 
fant les erreurs qui ne manquent jamais de fe trouver 
en nombre fur le chemin de la vérité à laquelle il eft 
fouvent très -difhcile d'arriver, moins par la faute de la 
Nature qué par celle des Naturaliftes. 


Ce qui réfulte de plus certain de cette critique, c’eft 
qu'il exifte réellement trois efpèces d'animaux auxquels 


* Tamandua d'Amérique petit, où le mangeur de fourmis dépeint avec 
un nid de ces infectes, Voilà comme il embraffe avec les ongles de fes 
eds de devant le nid de fourmis , defquelles il fait uniquement fes 
repas. Voyez fa tête oblongue , mince, étroite, fes courtes oreilles, 
fon mufeau pointu qui cache fa langue, grande & menue, avec liquelle 
il attrappe les fourmis & les avale, ainfr que nous nous propofons de 
le montrer à lœil dans les planches qui fuivront /i/ ne montre rien dans 
les planches fuivantes) ; fa 1ête, fes junbes, fes pieds, fà queue & le 
devant de fon corps font jaunes-paillés, le derrière du corps eft d’un 
roux-brun; il porte en bandoulière , fur la poitrine , un baudrier de 
poils foyeux qui fe perdent vers le milieu du dos avec les autres foies 
qui commencent dès-lors à le couvrir ; fa queue eft courte, prefque 
rafe & recourbée en dedans. Seba, vol II, pag. 48, Tab, 47, fig. 
a 2, NOTA, Les derniers caradlères de cette defcription conviennene 
affez au tamandua, mais en général elle ef trop peu exaile pour qu'on 

puiffe l'affurer. | 
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on a donné le nom commun de srangeurs de fourmis ; 
que ces trois efpèces font le tamanoir, le tamandua & 
le fourmiller; que la quatrième efpèce, donnée fous le 
nom de fourmiller aux longues oreilles par M. Briflon, eft 
douteufe auffi-bien que les autres efpèces indiquées par 
Seba. Nous avons vû le tamanoir & le fourmiller, nous 
en avons les dépouilles au Cabinet du Roi; ces efpèces 
font certainement très-différentes l’une de l’autre & telles 
que nous les avons décrites, mais nous n'avons pas vû 
le tamandua, & nous n’en parlons que d’après Pifon & 
Marcgrave qui font les feuls Auteurs qu’on puifle con- 
fulter fur cet animal, puifque tous les autres n’ont fait 
que les copier. 

Le tamandua fait, pour ainfi dire, la moyenne pro- 
-portionnelle entre le tamanoir & le fourmiller pour la 
grandeur du corps; il a, comme le tamanoir , le mufeau 
fort alongé & quatre doigts aux pieds de devant ; mais 
ila, comme le fourmiller, fa queue dégarnie de poil à 
l'extrémité, par laquelle il fe Jufpend aux branches des 
arbres. Le fourmiller a auffi la même habitude : dans 


fon ils balancent leur corps, approchent leur 
müfeau des trous & des creux d'arbres, ils y infinuent 
leur longue langue & la retirent enfuite brufquement pour 
avaler les ste qu’elle a ramañlés. 

Au refte ces trois animaux, qui difièrent fi fort par la 
grandeur & par les proportions du corps, ont néanmoins 
beaucoup de chofes communes, tant pour la conforma- 


tion que pour les habitudes naturelles : tous trois fe 
| Vi 
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nourriffent de fourmis, & plongent auffi leur langue dans 
le miel & dans les autres fubflances liquides ou vifqueufes; 
ils ramaffent aflez promptement les miettes de pain & 
les petits morceaux de viande hachée; on les apprivoife 
& on les élève aifément ; ils foûtiennent long-temps 
la privation de toute nourriture ; ils n’avalent pas toute 
la liqueur qu'ils prennent en büvant, il en retombe une 
partie qui pafle par les narines ; ils dorment ordinaire- 
ment pendant le jour, & changent de lieu pendant la 
nuit; ils marchent fr mal qu'un homme peut les atteindre 
facilement à la courfe dans un lieu découvert. Les Sau- 
vages mangent leur chair qui cependant eft d'un très- 
mauvais goût. 

On prendroit de loin le tamanoir pour un grand 
renard, & c’eft par cette raifon que quelques Voyageurs 
l’ont appelé Renard américain ; il eft aflez fort pour fe 
défendre d’un gros chien & même d’un jaguar; lorfqu’il 
en eft attaqué il fe bat d’abord debout, & , comme 
l'ours , il fe défend avec les mains dont les ongles font 
meurtriers; enfuite il fe couche fur le dos pour fe fervir 
des pieds comme des mains, & dans cette tation il 
eft prefque invincible & combat opiniâtrement jufqu’à 
la dernière extrémité, & même lorfqu'il a mis à mort 
fon ennemi, il ne le fäche que très-long-temps après; 
il réfifte plus qu'un autre au combat, parce qu'il eft 
couvert d’un grand poil touflu, d'un cuir fort épais, & 
qu’il a la chair peu fenfible & la vie très - dure. 

Le tamanoir, le tamandua & le fourmiller font des 
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animaux naturels aux climats les plus chauds de 1’ Amé- 
rique , c’eft-à-dire, au Brefil, à la Guiane, aux pays des 
Amazones, &c. On ne les trouve point en Canada ni 
dans les autres contrées froides du Nouveau monde; on 
ne doit donc pas les retrouver dans l'ancien continent, ce- 
pendant Kolbe*& Defmarchais ont écrit qu'il y avoit de 
ces animaux en Afrique, mais il me paroît qu'ils ont con- 
fondu le pangolin ou lézard écailleux avec nos fourmillers. 
C’eft peut-être d’après un pafage de Marcgrave où il eft 
dit: Zamandua-guacu Brafilienfibus, Congenfibus (ubi & 
Jrequens eft) umbulu détus, que Kolbe & Defmarchais 
font tombés dans cette erreur ; & en effet fi Marcgrave 
entend par Congenfibus les Naturels de Congo, il aura 
dit le premier que le tamanoïr fe trouvoit en Afrique, 
ce qui cependant n’a été confirmé par aucun autre témoin 
digne de foi; Marcgrave lui-même n’avoit certainement 
pas vû cet animal en Afrique, puifqu'il avoue qu’en 
Amérique même il n’en a vû queles dépouilles. Defmar- 
chais en parle affez vaguement , il dit fimplement qu’on 
trouve cet animal en Afrique comme en Amérique, 
mais il n’ajoûte aucune circonftance qui puiffe prouver 
le fait, & à l'égard de Kolbe nous comptons pour rien 
fon témoignage, car un homme qui a vû au cap de 
Bonne-efpérance des élans & des-loups-cerviers tous fem- 
blables à ceux de Pruffe, peut bien auffi y avoir vû des 


* Defcription du cap de Bonne-efpérance, par Kolbe, tome 111, 
page 43. 
» Voyage de Defmarchais, tome III, page 30 7, 
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tamandua. Aucun des Auteurs qui ont écrit fur Îes 
productions de l’Afrique & de l’Afie, n’ont parlé des 
tamandua, & au contraire tous les Voyageurs & prefque 
tous les Hiftoriens de l'Amérique en font mention pré- 
cife; de Lery, de Laët*, le P. d’Abbevilleb, Mafé°, 
Faber, Nieremberg* &M. de la Condamine* s'accordent 
à dire avec Pifon, Barrère, &c. que ce font des animaux 
naturels aux pays chauds de l'Amérique, ainfr nous ne, 
doutons pas que Defmarchais & Kolbe ne fe foient 
trompés, & nous croyons pouvoir aflurer de nouveau 
que ces trois efpèces d'animaux n'exiftent pas dans l’an- 
cien continent. | 


* Defcription des Indes occidentales, par Jean de Laët, pages 485$ 
& 556. 

5 Miffion en l'ifle de Maragnon, par le Père d’Abbeville. Paris, 
1614, page 248. | 

* Hifloire des Indes, par Maflé, traduite par de Pure. Paris, 
166$, page 71. 

4 Eufeb. Nicremberg, Æif. nat. Antuerpiæ, 1635, pag. 190 
& 191. 

* Voyage de la rivière des Amazones, par M. de à Condamine, 
page 167. 
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PRE L A MC A NC ET ER: 
1 E crâne du Tamanoir /pl xx1x ) eft fort petit, mais fon 


mufeau eft fr long que la tête entière fait plus du tiers de la lon- 
gueur de l'animal depuis le bout des lèvres jufqu’à l'origine de Ia 
queue; la longueur du mufeau eft à peu près les deux tiers de 
celle de la tête & prefque le quart de celle du corps entier, y 
compris le crâne & le mufeau. C’eft comme fi le mufeau d'un 
cheval de taille médiocre avoit deux pieds de longueur, tandis 
qu'il n'a que treize ou quatorze pouces, quoique parmi les ani- 
maux de notre climat le cheval foit un de ceux qui ont le mu- 
feu le plus Jong, c'efl-à-dire, qui ont les yeux le plus éloignés 
du bout des lèvres. Le mufeau du tamanoir eft prefque cylin- 
drique, il a peu de diamètre, il n’eft guère plus gros près des 
yeux qu'à fon extrémité ; la bouche eft petite ; les ouvertures des 
narines {e trouvent fort près l’une de l’autre au devant du mufeau, 
à deux lignes au deflus du bord de la lèvre: les yeux font petits 
à proportion de la longueur du mufeau, & placés fur les côtés 
de la tête; les oreilles font courtes , arrondies & fort éloignées 
des yeux ; elles étoient nues: le crâne a une forme alongée & 
prefque cylindrique depuis les oreilles jufqu'aux yeux. Le tama- 
noir a Îe col court, le corps alongé & efflanqué, la queue 
longue & les jambes courtes. Les pieds de derrière ont cinq 
doigts, & ceux de devant feulement quatre; les deux du milieu 
font plus gros & portent des ongles beaucoup plus grands que 
les deux autres doigts des pieds de devant & que ceux des pieds 
de derrière ; le doigt intérieur des pieds de devant eft placé plus 
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haut que le fecond, comme dans fa plufpart des autres animaux. 
La dernière phalange des doigts a une gouttière longitudinale fur fa 
face fupérieure depuis le milieu de fa longueur jufqu’à l'extrémité. 
Le poil du mufeau eft court, incliné en avant, délié, ferme, 
& néanmoins doux fous la main lorfqu'elle fuit fà direction. If 
étoit de couleur mélée de gris, de brun & de noirâtre : le poil de 


la tête ne différoit de celui du mufeau qu'en ce qu'il étoit un peu 


plus long. Il y avoit depuis l’occiput le long du cou, du dos & des 
Jombes jufqu'à la queue un poil long en forme de crinière ; il étoit 
de plus en plus long à mefure qu'il {e trouvoit plus près de la queue; 
fa plus grande longueur étoit de treize ou quatorze pouces : la cri- 
nière étoit difpofée en épi ou molette * fur le garot, de forte que le 
poil de la portion de la crinière, qui s'étendoit depuis le garot juf- 
qu'à l'occiput, étoit dirigé en avant, & celui du refte de la crinière, 
depuis le garot jufqu’à la queue , étoit dirigé en arrière : chaque 
poil avoit une couleur blancheître teinte de jaunâtre très-päle fur 
la plus grande partie de fa longueur depuis la racine; le refte étoit 
noir, excepté la pointe qui avoit aufli une couleur jaunâtre très-pâle 
& prefque blancheître : ce mélange de noir & de blancheître 
s'étendoit de chaque côté de h crinière, le long du dos jufqu’à une 
large bande entièrement noire qui couvroit le deflous du cou & qui 
s'étendoit fur les épaules & le long des côtés de la poitrine jufqu'au 
commencement des fombes. Les jambes de devant & le bas des 
côtés de la poitrine étoient de couleur blancheître teinte de jau- 
nâtre, excepté la face externe du bras qui avoit un mélange de noir, 
& les pieds qui étoient noirs; il y avoit auffi une grande tache noire 
fur le haut de la face extèrne de 'avant-bras. Le deffous de a 
poitrine, le ventre, les flancs, les jambes de derrière & la queue 


* Voyez le I V.® volume de cet Ouvrage, page 278, où ces termes d’épi 
ou nolette font expliqués dans la defcription du Cheval. 
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étoient noirs avec quelque mélange de blancheître , principalement 
fur les pieds de derrière. Les poils de la queue avoient environ un 
pied de longueur ; ceux du corps n'avoient au plus qu'un demi- 
pied : les poils du haut des côtés du corps, ceux de fa poitrine 
& du ventre étoient beaucoup moins longs, & ceux de [a face 
externe des jambes de devant étoient encore plus courts. Les grands 
poils du tamanoir n’étoient cylindriques que fur une partie de leur 
longueur depuis la racine, le refle étoit plat, & il y avoit fur le milieu 
de chaque face une petite gouttière longitudinale : la partie cylin- 
drique ctoit creufe d’un bout à l’autre & affez ferme, quoique les 
parois du tuyau qu'elle formoit fuflent minces; la partie aplatie 
- avoit peu de confiftance, elle étoit flexible comme de lherbe sèche ; 
elle avoit environ fix fois plus de largeur que d'épaifleur, prife fur 
les bords qui avoient le double de l'épaïfleur du milieu où étoient 
les gouttières ; l'extrémité du poil étoit fourchue. En tirant chacune 
des branches de cette bifurcation on fendoit très-aifément le poil 
dans fon épaiffeur tout le long de la partie plate, mais lorfqu'on 
arrivoit à la partie cylindrique on ne pouvoit plus la divifer aifé- 
ment ; il fembloit que l'aplatiflèment de l’autre partie y eût fait 
deux plis qui l’avoient difpofée à fe déchirer comme du papier 
qui a été plié. Cette partie plate paroifloit être defléchée, peut- 
être qu'elle eft cylindrique fur l'animal vivant, & que le vuide 
de l'intérieur du poil eft rempli de quelque humeur. 

pieds. pouc. lignes, 
Longueur du corps entier depuis le bout du mufeau 

Mu lorbinci dé hiquene nent 02H 


Longueur de la tète depuis le bout du mufeau jufqu’à 
RER eee ee nie eee eee 1000400 lle lol» 1. 3: (4 


Circonférence du bout du mufeau............. 2. 9. 


Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. # 5: 3. 
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Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
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La même diftance mefurée en ligne droite. . ...... 
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DESCRIPTION 


DU FOURMILLER. 
La figure du Fourmiller /p/ xxx) eft fort différente de 


celle des autres animaux quadrupèdes ; il a le mufeau & les pieds 
conformés d’une manière très-particulière. La tête eft affez bien 
proportionnée au refte du corps pour fa groffeur , mais le mufeau 
eft fort efhilé & un peu recourbé en bas; les yeux font placés 
près des coins de la bouche, & les oreilles fe trouvent fur la 
partie inférieure des côtés de la tête à peu près à égale diftance 
du bout du mufeau & de l'occiput; elles font très-petites, minces, 
arrondies & entièrement cachées dans le poil : le cou de animal 
eft prefque nul. La queue a autant de longueur que le corps & 
la tête; elle eft pointue & recourbée en deflous par l'extrémité; 
fa face inférieure a, fur la longueur de deux pouces & demi 
depuis la pointe, une peau dénuée de poil & femblable à celle 
de la plante des pieds. On voit par cette conformation que le 
fourmiller fe fert de fa queue comme d'une main pour faifir 
différens corps, & pour saccrocher & fe fufpendre à divers 
points d'appui. Les pieds reflemblent aufli à des mains & pa- 
-roiflent être plus propres pour embrafler des corps cylindriques, 
comme des branches d'arbres, que pour marcher à plate-terre ; 
les pieds de devant ont, comme les pieds de derrière, une forte 
de talon qui, à a vérité, n’eft pas auffi large ni auffr faillant, 
mais qui forme une convexité en arrière comme le talon de 
Jours , du eoati, &c. La plante des quatre pieds s'étend jufqu'aux 
ongles. En rigueur on ne devroit pas mettre cet animal dans 
h clafle des fiffipèdes, car on n'y voit point à l'extérieur de 
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doigts féparés les uns des autres; on ne peut juger de leur 
nombre que par celui des ongles ; il y en a deux à chaque 
pied de devant & quatre à chaque pied de derrière : tous ces 
ongles font courbes, pointus & pliés en gouttière très - ferrée; 
ils ont une couleur jaunâtre & ils prolongent la concavité de 
la plante des pieds qui eft très-profonde & affez régulière, prin- 
cipalement dans Îes pieds de derrière ; ongle externe des pieds 
de devant eft fort grand ; l’interne eft beaucoup plus petit & à 
peu près de fa même grandeur que ceux des pieds de derrière, 
qui font tous les quatre femblables les uns aux autres. 

Le poil eft touflu & doux comme de la foie; fa longueur 
s'étendoit jufqu’à neuf lignes fur le fourmiller qui a fervi de fujet 
pour cette defcription, & qui étoit femelle : fon poil avoit une 
couleur jaunâtre mêlée de teintes roufleâtres, & même d’un très- 
beau roux dans quelques endroits ; ces teintes étoient à la pointe 
des poils, c'eft ce qui formoit fur le dos de l'animal, depuis 
locciput jufqu'à l’origine de la queue, une bande large d'environ 
un demi-pouce d'un très-beau roux, & des teintes de cette 
même couleur fur les côtés du corps. Le poil eft très-luifant , 
& par conféquent fes couleurs font fort brillantes. 

Sur un autre individu, auffi femelle, la bande roufle du dos 
étoit très-peu apparente, & il y avoit du brun dans les endroits : 
où on voyoit des teintes roufles fur le fujet de cette defcription. 
Un autre fourmiller avoit une bande rouffe le long de la poitrine 
& du ventre, mais il n'en paroïfloit point fur le dos. 
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L'épiploon n'avoit que très-peu d'étendue, & étoit caché 


. derrière l’eflomac. 


Le foie s’étendoit autant à gauche qu'à droite; l'eflomac étoit 
placé entièrement à gauche. Le duodenum formoit un arc der- 
rière la partie droite du foie; le refte du canal inteftinal faifoit 
fes circonvolutions dans le côté & dans la région iliaque droite, - 
dans la région ombilicale, dans la région iliaque & dans le côté 
gauches , enfin il fe replioit en dedans avant de former le reétum. 
Ïl n’y avoit point de cœcum. 

L'eflomac / A B,pl xxx, fig. 1, où l'eflomac &r les inteffins 
Jont de grandeur naturelle) avoit une figure fort extraordinaire ; 
il reflembloit à un œuf dont le petit bout fe trouvoit au fond 
du grand cul-de-fic {/B); Vorifice fupérieur étoit placé bien 
plus près de l'extrémité droite que de là gauche, de forte que 
le grand cul-de-fac renfermoit au moins les deux tiers de la 
capacité de l'eflomac ; la partie qui étoit entre l'œfophage /C) & . 
le pylore / D), au lieu de former un angle rentrant. comme 
dans la plufpart des quadrupèdes, formoit une convexité. 


La plus grande putie / EF G H 1) du canal inteftinal, fur la 


Jongueur 
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longueur d'un pied fept pouces trois lignes à commencer depuis 
Te pylore { D), varioit beaucoup de groffeur ; elle avoit neuf 
lignes ou un pouce de circonférence dans les endroits les plus 
gros : il { trouvoit des étranglemens à de petites diftances les 
uns des autres, de petits coudes & des finuofités, de forte que 
les endroits les plus gros étoient de figure fort irrégulière & 
- courbés en différens fens ; auffi n’a-t-il pas été poffible de 
mettre ce canal inteftinal en ligne droite pour le mefurer, quoique 
le méfantère eût été coupé près des inteftins, & que le bord du 
méfantère qui y reftoit fût bien étendu. Cette première portion 
du canal inteftinal étoit terminée par un étranglement //) qui 
n'avoit guère plus d'une ligne de diamètre fur deux lignes de lon- 
gueur. Au delà de cet étranglement commençoit la dernière portion 
(1Æ) du canai inteftinal, qui étoit très-grofle en comparaifon 
de la première, car elle avoit un pouce quatre lignes de circon- 
férence fur trois pouces de longueur jufqu’à l'anus / L ). De chaque 
côté de l'infertion de létranglement , dans cette groffe portion 
du canal inteftinal , il fe trouvoit deux appendices / MN) plats 
& oblongs qui avoient environ deux lignes de longueur fur une 
ligne de largeur ; ils étoient aplatis, & lun avoit un peu plus 
de largeur que l’autre. Le canal inteftinal ayant été rempli d'air, 
le plus grand des deux appendices s’eft un peu gonflé ; on F'auroit 
donc pû prendre pour un coœcum femblable à celui des autres 
quadrupèdes s’il avoit été feul, mais il y en avoit deux comme 
dans les oifeaux , & d'ailleurs il ne reflembloit pas au cœcum 
des quadrupèdes relativement aux portions du canal inteftinal, 
qui auroient correfpondu dans le fourmiller à l'ileum & au colon, 
car ce cœcum auroit été exceflivement petit en comparaifon du 
colon, & mème de lileum. Après avoir ouvert le canal inteftinal, 
j'ai vû diftinctement l'orifice de Fappendice qui s’étoit gonflé; je 
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n'ai trouvé l’orifice de l’autre appendice qu'avec la pointe du ftilet; 
cet orifice étoit fort petit & paroifloit, au premier coup d'œil, 
être fermé, mais il fufhfoit pour donner entrée aux matières: 
contenues dans le canal inteftinal : j'en ai vû quelques parcelles 
dans chacun des appendices. Ces matières étoient le détriment 
des fourmis que lanimal avoit avalées, & qui étoient réduites 
en très-petites parcelles sèches, noires, luifantes, &c. Le canal 
inteftinal en étoit rempli depuis les appendices jufqu'à lanus. 
Dans un autre individu de fa même efpèce, les deux appendices 
fe font trouvés exactement femblables à ceux qui viennent d'être 
décrits : ils étoient placés dans le côté gauche, l'un.en avant & 
l'autre en arrière, mais le canal inteftinal n'avoit guère plus de 
diamètre au deffous de ces appendices qu'au deflus. 

Le foie avoit trois lobes, un dans lé milieu, un à droite & 
un à gauche ; le lobe moyen ma paru un peu moins grand que 
le oauche & plus grand que Île droit : ce lobe moyen étoit 
divifé en deux parties égales, par une fciflure; la partie droite 
étoit un peu plus grande que la gauche, le ligament fufpenfoire 
pafloit dans la fciflure, & la véficule du fiel étoit auffi placée 
dans la même fcifiure, & tenoit au côté droit du ligament. 

La rate étoit longue, plate, mince, pointue par l'extrémité 
fupérieure & arrondie par linférieure, | 

Les reins étoient placés lun vis-à-vis de l'autre ; ils avoient 
une figure fort irrégulière ; leur enfoncement & leur baflinet 
étoient fort petits, mais l'impreflion de l'efprit-de-vin avoit 
peut - être déformé ces vifcères. 

.… Le poumon gauche étoit compofé de deux lobes, & le droit 
de quatre, dont trois étoient rangés de file, & le quatrième fe 
trouvoit placé près de la bafe du cœur entre les deux lobes 
poftérieurs qui étoient les plus grands de tous : le fecond lobe . 


a 
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(A » Pl XXXI, fig. 2) du côté droit n’avoit guère plus de volume 
que le quatrième, parce qu'il ne s'étendoit pas jufqu'a la racine 
du poumon; les deux fciflures / 8 €) qui le féparoient du lobe 
antérieur { D) & du poftérieur {Æ) fe croifoient au delà du 
fecond lobe, & pénétroient chacune de la longueur d’une ligne 
& demie dans le poumon au deflus du fecond lobe, & formoient 
un petit bec dont la bafe / F) réunifloit le lobe antérieur au lobe 
poflérieur. Il fortoit trois branches de la crofle de f'aorte; la 
patie charnue du diaphragme étoit fort épaife. 

La langue étoit très-longue , fort étroite & peu aplatie en 
deffus & en deflous, autant que j'ai pû reconnoître fa forme 
qui avoit été altérée par limpreffion de lefprit-de- vin : il y 
avoit un fillon longitudinal fur le milieu de la face fupérieure. 
La racine de la langue tenoit à deux longs mufcles qui s’éten- 
doient en arrière, un de chaque côté de la pièce du milieu de l'os 
hyoïde, & de chaque côté du cartilage tyroïde & de la trachée- 
artère, & qui fe prolongeoient le long de la face interne du 
fernum jufqu'à la bafe du cartilage xiphoïde ; ces mufcles étoient 
gros & fervoient fans doute à retirer la langue en arrière. 

Le voile du palais étoit plus long que dans les autres animaux. 

épiglotte étoit oblongue & profondément échancrée à fon 
extrémité qui formoit deux pointes. 

Il n'y avoit point d'anfraétuofités fur le cerveau : on y voyoit 
feulement quelques inégalités. Le cervelet étoit cannelé comme 
dans fa plufpart des autres quadrupèdes. 

Je nai pü trouver que quatre mamelons , deux de chaque 
côté, un fur la partie antérieure de la poitrine & un fur la partie 
poftérieure du ventre : les deux mamelons de la poitrine étoient 
très-gros, & ceux du ventre, quoique plus petits, étoient très- 
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En ouvrant la vulve /O) j'ai été furpris de trouver lurètre au 
lieu du vagin, car lurètre s’étendoit jufqu’au bord de la vulve, 
& le vagin aboutifloit à l'urètre, au lieu que dans Ia plufpart des 
autres quadrupèdes, c’eft l'urètre qui aboutit au vagin. Dans la 
femelle, dont il s'agit, l'entrée de 1 vulve étoit commune au 
vagin & à l'urètre, & à trois lignes de diftance des bords de Ia 
vulve il fe trouvoit une cloifon qui féparoit le vagin & lurètre, 
H m'a paru que le clitoris étoit placé fur le bord de Ja vulve, 
mais je n'ai pà m'en aflurer, parce que ces parties étoient 
racornies. La veflie /P) étoit grande; la matrice /Q ) m'avoit 
point de cornes, fes trompes / RS) formoient des finuofités fur 
les pavillons qui tenoient aux teflicules /7°}) comme dans les 
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La tête du fquelette /pl xxx11) du fourmiller eft large & 
aplatie par le fommet. Les os propres du nez tiennent toute a 
longueur & toute Ja largeur du mufeau, qui eft étroit, alongé & 
un peu recourbé en bas. Les orbites des yeux, étant décharnées, 
n'ont de bord offeux que le long de Fos frontal & de l'os de la 
pomette qui eft très-petit , aufli elles ne font terminées que par 
le côté interne, Il n'y a point d'arcades zygomatiques. Les mâ- 
choires n’ont ni dents ni veftiges d'alvéoles : la mâchoire inférieure 
a très-peu d'épaifleur ; elle ne forme point de contours, ainfi 
elle n’a point de branches; Fapophyfe coronoïde eft très-petite, 
pointue & dirigée en dehors : les deux pièces de cette mâchoire 
{ont terminées par une apophyfe dirigée en arrière. 

Les apophyfes tranfverfes de la première vertèbre cervicale 
font très-peu apparentes ; apophyfe épineufe de la feconde ver- 
tèbre a la forme d’un tubercule ; celles des trois vertèbres fui- 
vantes font longues, pointues; celles des deux dernières vertèbres 
font auffi longues & plus larges; la branche inférieure de lapo- 
phyfe oblique de la fixième vertèbre eft fort large, & l'apophyfe 
oblique de la feptième vertèbre eft fort longue, 

I y a quinze vertèbres dorfales & quinze côtes de chaque côté ; 
huit vraies & fept faufles. Les apophyfes épineufes des vertèbres 
dorfales font toutes larges & inclinées en arrière. Le fternum 
eft compofé de huit os, dont le premier eft très- large par fa 
partie poftérieure ; l'antérieure, quoique moins large, left encore 
beaucoup plus que les autres os; lès clavicules s’'articulent de 
chaque côté de cette partie du premier ; le dernier eft étroit & 
alongé; les autres font très-petits. Les premières côtes, une de 
chaque côté, s'articulent avec la partie poflérieure du premier 
es du fternum ; l'articulation des fecondes côtes eft entre le pre. 
mier & le fecond os; celles des troifièmes côtes entre le fecond 
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& le troifième os, & ainfi de fuite jufqu'aux huitièmés côtes 
qui s’articulent entre le feptième & le huitième os du flernum. 
Les côtes font très-larges & anticipent les unes fur les autres. 

Les vertèbres lombaires ne font qu'au nombre de trois, & 
même la troifième eft engagée entre les apophyfes de Ia première 
faufle vertèbre de l'os facrum , & entre les os de la hanche : les 
apophyfes épineufes & tranfverfes des vertèbres lombaires {ont 
larges comme les apophyfes épineufes des vertèbres dorfales &. 
les côtes. k à 

L'os facrum eft compolé de quatre fauffes vertèbres, dont les 
apophyfes épineufes font au moins auffi larges que celles des ver- 
tèbres lombaires & dorfales : il y a quarante-deux faufles vertèbres 
dans la queue. La partie antérieure de l'os de la hanche a trois 
faces, une intérieure, une inférieure, & une fupérieure ; celle-ci 
eft concave. Les os pubis font éloignés Fun de Fautre d'environ: 
une ligne & demie. 

L'omoplate eft grand; il n’a qu'un angle, c’eft le poftérieur; 
la partie de fes bords qui correfpond à la bafe & au côté anté. 
rieur de lomoplate de Îa plufpart des animaux , forme à peu. 
près un arc de cercle comme dans le chat. 

L'os du bras /A, pl. xxx111, fig 1,2 © >, où lesos du bras, 
de l'avant-bras, de la jambe &7 des pieds de devant font väs plus 
grands que nature) et gros & court; ila, fur le milieu de fa 
longueur du côté extérieur, une apophyfe en forme de tubercule 
(À, fig. 1 © 3, qui repréfente la jambe gauche de devant; & 
fig. 2, qui repréfente la jambe droite). L'extrémité inférieure eft 
très-large: il y a fur le côté interne de cette extrémité une groffe 
apophyfe { B, fig. r,2 à 3) arrondie par le bout, & de l'autre 
côté une apophyle large & plate /C). 

L'os du rayon {/D) & los du coude / E£) n'ont pas plus de 
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Jongueur que celui du bras, ils font aplatis en deflus & en 
deffous. 

L'os de la cuifle eft aufli aplati en devant & en arrière, & 
il y a auffi un aplatiffement fur les os de la jambe, mais il fe 
trouve fur les côtés de ces os; le péroné / À, fig. 4) eft gs 
à proportion du tibia { B). 

«Le premier rang du carpe eft compolé de quatre os : les deux 
premiers (FG, fig. r & 3) fe trouvent au deflous de l'os du rayon, 
le troifième (AH, fig. 1, 2 & 3) au deffous de los du coude, &: 
Je quatrième (/, fig. 2) hors de rang; il eft fort alongé, aplati 
en deffus & en deflous, & plus large à fes deux extrémités que 
dans le milieu. Il ne fe trouve que deux os dans le fécond 
rang du carpe : le premier { À, fig. r, 2 à >) eft le plus petit; 
il eft au deffous du premier os du premier rang, & il s'étend 
un peu fous le fecond os du fecond rang par f partie infé- 
rieure : le fecond os / L) du fecond rang eft en partie au deflous 
du fecond os, & en partie au deffous du troifième os du pre-' 
mier rang. 

Il n’y a que trois os ! M NO, fg. 3) bien diflinéts dans 
le métacarpe, mais il fe trouve un offelet / P) oblong & pointu 
par le bas, placé en petite partie au côté externe du premier os 
du fecond rang du carpe, & en grande partie au côté externe 
de la partie fupérieure du premier os du métacarpe ; & un autre 
offelet /Q) très-petit qui s'étend un peu en haut contre le 
fecond os du fecond rang du carpe. 

J'ai dit qu'il y a trois os dans le métacarpe, un très-gros 
(N, fig 1,2 3) dans le milieu & un petit de chaque côté, 
mais le gros os du milieu étant un os du métacarpe, il ne refte 
plus que deux phalanges / RS, fig. 2 & 3) pour le doigt qui 
tient à cet os; cependant je penfe qu'il appartient au métacarpe, 
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parce qué los / M1, fig. r &" 3) qui eft placé à fon côté interne 
eft un véritable os du métacarpe, car le doigt qui y tient, a fes 
trois phalanges {TV X, fig. r) complètes : au contraire il n’y a 
qu'une phalange /Ÿ, fig. 2) au bout de los externe /O) du mé- 
tacarpe. 

Les deux phalanges du doigt qui tient au gros os du méta- 
éarpe lui font proportionnées pour la grofleur, & longle /S, 
g. 1 ) eft encore à proportion plus grand, car il a un pouce 
de longueur, prife fur fa courbure extérieure. Le doigt & l'ongle 
[ X) qui fe trouvent au deflous de l'os interne du métacarpe 
font beaucoup plus petits : longle n'a que huit lignes de lon- 
gueur. | 
Le tarf eft compolé de huit os, dont fept correfpondent au 
calcaneum , à l'aftragale, au fcaphoïde , au cuboïde & aux trois 
cunéiformes de la plufpart des animaux ; le huitième os (Ci, 
fg. 4) sarticule par fon extrémité antérieure entre le fcaphoïde 
& le fecond cunéiforme, & avec Île premier cunéiforme. Ce 
huitième os eft aplati en deflus & en deflous, il a cinq lignes 
de longueur & une ligne de largeur dans le milieu, fes deux 
bouts font un peu plus larges ; il eft dirigé en arrière en fuppo- 
fant le pied étendu : les tégumens qui revêtent cet os font 
partie de la plante du pied & la rendent très-concave fur fa 
Jongueur. 

Le métatarfe / D E) eft compolé de cinq os qui font tous 
à peu près de même longueur; il n’y a qu'une phalange / F°) au 
bout du premier os / Æ), auffr l'animal n'a aucuns veftiges du 
pouce apparens à l'extérieur de {a peau. Les quatre doigts font 
tous à peu près de la même longueur ; les ongles des trois pre- 
miers font longs de fept lignes ; celui du quatrième eft un peu 
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NS ES SRI MSI SD NUE 
LORS DRCECESESETSETECECS 
ES PROD LES D TRS IN ASS LS LPS D SZ LR 


LE PANGOLIN* ET LE PHATAGIN** 


oi animaux font vulgairement connus fous le nom 
de Lézards écailleux ; nous avons cru devoir rejeter cette 


* Pangolin ou Pangovelins , nom que les Indiens de PAfie méri- 
dionale donnent à cet animal, & que nous avons adopté. Is Fran- 
çois, habitués aux Indes orientales, l'ont appelé Lézard écailleux & Diable 
de Java. Panggoeling , felon Seba, fignifie, dans la langue de Java, 
un animal qui fe met en boule, 

Lacertus Indicus fquamofus. Bontit, /nd. orient. érc. pag. 60. 

Lézard écaillé. Æfémoires pour. fervir à l’Hifloire des Animaux, 
partie III, page 87. 

Armodillus Jquamatus major Ceylanicus , feu Diabolus Tajovanicus 
diclus, Seba, vol. I, pag. 88, Tab. 54, fig. 1; & Tab. 5 3, fig. 5. 

Myrmecophaga pedibus pentadadylis, Linn. Syfl. nat. edit. IV, pag. 63. 
— Manis pedibus pentadadlis, palmis pentadadylis, edit. VI, pag. 8. 
— Manis manibus pentada‘ylis, pedibus pentada@ylis, edit. X, pag. 36. 

Pholidotus pedibus anticis 7 poflicis pentadatlylis , fquamis fubrotun- 
dis.,... Pholidotus, Le pholidote. Briffon, Regn. animal. pag. 29. 

** Le Phatagin ou Phatagen, nom de cet animal aux Indes orien= 
tales, & que nous avons adopté. 

Lacertus Jquamofus peregrinus. Clufii, Exotic. pag. 374: 

Lacerta Indica Yyannæ congener. Aldrov. de quadrup. digit, ovipar. 

pag. 667 & 668. Nota. Qu'il y a erreur dans cette phrafe indicative, 
le pangolin étant non feulement d'un genre, mais d’une chfle diffé- 
rente de liguane qui eft un lézard ovipare. 

. Lézard de Clufius. Mémoires pour Je à l’Hifloire des PL ONn 
partie TITI, page 89. 

Lézard des Indes orientales , appelé par les gens du pays Péatagen, 
Hifloire de l’Académie royale des Sciences, année 1703, page 39. 

Pholidotus pedibus anticis 7 poflicis tetradatylis, Jquamis mucronatis, 
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dénomination, 1.° parce qu’elle eft compofée , 2.° parcé 
qu'elle eft ambigue & qu'on l'applique à ces deux 
efpèces, 3. parce qu'elle a été mal imaginée ; ces ani- 
maux étant non feulement d’un autre genre , mais mêmE 
d'une autre claffe que les lézards qui font des reptiles 
Ovipares , au lieu que le Pangolin & le Phatagin font des 
quadrupèdes vivipares : ces noms font d’ailleurs ceux 
qu'ils portent dans leur pays natal, nous ne les avons 
pas créés, nous les avons feulement adoptés, 


Tous les lézards font recouverts en entier & jufque 
fous le ventre d’une peau life & bigarrée de taches qui 
repréfentent des écailles , mais le pangolin & le phatagin 
n'ont point d’écailles fous la gorge, fous la poitrine, ni 
fous le- ventre ; le phatagin , comme tous les autres 
quadrupèdes, a du poil fur toutes ces parties inférieures 
du corps; le pangolin n’a qu’une peau lifle & fans poils. 
Les écailles qui revêtent & couvrent toutes les autres 
parties du corps de ces deux animaux ne font pas collées 
en entier fur la peau, elles y font feulement infixées & 
fortement adhérentes par leur partie inférieure ; elles 
font mobiles comme les piquans du porc-épic, & elles 
fe relèvent ou fe rabaïffent à la volonté de l'animal, elles 


caud& longiffimä.. ..., Pholidotus longicaudatus. Le pholidote à longue 
_ queue. Briflon, Regn. animal, pag. 31. Nota. Qu'il y a erreur dans 
cette phrafe indicative, le phatagin ayant, comme le pangolin, cinq 
doigts, ou pluftôt cinq ongles, à tous les pieds. Voyez ci-apres la 


defeription à la comparaifon de ces deux animaux avec la figure qui 


répréfente ces cing doicts. 


Z 
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fe Hériffent lorfqu’il eft irrité, elles fe hériffent encore plus 
lorfqu'il fe met en boule comme le hériflon : ces écailles 
font fi grofles, {1 dures & fi poignantes qu’elles rebutent 
tous les animaux de proie, c’eft une cuirafle offenfive 
qui bleffe autant qu'elle réffte; les plus cruels & les 
plus affamés, tels que le tigre, la panthère, &c. ne font 
que de vains efforts pour dévorer ces animaux armés, ils 
les foulent, ils les roulent, mais en même temps ils fe 
font des bleflures douloureufes dès qu'ils veulent les 
faifir, ils ne peuvent ni les violenter, ni les écrafer, ni 
les étouiier en les furchargeant de leur poids. Le renard 
qui craint de prendre avec la gueule le hériffon en boule 
dont les piquans lui déchirent le palais & la langue, le 
force cependant à s'étendre en le foulant aux pieds & 
le preffant de tout fon poids; dès que la tête paroït, il 
la fait par le bout du mufeau & met ainfi le hériflon à 
mort; mais le pangolin & le phatagin font de tous les 
animaux, fans en excepter même le porc-épic, ceux 
dont l'armure eft la plus forte & la plus offenfive, en 
forte qu'en contraétant leur corps & préfentant leurs 
armes, ils bravent la fureur de tous leurs ennemis. 

Au refte, lorfque le pangolin & le phatagin fe ref- 
ferrent, ils ne prennent pas, comme le hériflon , une 
figure globuleufe & uniforme, leur corps en fe con- 
traétant fe met en peloton, mais leur groffe & longue 
queue refte au dehors & fert de cercle ou dé lien au 
corps : cette partie extérieure par laquelle il paroît que 
ces animaux pourroient être fufñs, fe défend d’elle- 
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même; elle eft garnie deflus & deflous d’écailles auffi 
dures & aufli tranchantes que celles dont le corps eft 
revêtu, & comme elle eft convexe en deflus & plate en 
deflous, & qu’elle a la forme à peu près d’une demi- 
pyramide, les côtés anguleux font revêtus d’écailles en 
équerre pliées à angle droit, lefquelles font auffi groffes 
& aufli tranchantes que les autres, en forte que la queue 
paroît ètre encore plus foigneufement armée que le 
corps dont les parties inférieures font dépourvües d’é- 
cailles. 

Le pangolin eft plus gros que le phatagin, & cepen- 
dant il a là queue beaucoup moins longue; fes pieds 
de devant font garnis d’écailles jufqu’à l'extrémité, au 
liew que le phatagin a les pieds, & même une partie 
des jambes de devant dégarnis d’écailles & couverts 
de poil. Le pangolin a auffr les écailles plus grandes, 
plus épaifles , plus convexes & moins cannelées que 
celles du phatagin qui font armées de trois pointes très- 
piquantes , au lieu que celles du pangolin font fans 
pointe & uniformément tranchantes, Le phatagin a du 
poil aux parties inférieures, le pangolin n’en a point du 
tout fous le corps , mais entre les écailles qui lui couvrent 
le dos il fort quelques poils gros & longs comme des 
foies de cochon, & ces longs poils ne fe trouvent pas 
fur le dos du phatagin. Ce font-là toutes les différences 
effentielles que nous ayons remarquées en obfervant les 
dépouilles de ces deux animaux qui font fi différens de 
tous fes autres quadrupèdes, qu’on les a regardés comme 


‘ 
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des efpèces de monftres. Les différences que nous 
venons d'indiquer étant générales & conftantes , nous 
croyons pouvoir aflurer que le pangolin & le phatagin 
{ont deux animaux d’efpèces diftinétes & féparées ; nous 
avons reconnu ces rapports & ces différences non feu- 
lement par l'infpeétion des trois fujets que nous avons 
vûs, mais auflr par la comparaifon de tous ceux qui ont 
été obfervés par les Voyageurs & indiqués par les Natu- 
raliftes. 

Le pangolin a jufqu'à fix, fept & huit pieds de gran- 
deur , y compris fa longueur de la queue, lorfqu'il a 
pris fon accroiffement entier ; la queue qui eft à peu 
près de la longueur du corps, paroiït être moins longue 
quand il eft jeune; les écailles font aufli moins grandes, 
plus minces & d’une couleur plus pale, elles prennent 
une teinte plus foncée lorfque lanimal eft adulte, & 
elles acquièrent une dureté fi grande qu’elles réfftent à 
la balle du moufquet. Le phatagin eft, comme nous 
l'avons dit, bien plus petit que le pangolin; tous deux 
ont quelques rapports avec le tamanoir & le tamandua; 
comme eux, le pangolin & le phatagin ne vivent que 
de fourmis ; ils ont auffi la langue très-longue, la gueule 
étroite & fans dénts apparentes, le corps très-alongé, 
la queue aufli fort longue & les ongles des pieds à peu 
près de la même grandeur & de la même forme, mais 
non pas en même nombre; le pangolin & le phatagin 
ont cinq ongles à chaque pied, au lieu que le tamanoir 


& le tamandua n’en ont que quatre aux pieds de devant, 
CEUX - Ci 
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ceux-ci font couverts de poils, les autres font armés 
d’écailles, & d’ailleurs ds ne font pas originaires du 
même continent; le tamanoir & Île tamandua fe trouvent 
en Amérique, le pangolin & le phatagin aux Indes orien- 
tales & en Afrique où les Nègres {es appellent Qzogebo * ; 
ils En mangent la chair qu’ils trouvent délicate & faine; 
ils fe fervent des écailles à plufieurs petits ufages. Au 
refte le pangolin & le phatagin n’ont rien de rebutant 


* On trouve dans les bois un animal à quatre pieds que les Nèores 
appellent Quogelo. Depuis le cou jufqu’à l'extrémité de à queue il eft 
couvert d’écailles faites à peu près comme les feuilles de Partichaut, un 
peu plus pointues : elles font ferrées, aflez épaifles & fuffifimment 
fortes pour le défendre des griffes & des dents des animaux qui: lat- 
quent. Les tigres & les léopards lui donnent la chafle fans relâche, 
& n'ont pas de peine à le joindre, parce qu’il s’en faut bien qu’il aille 
auffr vite que ces animaux ; il ne laifle pas de fuir, mais comme il eft 
bien-tôt attrapé, & que fes ongles & fa gueule lui feroient de foibles 
défenfes contre des animaux qui ont de terribles dents & des griffes bien 
fortes & bien aigues, la Nature lui a enfeioné de fe mettre en boule 
en pliant fà queue fous fon ventre & fe ramaflant de telle manière 
qu'il ne préfente de tous côtés que les pointes de fes écailles. Le tigre 
ou le léopard ont beau le tourner doucement avec leurs crifles, ils fe 
piquent des qu'ils veulent le faire un peu rudement, & font contraints 
de le hifler en repos. Les Nègres laflomment à coups de bâton, 
l'écorchent, vendent {à peau aux Blancs & mangent fa chair : ils difent 
qu'elle eft blanche & délicate. Sa tête & fon mufeau, que fa figure 
pourroit faire prendre pour une tête & un bec de canard, renferme 
une langue extrèmement longue, imbibée d’une liqueur onétueufe & 
temace; il cherche les fourmillères & les lieux de paflage de ces infectes ; 
il étend fa langue & la fourre dans leur trou , ou l'aplatit fur le paflage ; 
ces infectes y courent auffi-tôt attirés par l’odeur, & demeurent empétrés 

dans à liqueur onctucufe, & quand l'animal fent que fi ligue eft bien 
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que la figure ; ils font doux, innocens & ne font aucun 
mal; ils ne fe nourriflent que d’infeétes; ils courent len- 
tement & ne peuvent échapper à l'homme qu’en fe 
cachant dans des trous de rochers ou dans des terriers 
qu'ils fe creufent & où ils font leurs petits. Ce font 
deux efpèces extraordinaires , peu nombreufes , affez 
inutiles, & dont la forme bizarre ne paroît exifter que 
pour faire la première nuance de Ja figure des quadru- 
pèdes à celle des reptiles. 


chargée de ces infetes, il la retire & en fait fa curée. Cet animal n’eft point 
méchant , il attaque perfonne , il ne cherche qu'à vivre, & pourvüû 
qu'il trouve des fourmis, il eft content & fait bonne chère. Les plus 
grands qu'on ait vû de cette efpèce avoient huit pieds de longueur, 
y compris la queue qui en a bien quatre. Voyage de Defmarchais, 
tome 1, pages 200 © 2017. 


Des uCreR AL. PTUMOLN 


CNP AL NU GLOMENEN: 
LE Pangolin /p/. xx x1v) a tant de reflemblance pour Îa 


forme du corps avec les lézards, qu'on lui en a fouvent donné 
le nom, & il eft couvert d’écailles fi grandes & fr apparentes 
qu'on l'a défigné par fa dénomination de Lézard écailleux. M à, 
comme le lézard, Ja tête petite, le col court & gros, le corps 
long, les jambes courtes & la queue fort longue, très-groffe à 
fon origine, convexe en deffus, plate en deflous & terminée en 
pointe. Le mufeau eft alongé & étroit par le bout, le nez ref 
femble à celui des chiens, les yeux font très-petits, & les 
conduits des oreilles fe trouvent près des yeux & n'ont point 
de conque. Le cou eft plus gros que la tête, parce que Îles 
écailles qui le couvrent font plus grandes, & par conféquent 
plus épaifles & plus faillantes que celles de la tête : les écailles 
du corps & des jambes cachent aufli toutes les proportions de 
cet animal & le rendent prefqu'informe, Il a cinq doigts à chaque 
pied qui ne font apparens que par léurs ongles, & ces ongles 
étoient, dans le pangolin qui a fervi de fujet pour cette defcrip- 
tion, à peu. près aufit grands que ceux du tamanoir, mais de 
couleur blancheître ; {a dernière phalange des doigts, qui n'a 
qu'une gouttière longitudinale fur fa face fupérieure dans cet 
animal, eft entièrement fendue à fon extrémité dans le pangolin, 
& ily a dans la cavité de ongle une lame de même fubftance 
que l'ongle qui tient à fa partie fupérieure & qui s'étend entre 
les deux branches de la bifurcation de fa dernière phalange du 


doigt; les ongles des pieds de devant font plus grands que ceux 
a 1] 


! 
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des pieds de derrière; celui du milieu eft fe plus long, & le 
dernier de chaque côté eft plus petit que favant-dernier : dans : 
les pieds de devant longle qui fe trouve au côté extérieur du 
doigt du milieu eft plus grand que longle qui fe trouve au côté 
intérieur. 

Le pangolin eft couvert d'écailles fur toutes les parties de fon 
corps, excepté le deflous de la tête & du cou, les aiffelles, la 
poitrine, le ventre, les aines & la face interne des quatre jambes 
qui n'ont qu'une peau nue ; la plante des pieds eft couverte de 
petites afpérités. Il y a entre les écailles de cet animal quelques 
poils (AA, pl. xXxv1, fig. 1 à 2) durs comme des foies de 
cochon & de couleur brune à l'extrémité, le refte du poil eft 
jaunâtre jufqu’à fa racine. Les écailles font de différentes gran. 
deurs & de différentes formes ; les plus grandes fe trouvent à 
lorigine de la queue, celle /fg. r &” 2) du milieu qui eft Ia 
plus grande de toutes a, dans le fujet que je décris, trois pouces 
trois lignes de largeur, un pouce dix lignes de longueur & une 
ligne & demie d’épaifileur dans le milieu, mais les bords font 
fort minces; les plus petites font fur la tête & fur les pieds; il 
y en a qui nont pas trois lignes de largeur. La fubflance de 
toutes ces écailles refflemble à celle de la corne; elles font fort 
dures, elles ont une couleur roufleätre, elles font un peu con- 
vexes fur leur face extérieure /fg. r) & concaves fur l'intérieure 
(fig. 2) ; la plufpart font terminées en arrière par une pointe 
moufle , le côté antérieur /B, fig. r &° 2) tient à la peau, & une 
partie (CD, fig. 2) de l face intérieure jufqu'à un rebord / £ F') 
que forme cette face & au delà duquel l'écaille s'étend en recou- 
vrement fur la partie antérieure de lécaille qui eft placée en 
arrière. Celles des côtés de la queue font pliées en gouttière fur 
leur longueur, & appliquées de façon qu'elles forment une arête 
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de chaque côté de la queue, & qu'elles s'étendent fur fes deux 
faces inférieure & fupérieure. Les écailles de la partie inférieure 
des côtés du corps & celles qui font fur les jambes de derrière 
au deffus du talon ont, fans être pliées en gouttière, une petité 
arête longitudinale fur fe milieu de leur face extérieure. Toutes 
les écailles ont fur cette même face de petites flries / BCD, 
fg. 1 ) qui aboutiroient à la pointe de l'écaille comme à un 
centre commun f1 elles étoient apparentes dans toute Îeur étendue, 
mais il paroït que le frottement les a détruites en ufant l’écaille 
dans les endroits qui y font expolés. - : 


| À pieds. pouc. lignes, 
Longueur du corps entier depuis le bout du mufeau 


jufqu’à l'origine de la queue. ......,.,...... 1. 7. 6. 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 

ere AU HAE ER AE RU AT Us OU Pue À 
Circonférence du bout du mufeau.........,,,. n 1. % 
Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. # 4 6. 
Contour de l'ouverture dé a bouche.........,., # 3. 10. 
Diftance entre les deux nafeaux. ......,...4 2,0 #4 nm 12& 
Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

Het Gite Vi til tnolaitinmie tte re HERmAT  NONILE: 
Diftance entre l'angle poftérieur & loreille ....... 4 n 6. 
Longueur de l'œil d’un angle à Pautre. ......... 1 on 4. 
Mrénure. de Poil ch tan mL REA alU  3Un-2e 
Diflance entre les angles antérieurs des yeux, en fuivant 

PR MLD CE Chaire 4 RE ut an GS HR CE 
La même diftance mefurée .en ligne droite. ...... 1 1. 4 
Circonférence de la tête, prife entre les yeux & les 

CR SE CRT CET OS OR LH ET EE Er 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas... #” 1. 10. 


Longueur du cou....,..e..esenverrre [1 LAS 6: 


Aa 
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pieds. pouc. lignes, 
Circonférence près des épaules, sa 1. us... ut) Dog 6. 
Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 


devant. . «ee evene jen moelle eee oeele os ue net Lo Aa 
Circonférence prife dans le milieu....... QUE» el nés ETS OT EURE 
Circonférence prife devant les jambes de derrière. :. 1. 7. 6. 
Longueur. de-h:quede. .., ... 4. pesessel 1e 4, # 


Circonférencé à l’origine, » si priuers ose rade née êhe rs Tes QU à W 
Largeur 44 4 4eme ss cesse se 4% Le 
Ébailleuras tee NE ET EEE EE 

Longueur des jambes jufqu'aux pieds. .....,..... 1 2. 1 
Circonférence. . . .. a y à REP ET ENTER | EPA 
Largeur du pied de devant.....:........,. 1° 1. 3. 
Largeur du pied de derrière. . . ..,...,..4,,44 10 1. 2, 
Longueur des plus grands ongles ...,...,....4.# #4 2 


| | P 
Largeur à la bafe. . HET M OEM PR ARE EL Re Le cer # ot 


La tête du pangolin.étant décharnée / pl. xx xvr, fig. 5), Vos 
frontal ÿ À} paroît très -grand en comparaifon des os propres 
du nez /B), & principalement de Foccipital /C) & des parié- 
taux /D ); les apophyfes zygomatiques des os de.la pomette / £) 
& de latemple /Æ°) ne fe touchent pas, leurs extrémités font à une 
ligne & demie de diflance l’une de l'autre, aïnfr les bords offeux 
des orbites des yeux font interrompus dans une petite partie de 
Jeur circonférence ; la protubérance /G) de la partie moyenne de 
l'os octipital eft très-faillante. La mâchoire inférieure eft très- 
pétite, elle na point de branches qui fe recourbent en haut; fa 
longueur eft proportionnée à celle de la mâchoire fupérieure, 
mais elle eft très-mince & ‘elle reflèmble plutlôt ‘à Ha mâchoire 
d’un oïfeau qu'à celle d’un quadrupède ; fon extrémité (A) à la 
formétd'une cuilliér , & a deux lignes & deinie de diftance de 
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cette extrémité, il y a de chaque côté une petite apophyfe /7) 
qui reflemble à une dent, mais qui n'en a que l'apparence par 
fa fituation, car il n'y a ni émail ni alvéole, c'eft feulement 
une petite protubérance offeufe qui n'a guère qu'un tiers de ligne 
de longueur ; il ne fe trouve aucuns veftiges de dents ni d'at- 
véoles dans cette machoiïre, ni dans celle du deflus. 

pieds, pouc. lignes. 

Longueur de la tete depuis le bout des mâchoires 
juiqu'à locciput.!. «4.440 US US Ua 07. 


8 
La plus grande largeur de la tête... .......°,.. on 1. 7. 
Longueur de la mâchoire inférieure. ..,...,..,,. 2. 6. 
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Diflance entre les orbites des yeux & l’ouverture des 


narines. L] L2 L2 L] L L2 L1 L2 LE 1 L1 . L1 L1 L2 L1 L L2 ee. ee L 1 ee. L] L 1 L 1 L1 L1 [1 {l 1, 2 7 
Longucur dé cetetouVerturé ht Se Se OR SEEN y Nr 000 
E 

Largeur . L2 L1 L 2 . L2 L2 L L2 L L 1 L1 L] L AE] L] L] L1 L2 L 2 L2 L L1 L] L2 L 2 L 2 L1 L1 L2 U 21 4% 
ROME OS DrôprES du nez TN AU UA URE GP res 2 
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DESCRIPTION 
DU PHATAGIN. 


LE Phatagin /pl x xXxv) eft couvert d'écailles comme le 
Pangolin /pl. xxx1v); il a aufli la tête petite, Le col court, 
la queue convexe en deflus, plate en deffous & terminée en 
pointe. La différence Ra plus apparente qui {e trouve entre ces 
deux animaux eft dans la longueur de la queue, relativement à 
celle du ce: car dans 1e pregin elle a le double de la lon 


j'en ai vû ul ne qui n r'avoit % queue a nous que Fri corps 
que d'environ un cinquième , peut-être la même différence fe 
trouveroit-elle dans les jeunes pangolins comparés aux adultes, 


Le phatagin a cinq doigts, ou pluflôt cinq ongles; à chaque 


pied, car fes doigts ne font pas plus apparens à l'extérieur que 


ceux du pangolin, & l’ongle du pouce des, pieds de, derrière, 


& fur-tout celui des pieds de devant eft plus petit & plus 
éloigné de l'ongle du premier doigt que dans le pangolin ; l'ongle 
du pouce des pieds de devant.-éft très-petit & difficile à aper- 


cevoir, au moins dans les jeûnes lujetss mais je ne fais comment 


* Le corps du pangolin eft d’ un “élnquième plus long que la queue, comme 
on peut le voir par Îes dimenfions rapportées «dans la defcription de cet animal, 
pages r 89 7 190 de ce Volume; mais cette différence ne va pas jufqu’à la 
moitié, comme il eft dit dans les Afémoires pour férvir à l’Hifloire Naturelle 
des Animaux , partie Î11, page 90. J'ai vérifié ce fit fur trois individus de 
J'efpèce du pangolin , & de plus il eft apparent même dans la figure du pan- 
golin qui fe trouve, planche XV 11, page 85, fous le nom de Léyard écaillé 


dans l’ouvrage que je viens de citer. 
on 
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on n'a pas vû celui du pouce dés pieds de derrière, car il eft 
très-apparent. Les ongles m'ont paru à peu près de même forme 
que ceux du pangolin; je ne les ai vüs que fur un jeune pha- 
tagin : des trois que j'ai obfervés, c'étoit le feul qui eût les pieds 
entiers ; fes ongles étoient en partie blancheñtres & en partie 
bruns ou noirs. 

Les mêmes parties du corps font couvertes d'écailles dans le 
pangolin & dans le phatagin , excepté le pied de devant & 
même le bas de la jambe qui ne font revêtus que de poils dans 
le phatagin : ces poils étoient courts & bruns-noirâtres ; j'en ai 
trouvé de pareils fur la face interne des quatre jambes, fur le def- 
fous de la tête & du cou, & fur une partie de la poitrine & du 
ventre de l'un des trois fujets que j'ai vüs : aucun des trois n'a- 
voit de poils entre les écailles. La figure de ces écailles varie 
de forme & de grandeur fur différentes parties du corps comme 
dans le pangolin; les plus grandes /pl x x x 1, fig. 3) ont 
environ un pouce & un tiers de longueur / A B) & de largeur 
(C D): elles font toutes terminées par une pointe faillante /4) 
à leur extrémité poftérieure ; cette pointe s’ufe plus ou moins 
par le frottement à mefure que l'animal vieillit, Dans les jeunes 
chaque écaille /fg. 4) a trois pointes / A BC) au lieu d'une; 
les cannelures des écailles /fg. 3 à’ 4) font en plus grand 
nombre & plus profondes que celles du pangolin : les écailles 


font moins convexes & plus minces. 
pieds. pouc. lignes, 
Longueur du corps entier depuis le bout du mufcau 
jufqu’à l’origine de KR queue. . ... sitio ere atéselsle ANT OS À 


Longueur de la queue .. 20 + + 0 + + + JT, 9: {f 
HOT 

Largeur à l'origine... ......,............: RNA Ro 

Largeur du pied de devant. ................ n un 6. 

Largeur du pied de derrière, .,..++e++v000000 W OH 7 
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En difféquant le pied de devant du phatagin (pl xxxvr; 
fig. 6), on reconnoiît très - diftinétement les cinq doigts dont il 
eft compolé ; quoique le pouce /4) foit très-petit, on y diftingue 
aifément fes deux phalanges / À B). On voit dans cette figure 6, 
qui eft de grandeur naturelle, fes deux os C D du premier rang 
du carpe ; le premier C eft le plus grand, il fe trouve placé 
au deflus des trois premiers os £ F'G du fecond rang; le fecond 
os D du premier eft au deflus du quatrième os Æ du fecond 
rang; les trois premiers os £ F G de ce rang font au deflus des 
trois premiers os du métacarpe /K, & le quatrième os Æ du 
carpe au deffus du quatrième & du cinquième os du métacarpe, 
Le troifième os L du métacarpe eft beaucoup plus gros que les 
autres, & les trois phalanges 47 N O du troifième doigt font 
plus grandes que celles des autres doigts. La troifième phalange 
de chaque doigt eft fourchue à l'extrémité; cette bifurcation eft 
fenfible même dans la feconde phalange 8 du pouce, quoique 
cette phalange foit très-petite. 
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DESCRIPTION 
DTA A RTE D'UN C'A B'INET 
gui a rapport à l’Hifloire Naturelle 
DU TAMANOIR, DU FOURMILLER; 
DU PANGOLIN ET DU PHATAGIN. 

ND CEUX 'X XII 


Un tamanoir bourré. 


ne 


; “1108 celui qui a fervi de fujet pour 1 defcription de cet 


‘animal. 
NDS CD MR NUXAIT EST: 
La peau d’un tamanoir. 

Cette peau eft à peu près de même grandeur que celle qui 
eft rapportée fous le numéro précédent, mais celle dont il s’agit 
ici, diffère de l'autre en ce que la couleur noire domine fur le 
gris dans fa grande tache ovale du dos, & fur les côtés du 
corps au deflous de leur bande noire. 


Na DC D XX UT 
Autre peau de tamanoir. 


Celle-ci a des teintes de roux, mêlées avec Île pris & le 
noir dans la grande tache ovale du dos & fur les côtés du 


Corps. 
N:2 170; CDS XSE XEEXTANT 
La dernière phalange & l'ongle d’un doigt du ramanoir. 


L'ongie a été enlevé pour mettre à découvert la gouttière 
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longitudinale qui eft fur la face fupérieure de la troifième phe- 
lange des-doigts du tamanoir. 
| NÉ ENG DEREX EXT VAT. 

Un fourmiller. 


I eft à peu près de la même grandeur que celui qui a fervi 
de fujet pour la defcription de cet animal; il n’en diffère, pour 
les couleurs, qu'en ce qu'il n’y a point de bande rouffe le long 
du dos, mais il y en a une le fong de la poitrine & du 


ventre. 

INA DEC HDI CORRE ENT TG EE 
L'eflomac, le canal inteflinal à les parties de la 
génération d’une femelle de fourmiller. 

Cette pièce eft dans l'efprit-de-vin; on y voit les deux 
petits appendices du canal inteftinal & les parois intérieures 
du vagin. | 

N° 2D EC DER PRIE IL ER 
Les poumons d’un fourmiller. 

Ces poumons font confervés dans l'efprit-de-vin pour faire 
voir les fciflures qui féparent le fecond lobe droit du premier 
& du troifième, & qui fe croifent au delà du fecond lobe, 
comme il a été dit dans la defcription du fourmiller : le cœur 
{e trouve avec les poumons dans la pièce dont il s'agit. 


Ne D NREX EX NX 
La langue d’un fourmiller. 


Cette langue tient aux deux longs mufcles dont il a été fait 
mention dans la defcription du fourmiller, & au larynx: le tout 
eft confervé dans f'efprit-de- vin, 


DU ACuALBRI" NET: 107 
ND :G:D; X:L: 
Le fquelette d’un fourmiller. 


C'eft le fquelette qui a fervi de füujet pour la defcription & 


les dimenfions des os du fourmiller. 
NA D: CRD IERMITRI 
L'os hyoide d’un fourmiller. 


Cet os eft compolé d’un corps & de deux longues cornes; 
le corps eft partagé en deux pièces qüi n'étoient pas réunies, 
peut-être lauroient-elles été dans un âge plus avancé : les carti- 
lages tyroïde & cricoïde tiennent à Fhyoïde & font offifiés. 

NaiDi Gui D. NEA. TE 
Un pangolin. 

Ce pangolin a fervi de fujet pour la defcription & les dimen. 
fions de cet animal, & pour le deffein de la planche xxx1v. 
M. Bernard de Juffieu, de l Académie royale des Sciences, dont 
tout le monde connoît le favoir en Hiftoire Naturelle, nous a 


donné ce pangolin, parce qu'il étoit mieux confervé que ceux 
du Cabinet du Roi. 


N° D CBX'E PPT 
Autre pangolin. 


Cet autre pangolin eft plus grand que Îe précédent , car if a 
plus de deux pieds de long depuis le bout du mufeau jufqu'à 
Vorigine de la queue, dont la longueur eft proportionnée à celle 
du corps, comme la grandeur & lépaifleur des écailles, & les 
dimenfions des autres parties de cet animal qui ne font pas 
toutes bien confervées, Les écailles font lifles & polies fur la 
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plus grande partie de leur étendue qui a été expofée au frotte- 
ment : on n’y voit aucune cannelure, 


NEED ACSDI ATV: 
La peau d’un pangolin. 


Cette peau a environ un pied fept pouces de long depuis le 
bout du mufeau jufqu'à l'origine de la queue, dont la longueur 
eft de treize pouces. La tête tenoit à cette peau, & en a été 
féparée pour faire la defcription des os de cette partie. 


NN ED AC DEN STNNE 
Les os de la tête du pangolin. 


La defcription & les dimenfions de ces os fe trouvent à la 
page 1 89 de ce Volume. 


NÉS CD PENRIE AVE 
La peau d'un phatagin. 


+ Les dimenfions rapportées dans {a defcription du phatagin ont 

été prifes fur cette peau, qui a aufli fervi de fujet pour le 
refte de la defcription, avec deux autres peaux de même efpèce 
qui font au cabinet de l'abbaye-royale de Sainte Geneviève, & 
qui nous ont été communiquées par M. Gaillot, Chanoïine & 
Antiquaire de cette maïfon. L'une de ces peaux eft plus grande 
que celle qui eft au Cabinet du Roi, car elle a environ un pied 
de longueur depuis le bout du mufeau jufqu'a Forigine de la 
queue qui eft longue du double : l'autre peau a été tirée d'un 
jeune fujet; elle n'a que fept pouces de long jufqu'à l'origine 
de la queue, dont la longueur n'excède guère que d'un pouce 
celle du refte du corps. 
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N'RDIC'DEX: LAVE 


Le pied gauche de devant d’un phatagin. 


Ce pied a été difléqué pour faire voir que le phatagin a 
cinq doigts comme le pangolin, même dans les pieds de devant, 
dont le pouce eft à proportion beaucoup plus petit que dans 
les pieds de derrière. 
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| rase l’on parle d'un quadrupède , il femble 
que le nom feul emporte l'idée d’un animal couvert de 
poil : & de même lorfqu'il eft queftion d’un oifeau ou 
d’un poiflon , les plumes & les écailles s’offrent à l’ima- 
gination, & paroiflent être des attributs inféparables de 
ces êtres. Cependant la Nature, comme fi elle vouloit 
fe fouftraire à toute méthode & échapper à nos vües 
les plus générales , dément nos idées , contredit nos 
dénominations, méconnoiît nos caractères & nous étonne 
encore plus par fes exceptions que par fes loix. Les 
animaux quadrupèdes qu'on doit regarder comme faifant 
la première claffe de la Nature vivante, & qui font, après 
l’homme, les êtres les plus remarquables de ce monde, 
ne font néanmoins ni fupérieurs en tout, ni féparés par 
des attributs conftans , ou des caraétères uniques de 
tous les autres êtres. Le premier de ces caractères, qui 
conflitue leur nom & qui confifte à avoir quatre pieds, 
fe retrouve dans Îles lézards , les grenouilles, &c. 
lefquels néanmoins diffèrent des quadrupèdes à tant 


* Tatu ou Tatou, nom générique de ces animaux au Brefil. Tatufia, 
felon Maflée. Hifloire des Indes, Paris, 1665, page 69. Les Ef- 
pagnols ont appelé ces animaux ÆArmadillo, Nous avons rejeté cette 
dernière dénomination , parce qu’on l'a également appliquée au pangolin 
& au phatagin qui font des animaux wès-différens des tatous pour l'efpèce 
& pour le climat. 

d’autres 
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d'autres égards, qu’on en a fait avec raifon une claffe 
féparée, La feconde propriété générale , qui eft de 
produire des petits vivans, n'appartient pas uniquement 
aux quadrupèdes , puifqu’elle leur eft commune avec 
les cétacées. Et enfin le troifième attribut qui paroif- 
foit le moins équivoque, parce qu'il eft le plus apparent, 
& qui confifte à être couvert de poil, fe trouve, pour 
ainfi dire, en contradiction avec les deux autres dans 
plufieurs efpèces qu’on ne peut cependant retrancher de 
l'ordre des quadrupèdes, puifqu’à l'exception de ce feul 
caractère, elles leur reflemblent par tous les autres. Et 
comme ces exceptions apparentes de la Nature ne font 
dans le réel que les nuances qu’elle emploie pour rap- 
procher les êtres même les plus éloignés; il faut ne pas 
perdre de vûe ces rapports finguliers & tâcher de les 
faifir à mefure qu'ils fe préfentent. Les tatous, au lieu de 
poil, font couverts comme les tortues, les écrevifles & 
les autres cruflacées d’une croûte ou d’un têt folide; 
les pangolins font armés d’écailles aflez femblables à 
celles des poiflons ; les porc-épics portent des efpèces 
de plumes piquantes & fans barbe, mais dont le tuyau 
eft pareil à celui des plumes des oifeaux ; ainfr dans {a 
claffe feule des quadrupèdes, & par le caraëtère même 
le plus conflant & le plus apparent des animaux de cette 
claffe, qui eft d’être couverts de poils, la Nature varie en 
fe rapprochant de trois autres claffes très-différentes, & 
nous rappelle les oifeaux, les poiffons à écailles & les 
cruflacées. Auffi faut-il bien fe garder de juger la nature 
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des êtres par un feul caraétère , il fe trouveroit toüjours 
incomplet & fautif; fouvent même deux & trois carac- 
tères, quelques généraux qu'ils puiffent être, ne fufhfent 
pas encore ; & ce n ’eft, comme nous l'avons dit & 
redit, que par la réunion de tous les attributs & par l’é- 
numération de tous les caraétères qu'on peut juger de 
la forme effentielle de chacune des produétions de Ja 
Nature. Une bonne defcription & jamais de définitions, 
une expolition plus fcrupuleufe fur les différences que 
fur les refflemblances , une attention particulière aux ex- 
ceptions & aux nuances même Îles plus légères font les 
vraies règles, & j'ofe dire les feuls moyens que nous 
ayons de connoiître la nature de chaque chofe; & fi l’on 
eût employé à bien décrire tout le temps qu'on a perdu 
à définir & à faire des Méthodes, nous n'euflions pas 
trouvé l’'Hiftoire Naturelle au berceau , nous aurions 
moins de peine à lui ôter fes hochets, à la débarrafler 
de fes langes , nous aurions peut-être avancé fon äge, 
car nous euflions plus écrit pour la fcience & moins 
contre l'erreur. 

Mais revenons à notre objet. Il exifte donc parmi 
les animaux quadrupèdes & vivipares plufieurs efpèces 
d'animaux qui ne font pas couverts de poil. Les tatous 
font eux feuls un genre entier dans lequel on peut 
compter plufieurs efpèces qui nous paroiflent être réel- 
lement diftinétes & féparées les unes des autres: dans 
toutes, l'animal eft revêtu d’un têt femblable pour la 
fubftance à celle des os ; ce têt couvre la tête, le cou, le 
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dos, les flancs, la croupe & la queue jufqu'à l'extrémité, 
il-eft lui-même recouvert au dehors par un cuir mince, 
liffe & tranfparent ; les feules parties fur lefquelles ce têt 
ne s'étend pas, font la gorge, la poitrine & le ventre 
qui préfentent une peau blanche & grenue, femblable à 
celle d'une poule plumée; & en regardant ces parties 
avec attention, l'on y voit de place en place des rudi- 
mens d’écailles qui font de là même fubflance que le 
têt du dos; la peau de ces animaux même, dans les 
endroits où elle eft la plus fouple, tend donc à devenir 
offeufe, mais l'offification ne fe réalife en entier qu’où 
elle eft la plus épaiffle, c’eft-a-dire, fur les parties 
fupérieures & extérieures du corps & des membres. 
Le têt qui recouvre toutes ces parties fupérieures, n’eft 
pas d’une feule pièce comme celui de la tortue; il ef 
partagé en plufieurs bandes fur le corps, lefquelles font 
attachées les unes aux autres par autant de membranes 
qui permettent un peu de mouvement & de jeu dans 
cette armure. Le nombre de ces bandes ne dépend pas, 
comme on pourroit l’imaginer, de l'age de l'animal , les 
tatous qui viennent de naître & les tatous adultes ont, 
dans la même efpèce, le même nombre de bandes; 
nous nous en fommes convaincus en comparant les petits 
aux grands , & quoique nous ne puiflions pas aflurer que 
tous ces animaux ne fe mêlent nr ne peuvent produire 
enfemble; il eft au moins très: probable, puifque cette 
différence du nombre des bandes mobiles eft conftante, 
que ce font ou des efpèces réellement diftinétes , ou 
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au moins des variétés durables & produites par l’influenee 
des divers climats. Dans cette incertitude que le temps 
feul pourra fixer, nous avons pris le parti de préfenter 
tous les tatous enfemble & de faire néanmoins l’énumé- 
ration de chacun d’eux , comme fi c’étoient en effet autant 
d’efpèces particulières. | 

Le Père d’ Abbeville * nous paroïit être le premier qui 
ait diftingué les taious par des noms ou des épithètes 
qui ont été pour la plufpart adoptés par les Auteurs qui 
ont écrit après lui. Il en. indique affez clairement fix 
efpèces. 1.” Le Tarou-ouaffou, qui probablement eft celui 
que nous appellerons Kabaffou ; 2° le Tarouëre , que 
Marcgrave a auffi appelé Tzueére, & auquel nous con- 
ferverons ce nom; 2.° le Taou-peb qui eft le Tarupeba 
ou l’Encuberro de Marcgrave, auquel nous conferverons 
ce dernier nom; 4. le Zarou-apar qui eft le Taru-apara 
de Marcgrave , auquel nous conferverons encore fon 
nom, 5. le Zarou-ouinchum qui nous paroît être le même 
que le Cirquinchum , & que nous appellerons Crquinçon ; 
6." le Tarou-miri, le plus petit de tous, qui pourroit bien 
être celui que nous appellerons Cachicame. Les autres 
Voyageurs ont confondu les efpèces, ou ne les ont indi- 
quées que par des noms génériques. Marcgrave a diftingué 
& décrit l’Apar, l'Encoubers & le Taruère ; Wormius & 
Grew ont décrit le Cachicame, & Grew feul a parlé du 
Cirquinçon ; mais nous n'avons eu befoin d'emprunter. 


* Miflion au Maragnon, par le Père d’Abbeville, Capucin. Paris, 
1014, page 247: 
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que les defcriptions de l’apar & du cirquinçon, car 
nous avons vû les quatre autres efpèces. 

Dans toutes, à l’exception de celle du cirquinçon, 
l'animal a deux boucliers offeux, l’un fur les épaules & 
l'autre fur la croupe ; ces deux boucliers font chacun 
d’une feule pièce, tandis que la cuirafle, qui eft offeufe 
auffi & qui couvre le corps, eft divifée tranfverfalement 
& partagée en plus ou moins de bandes mobiles & {é- 
parées les unes des autres par une peau flexible. Mais le 
cirquinçon n’a qu'un bouclier, & c’eft celui des épaules: 
la croupe , au lieu d’être couverte d’un bouclier, eft 
revêtue jufqu’à la queue par des bandes mobiles pareilles 
à celles de la cuiraffe du corps. Nots allons donner des 
indications claires & de courtes defcriptions de chacune 
de ces efpèces. Dans la première la cuiraffe qui eft entre 
les deux boucliers eft compofée de trois bandes, dans 
la feconde elle left de fix, dans la troifième de huit, 
dans la quatrième de neuf, dans la cinquième de douze, 
& enfin dans la fixième il n’y a, comme nous venons 
de le dire, que le bouclier des épaules qui foit d’une 
‘feule pièce ; l'armure de la croupe, ainfi que celle du 
corps, font partagéesÆn bandes mobiles qui s'étendent 
depuis le bouclier des épaules jufqu'à la queue, & qui 
font au nombre de dix-huit. 
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L'APAR* on le T'ATOU a trois bandes. 


Le premier auteur qui ait indiqué cet animal par une 
defcription, eft Charles de l'Éclufe /Clufius), il ne l'a: 
décrit que d’après une figure ; mais on reconnoît aifé- 
ment aux caractères qu'elle repréfente, & qui font trois 
bandes mobiles fur le dos, & la queue très-courte, que 
c’eft le même animal que celui dont Marcgrave nous 
a donné une bonne defcription fous le nom de Ta 
apara ; il a la tête oblongue & prefque pyramidale, le 
mufeau pointu , les yeux petits, les oreilles courtes & 
arrondies, le deflus de la tête couvert d’un cafque d’une 


Li . 

* Apar, Zatu apara, nom de cet animal au Brefil, & que nous 
avons adopté. 

Armadillo feu Tatu genus alterum. Clfii, Exotic. pag. 109. 

Tatu apara. Marcgrav. Hiff. Brafil, pag. 23 2. 

Tatu feu Armadillo. Pifon, Hiff. nat. Brafil. pag. 100. 

Tatu apara, Armadilli tertia Jpecies Marcgravä. Ray, Synopf. quad. 
EE À 

Tatu feu Armadille orientalis, loric& offe& toto corpore tellus. Sela, 
vol. I, pag. 62, Tab. 38, fig. 2 & 3. Nota. Qu'il y a erreur dans’ 
cette phrafe indicative , cet animal ne fe trouvant qu'en Amérique & 
point aux Îndes orientales. 

Tatus Gefneri, Tatu apara Marcgravi. Barrère, Hif. Franc, équine 
pag. 163. | | 

Erinaceus loricatus cingulis tribus. Linn. Syff. nat, edit. 1V, pag. 66. 
— Dafÿpus cngulis tribus, edit. VI, pag. 6. — Tricinétus, Dafypus cin- 
gulis tribus, edit. X, pag. 51. 

Cataphraltus fcutis duobus , cingulis tribus. . , .« Armadillo orientalis. 
L'armadille oriental. Briffon, Regn. animal. pag. 38. Nota. Même 
erreur au fujet de l’épithète oriental, copiée de Seba. 


* 


\ 
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feule pièce; il a cinq doigts à tous les pieds, dans 
ceux du devant les deux ongles du milieu font très- 
grands, les deux latéraux font plus petits, & le cinquième, 
qui eft l'extérieur & qui eft fait en forme d’ergot, eft 
encore plus petit que tous Îles autres ; dans les pieds de. 
derrière les cinq ongles font plus courts & plus égaux. 
La queue eft très-courte, elle n’a que deux pouces de 
longueur, & elle eft revêtue d’un têt tout autour; le 
corps a un pied de longueur fur huit pouces dans fa 
plus grande largeur. La cuirafle qui le couvre eft partagée 
par quatre commiflures ou divifions, & compofée de 
trois bandes mobiles & tranfverfles qui permettent à 
l'animal de fe courber & de fe contracter en rond; la 
peau qui forme Îles commiflures eft très-fouple. Les 
boucliers qui couvrent les épaules & la croupe font com- 
pofés de pièces à cinq angles très-élégamment rangées; 
les trois bandes mobiles entre ces deux boucliers font 
compofées de pièces carrées ou barlongues, & chaque 
pièce eft chargée de petites écailles lenticulaires d’un 
blanc - jaunâtre. Marcgrave ajoûte que quand l’apar fe 
couche pour dormir , ou que quelqu'un le touche & 
veut le prendre avec la main, il rapproche & réunit, 
pour ainfi dire, en un point fes quatre pieds, ramène 
fa tête fous fon ventre, & fe courbe fi parfaitement en 
rond, qu'alors on le prendroit pluftôt pour une coquille 
de mer que pour un animal terreftre. Cette contraction 
fi ferrée fe fait au moyen de deux grands mufcles qu'il 
a fur les côtés du corps, & l’homme le plus fort a bien 
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de la peine à le defferrer & à le faire étendre avec les 
mains. Pifon & Ray n'ont rien ajoûté à la defcription 
de Marcgrave qu'ils ont entièrement adoptée; mais il 
eft fingulier que Seba, qui nous a donné une figure & 
une defcription qui fe rapportent évidemment à celles de 
Marcgrave, non feulement paroiffe l’ignorer puifqu’il ne 
le cite pas, mais nous dife ” avec oftentation, qu'aucun 
Naturalifle n'a connu cer animal, qu'il eff extrémement 
rare, qu'il ne Je trouve que dans les contrées les plus reculées 
des Indes orientales | rc. tandis que c’eft en effet l’apar 
du Brefil très-bien décrit par Marcgrave, & dont l'efpèce 
eft aufli connue qu'aucune autre, non pas aux Indes 
orientales , mais en Amérique où on le trouve aflez 
communément. La feule différence réelle qui foit entre 
la defcription de Seba & celle de Marcgrave, eft que 
celui-ci donne à l’apar cinq doigts à tous les pieds, 
au lieu que Seba ne lui en donne que quatre. L'un des 
deux s’eft trompé, car c’eft évidemment le même animal 
dont tous deux ont entendu parler. 


Fabius Columna ? a donné {a defcription & les fisures 
d’un têt de tatou defféché & contracté en boule, qui 
paroît avoir quatre bandes mobiles. Mais comme cet 
auteur ne connoifloit en aucune manière l'animal dont. 


* Hunc remotiffimi 7 maxime versüs orientem Jiti Indiæ loci profe- 
runt...,. Animal hocce rarum admodum 7 haud vulgare eff, nec èjus 
mentionem ab ullo autorum faltam reperimus, rc. Seba, vol. I, pag. 62. 

b Aquatil. er terreffrium animal, Obf. Fab. Columne, autlore, Rome, 
1606, pag. 15, Tab. pag. 16, fig. 1, 2 & 3. 

il 
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il décrit la dépouille; qu'il ignoroit jufqu'au nom de 
satou, duquel cependant Bellon avoit parlé plus de cin- 
quante ans auparavant; que dans cette ignorance Co- 
luimna lui compofe un nom tiré du grec /Chelonifeus } ; 
que d’ailleurs il avoue que la dépouille qu'il décrit, a 
été recollée & qu’il y manquoit des pièces; nous ne 
croyons pas qu'on doive, comme l’ont fait nos nomen- 
clateurs modernes ® , prononcer qu'il exifte réellement 
dans la Nature une efpèce de tatou à quatre bandes mo- 
biles ; d’autant plus que depuis ces indications impar- 
faites données en 1606 par Fabius Columna, on ne 
trouve aucune notice dans les ouvrages des Naturaliftes 
de ce tatou à quatre bandes, qui, s'il exiftoit en effet, 
fe feroit certainement retrouvé dans quelques cabinets, 
ou bien auroit été remarqué par les voyageurs. 


L’'ENCOUBERT* ou le TATOU à fix bandes. 


L’Encoubert eft plus grand que lApar, il a le deflus 
de la tête, du cou & du corps entier, les jambes & {a 
queue tout autour, revétus d’un têt offeux très-dur & 


* Quadricindus, Dafjpus cingulis quatuor, Lin. Syf. nat. edit. x, 
pag: 51, n.° 3. 

Cataphra@us fcutis duobus, cingulis quatuor, ..., Armadillo Indièus, 
L'armadille des Indes. Briflon, Régn. animal. pag. 39. 

* Encoubert, Æncuberto ou Encubertado, nom que les Portugais 
ont donné à cet animal, & que nous avons adopté. 

Tatou, Of. de Bellon, pag. 211. NoT4. Quoique Bellon ne 
parle pas dans fa defcription du nombre des bandes de fon tatou, lon 
peut croire que c’eft Le ttou à fix bandes à 'infpection de fa figure, 
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conipofé de plufieurs pièces affez grandes & très-élegam- 
ment difpofées. Il a deux boucliers, l’un fur les épaules 
& l’autre fur la croupe, tous deux d’une feule pièce ; 


qui cependant eft fort mal faite & très-difproportionnée à tous autres 
égards. | 

Tatus feu Echinus Brafilianus, Aldrov. de quad. digit, vivip. pag. 478, 
fig. pag. 480. Nota. Aldrovande ne parle pas du nombre des bandes, 
mais fa figure en indique diftinétement fix. 

T'atupeba Brafjilianis. Encuberto Lufitanis , .... In dorfo féptem funt 
divifuræ , cute fufcä intermediä, Marcgrav. Hifl PBrafil. pag. 23 1. Nota, 
Que ce inot divifuræ, ainfr que ceux de junduræ & de commifluræ , 
fignifient les intervalles entre les bandes, & non pas les bandes mêmes; 
en forte que quand un auteur dit qu’il y a fept divifions, jointures ou 
commiflures, cela n'indique que fix bandes & non pas fept, le nombre 
des divifions étant néceffairement plus grand d’une unité que celui des 
bandes; je fais cette remarque parce que ces juntluræ ou divifuræ ont 
été prifes pour les bandes elles-mêmes par quelques-uns de nos Natu- 
ralifles. ; | 

Tatu five Armadillo prima Marcoravi, Ray, Syn. quad. pas. 233. 

Sex cinttus, Dafypus cingulis fenis, pedibus pentadaitylis. Lin. Syf. 
nat, edit. X, pag. 51. | 

Cataphraëlus fcutis duobus, cingulis fex..... Armadillo Mexicanus. 
L’armadille du Mexique. Briflon, Regn. animal. pag. 40. Nota, Qu'il 
eft très-incertain que lAiotochtli de Hernandès & de Nieremberg, & 
que le Tatou de Clufius & de Laët foient en effet l'Encoubert ou Tatou 
à fix bandes, comme l’indique M. Briflon par fa nomenclature: aucun 
de ces Auteurs n'a fait mention du nombre des bandes, & il paroît par 
leur figure que celle de PAiotochtli de Hernandès “indique pluftôt le 
Tatou à huit bandes, & que celle de Nieremberg indiqueroït le Zatou 
à neuf bandes, qui font deux efpèces que nous connoïflons & def- 
quelles nous parlerons bien-tôt. Nieremberg dit feulement, en faifant 
mention des différens Zatous, qu’il y en a une efpèce qui n'a que fix 
bandes, mais il n’en donne ni là defcription ni Ka figure : & à l'égard. 
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il y a feulement au dela du bouclier des épaules & près 
de la tête une bande mobile entre deux jointures qui 
permet à l'animal de courber le cou. Le bouclier des 
épaules eft formé par cinq rangs parallèles qui font 
compofés de pièces dont les figures font à cinq ou fix 
angles avec une efpèce d’ovale dans chacune; la cuiraffe 
du dos, c’eft-a-dire, fa partie du têt qui eft entre les. 
deux boucliers, eft partagée en fix bandes qui anticipent 
peu les unes fur les autres & qui tiennent entre elles 
& aux boucliers par fept jointures d’une peau fouple 
& épaifle; ces bandes font compoñées d’aflez. grandes 
pièces carrées & barlongues: de cette peau des jointures 
il fort quelques poils blancheïtres & femblables à ceux 
qui fe voient auffi en très-pltit nombre fous la gorge, la 
poitrine & le ventre; toutes ces parties inférieures ne 
font revêtues que d’une peau grenue & non pas d’un 
têt offeux comme les parties fupérieures du corps. Le 
bouclier de fa croupe a un bord dont la mofäique eft 
femblable à celle des bandes mobiles, & pour le refte 
il eff compofé de pièces à peu près pareilles à celles 
du bouclier des épaules. Le tôt de la tète eft long, large 
& d’une feule pièce jufqu'a la bande mobile du cou. 
de Clufius, & de Laët qui a copié Clufius, on ne peut pas dire qu'ils 
aient entendu parler du tatou à fix bandes, puifqu'ils ne font aucune 
mention du nombre de ces bandes, & que leurs floures indiquent dix 
bandes qu’on doit réduire à huit, parce que dans tous les tatous les 
deux boucliers , quoique d’une feule pièce chacun, ont tous deux fur 


leurs bords, & du côté de la cuiraffe du dos, un rang dont là mofaïque 
reflemble à celle des bandes mobiles de cette cuirafle. 
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L’encoubert a le mufeau aigu , les yeux petits & enfoncés, 
Ra langue étroite & pointue, les oreilles fans poil & fans 
têt, nues, courtes & brunes comme la peau des Join- 
tures du dos; dix-huit dents de grandeur médiocre à 
chaque mâchoire ; cinq doigts à tous les pieds avec 
des ongles affez longs, arrondis & pluftôt étroits que 
larges ; la tête & le groin à peu près femblables à ceux 
du cochon de lait; la queue groffe à fon originé, & 
diminuant toûjours jufqu’à l'extrémité où elle eft fort 
menue & arrondie par le bout. La couleur du corps eft 
d’un jaune-rouffeâtre ; l'animal eft ordinairement épais 
& gras, & le mâle a le membre génital fort apparent. 
Il fouille la terre avec une extrême facilité, tant à l'aide 
de fon groin que de fes Ongles; il fe fait un terrier 
où il fe tient pendant le jour, & n'en fort que le foir 
pour chercher fa fubfiftance ; il boit fouvent, il vit de 
fruits, de racines, d'infectes & d’oifeaux lorfqu'il en 
peut faifir. 
Le TATUËTE * ou TATOU à huit bandes. 


Le Tatuète n’eft pas fi grand à beaucoup près que 
l’encoubert; il a Ja tête petite, le mufeau pointu, les 
oreilles droites, un peu alongées , la queue encore plus 


* Tatnète, Tatu-été, nom de cet animal au Brefil, & que nous avons 
adopté. 

Tatus. Gefner, Hiff. quadrup. pag. 935. Nota, La figure donnée 
par Gefner a été faite d’après Nature. Quoiqu’elle paroïfle préfenter dix 
bandes, les deux dernières ne doivent point être comptées, parce que 
la première & la dernière ne font pas mobiles, & que dans tous les tatous 
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longue & les jambes moins bafles à proportion que l’en- 
coubert ; il a les yeux petits & noirs, quatre doigts aux 
pieds de devant & cinq a ceux de derrière ; la tête eft 


ces deux bandes forment la bordure des boucliers auxquels elles font 
réunies & adhérentes. 

Aiotochtli, Hernand. if. Mex, pag. 314. 

Tatu feu Armadill, Clufii, Exotic, pag. 330. 

TFatou. Defcription des Indes occidentales, par de Laët, page 486, 

Tatuete Prajilienfibus, verdadeiro Lufitanis. Marcgrav. Hif. Brafi, 
pag. 231. 

Tatou ou Armadille. Æifloire générale des Antilles, par le Père du 
Tertre, Paris, 1 667, tome II, page 29 8, Pl 13, fig. n° 6. NOTA. 
Que cet auteur donne dix bandes à fon tatou dans fa deftription; 
néanmoins il y a toute apparence , à l'infpeétion feule de fa figure, 
qu’il a compris, dans ce nombre de dix bandes, les deux bords des 
boucliers dont la mofaïque eft en effet la même que celle des bandes 
mobiles ; car, comme nous l'avons déjà dit plus d’une fois, ces bords 
ne font pas féparés du refte du bouclier , ils y font au contraire tout- 
à-fait adhérens; on ne doït donc pas les compter dans le nombre des 
bandes mobiles qui, par conféquent, fe réduit à huit dans fa figure 
donnée par le Père du Tertre. 

Tatuete Brafilienfibus, Armadilli fecunda fpecies Marcgravii, Ray, 
Syn. quadrup. Pag. 233. 

Séptem cinctus, Dafÿpus cingulis feptenis, palmis tetradadlylis, plantis 
peitadadtylis. Linn. Syf. nat, edit. X, pag. 51, n° 5. Mora, Il y à 
erreur dans cette phrafe indicative, cet animal ayant huit bandes mo- 
biles & non pas fept. 

Cataphralus fcutis duobus, cingulis oo, ..., Armadillo Brafilianus. 
L'armadille du Bref. Briflon, Regn. animal. pag. 41. Nota, Qui 
neft nullement prouvé que lArmadillo feu Aiotochtli de Nieremberg , & 
que le Tatus major mofchum redolens de Barrère , foient en effet le Tatuéte 
ou Zatou à huit bandes, comme M, Briflon Pindique par fa nomen- 
chture. . La figure de Nieremberg préfente onze bandes qu’on doit: 
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couverte d’un cafque, Îles épaules d’un bouclier, la croupe 
d'un autre bouclier, & le corps d’une cuirafñlé compofée 
de huit bandes mobiles qui tiennent entre elles & aux 
boucliers par neuf jointures de peau flexible ; la queue 
eft revètue de même d’un têt compofé de huit anneaux 
mobiles & féparés par neuf jointures' de peau flexible. 
La couleur de la cuiraffe fur le dos eft d’un gris-de-fer, 
fur les flancs & fur la queue elle eft d’un gris-blanc avec 
des taches gris-de-fer. Le ventre eft couvert d’une peau 
blancheître, grenue & femée de quelques poils. L’indi- 
vidu de cette efpèce qui a été décrit par Marcgrave 
avoit fa tête de trois pouces de longueur, les oreilles 
de près de deux, Îes Jambes d'environ trois pouces de 
hauteur, les deux doigts du milieu des pieds de devant 
d'un pouce, les ongles d’un demi-pouce; le corps 
depuis le col jufqu'à Forigine de la queue avoit fept 
pouces & la queue neuf pouces de longueur; le têt 
des boucliers paroit femé de petites taches blanches 
proéminentes & larges comme des lentilles; les bandes 
mobiles qui forment la cuirafle du corps font marquées 
par des figurés triangulaires ; ce têt n’eft pas dur. le plus 
petit plomb fufht pour le percer & pour tuer l'animal 
dont fa chair eft fort blanche & très -bonne à manger. 


réduire à neuf & non pas à huit. À l'égard de Barrère, il ne donne 
ni defoription ni figure des animaux qu'il indique, mais par fà phrafe 
on voit que c’eft de Pun des plus grands tatous dont if a voulu parler, 
Son Tatus major w'eft donc pas le Zatuerr de Marcgrave qui, de 
l'aveurde tous les Auteurs , «ft un des plus petits. 
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Le CACHICAME* ou TATOU à neuf bandes. 


Nieremberg n’a, pour ainfi dire, qu'indiqué cet animal 
dans la defcription imparfaite qu'il en donne; Wormius 
& Grew l'ont beaucoup mieux décrit : lindividu qui 
a fervi de fujet à Wormius étoit adulte & des plus 


* Cachicame, Cachicamo. Les Efpagnols appellent A4rmadillo l'animal 
connu des Indiens fous le nom de Cachicamo , d’Atuco, de che de chuca, 
e7c. Hifloire naturelle de l’Orénogue , par Gumilla. Avignon, I 7ÿié, 
tome ÎTT, page 225$, Nous avons sdopté pour cette cfpèce le nom 
de Cachicame , afin de la diftinguer des autres. 

Armadillo {eu Aiotochtli. Nieremberg, ÆZiff. nat. Peregr. pag. 1 58. 

Armadillo ..,,,,,,, Reliquum dorfi novem ambitur circulis. Mu 1feurm 
Wormianum, Pag. 335. | 

The pig-headed Armadillo. Grew. Auf. Soc. Reg, Lond. pag. 18. 

Tatou ox Armadille. MVouveau voyage aux ifles de 1 "Amérique, Paris, 
1722, tome II, page 3 87, fig. 

Tatu {eu Armadillo Americanus, Seba, vol. I, pag. 45, Tab. 20, 
fig. 1. MVota. Que quoique l’auteur fafle mention de dix bandes dans 
fa defcription , il ny en a que neuf dans 1 figure. 


T'atu porcinus , Tatu fimpliciter, porcellus Cataphraëtus | Armadillo com 
muniter. Klein, de quadrup. pag. 48, Nota. Que cet auteur fuit à la 
lettre la re de Seba, & qu'il fe trompe comme lui en donnant 
dix bandes au lieu de neuf à cet animal. 


ÆErinaceus loricatus, cingulis novem , manibus tridaëlylis. Linn. Syf, nat, 
edit. 1V, pag. 66.— Da/ÿpus cingulis novem. Pedes 3-5, edit. VI, pag. 6. 
Nota. Qu'il y a erreur dans ces phrafes indicatives, cet animal ayant 
. quatre doigts & non pas trois aux pieds de devant, M. Linnæus s’eft 
corrigé lui- même dans les éditions fuivantes. | 

Novem cintlus, Dafypus cingulis novem, palmis tetradadylis, plantis 
pentadatylis ..,,, An a fequente fufficienter diflinéus. Lion Syf. nat. 
edit. X, pag. 51, n° 6, Âota, Que ce doute de M, Linnæus au fujet 
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grands de cette efpèce ; celui de Grew étoit plus 
jeune & plus petit, nous ne donnerons pas ici leurs 
defcriptions en entier, d’autant qu’elles s'accordent 
avec la nôtre, & que d’ailleurs il eft à prefumer que ce 
tatou à neuf bandes, ne fait pas une efpèce réellement 
diflincte du tatuète qui n’en a que huit, & auquel, à 
l'exception de cette différence, il nous a paru reflembler 
à tous autres égards. Nous avons deux tatous à huit 
bandes qui font deffléchés & qui paroïffent être deux 
mäles , nous avons fept ou huit tatous à neuf bandes, 
un bien entier qui eft femelle & les autres defféchés, 
dans lefquels nous n'avons pû reconnoître le fexe; ïl 
{e pourroit donc, puifque ces animaux fe reffemblent 
parfaitement, que le tatuète ou tatou a huit bandes, 
fût le male, & le cachicame ou tatou à neuf bandes 
la femelle. Ce n’eft qu'une conjeéture que je hafarde 
ici, parce que l’on verra dans l'article fuivant la def- 
cription de deux autres tatous, dont lun a plus de 
rangs que l’autre fur le bouclier de la croupe, & qui 
cependant fe reflemblent à tant d’autres égards qu’on 
pourroit penfer que cette différence ne dépend que de 


de Jai diftinction de cette efpèce avec la précédente ne nous paroît 
pas fans fondement; nous avons plufieurs individus de l’une & de 
Jautre, & l’on verra par nos defcriptions que tout, jufqu'aux plus 
petites parties, eft fr femblable dans le tatuète & dans le cachicane 
qu'on peut préfumer avec yrai-{emblance qu'ils font tous deux de la 
même efpèce , quoique l’un ait une bande de plus que l'autre. 
Cataphradus [cutis duobus cingulis novem.... Armadillo Guianenfis. 
L'armadille de Cayenne. Briflon, Regn. animal, pag. 42. 
: celle 


LA 
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celle du fexe; car il ne feroit pas hors de toute vrai- 
femblance que ce plus grand nombre de rangs für la 
croupe, ou bien celui des bandes mobiles de la cuiraffe 
appartinflent aux femelles de ces efpèces comme nécef- 
faires pour faciliter la geflation & l'accouchement dans 
des animaux dont le corps eft fr étroitement cuiraffé. 
Dans l'individu dont Wormius a décrit la dépouille , la 
tête avoit cinq pouces depuis le bout du mufeau juf- 
qu'aux oreilles, & dix-huit pouces depuis les oreilles 
jufqu'à l’origine de la queue, qui étoit longue d’un pied 
& compolée de douze anneaux. Dans l'individu de 
la même efpèce, décrit par Grew, la tête avoit trois 
pouces, le corps fept pouces & demi, la queue onze 
pouces; les proportions de la tête & du corps s’accor- 
dent, mais la différence de la queue eft trop confidé- 
rable, & il y a grande apparence que dans l'individu 
décrit par Wormius , la queue avoit été caflée, car 
elle auroit eu plus d’un pied de longueur ; comme dans 
cette efpèce la queue diminue de groffeur au point de 
n'être à l'extrémité pas plus groffe qu’une petite aleine 
& qu'elle eft en même temps très-fragile, il eff rare d’avoir 
une dépouille où la queue foit entière comme. dans 
celle qu'a décrit Grew. L’individu décrit par M. Dau- 
benton *, s’eft trouvé avoir à très-peu près les mêmes 
dimenfions & proportions que celui de Grew. 


* Voyez ci-après la defcription du Cachicame. 
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Le KABASsSsoù * ou TATOU à douge bandes. 


_ Le Kabaffou nous paroit être le plus grand de tous 
les Tatous, il a la tête plus groffe, plus large & le 


* Kabaffou, nom qu'on donne à Cayenne à la grande efpèce de 

tatous, & que nous avons adopté. 
_ Tatus major mofchum redolens. Tatuete Brafilienfibus, Marcgravi. 
T'atou - kabaffou, Barrère, Hiff. Franc. équinox. pag. 1637, NOT4, 
1.0 Que Barrère ne devoit pas rapporter ce tatou qui eft de à plus 
grande efpèce au tatuète de Marcgrave qui eft une des plus petites. 
Nota. 2° Que comme Barrère n'a donné ni defcription ni figure de 
fon tatou-kabaflou , nous n'aflurons pas pofitivement que ce foit le 
même que celui dont il eft ici queftion & qui a douze bandes, c’eft 
par conjecture que nous en avons ainfi jugé, attendu que c’eit le plus 
grand des tatous, & celui par conféquent qui fe rapporte le mieux à 
fon. mot indicatif Tatus major. 

Tatu feu Armadille Africanus. Seba, vol, T, pag. 47, Tab. 30, fo. 
n° 3 & 4. Scutum offeum toto incumbens corpori tripartitum eff. Seba, 
vol, I, pag. 47. NOTA, 1° Que ce tatou, comme tous les autres, ne 
fe trouve qu'en Amérique & non pas en Afrique, Vota. 2.° Que ce qui 
a pû tromper le Defcripteur du cabinet de Seba & lui faire croire que cet 
animal n’avoit en effet le têt divifé qu’en trois parties, c’eft que les douze 
bandes mobiles de Ka cuiraffe du corps ne paroiflent pas auffi diftinétes & 
anticipent beaucoup moins les unes fur les autres que dans les autres efpèces, 
en forte que cette cuirafle paroît au premier coup d'œil comme fi elle 
’étoit que d’une feule pièce dont les rangs feroïent immobiles comme ceux 
des boucliers, mais pour peu qu’on y regarde de plus près on voit que 
les bandes font mobiles entr’elles & qu’elles font au nombre de douze. 

Cataphratus fcutis duobus, cingulis duodecim...,. Armadillo Afri 
canus, L’armadille d'Afrique. Briflon, Regn, animal. pag. 43. Nota, 
Qu’au lieu de réunir à cette efpèce (page 43, n° 7) le Dafjpus 
teomine tripartito de M. Linnæus, lauteur auroit dû, d’après Linnæus 
même , le rapporter à fa première efpèce /page 37, n° 1). 
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mufeau moins effilé que les autres, les jambes plus 
épaifles , les pieds plus gros, la queue fans têt, parti- 
cularité qui feule fufiroit pour faire diftinguer cette 
efpèce de toutes les autres; cinq doigts à tous les pieds 
& douze bandes mobiles qui n'anticipent que peu les 
unes fur les autres. Le bouclier des épaules n’eft formé 
que de quatre ou cinq rangs, compofés chacun de 
pièces quadrangulaires affez grandes ; les bandes mo- 
biles font aufli formées de grandes pièces, mais prefque 
exactement carrées; celles qui compoféent les rangs 
du bouclier de la croupe, font à peu près femblables 
à celles du bouclier des épaules; le cafque de la tête 
eft auf compofé de pièces affez grandes, maïs irrégu- 
lières. Entre les jointures des bandes mobiles & des 
autres parties de l’armure s’échappent quelques woils 
pareils à des foies de cochon; il ÿ a auffi fur la 
poitrine, fur le ventre, fur les jambes & fur la queue 
des rudimens d’écailles qui font ronds, durs & polis 
comme Île refte du têt, & autour de ces petites 
écailles on voit des petites houpes de poil. Les pièces 
qui compofent le cafque de la tête, celles des deux 
boucliers & de la cuiraffe étant proportionnellement 
plus grandes & en plus petit nombre dans le kabaffow 
que dans les autres tatous, l’on doit en inférer qu'il 
eft plus grand que les autres ; dans celui qu'on à 
repréfenté { pl. xLr ), la tête avoit fept pouces, le 
corps vVingt-un, mais nous ne fommes pas aflurés 
que celui de la planche XL foit de la EME SREeE qué 
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celui-ci ; ils ont beaucoup de chofes femblables & entre 
autres les douze bandes mobiles, mais ils different auf à 
tant d’égards, que c’eft déjà beaucoup hafarder que de ne 
mettre entre eux d'autre différence que celle du fexe *. 


Le CIRQUINCON * ou TATOU a dix-huit bandes. 


M. Grew eft le premier qui ait décrit cet animal 
dont la dépouille étoit confervée dans le Cabinet de fa 
Société royale de Londres. Tous les autres tatous 
ont, comme nous venons de le voir, deux boucliers 
chacun d’une feule pièce, le premier fur les épaules & 
le fecond fur la croupe ; le cirquinçon n’en à qu'un, 
& c’eft fur les épaules; on lui a donné le nom de Zatou- 
belerre, parce qu'il a la tête à,peu près de la même 
forme que celle de la beleite. Dans la defcription de 
cet animal, donnée par Grew ?, on trouve qu'il avoit le 
corps d’environ dix pouces de long, la tête de trois 

* Voyez ci-après les defcriptions & les dimenfions comparées de 


ces deux kibaflous. 

* Cirquinçon ou Cirquinchum , nom que lon donne communément 
aux tious à la Nouvelle Efpagne, & que nous avons adopté pour 
diftinguer cette efpece des autres. 

Tatou ouinchum, D’Abbeville, Aiffions ax Maragnon. Paris, 1 614, 
page 248. 

The Weefle-headed Armadillo. Grew, Muf. Reg. Societ. Londin. Lon- 
don, 1681, pag. 19 & 20. 

Tatu muftelinus, Soc, Reg. Muf. the Weefle-headed Armadillo. Ray, 
iSyn.  quadrup. pag. 225. 

Cataphradus feuto unico, cingulis otlodecim....... 
L'armadille. Briflon, Regn. animal, pag. 37. 

à Nota, Que je réduis ici à mefure angloife à celle de France. 


*+. Armadille, 
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pouces, la queue de cinq, les jambes de deux ou trois 
pouces de hauteur, le devant de la tête large & plat, 
les yeux petits, les oreilles longues d’un pouce, cinq 
doigts aux quatre pieds, de grands ongles longs d’un 
pouce aux trois doigts du milieu, des ongles plus courts 
aux deux autres doigts; l'armure de la tête & celle 
des jambes compofée d’écailles arrondies, d'environ un 
quart de pouce de, diamètre; l’armure du cou d'une 
feule pièce, formée de petites écailles carrées; le 
bouclier des épaules auffi d’une feule pièce & compofé 
de plufeurs rangs de pareilles petites écailles carrées ; 
ces rangs du bouclier, dans cette efpèce comme dans 
toutes les autres, font continus & ne font pas féparés 
les uns des autres par une peau flexible, ils font ad- 
hérens par fymphife, tout le refte du corps, depuis 
le bouclier des épaules jufqu'à la queue, eft couvert 
de bandes mobiles & féparées les unes des autres par 
une membrane fouple, ces bandes font au nombre de 
dix-huit; les premières du côté des épaules font les 
plus larges, elles font compofées de petites pièces car- 
rées & barlongues; les bandes poftérieures font faites 
de pièces rondes & carrées, & l'extrémité de l’armure 
près de la queue eft de figure paebouqués la moitié anté- 
rieure de la queue ef environnée de fix anneaux dont les 
pièces font compofées de petits carrés; la feconde moi- 
tié de la queue jufqu’à l'extrémité eft couverte d’écailles 
irrégulières. La poitrine , le ventre & les oreilles font 


nues comme dans les autres efpèces. Il femble que de 
E e ii 
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tous les tatous celui-ci ait le plus de facilité pour 
fe contracter & fe ferrer en boule à caufe du grand 
nombre de fes bandes mobiles qui s'étendent jufqu’à 
Ja queue. 
Ray a décrit, comme nous, le cirquinçon d'après 
Grew ; M. Briflon paroît s'être conformé à la defcrip- 
tion de Ray, auffi a-t-il très -bien défigné cet animal 
qu'il appelle fimplèment Armadille ; mais il eft fingulier 
que M. Linnæus qui devoit avoir les defcriptions de 
Grew & de Ray fous les yeux, puifqu'il les cite tous 
deux , ait indiqué * ce même animal comme n'ayant 
qu’une bande, tandis qu'il en a dix-huit. Cela ne peut 
être fondé que fur une méprife affez évidente qui con- 
fifte à avoir pris le saru feu armadillo africanus de Seba 
pour le sam muflelinus de Grew, lefquels néanmoins par 
les defcriptions mêmes de ces deux Auteurs font très- 
différens lun de f’autre. Autant il paroït certain que 
l'animal décrit par Grew eft une efpèce réellement 
exiftante, autant il eft douteux que celui de Seba exifte 
de la manière au moins dont il le décrit. Selon lui cet 
armadille africain a f'armure du corps entier partagée P 
en trois parties; f1 cela eft, l’armure du dos, au lieu 
d’être compofée de plufreurs bandes, eft d’une feule 


* Unicinlus. Dafÿpus tegmine tripartito pedibus pentadaGylis ..,,, 
Tatu feu Armadillo Africanus, Seba, Muf: 1, pag. 47, Tab. 30, fig, 
3, due... Tatu muflelinus. Ray, quadrup. 235. Grew, Muf. 19, 
Tab, 1, Ein. Syf. nat. edit. X, pag. $ 0. 


+ BE Scutum offeum toto incumbens corpori tripartitum eff, Seba, vol. L p. 47: 
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pièce, & cette pièce unique eft feulement féparée du 
bouclier des épaules & de celui de la croupe qui font 
auffi chacun d’une feule pièce; c’eft-là le fondement 
de l'erreur de M. Linnæus, il a d'après ce pañage de 
Seba, nommé cet armadille wricintus tegmine tripartite. 
Cependant il étoit aifé de voir que cette indication 
de Seba eft équivoque & erronée, puifqu’elle n’eft 
nullement d'accord avec les figures, & qu’elle indique 
en eflet le £abaffou ou rarou a douze bandes, comme 
nous l'avons prouvé dans l'article précédent. 


Tous Îles tatous font originaires de l’Amérique; 
ils étoient inconnus avant la découverte du nouveau 
monde, les Anciens n’en ont jamais fait mention, & 
des Voyageurs modernes ou nouveaux en parlent tous 
comme d’animaux naturels & particuliers au Mexique, 
au Brefil, à la Guiane , &c. aucun ne dit en avoir 
trouvé l'efpèce exiflante en Afie ni en Afrique ; quel- 
ques-uns ont feulement confondu les pangolins & es 
phatagins ou lézards écailleux des Indes orientales avec 
les armadilles de l'Amérique ; quelques autres ont 
penfé qu'il s’en trouvoit fur les côtes occidentales de 
l'Afrique , parce qu'on en a quelquefois tranfporté du 
Brefl en Guinée. Bellon *, qui a écrit il y a plus de 


* « Et pour €e que l'animal dont nous avons déjà ci-devant parlé , 
qu’on nomme un Zatou , s’eft trouvé entre leurs mains , lequel toutefois 
cit apporté de la Guinée & de fa Terre-neuve, dont les Anciens n’en 
ont point parlé , néanmoins nous a femblé bon d’en bailler le portrait, 


Ce qui fait qu'on voit cette bête jà commune en plufieurs cabinets 
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deux cents ans & qui eft l’un des premiers qui nous 
en ait donné une courte defcription avec la figure d’un 
tatou dont il avoit vü la dépouille en Turquie, indique 
affez qu'il venoit du nouveau continent, Oviedo* , de 
LérvP, Gomara*, Thevet 4, Antoine Herrera°, le P. 
d’Abbevillef, François Ximenès, Stadenius F, MonardP, 
Jofeph Acofta, de LaëtF, tous les Auteurs plus recens, 


» & être portée en fr loingtain pays, eft que Nature la armée de dure 
» efcorce & larges écailles à la manière d’un corcclet, & auffi qu’on 
» peut aifément ôter fa chair de féans fans rien perdre de fa naïve ‘figure. 
» Jà l'avons dit efpèce de hériflon du Brefil. Car elle fe retire en fes 
» écailles comme un hériflon en fes épines. Elle n'excède point la gran- 
» deur d’un moyen pourcelet : auffi eft- elle efpèce de pourceau, ayant 
» jambes, pieds & mufeau de même ; car on l’a déjà vû vivre en France, 
& fe nourrit de grains & de fruits ». Obfervations de Bellon. Paris, 
ISS$S, page 211. 
* Oviedo, Summarium Ind, occid. cap. XX1IT. 
P Hiftoire d’un voyage fait en la terre du Brefil, par Jean de Léry. 
Paris, 1578, pages 1 5 4 à füiv.…. 
“Gomara, Æiff. Mexican. rc. | 
* Singularités de la France antarétique , par Thevet, chap. LI v. 
DEAR E ON des Indes occidentales, par Ant. de Herrera. Amflerd. 
1622, page 252. 
f Miflion en l’ifle de Maragnon, par le P. C. d’Abbeville, Capucin. 
Paris, 16014, page 248. 
5 Joann. Staden. Res geflæ in Brafiliä, érc. 
F Nicolai Monardi, Smplicium Medic. hiff. pag. 330. 
* Hifloire naturelle des Indes, par Jofeph Acofta.. Paris, 1400, 
page 19 8. 
k Defcription des Indes occidentales , par Jean de Laët, chap. y, 
pages 485 &'486; à chap. XV, page 5 5 6. 
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tous les Hifloriens du nouveau monde font mention 
de ces animaux comme originaires des contrées méri- 
dionales de ce continent. Pifon, qui a écrit poftérieu- 
rement à tous ceux que je viens de citer, eft le feul 
qui ait mis en avant, fans s'appuyer d'aucune autorité, 
que les armadilles fe trouvent aux Indes orientales *, 
auffi-bien qu’en Amérique; il eft probable qu'il a con- 
fondu les pangolins ou lézards écailleux avec les tatous : 
les Efpagnols ayant appelé Armadillo ces lézards écail- 
Jeux, auffi-bien que les tatous, cette erreur s’eft mul- 
tipliée fous la plume de nos defcripteurs de Cabinets 
& de nos Nomenclateurs, qui ont non feulement admis 
des tatous aux Indes orientales, mais en ont créé en 
Afrique, quoiqu'il n’y en ait jamais eu d’autres dans ces 
deux parties du monde que ceux qui y ont été tranf- 
portés d'Amérique. 

Le climat de toutes des efpèces de ces animaux n’eft 
donc pas équivoque; mais il eft plus difhcile de déter- 
miner leur grandeur relative dans chaque efpèce; nous 
avons comparé dans cette vûe, non feulement les dé- 
pouilles de tatous, que nous avons en grand nombre 
au Cabinet du Roi, mais encore celles que l’on con- 
ferve dans d’autres Cabinets ; nous avons aufli comparé 
les indications de tous les Auteurs avec nos propres 


* Cum in occidentalis non Jfolum, fed à orientalis Indiæ partibus 
Jrequens adeo fit hoc inufitatæ conformationis animal, non mirum fi vel 
nomine , vel magnitudine, figura quoque fubinde variet. Pifon, Hifi, nat, 
Prafil. pag. 100. 
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defcriptions, fans pouvoir en tirer des réfultats précis : il 
paroît feulement que les deux plus grandes efpèces font 
le kabaflou & l’encoubert, que les petites efpèces font 
-J'apar, Îe tatuète, le cachicame & le cirquinçon. Dans 
les grandes efpèces le têt eft beaucoup plus folide & 
plus dur que dans les petites; Îles pièces qui le com- 
pofent font plus grandes & en plus petit nombre; les 
bandes mobiles anticipent moins les unes fur les autres, 
& la chair aufli-bien que la peau eft plus dure & moins 
bonne. Pifon dit que celle de l’encoubert n’eft pas 
mangeable *, Nierembers aflure qu’elle eft nuifible & 
très-mal faine ?, Barrère dit que le kabaflou a une 
odeur forte de mufc; & en même temps tous les autres 
Auteurs s'accordent à dire que la chair de l’apar & fur- 
tout celle du tatuète font auffi blanches & auffi bonnes 
que celle du cochon de lait; ils difent auffi que Îles 
tous de petite efpèce fe tiennent dans les terreins 
humides & habitent les plaines, & que ceux de grande 
efpèce ne fe trouvent que dans les lieux plus élevés & 
_plus fecs *. 

* Prima à maxima ( fpecies) tatupeba cujus deftriptioni fuperfedeo , 
ut pote non edulis. Pifon, Hifl nat, Brafil. pag. 100. 


* ? Quædam innoxia 7 gratiffimi alimenti funt, alia noxia 7 venenata ut 
vomitu ac flatu alvi fincopem inducant,. .... Diflinguntur teflarum feu 
laminarum numero : innoxia oGonis, noxia fenis conflant. Nieremberg, 
Hlif. nat, Peregr. pag. 1 509. 

* Dans les bois de l’Orénoque & de la Guime, on trouve des arma- 


dilles quatre fois plus gros que ceux des plaines. Æifhire naturelle & 
l'Orénoque , par Gumilla, tome II, page 7, 
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Ces animaux ont tous plus ou moins de facilité à fe 
refferrer & à contracter leur corps en rond; le défaut 
de la cuiraffe, lorfqu'ils font contratés, eft bien plus 
apparent dans ceux dont l'armure n’eft compofée que 
d'un petit nombre de bandes; lapar qui n’en a que 
trois, offre alors deux grands vuides entre les boucliers 
& l’armure du dos; aucun ne peut fe réduire auffi par- 
faitement en boule que le hériffon, ils ont pluftôt la 
figure d’une fphère fort aplatie par les poles. 

Ce tèt fr fingulier dont ils font revétus, eft un véri- 
table os compofé de petites pièces contigues, & qui 
fans être mobiles ni articulées, excepté aux commif- 
fures des bandes, font réunies par fymphife & peuvent 
toutes fe féparer les unes des autres, & fe féparent en 
effet fi on les met au feu. Lorfque l'animal eft vivant, 
ces petites pièces, tant celles des boucliers que celles 
des bandes mobiles *, prêtent & obéiflent en quelque 
façon à fes mouvemens, fur-tout à celui de contraétion; 
fi cela n’étoit pas, il feroit difficile de concevoir qu'avec 
tous fes efforts il lui fût poffible de s’arrondir. Ces petites 
pièces offrent, fuivant les diverfes efpèces, des figures 
différentes toûjours arrangées régulièrement comme de la 

* Cet animal /4/ eff ici queflion du tatou à neuf bandes ) eft fort fen- 
fible , il fe plaignoit & fe mettoit en boule dès que je preflois un peu 
fes écailles : je remarquai que tous ces rangs , outre le mouvement qu'ils 
avoient pour s’emboiter les uns fur les autres, en avoient encore un 


autre tout le long de lépine du dos par le moyen duquel ils s’étendoient 
& s'élargifloient , &c. Vouveau voyage aux ifles de l'Amérique, tome II, 


age 388, 
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mofaïque très-élégamment difpofée ; la pellicule ou le cuir 
mince dont le têt eft revêtu à l'extérieur, eft une peau 
tranfparente qui fait l’effet d’un vernis fur tout le corps 
de l'animal, cette peau relève de beaucoup & change 
même les relicfs des mofaïques qui paroiffent différens 
lorfqu’elle eft enlevée. Au refte, ce têt offeux n'eft 
qu'une enveloppe indépendante de la charpente & des 
autres parties intérieures du corps de l'animal dont les 
os & les autres parties conflituantes du corps font 
compofées & organifées comme celles de tous les autres 
quadrupèdes. 

Les tatous en général font des animaux innocens & 
qui ne font aucun mal à moins qu'on ne les laiffe entrer 
dans les jardins où ils mangent Îles melons, les patates 
& les autres légumes ou racines. Quoiqu’originaires des 
climats chauds de Amérique, ils peuvent vivre dans les 
climats tempérés ; j’en ai vû un en Languedoc, il y a 
plufieurs années, qu’on nourrifloit à la maïfon, & qui 
alloit par-tout fans faire aucun dégät; ils marchent avec 
vivacité, mais ils ne peuvent, pour ainfi dire, ni fauter 
ni courir, ni grimper fur les arbres, en forte qu'ils ne 
peuvent guère échapper par la fuite à ceux qui Îles 
pourfüuivent; leurs feules reffources font de fe cacher 
dans leur terrier, ou s'ils en font trop éloignés, de 
ticher de s’en faire un avant que d’être atteints, il ne 
leur faut que quelques momens , car les taupes ne 
creufent pas la terre plus vite que les tatous; on les 
prend quelquefois par la queue avant qu'ils n’y foient 
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totalement enfoncés, & ils font alors une telle réfiftance *, 
qu'on leur cafle la queue fans amener le corps; pour 
ne les pas mutiler , il faut.ouvrir le terrier par- devant, 
_& alors on les prend fans qu'ils puiflent faire aucune 
réfiflance ; dès qu’on les tient ils fe refferrent en 
boule, & pour les faire étendre on les met près du feu. 
Leur têt, quoique dur & rigide, eft cependant fi fenfible 
que quand on le touche un peu ferme avec le doigt, 
l’animal en reffent une impreflion aflez vive pour fe 
contracter en entier. Lorfqu'ils font dans des terriers 
profonds, on les en fait {ortir en y faifant entrer de Îa 
fumée ou couler de l’eau : on prétend qu’ils demeurent 
dans leurs terriers fans en fortir pendant plus d’un tiers 
de l’année ?; ce qui eft plus vraï, c’eft qu'ils s’y retirent 
pendant le jour & qu'ils n’en fortent que la nuit pour 
chercher leur fubfiftance. On chaffe le tatou avec des 
petits chiens * qui l'atteignent bien-tôt, il n'attend pas 


* La plufpart des cachicamos fe croient en füreté lorfqu'ils ont pû 
mettre leur tête & une partie du corps dans leurs tannières, & en effet 
ils n’ont rien à craindre fi l’on ne fe fert, pour les en tirer, de l’expédient 
que je vais dire, L’Indien arrive & faifit Panimal par à queue qui eft 
fort longue ; l’armadille ouvre fes écailles & les ferre fi fort contre les 
parois de fa tannière , que lIndien lui arrache pluftôt à queue que de 
Ven faire fortir; dans ce cas le Chaffeur le chatouille avec un bâton 
ou avec le bout de fon arc, & aufli-tôt il ferre fes écailles & fe Haifle 
prendre fans peine. Æif naturelle de l’Orénoque, par Gumilla, tome III, 
page 226. ï 

b Hiftoire générale des Antilles, par le Père du Tertre, tome IT, 
page 29 à, 

“ Hiftoïe naturelle des Antilles, Rotterdam, 1 6 5 8, page 123, 
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même qu'ils foient tout près de lui pour s'arrêter 
& pour fe contraéter en rond; dans cet état on le 
prend & on l’emporte. S'il fe trouve au bord d’un 
précipice , il échappe aux chiens & aux chafleurs , il fe 
reflerre, fe laifle tomber, & roule * comme une boule 
fans brifer fon écaille & fans reflentir aucun mal. 

Ces animaux font gras, replets & très-féconds, le 
mâle marque, par les parties extérieures, de grandes 
facultés pour la génération, la femelle produit, dit-on, 
chaque mois quatre petits ?; aufli l’efpèce en eft-elle 
très-snombreufe. Et comme ils font bons à manger, on 
les chaffe de toutes les manières : on les prend aifément 
avec des piéges que l’on tend au bord des eaux & dans 
les autres lieux humides & chauds qu'ils habitent de préfé- 
rence ; ils ne s’éloignent jamais beaucoup de leurs terriers 
qui font très -profonds & qu'ils tâchent de regagner 
dès qu’ils font furpris On prétend qu’ils ne craignent 
pas Îa morfure des ferpens à fonnette *, quoiqu'elle 
{oit aufli dangereufe que celle de la vipère; on dit qu'ils 
vivent en paix avec ces reptiles, & que l’on en trouve 
fouvent dans leurs trous. Les Sauvages fe fervent du têt 
des tatous à plufieurs ufages , ils le peignent de diffé- 
rentes couleurs, ils en font des corbeilles, des boîtes 
& d’autres petits vaifleaux folides & légers. Monard, 
Ximenès, & plufieurs autres après eux, ont attribué 


“ Hernandès, if, Mexie, pag. 314. 
b Hifloire naturelle de l'Orénoque, par Gumilla, page 225. 
<Nierembers, Hif. nat. Peregr. pag. 1 59. 
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d’admirables propriétés médicinales à différentes parties 
de ces animaux. Ils ont afuré que le têt réduit en poudre 
& pris intérieurement, même à petite dofe, eft un 
puiflant fudorifique ; que l'os de la hanche, auñli pulvé- 
rifé, guerit du mal vénérien; que le premier os de la 
queue appliqué fur l'oreille fait entendre les fourds;, &c. 
Nous n’ajoütons aucune foi à ces propriétés extraordi- 
naires, le têt & Îles os des tatous font de la même 
nature que les os des autres animaux. Des effets auff 


merveilleux ne font jamais produits que par des vertus 
imaginaires. 
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DES CORP: TT ON. 
DES" TANT QUE: 


L ES Tatous peuvent être comparés au Pangolin & au Phatagin, 
pour l'enveloppe dure dont ils font revêtus au lieu du poil qui 
couvre le corps de prefque tous les quadrupèdes : cependant 
l'enveloppe des tatous eft très-différente des écailles du pangolin 
& du phatagin par fa forme & par fa fubftance; c’eft une forte 
de têt offeux difpofé par grandes pièces, fur la tête, fur le corps, 
fur une partie des jambes & fur la queue de l'animal, & cha- 
cune de ces grandes pièces eft compofée d’autres plus petites, 
qui, par la régularité de leur arrangement, en font une efpèce 
de mofaïque. L’enveloppe dure des tatous ne s'étend pas fur 
toutes les parties de leur corps ; le deffous de la tête, la 
poitrine, Îe ventre & la face intérieure des quatre jambes ne 
font revêtus que d’une peau femblable à celle des autres qua- 
drupèdes ; aufli cette peau fuit tous les contours des parties 
qu'elle revêt: mais l'enveloppe offeufe étant très-dure, & par 
conféquent peu flexible, ne donne au corps des tatous qu'une 
figure groffière & prefque informe; de forte que l'on ne dif 
tingue ni le cou, ni les épaules, & que les bras & les cuifles 
font cachés fous cette enveloppe. 


à! 


Le Cachicame ou Tatou à neuf bandes, eft la feule efpèce 
dont nous ayons eu des individus aflez bien confervés pour 
les décrire en entier, tant à intérieur qu'à l'extérieur ; c’eft 
pourquoi la defcription du cachicame fe trouve ici la première, 


Le. 
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Le CACHICAME ou T'ATOU à neuf bandes. 


Le Cachicame /pl. x x XV 11) a la tête petite, longue & 
étroite, le mufeau fort alongé, très-effilé & terminé par. une 
forte de groin, la bouche grande, les yeux petits & placés fur 
les côtés de la tête, les oreilles Jongues & peu éloignées Fune 
de l'autre, fa queué en forme de cone très-alongé & fort pointu, 
les jambes courtes & les pieds petits. If y a cinq doigts aux 
pieds de derrière & feulement quatre à ceux de devant : les 
deux doigts du milieu de ceux-ci font beaucoup plus longs 
que les autres; le doigt externe du milieu a plus de longueur 
que l’interne ; le troifième doigt des pieds de derrière eft Ie 
plus long; le quatrième eft un peu plus court que le fecond; 
le premier & le cinquième font-les plus courts & placés Fun 
vis-à-vis de l'autre. Les ongles font longs, frupétres étroits, 
piefque plats & peu courbés. 


Les plus grandes: pièces: de l'enveloppe offeufe couvrent lé 
épaules & la croupe; le têt des épaules s'étend en avant jufqu'à 
la tête, en arrière, jufqu'au dos, & il defcend de chaque côté 
jufqu'au coude : il eft compolé de petites pièces adhérentes les 
unes aux autres & difpofées en dix-fept rangs bien diftinéts à 
quelque diftance au deflus de fes bords inférieurs ; quelques-uns 
des rangs fe réuniflent fur les bords inférieurs & dans le milieu 
du tét, de forte que l'on n'y en compte qu'environ quatorze : 
tous les rangs font courbés en arc de cercle &concentriques ; 
Jeur concavité eft en avant , de façon que le premier rang 
qui eft le plus court, embrafle le cou de Fanimal. Le tét de 
la croupe s'étend depuis le dos jufqu'à l'origine de la queue 
& defcend de chaque côté jufqu'au genou; il eft compofé 
d'environ vingt-quatre rangs de petites pièces; ces rangs font 
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courbés en arc de cercle &. concentriques comme ceux du tét 
des épaules ; leur concavité eft en arrière, le dernier qui eft 
très court embrafle l'origine de la queue. Dans chaque rang du 
têt dés épaules & de celui de la croupe les petites. pièces 
(A BC, pl xxXVIIT, fig: 1 ) ont une figure hexagone, 
prefque auffi régulière que celle des alvéoles des gâteaux de cire 
des abeilles ; elles font placées exactement les unes contre les 
autres fans laïfler aucun vuide; on ne les diftingue que par les 
jointures qui font entrelles, encore ne les aperçoit-on que 
fur la face interne du têt / fig. r/, car à l'extérieur /fig. 2), 
il paroït compofé' de tubercules de différentes grandeurs, dont 
kes plus grands / À B° C') font rangés fur des files qui font 
reconnoitre les rangs des petites pièces qui compolent le têt : 
ces grands tubercules font un peu éloignés les uns des autres ; 
l'intervalle qui refte entr'eux eft rempli par d’autres tubercules 
plus petits {D EF) & de figure irrégulière, 

Le dernier rang des pièces du tèt des épaules & le premier 
rang du tèt de la croupe font compos de pièces oblongues 
plus grandes que celles des autres rangs; elles ont chacune, fur 
leur face externe, une émpreinte en forme de triangle alongé 
dont la bafe eft en arrière, & qui reflemble en quelque façon à 
un:ongle. y a entre le dernier rang du têt des épaules & le 
premier rang du tét de la croupe neuf autres rings de fem- 
blables pièces avec des empreintes triangulaires & dix jointures 
tranfverfales remplies par une peau fouple; chacun de ces neuf 
rangs d'empreintes triangulaires appartient à une partie de Fen- 
veloppe offeule de lanimal féparée des autres, de forte que 
le tôt eft divifé fur le dos en neuf bandes tranfverfales qui 
defcendent jufqu'au bas des côtés du corps ; mais le rang 
d'empreintes triangulaires qui paroïflent à fextérieur du corps 
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de l'animal fr chaque bande offeufe & qui aboutiffent par leur 
pointe & par leur bafe à la peau des jointures, ne fait: pas 
toute la largeur de la bande ; elle fe prolonge en avant fous la 
peau de la jointure & anticipe fous la bande qui la précèdes 
Cette conformation donne à l'animal la facilité d'alonger fon 
têét & de le raccourcir, de courber l'épine du dos & de la 
redrefler. Lorfqu'elle eft droite, l'animal étant fur fes jambes, 
chacune des bandes offéufes eft en partie cachée fous celle qui 
la précède ; la première bande s'étend fous le dernier rang du 
têt des épaules, & le premier rang du tét de la croupe s'étend 
fous la dernière bande: mais lorfque l'animal plie lépine ‘du 
dos pour approcher fa tête de fa queue, la peau des jointures 
des bandes s'étend; chaque bande étant attirée en avant fort de 
deffus la bande qui la fuit; le dernier rang du têt des épaules 
ne recouvre plus rien de la première bande, & la dernière fort 
en entier de deflous le premier rang du tét de fa croupe: par 
ce mouvement lanimal alonge fon enveloppe & fe pelotonne 
comme un hériflon. On voit par cette expofition que le 
dernier rang du têt des épaules & le premier rang du têt de Ha 
croupe font chacun la fonction d’une demi-bande, auffr ils ont, 
comme il a déjà été dit, des empreintes triangulaires différentes 
de celles des autres rangs & femblables à celles de a partie des 
bandes qui eft à découvert ; ils reflemblent donc à ces bandes à 
l'extérieur de l'animal , ainfi l'on croiroit qu'il auroit onze bandes, 
fi lon n'avoit égard qu'aux rangs d'empreintes triangulaires ; mais 
c'eft le nombre des jointures qui doit décider du nombre des 
bandes; il n’y en a point au devant du dernier rang du têt des 
épaules ni derrière la partie moyenne du premier rang du têt de fa 
croupe; les jointures ne font qu'au nombre de dix, & par conféquent 
les bandes mobiles au nombre de neuf. Cependant il y a encore de. 
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courtes jointures derrière les extrémités du premier & mêmé du 
fecond rang du têt de la croupe, mais elles ne s'étendent pas loin 
& ne peuvent rendre mobiles que les deux bouts de ces rangs: 
ces petites jointures donnent à l'animal une facilité de plus pour 
courber fon enveloppe lorfqu'il veut fe pelotonner. Toutes ces 
jointures mobiles font néceflaires pour ce mouvement, car il 
ne paroit pas que les bandes ni les autres parties de lenve- 
loppe puiflent plier ; les pièces qui les. compofent adhèrent 
fortement les unes aux autres; on ne peut les féparer qu'en 
faifant effort comme pour les caffér; mais la féparation s'en 
fait toüjours dans leurs joints qui font une forte d'articulation : 
elle m'a femblé immobile autant que j'en ai. pü juger fur des 
dépouilles defféchées. En les faifant calciner, toutes les pièces fe 
détachent d’elles-mêmes, elles deviennent fonores & blanches : 
en les caffant j'ai vü qu'elles étoient compolées d'une partie 
folide & compacte, & d'une partie cellulaire &  fpongieufe 
comme un os, par exemple, comme le pariétal d’un lapin que 
j'ai fait calciner avec quelques pièces des bandes d’un cachicame. Les 
pièces /pl. XX XVIII, fig. 3) qui portent l'empreinte / À) 
d’un triangle apparente à l'extérieur du têt, ont la forme d'un 
carré long, lorfqu’on les voit en entier; les grands côtés de 
ce carré fuivent la longueur du corps de animal, leur face 
interne (fig. 4) eft unje, il y a un rebord / A) tranfverfal 
fur la face externe à l'endroit où la peau de la jointure com- 
mence à couvrir cette face. 

Le têt de la tête s'étend depuis les oreilles jufqu'au bout du 
mufeau & defcend de chaque côté jufqu'aux angles des yeux; 
if a une échancrure à l'endroit de la paupière fupérieure, il eft 
compofé de pièces de figures irrégulières. I fe trouve quelques 
pièces offeufes & femblables à celles du têt entre les coins de 
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la bouche & les yeux, au deflous des yeux & fur les côtés 
du cou. La face externe des oreilles, le bas des jambes & les 
pieds font auffi revêtus de femblables pièces ofleufes; mais elles 
font très - petites fur les oreilles. 

La queue eft revêtue en entier d'un têt offeux compofé de 
petites pièces difpolées en anneaux ou rangées en quinconce : 
il y a depuis l'origine de la queue jufqu'à environ la moitié 
de fa longueur douze anneaux bien diftinéts, dont la largeur 
prife au dehors de la queue étoit de près d'un demi-pouce, fur 
le fujet de cette defcription, excepté les premiers qui étoient 
plus étroits. Ces anneaux anticipent un peu les uns fur les 
autres , le bord poftérieur de chacun s'étend fur le bord antérieur 
de lanneau qui le fuit, & y adhère par une peau qui forme 
une articulation mobile comme celles qui font entre les bandes 

. du dos. Au moyen de ces articulations la queue fe courbe en tout 
fens, en haut, en bas & de côté. Chaque anneau / pl. rx xv117, 
fig. 5) eft compolé de trois rangs de petites pièces; celles / 44) du 
rang du nulieu font hexagones; celles du rang antérieur (B) & du 
poftérieur {C) n'ont que cinq faces : le refte de la queue au delà 
des anneaux eft revêtu de petites pièces en forme d'écailles, & en 
effet elles gliffent un peu les unes fur fes autres dans les différens 
mouvemens de la queue. Son têt forme trois cannelures qui 
s'étendent le long du côté inférieur, excepté près de l'origine de 
la queue où elles difparoifient. 

La face extérieure de toutes les petites pièces de l'enveloppe 

soffeufe du cachicame eft revêtue d’une pellicule dure, luifante & 
jaunâtre , qui étant, expolée au feu f “contourne comme un 
parchemin, bouillonne, s'enflamme & fe réduit en charbon : 
cette pellicule eft tranfparente & paroit de même nature que 
l'écaillé de tortue ; elle s'enlève aifément lorfque le têt eft 
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defléché, & après l'avoir enlevée on voit, fur les pièces offeufes 
qu'elle recouvroit, les inégalités de leur furface, / fig. €) leurs 
joints / À A) & des trous { B B) qui fe trouvent dans les 
pièces offeufes & dans leurs jointures, & qui fans doute ont 
rapport à la pellicule pour donner pañlage à fes vaifleaux, à 
fes nerfs ou à fes attaches. } 

Les parties du cachicame qui font revêtues de tégumens fem- 
blables à ceux des autres quadrupèdes , ont auffi des poils ou des 
foies jaunâtres affez rares & difpolées par petits bouquets : il y a 
de femblables foies fur les joints des petites pièces de l'enveloppe 
offeufe & principalement fur les jointures des bandes du dos. 
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La defcription des parties intérieures a été faite fur un jeune 
cachicame, confervé dans lefprit-de-vin; ïl avoit fix pouces 
deux lignes de longueur depuis le bout du mufeau jufqu'à Panus: 
la queue étoit longue de cinq pouces fept lignes. | 

La mâchoire inférieure étoit étroite, arrondie par le bout 
& dé trois lignes plus courte que la mâchoire fupérieure. Le 
groin formoit une face fort inclinée de devant en arrière & 
de haut en bas, fur laquelle fe trouvoient les ouvertures des 
narines. Le têt des épaules couvroit le bras jufqu'au coude & 
y adhéroit; le tét de la croupe couvroit la cuifle jufqu'au genou 
& y étoit adhérent. La jambe n'étoit pas féparée de a peau 
de fabdomen par fa partie poftérieure , il ny avoit que le 
talon & le pied qui fuffent entièrement dégagés; lavant - bras 
tenoit auffi à la peau de la poitrine par fa partie fupérieure 
& antérieure. L'enveloppe ofleule gdhéroit à la peau du cou 
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par la partie moyenne de fon bord antérieur , & à l'origine de 
la queue par la partie moyenne de fon bord poftérieur : tout 
le refte de cette enveloppe offeufe n'adhéroit à fa peau de l'animal 
qu'à une diflance au deflus de fes ‘bords, & cette diflance étoit 
de fix lignes fur les côtés du cou. La partie faillante des bords 
de l'enveloppe couvre la tête de l'animal lorfqu’il eft pelotonné: 
il m'a paru que dans cet état le bout du mufeau fe trouvoit près 
de l'anus, les genoux près des coudes, les pieds de devant & 
de derrière aux côtés du mufeau, & la queue entre les pieds; 
au moins c'eft ainfr que Îles membres du jeune cachicame, 
dont il s'agit, fe font arrangés lorfque je ai pelotonné au 
fortir de l'efprit-de-vin. La peau de la mâchoire inférieure, 
de la gorge, de l'avant - bras, de la poitrine, du ventre & de 
Ja jambe étoit parfemée de tubercules dont il fortoit de petits 
bouquets de poils; ces tubercules étoient rangés en lignes tranf- 
verfales fur la poitrine, le ventre & jambes. II y avoit auf 
des poils dans les joints de toutes les pièces de l’enveloppe 
ofleufe & à langle interne de l'œil; mais je n'ai vû aucun 
veftise de mouflaches, ni fur ce jeune tatou, ni fur d’autres 
plus âgés. Parmi les tubercules de la peau, j'en ai diftingué deux 
fur le ventre qui étoient plus petits, plus lifles, plus noirs que 
les autres, & qui étoient peut-être des mamelons; ils fe trou- 
voient à quatre lignes de diftance l'un de l'autre & à un pouce 
de la vulve. | 

À l'ouverture de l'abdomen leflomac s'eft trouvé à gauche & 
Je foie prefqu'entièrement à droite. Il n’y avoit point de cœcum : 
la partie du canal inteftinal, qui tenoit lieu de colon, formoit un 
arc de cercle dans Île côté droit. | 

L'eftomac avoit un grand cul-de-fac; fa partie moyenne 
étoit auffi fort ample, mais la partie droite avoit à proportion 

beaucoup 
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beaucoup moins de diamètre, & ne formoit point d'angle fur 
fa petite courbure comme feflomac de la ‘pluffart des quadru- 
pèdes : cette partie droite de leflomac du cachicame étoit com- 
pute, & fembloit être compolée de membranes fort épaifies 
lorfqu'on a ferroit entre les doigts. Après avoir ouvert cet 
eflomac, j'ai reconnu que les parois de la partie droite étoient 
en effet beaucoup plus épaifles & moins tranfparentes que celles 
de Ra partie moyenne & de la partie oauche; & ce qui donnoït 
encore plus d'épaifleur & de compacité à la partie droite, c’ef 
qu'elle avoit à l'intérieur quelques plis femblables à ceux de la 
caillette des ruminans & de l'eftomac de l'ours, du lion, de [a 
panthère, &c. ils s'étendoient depuis Pœfophage vers le pylore; 
ils avoient environ un tiers de ligne de largeur. | 

Le canal inteftinal reflembloit beaucoup à celui du fourmiller, 
excepté les appendices qui manquoient dans celui du cachi- 
came. Ce canal inteftinal étoit long de trois pièds cinq pouces 
depuis le pylore jufqu'à Fanus; la première partie avoit peu de 
diamètre fur la longueur d'environ trois pieds ; elle formoit des 
finuofités, des coudes & des étranglemens à de petites diflances 
les uns des autres; elle n'avoit que fix lignes de circonférence 
dans les endroits les plus gros, & le diamètre des étranglemens 
n'étoit que d’une ligne : le refte du canal inteftinal avoit environ 
un pouce & demi de circonférence. 

Le foie n'étoit compolé que de deux lobes, l'un beaucoup 
- plus grand que l'autre, & placé derrière le milieu du diaphragme: 
le petit lobe fe trouvoit à droite du grand; celui-ci étoit dif 
tingué en trois parties par une grande & une petite fciffure, Îa 
petite étoit à peu près au milieu du lobe à l'endroit du ligament 
fufpenfoire , & ne pénétroit que dans la face interne du foie; la 
grande fciflure étoit à gauche de la petite, & la véficule du fiel 
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fe trouvoit incruftée au milieu de la partie droite du grand Iobe 
dont il s'agit; fe petit avoit à fa racine un prolongement que 
Yon pourroit prendre pour un troifième lobe, 

La rate étoit oblongue, plus épaifle, & beaucoup plus large 
à fa partie inférieure que dans le refte de fa longueur. 

Le rein droit fe trouvoit placé un peu plus en avant que le 
gauche. 

Le centre nerveux du diaphragme étoit très-grand. Je mai 
vû dans le poumon droit que trois lobes ; ils étoient rangés de 
file; le poftérieur étoit à peu près auffr grand que les deux autres; 
il touchoit par fa racine à celle du lobe antérieur. Le poumon 
gauche avoit deux lobes à peu près d'égale grandeur ; la face 
inférieure du premier lobe étoit concave dans toute fon étendue, 
parce qu'elle touchoit d’un bout à Fautre au cœur, dont la fitua. 
tion étoit différente de celle du cœur des autres quadrupèdes. 
Le cœur du cachicame, au lieu d'être incliné obliquement de 
droite à gauche & de devant en arrière, étoit dirigé directe- 
ment à gauche; il avoit un pouce fept lignes de circonférence 
à la bafe, huit lignes & demie de longueur depuis la pointe 
jufqu’à la naïflance de l'artère pulmonaire, & fix lignes & demie 
depuis la pointe jufqu'au fac pulmonaire; fa forme étoit alongée, 

La langue étoit longue, pointue, couverte de papilles très- 
courtes, & parfemée de petits grains blancs fur fes parties anté- 
rieure & moyenne ; je n'ai aperçû aucune glande à calice fur 
la partie poftérieure, quoique je l'aie obfervée avec une forte 
loupe. 1 

L'épiglotte étoit grande & fort échancrée à fon extrémité ; 
i y avoit fur le palais quatre larges fillons tran{verfaux, dont 
les bords étoient plus élevés à leurs extrémités que dans le 
milieus 


DES MPRANTHOLUS 243 


La vulve étoit fort faillante, principalement par fon extrémité 
antérieure qui fortoit de deux lignes & demie au dehors de 
Yabdomen; elle avoit quelque refflémblance à la verge d'un 
mâle qui auroit été très-courte & qui auroit eu un demi -pouce 
de circonférence; fon ouverture étoit longitudinale relativement 
au corps de Fanimal & avoit trois quarts de ligne de longueur; 
elle fe trouvoit à une ligne & demie de diflance de l'anus. 

Les parties de la génération n'avoient pas encore pris tout 
leur accroïiflement , je n'ai pas aperçü le clitoris ; les parois 
internes du vagin étoient lifles; la veflie m'a femblé être grande. 
Je n'ai point vü de cornes à la matrice, elle m'a paru reffembler 
beaucoup à la matrice des finges, & n'avoir que des trompes: 
les tefticules n'étoient qu'à une ligne de diflance de la matrice. 

L'os frontal du fquelette / pl xxx 7x) du cachicame ef 
très-grand ; il occupe plus du tiers de la longueur de Ia tête 
entière depuis le bout du mufeau jufqu'à locciput, aufli les os 
du nez font à proportion beaucoup plus courts que ceux du 
cochon. Quoique l'os frontal n'ait point d’apophyfe orbitaire, 
les bords des orbites ne font interrompus que dans une quin- 
zième partie de leur circonférence. La mâchoire inférieure eft 
très-mince & terminée en avant par une gouttière en forme 
de cuillier; Fapophyfe condyloïde eft fort petite; la coronoïde 
a plus d'étendue, & il fe trouve au deffous de la condyloïde 
une troifième apophyfe dirigée en arrière. 

Le cachicame n’a aucunes dents incifives ni canines : les 
mâchelières font , dans le fquelette qui fert de fujet pour cette 
defcription , au nombre de vingt-huit, quatorze dans chaque 
mâchoire, fept de chaque côté; mais dans un autre fujet j'ai 
trouvé trente-une dents, favoir, feize dans la mâchoire inférieure, 
huit de chaque côté, huit au côté gauche de la mâchoire fupérieure, 
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& feulement fept au côté droit: la feptième du côté gauche 
étoit plus petite que la fixième & La huitième, & il y avoit 
moins d'efpace entre ces trois dents qu'entre les autres, de forte 
que la fixième du côté gauche fe trouvoit à peu près vis-à-vis 
la fixième du côté droit, & la huitième du côté gauche vis-à-vis la 
feptième du côté droit ; i paroifloit donc par l fituation & par 
la petitefle de la feptième dent du côté gauche qu'elle étoit fur- 
naméraire; mais nous verrons dans la fuite de cette defcription 
d'autres irrégularités dans le nombre & la pofition des dents des 
tatous. Celles du cachicame font courtes & à peu près cylin- 
driques, excepté les premières qui font aplaties fur les côtés; 
celles-ci n'ont qu'une feule pointe au bout qui eft hors de 
l'alvéole; les autres dents ont deux pointes : le bout qui eft in- 
crufté dans l'alvéole eft terminé par une face concave ; il n'y 
a point de racines : les premières dents du deflus font placées, 
dans le fquelette qui fait le fujet de cette defcription, à neuf 
lignes de diflance du bout du nez, & les premières du deflous 
à fept lignes de l'extrémité de la mâchoire inférieure. 

Toutes les vertèbres cervicales font très-larges, fes apophyfes 
tran{verfes de la première vertèbre au lieu de s'étendre de chaque 
côté, comme dans les autres animaux, femblent être repliées en 
haut & font très-courtes : Papophyfe épineufe de la feconde 
vertèbre eft grande, s'étend en arrière & recouvre les quatre 
vertèbres fuivantes qui n’ont point d’apophyfe épineufe non plus 
que la feptième. 

Il y a onze vertèbres dorfales & onze côtes de chaque côté, 
cinq vraies & fix faufles ; toutes ces côtes font larges & plates, 
principalement les premières qui ont beaucoup de largeur à leur 
extrémité inférieure. Le flernum n’eft compofé que de quatre 
os, dont le premier ef très-grand & a la forme d'un lozange, 
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Pun de fes angles eft en avant & s'articule avec les clavicules ; 
l'angle oppoté s'articule avec le fecond os, & les angles latéraux 
avec les premières côtes. L'articulation des fecondes eft entre le 
premier & le fecond os du flernum ; celle des troifièmes côtes 
entre le fecond & le troifième os, & celle des quatrièmes & 
cinquièmes côtes entre le troifième & le quatrième os; toutes 
les apophyfes épineufes des vertèbres dorfales font inclinées en 
arrière, | 

Les vertèbres lombaires font au nombre de cinq, leurs apo- 
phyfes épineufes font inclinées en arrière & les tranfverfes en 
haut & en avant. 

L'os facrum eft compolé de trois faufles vertèbres, fi l’on 
n'attribue à cet os que celles qui touchent par leurs parties 
latérales aux os des hanches ; mais il y en a deux autres que 
Von pourroit regarder comme dépendantes du ficrum ; enfüite 
cinq autres faufles vertèbres ont de longues apophyfes tranf- 
verfes, qui aboutiffent aux os ifchions; enfin la queue eft com- 
pofée d'environ vingt-huit faufles vertèbres dont les huit ou 
dix premières ont de longues apophyfes tranfverfes qui touchent 
au têt offeux de la queue par des faces articulaires. En enlevant 
les têts des épaules, du dos & de la croupe, je ne les ai trouvés 
attachés d’une manière bien apparente qu'à l'extrémité antérieure 
& fupérieure des os des hanches & aux tubérofités des os 
ifchions, & ce n'étoit que par de petits ligamens, que je n'ai 
point aperçûüs à l'endroit des omoplates & des apophyfes épi- 
neufes des vertèbres dorfales & lombaires ; je n'ai vû fous l’en- 
veloppe ofleufe que de Ha graifle & des mufcles. 

La partie antérieure de los de a hanche a trois faces dont 
la fupérieure & l'inférieure font larges; l’intérieure eft étroite 
& cet os eft courbé fur fa longueur , fa concavité eft en dehors ; 
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les os ifchions ont chacun une apophyfe fur le côté interné ; 
Ja gouttière du baffin n'a que peu de longueur. 

L'omoplate eft de figure alongée & approchante de la trian- 
gukire; fon épine eft élevée & terminée par un acromion qui 
s'articule avec une chavicule; lapophyfe coracoïde eft fort petite, 

Les clavicules font minces. 

La partie moyenne de los du bras eft aplatie, de façon qu'elle 
a une face externe & une face interne: il y a une grofle apo- 
phyfe fur le côté antérieur. 

L'os du rayon eft fort court, & Fos du bras n'eft plus long 
à proportion que par l’olecrâne qui eft très -[ongue. 

Le grand, & même le petit trochanter, ont beaucoup de vo- 
lume en comparaifon de celui de la tête du fémur ; cet os a 
une groffe apophyfe fur le côté externe de fa partie moyenne. 

La partie fupérieure & la partie moyenne du tibia {ont 
aplaties fur les côtés, & la partie inférieure left en avant & 
en arrière; la partie fupérieure du péroné eft auffi aplatie fur 
les côtés : cet os ne touche au tibia que par fes extrémités ; 
il y a quatre lignes de diftance entre fa partie moyenne & 
celle du tibia. En général les os des jambes font gros & courts, 
comme on pourra le voir par les dimenfions rapportées dans lg 
table fuivante. 

Le premier rang du carpe eft compofé de quatre os, dont 
les deux premiers font au deflous de l'os du rayon; letroifième 
au deflous de los du coude, & le quatrième derrière Le troi- 
fième. Il y a auffi quatre os dans le fecond rang, le premier 
eft entre le premier os du premier rang & le premier os du 
métacarpe ; Îe fécond os du fecond rang du carpe fe trouve 
entre le premier os du premier rang & le fecond os du méta- 
carpe; le troifième os du fecond rang du carpe eft entre le 
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fecond os du premier rang & le troifième os du métacarpe; 
le quatrième os du fecond rang du carpe fe trouve au deflous 
de la partie interne du troifième os du premier rang du carpe, 
en partie au deflus du troifième os du métacarpe & en partie 
au deflus du quatrième. Il y a de plus un oflelet placé au côté 
externe de la partie fupérieure du quatrième os du métacarpe. 

Les deux phalanges du pouce font au deffous du premier 
os du métacarpe, qui eft le plus petit des quatre : celui qui 
fe trouve au deflus du fecond doigt eft le plus grand; auffi 
le fecond doigt eft plus long & plus gros que le premier; 1e 
troifième eft un peu plus grand que le pouce. 

Le tarfe eft compolé de fept os comme dans la plufpart des 
- animaux ; le fecond cunéiforme eft très- petit. 

I y a cinq os dans le métatarfe;. leur grandeur eft propor- 
tionnée à celle des doigts, aufit les trois os du milieu font 
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Le TATUËTE ou T'ATOU à huit bandes. 


Je n'ai vû que des Tatuètes defféchés, ainft je n'ai pü les’ 
comparer aux Cachicames que par les parties extérieures du 
corps, & je ny ai trouvé dautres différences que dans le 
nombre des bandes mobiles du têt du dos; le tatuète n’en a 
que huit, tandis que le cachicame en a neuf ; au refe, ils fe 
reflemblent parfaitement, Cependant on prétend qu'ils font d’ef- 
pèces différentes, mais cette opinion n’eit pas unanime, il ef 
refté quelque doute à ce fujet *. Je penfe que ce doute fe feroit 
confirmé, fi les Auteurs de nomenclature avoient eu fous les 
yeux des tatous de plufieurs efpèces & les avoient fcrupuleu- 
fement obfervés dans toutes leurs parties, au moins à l'extérieur. 
Ïls auroient reconnu que même par rapport aux bandes du têt 
des tatous, le nombre de ces bandes n’eft pas le feul caractère 
auquel on doive avoir égard pour déterminer les efpèces : {a 
forme & Île nombre des pièces dont chaque bande eft compolce 
ne font peut-être pas moins décifives que le nombre des bandes : 
voici ce qui me le fait croire. J'ai comparé les uns aux autres 
des tatous de trois efpèces très-diftinétes qui font au Cabinet 
du Roi ; favoir, le cachicame qui eft le tatou à neuf bandes, le 
kabaflou qui eft le tatou à douze bandes, & lencoubert qui 
eft le tatou à fix bandes. J'ai trouvé qu'il y avoit d'auffi grandes 
différences dans la forme & le nombre des pièces dont les 
bandes de chacune de ces efpèces de tatous font compolées, 


* Voyez Linnæus, Syf, nat, edit. X, pag. Sr. 
Ji ij 
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que dans le nombre des bandes * : au contraire les pièces dont 
fout compolées les bandes des tatuètes , reflemblent très - parfai- 
tement pour la forme à celles des cachicames, Quant au nombre 
des pièces de chaque bande, jai compté celles de la première, 
de la cinquième & de la dernière bande de huit cachicames : 
jai trouvé des variétés dans ce nombre, mais à prendre les 
termes moyens, ils font les mêmes que ceux du nombre des 
pièces des bandes de deux tatuètes, qui font les feuls que j'aie 
vûs. La reffemblance entre les cachicames & les tatuètes s'étend 
bien plus loin; car je n'y ai aperçü aucune différence dans 
les têt des épaules, de la croupe, de la tête, des jambes & de 
la queue ; dans la figure du mufeau, de la tête, des oreilles, 
du corps, de la queue, &c. dans le nombre & la forme des 
doigts & des ongles, dans la fituation , la forme & le nombre 
des dents, ni même, pour ainfi dire, dans les variétés de ce 
nombre qui fe trouvent dans les tatuètes comme dans les cachi- 
cames P: ces animaux ne diflerent donc uniquement qu'en ce 
que les uns ont dans le têt du dos une bande de plus que les 
autres. Parmi tant. de rapports dans la conformation de l'animal , 
il faudroit examiner de quelle valeur peut être une telle diffé- 
rence dans le nombre des pièces de fon enveloppe ofleufe. J'ai 
déjà fait remarquer qu'il y a des variétés dans le nombre des 
pièces dont les bandes font compofées dans plufieurs cachicames: 
fur huit que jai obfervés, l'un a jufqu'à foixante-trois pièces 
dans la dernière bande, & un autre n’en a que cinquante-trois ; 
cette différence eft à peu près d’un fixième : il y a auñi des | 
variétés dans le nombre des pièces qui compofent les rangs du 
it des épaules & de celui de la croupe, Puifque le nombre des 


+ Voyez les defcriptions fuivantes du Xabafjou & de lEncoubert, 
Voyez la deïcription de la partie du Cabinet qui a rapport aux Tatous. 
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pièces neft pas conflant dans les rangs tranfverfaux des têts, 
des épaules, du dos & de la croupe dans différens cachicames ; 
pourquoi voudroit-on que Île nombre de ces pièces füt plus 
conflant dans les rangs longitudinaux ? En fuppofant qu'il y ait 
‘une pièce de plus ou de moins dans ces rangs fongitudinaux, 
comme on le voit dans les cachicames relativement aux tatuètes, 
la différence n’eft que d’un cinquantième, puifqu'ils ont environ 
cinquante pièces dans chaque rang longitudinal ; favoir, dix-fept 
du tét des épaules, huit ou neuf du têt du dos & à peu près, 
vingt-quatre du têt de la croupe. Cette différence d’un cinquan- 
tième eft bien plus légère que celle d'un fixième qui fe trouve 
dans le nombre des pièces de la dernière bande des cachicames; 
par conféquent , elle ne me paroit pas fuffifante pour déterminer 
une efpèce : celle du tatuète fera donc douteufe tant que lon 
n'aura pas d'autres connoiflances fur la conformation intérieure, 
ou fur les propriétés de cet animal, & que l'on ignorera f1 ces 
deux animaux fe mélent & produifent enfemble. 


Le KABASSOU ou T'ATOU à douze bandes. 


Le Kabaffou a, comme le Cachicame & le Tatuète, une 
enveloppe offeufe, divifée en grandes pièces qui recouvrent les 
épaules , le dos & la croupe, & en plus petites pièces qui 
font fur la tête & fur la face externe des jambes. Le têt du 
dos eft aufli divifé, comme celui du cachicame & du tatuète, en 
plufieurs bandes tranfverfales & mobiles; mais il en differe, en 
ce que ces bandes font au nombre de douze au lieu de neuf, 
qui & trouvent fur le dos du cachicame, & de huit fur celui du 
tatuète. Le kabaflou diffère encore de ces deux autres tatous 
par le nom bre & l'empreinte des pièces dont ces bandes & les 
téts des épaules, de la croupe & de la queue font compofés z 
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par la fioure & la difpofition du têt de la queue; par la formé 
de la tête, des pieds & des ongles; par la longueur de la queue 
& par le nombre des doigts. Le kabaffou / pl x 1) a la tête & le 
mufeau plus courts & plus larges que le cachicame /pl xxxv11) 
& le tatuète, le fommet de la tête moins convexe , les oreilles 
plus larges & beaucoup plus éloignées l’une de l'autre , la queue 
moins grofle à fon origine & beaucoup plus courte, les jambes 
& les pieds plus gros. 1! a cinq doigts à chaque pied: les ongles 
ont une couleur brune ; ceux des pieds de devant font pour la 
plufpart beaucoup plus grands que ceux des pieds de derrière, 
& dnt une forme particulière; ils font pliés en gouttière étroite 
& inégale, de forte que le côté externe a deux fois autant de 
largeur que le côté interne; longle du doigt du milieu eft à 
proportion plus grand que les autres; celui du pouce eft auffr 
petit que ceux des pieds de derrière : les doigts des pieds de 
devant ne font marqués à l'extérieur que par les ongles ; dans 
les pieds de derrière, le cinquième doigt eft fort petit & fort 
éloigné du quatrième. 

Le têt des épaules eft compolé de pièces de mofaique, qui 
font beaucoup plus grandes que celles du cachicame & du tatuète, 
auffi les rangs font en moindre nombre dans le kabaffou, & 
le nombre des pièces de chaque rang n’eft pas la moitié de celui 
des pièces qui leur correfpondent fur le cachicame & fur le 
tatuète dans les bandes mobiles, dans le rêt des épaules & dans 
celui de la croupe; les rangs de ce dernier têt ne font qu'au 
nombre de dix. Les petites pièces qui compolent le tét des 
épaules font de figures approchantes du carré, mais irrégulières ; 
celles du têt de la croupe font moins irrégulières, & les pièces 
des bandes mobiles du dos font exactement carrées. Toutes font 
recouvertes d'une pellicule de couleur mêlée de jaunâtre & de 
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brun : les empreintes de ces pellicules font légères & n'ont que 
l'apparence de gerfures ;. cependant fur les plus grandes pièces, 
ces gerfures prennent la figure d'un cercle placé au milieu de 
chaque pièce. En enlevant la pellicule, on découvre la pièce 
offeufe qui eft blanche & qui porte des empreintes relatives à 
celles de la pellicule. Les douze bandes mobiles du dos n'anti- 
cipent que très-peu Îles unes fur les autres ; le dernier rang du têt 
des épaules ne s'étend aufli que très-peu fur la première bande 
du dos, ni la dernière bande fur le premier rang du têt de la 
croupe. 

Les pièces du tét de la tête font de figure irrégulière comme 
celles du cachicame, maïs plus grandes, & par conféquent en 
moindre nombre. La face externe des oreilles eft revêtue de 
très-petites pièces offeufes comme dans le cachicame, 

La queue n’eft pas recouverte d’un têt comme celle du cachi- 
came & du tatuète, mais feulement d’une peau brune femblable 
à celle du deffous de la tête, à celle du cou, de la poitrine, 
du ventre & des jambes; mais toutes ces parties & Îa queue 
font parfemées de petits tubercules en forme de difques jaunûtres 
où bruns, luifans, durs & de même nature que fa pellicule qui 
couvre les pièces du têt; les plus grands fe trouvent fur les 
jambes : ceux de la poitrine font difpofés par files tranfverfales 
éloignées les unes des autres. [l'y a de petites foies jaunûtres 
où brunes, placées par bouquets à la circonférence de ces difques: 
il y a aufli de pareilles foïes entre les écailles des têts. 


pieds. pouc. lignes. 
Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite 


depuis le bout du mutfeau juiqu'à Forigine de la 

Fa Lui STEP CAGE SNS PRESSURE EE PISE DES LOS QE CT SAS SR 
Longueur depuis le bout du mufeau jufqu'à Fextré- 

mié-poftérieure du têt de la tête. .......,.,, 4 2 7 
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pieds. pouc. fignes 


Circonférence du bout du mufeau. ....,......., 
Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. 
Contour de l'ouverture de la bouche.....,...... 


Diflance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 


de THAT ts stats NP SUN PE 
Diflance entre l'angle poftérieur & loreille. . . ..... 
Longueur de lœil d’un angle à l'autre... ....... 


Diftance entre les angles antérieurs des yeux, en fui- 
vañt ia courburécdu chantrenn IT eeLe Ron 


La même diftance mefurée en ligne droite. . . . . ,. 
Circonférence de la tête entre les yeux & les oreilles. 
Longueur des oreilles. .................... 
Largeur de la bafe , mefurée fur 1 courbure extérieure. 
Diftance entre les deux oreiïlles, prife dans le bas. . . 
Circonférence du corps, prife dans le milieu. . ... 
Longueur de a queue ................... 
Circonférence à fon origine... .........,... 
Circonférence des jambes de devant. .......,.. 
Circonférence des jambes de derrière. ....,...... 
Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles. . 
Largeur du pied de devant...,..,............ 
Largeur du pied de derrière. ..,............. 
Longueur des plus grands ongles... ,......... 
Largeur à la bafe........................ 
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Il y a au Cabinet de l'Abbaye royale de Sainte- Geneviève, 
un Kabaflou /pl xL1) qui a trois fois autant de longueur que le 
précédent / pl. XL ); la queue eft à proportion aufli longue dans 


Yün que dans l'autre; je n'ai pà juger que très-imparfaitement 


dés 
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des autres proportions du corps de ces deux animaux, parce 
qu'ils font déformés par le defléchement & en partie tronqués, 
car es quatre pieds manquent au grand *, Cependant il m'a paru 
que ce grand kabaflou avoit le mufeau & la tête à proportion 
moins gros que le petit, les oreilles beaucoup moins grandes 
& d'autres différences plus léoères que l'on pourra reconnoître, 
en comparant la table fuivante avec celle qui précède. 

pieds. pouc. lignes: 


Lonoueur depuis le bout du mufeau jufqu’à lori- 
LR NP PO CAPE RMI TON ER PER 2e S. 1 


Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 
DE POI ETIENTEr AUTRE ET RES aire 


M enrence dur bout.du mufenws.t "142210 4 2003 
Contour de l'ouverture de la bouche......,..,... n 4 6. 


Diflance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
de l'œil. . L1 . L] LI 1 L2 L] L L] L] L2 L] L] L1 L] . 2 L1 L2 L] L2 L2 L2 L2 L2 L] L L] W 4. 


3 
Diftance entre l'angle poftérieur de l'œil & l'oreille. #1 1. 3. 
Pansueuride oil: 5m, eue ons een HOUR NS 
Circonférence de Ja tête, prife au devant des oreiïlles. # 11. 
MeBuenr des oreilles 4e 2.50 4... der T6. 
A A DA TR NN. Ts à De 


Circonférence du cou, prife pres de h tête au défaut 
| des têts due T'Eeto7e1b 1» 0 Le. en ra nl e.0e , 5007001 0.0.6 18 ar QUI SI I L # If 


Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
Te D LS ae ps ie tot ece 2 ÿe 6. 


Érroontérence prie dans Je milieu, .,. .........12. 06. y 
Circonférence prife devant les jambes de derrière à 


 Tendroit le plus gros. ......,.......,.,,. 3° # ff 


* Pour cacher cette difformité dans la figure de {a planche XL1, on a 
repréfenté un gazon à l'endroit des pieds, 
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pieds: pouc. lignes. 
Lonoueur: de la queue een eovoote ee ee ele OT NE 
Circonférence de l’origine de la queue........,, m 8. n 


Circonférence des jambes à l'endroit le plus gros. .. # 8. 10. 


Les pièces dont chaque partie de l'enveloppe offéufe eft com- 
pofée, ont à peu près les mêmes figures dans le petit kabafou 
(pl. XL) & dans le grand kabaffou du Cabinet de S.® Geneviève 
(pl xz1): il y a plus de différence pour leur empreinte; celle 
du grand femble avoir été cifelée, de forte que le centre & les 
bords font plus élevés que le refte: cependant la petite empreinte : 
circulaire, qui eft fur les plus grandes pièces des têts du petit 
kabaflou, pourroit être regardée comme les premiers rudimens de 
la cifelure des pièces du grand. Mais une différence qui m'a paru 
plus remarquable, eft celle qui fé trouve entre ces deux animaux. 
dans le nombre des pièces dont chaque bande mobile du têt du 
dos eft compofée, & dans le nombre des rangs des pièces du 
têt de la croupe, car les pièces des bandes mobiles du dos du 
petit kabaflou , font de près d’un quart moins nombreufes que 
celles du grand; & les rangs que forment les pièces du têt de 
la croupe de ce grand Kabaflou font prefqué du double plus nom- 
breux que fur le petit. La queue du grand eft couverte en entier 
d’un têt compolé de pièces taillées en lofanges , difpofées en quin- 
conce & très-ferrées les. unes contre les autres; au contraire la 
queue du petit kabaflou n'eft que parfemée de petits difques 
convexes, durs, luifans & éloignés les uns des autres. On pourroit 
croire qu'avec lâge il auroit pü fe former encore d’autres difques , 
& qu'ils fe feroïent tous agrandis au point de couvrir la queue 
en entier ; mais ce qui me répugne fur cette opinion, c'eft que 
toutes les pièces du têt du petit kabaflou font bien formées & 
offifiées jufque fux leurs bords ; d’ailleurs les tubercules offeux qui 


\ 
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fe trouvent fur le cou, fur la poitrine, fur le ventre & fur les 
jambes font auffi grands que ceux de fa queue; il ny a donc | 
guère d'apparence que ceux-ci euflent grandi avec l’âge, puifque 
les tubercules de a poitrine , du ventre, &c. font à peu près 
propoitionnés à ceux qui fe trouvent fur les mêmes parties dans 
le grand kabaflou. Mais il eft très-certain que la différence 
qui eft dans le nombre des pièces , dont les bandes du dos 
êt des têts des épaules & de la croupe font compofés dms ces 
deux animaux, ne vient pas de l'âge, car jai obfervé que le 
nombre de ces pièces eft exactement le même dans des fœtus 
de tatous & dans des tatous adultes * de même efpèce. Si les 
deux kabaflous, dont il s'agit ici, étoient auflr tous les deux 
de même efpèce, il faudroit que les différences qui fe trouvent 


entreux vinflent des fexes. On pourroit peut-être le foup- 


çonner après avoir vü deux figures de tatous , fun mäle & 
Jautre femelle, qui font dans la defcription du cabinet de 
Seba P fous la même dénomination & de même grandeur, & 
qui ont douze bandes mobiles fur le dos ‘; ïl paroit par ces 
figures & par leur defcription que la nature des tégumens de 


* Voyez la defcription de Ja partie du Cabinet qui a rapport à l'Hifoire 
Naturelle des Tatous. 


» Tome I, plancheXXX, figure 3. Zutu feu Armodillo Africanus, Marcg. 
Figure 4. Zaru feu Armodillo Africana fæmina. 


La figure 3, qui a rapport à notre petit kabaflou, en differe beaucoup 
par le nombre des pièces dont les bandes du dos & les rangs du têt des 
épaules & de celui de fa croupe font compofés ; ce nombre eft du double plus 


grand dans cette figure du Livre de Seba. Les pièces du têt de la queue 


font difpofées par rangs circulaires dans la figure 4, au contraire ces pièces 
font rangées en quinconce fur la queue de notre grand kabaflou, maïs on 
pourroit peut-être croire que ces différences ne font que des fautes du defleia 
qui n'a pas été fait avec précifion, 
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Ja queue & le nombre des rangs des petites pièces qui com- 
pofent le tét de la croupe dépendent du fèxe dans ces tatous : 
R queue du kabaflou mâle de Seba eft nue, & celle de la 
femelle eft revêtue d'un têt ; on voit däns le détail des deux 
figures, que le têt de la croupe ef compofé d'un beaucoup 
plus grand nombre de rangs de petites pièces fur la femelle 
que fur le mâle : cet accord de caraétères entre le kabafiou 
femelle de Seba & notre grand kabaflou, entre le kabaffou mâle 
du même auteur & notre petit kabaffou pourroit au moins faire 
croire que les animaux de Seba font les mêmes que les nôtres; 
mais eft-il bien certain que les deux tatous de Seba foient de 
même efpèce, quoiqu'il les ait mis dans une même planche 


& fous l1 même dénomination. 


L’'ENCOUBERT ou TATOU à fix bandes. 


Je nai vü que l'enveloppe ofleufe d’un Encoubert. Cette 
dépouille avoit treize pouces & demi de longueur depuis la 
partie antérieure du têt de la tête jufqu'à la partie poftérieure 
du têt de là croupe. La partie fupérieure de celui des épaules 
n'avoit que cinq rangs de petites pièces, mais il s’en trouvoit 
jufqu’à fept fur les parties latérales : la plufpart de ces pièces 
étoient de figures irrégulières à quatre, cinq ou fix côtés; leur 
furface externe avoit pour empreinte un ovale dans le milieu 
& de petites convexités fur les bords de la pièce autour de 
l'ovale; toutes les parties du têt des épaules & des autres têts qui 
compofoient l'enveloppe offeufe dont il s'agit , étoient dépouillées 
de leurs pellicules. | 

Les bandes mobiles du dos étoient au nombre de fix, elles 
n'anticipoient que très-peu les unes fur les autres ; les pièces qui 
les compofoient n'étoient guère plus nombreufes que celles des 
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bandes du kabaffou , il n'Y en avoit qu'environ trente dans 
chaque bande : mais ces pièces étoient grandes, carrées & 
oblongues; élles avoient pour empreinte deux cannelures lon- 
gitudinales dont la direction n'étoit pas fort éloignée de former 
un ovale fur le milieu de Ja pièce, comme fur celles du têt des 
épaules : les pièces du dernier rang de ce têt & celles du premier 
rang du têt de la croupe, étoient femblables à celles des bandes 
mobiles comme dans le cachicame, le tatuète, &c. les autres pièces 
du têt de la croupe refflembloient au plus grand nombre de 
celles du têt des épaules. 

Il y avoit entre le têt de Ia tête & celui des épaules, à l'en- 
: droit du cou, une bande tranfverfale, mobile & courte : car elle 
n'étoit compolée que de huit pièces, qui reflembloiïent à celles 
des bandes mobiles du dos. Le bord antérieur de [2 bande du 
cou étoit recouvert par la partie poftérieure du têt. de la tête, 
& le bord poftérieur de fa bande du cou recouvroit la partie 
antérieure du têt des épaules. 

Le têt de la tête étoit à proportion plus long & beaucoup 
plus large que celui de la tête du cachicame , du tatuète & 
du kabaflou : les pièces dont il étoit compolé avoient beaucoup 
de rapport à celles du têt des épaules & de celui de la croupe ; 
il étoit échancré de chaque côté aux endroits des yeux & des 
oreilles : il dénotoit par fon étendue que la tête de lencoubert eft 
plus groffe & plus large que celle du kabaflou , & que le. mufeau 
eft aufii plus large & beaucoup plus court, Mais la différence 
la plus remarquable étoit dans la bande mobile qui ténoit au 
têt de la tête & à celui des épaules, & qui rendoit l'enveloppe 
ofleufe de animal continue depuis le bout du mufeau jufqu'à 


Vorigine de la queue, 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l'Hifloire Naturelle 
D'E S : T AT: O US. 
io D CD ENT METIER 


Le fetus d'un cachicame. 


G E fœtus n'a qu'un pouce fept lignes de longueur depuis le 
fommet de la tête jufqu'à l'origine de la queue; la tête eft longue 
de huit lignes depuis le bout du mufeau jufqu'à l'occiput ; Ia 
queue a un pouce de longueur. Non feulement les neuf bandes 
mobiles font déjà bien diflinétes fur le dos de ce cachicame, 
mais aufit les petites pièces dont elles font compofées ; on voit 
de méme les petites pièces qui devoient former toute l'enve- 
loppe offeufe de cet'animal, & on aperçoit les empreintes 
triangulaires en forme d'ongle fur les pièces des bandes mobiles 
du dos du dernier rang du têt des épaules & du premier rang 
du têt de a croupe. La peau des parties qui ne doivent point 
avoir d’enveloppe offeufe dans l'adulte, eft néanmoïns couverte 
de petits tubercules rangés fymmétriquement & affez reflemblans 
à ceux de l'enveloppe offeufe pour faire préfumer qu'ils pren- 
droient dans la fuite le même accroiflement, fi l'on ne voyoit 
le contraire dans les cachicames adultes. Les yeux du fœtus 
dont il s'agit ici font fermés; mais le nez, les oreilles, les 
pieds font bien développés, ” 
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D'UN CA BI NET. 263 
DRE CD X L'IIX 
Autre fætus de cachicame. 


I eft plus grand que le précédent, car il a deux pouces 
onze lignes de longueur depuis le fommet de Ia tête jufqu'à 
l'origine de la queue; la tête eft longue d'un pouce quatre lignes 
- depuis le bout du mufeau jufqu'à Pocciput, & la queue a deux 
pouces de longueur. Quoique toutes les parties de ce foetus 
foient beaucoup plus grandes que celles du précédent , les pièces 
du têt de la tête & de la croupe font cependant moins APpa- 
rentes, & les tubercules de la peau font à proportion moins 
élevés & plus éloignés les uns des autres. Les yeux font fermés 
comme ceux de l'autre fœtus, mais les ongles font mieux for- 
més. Le fœtus dont il s'agit ici eft mâle, La verge a trois 
lignes & demie de longueur & une ligne de diamètre, excepté 
à l'extrémité qui eft pointue. 


“N°: D C:DEE, 
Un jeune cachicame. 


Ce cachicame eft defléché ; il a quatre pouces trois ignés 
de longueur depuis le fommet de la tête jufqu'à Forigine de 4 
queue ; fa tête eft longue d’un pouce dix lignes, & Ia queue à 
trois pouces trois lignes de longueur. On voit quelques veftiges 
d'offification fur les oreilles & fur les jambes; les pièces du 
têt de la tête font en partie offifiées; toutes celles des têts des 
épaules, du dos, de la croupe & de la queue, à l'exception de 
Fextrémité, font offifiées prefqu'en entier; mais on n'aperçoit 
que très-péu l'empreinte triangulaire en forme d'ongle des 
pièces des bandes du dos du dernier rang du têt des épaules & 
du premier rang du tét de la croupe : le nombre de toutes ces 


d 
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petites pièces eft le même que dans l'adulte. Les foies font déjà 
longues & difpofées par bouquets fur le deflous de la tête & du 
cou, fur la poitrine, Ie ventre & les jambes : on voit les os 
des jambes & des pieds à travers la peau. 


ND END EM 
Autre jeune cachicame. 


Le corps de ce cachicame eft moins long que celui du pré: 
cédent, parce qu’il a été defléché dans une attitude plus renflée, 
car il eft plus âgé; auffr fa tête a un pouce dix lignes & demie 
de longueur, & la queue trois pouces onze lignes. Les pièces 
offeufes font bien apparentes fur la face externe des oreilles; 
loffification de celles de a tête eft fort avancée; on voit toutes 
les pièces du têt de la queue jufqu'a l'extrémité, mais on 
n'aperçoit aucune pièce ofleufe fur les jambes; les empreintes 
triangulaires font apparentes fur les pièces des bandes du dos & 
fur celles du dernier rang du têt des épaules & du premier rang 
du têt de la croupe; il y a des poils entre toutes Îes petites 
pièces de l'enveloppe offeufe. Ce cachicame eft né à la Grenade, 
d'où il a été envoyé à la Mautinique, & de-à à Paris par M. 
Thibault de Chanvallon, 


NEA CP EST 
Un cachicame femelle. 


C'eft le cachicame qui a fervi de fujet pour la defcription 
des parties molles & intérieures de cet animal. Îl eft dans 
l'efprit-de-vin, où l'enveloppe offeufe & les chairs ont aflez 
de foupleffe pour que l’on puiffe enlever l'enveloppe qui eft 
en partie détachée , & voir {es parois internes qui touchent 

+ ‘au 
. 
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au corps. Ce cachicame vient du Cabinet de M. du Bois- 
Jourdain. 

NreD CD EL JAILE 


4 
L’eflomac d'un cachicame. 


Cet eflomac eft ouvert, on y voit les plis qui font fur fes 
parois intérieures. 


NA CT D ALES" V 


Les poumons, le cœur © le diaphragme 
d'un cachicame. 


“ 


On peut voir dans cette pièce Îa fituation du cœur du 
cachicame , qui eft dirigé direétement à gauche, comme il a 
été dit dans la defcription de cet animal, 


DNA CT) NT 
La langue à le larynx d'un cachicame. 


Cette pièce & celles des deux numéros précédens font dans 
Yefprit-de-vin; elles ont été tirées du cachicame, rapporté fous 
le numéro DCDLIL. 


Né DS GENRES Ve T 
Un cachicame  defféché. 


Ce cachicame a un pied trois pouces de Iongueur, depuis 
le bout du mufeau jufqu'à l'origine de la queue; ceft celui 
dont il a été fait mention dans la defcription de "cet animal par 
rapport au nombre des dents. Il en a, comme il a déjà été dit, 
huit de chaque côté des mâchoires, excepté le côté droit de Ia 
mâchoire du deflus où il n’y en a que fept : ce cachicame a été 


envoyé de la Grenade’ par M, le Romain, 
Tome À, L1 
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NA NDCID LV TE 


L’enveloppe offeufe d'un TN cachicame. 


Cette enveloppe n'a que huit pouces quatre lignes de longueur, 
depuis l'extrémité antérieure du têt de la tête jufqu’à l'extrémité. 
potiérieure du têt de la croupe; Îa queue fait partie de cette 
dépouille, elle a fept pouces neuf lignes de longueur. On aperçoit 
déjà la pellicule dont les petites pièces qui forment cette enve- 
loppe offeufe font revêtues fur leur face extérieure. 


N D DAC WALIER 
L’enveleppe offeufe des épaules, du dos à de la croupe 


d'un cachicame. 


Cette pièce a un pied un pouce trois lignes de longueur fur 
les côtés, & un pied deux pouces trois lignes de largeur dans 
le milieu en fuivant fa courbure : elle a une ligne d'épaifieur. 
Toutes les petites pièces font dépouillées de leur pellicule, de 
forte que les inégalités de leur furface , leurs joints & leurs trous 
font à découvert. 


NPA DSC ETES 
L’enveloppe offeufe des épaules, du dos, de la croupe 


êT de la queue d'un cachicame. 


La longueur de cette dépouille eft d'un pied cinq pouces , 
mefurée fur les côtés en füuivant fa courbure ; elle a un pied 
deux pouces de largeur: la queue n’eft pas abfolument entière, 
ce qui en refle a un pied trois pouces & demi de fongueur, 
& fept pouces de circonférence à l'origine : prefque toutes 
les petites pièces des têts font revêtues de leur pellicule. Cette 


» 


DYUNICFANBSI NS ET: 267 
dépouille de cachicame a été apportée de l'Amérique & donnée 
au Cabinet par M. de la Condamine, de l Académie royale des 
Sciences, &c. avec quantité d'autres morceaux d'Hifloire natu- 
relle, qu'il a très-foigneufement recueillis dans fon voyage du 
Pérou, & dont il fera fait mention dans la fuite de cet ouvrage, 


: ND CHDALEX 
L'enveloppe offeufe à le fquelette d'un cachicame. 


Cette dépouille & ce fquelette viennent du cachicame, qui 
a fervi de fujet pour la defcription & Îes dimenfions des parties 
extérieures & des os de cet animal, Le Rite eft revêtu par 


enveloppe offeufe. 
Né aD LC D DEXIE 
Dents de cachicame, 


Ces dents viennent du cachicame, rapporté fous le n.° DcDLvr; 
il f trouve parmi ces dents la petite qui étoit la feptième du 
côté gauche de la mâchoire fupérieuxe : Ia plus grande n'a que 
deux lignes de longueur fur deux tiers de ligne de diamètre. 


AN DR GE LE X ETES 
L'os hyoide d'un cachicame. 


Cet os hyoïde a été tiré du même animal avec le fquelette ; 
rapporté fous le n° pcpLx, & fes dimenfions fe trouvent 
avec celles des autres os de cet animal dans la table précédente; 
il eft compofé de neuf pièces, les premières font beaucoup 
plus longues que les fecondes & les troifièmes qui font les plus 
courtes de toutes; los du milieu de la fourchette a autant de 
largeur que de longueur, & fes branches ont aufli beaucoup 
de largeur à proportion de leur longueur, 


LI j 


268: II ENSICHR TiD TITI O0 No 
N'AD CD LA T TTS 
Un tatuete. 


Ce tatuète eft defléché : ïl a un pied de longueur, mefuré 
en ligne droite depuis le fommet de la tête jufqu'à l'origine de 
la queue; la tête eft baiflée de façon que le nez fe trouve 
prefqu’auffi bas que les pieds ; fa longueur eft de trois pouces neuf 
lignes ; la queue a quatre pouces & demi de circonférence à 
fon origine & près de onze pouces de longueur quoiqu'elle ne 
{oit pas entière : la circonférence du corps prife dans le milieu 
eft d’un pied trois pouces. Cet animal a vingt-huit dents, 
quatorze dans chaque mâchoire, fept de chaque côté. Il a été 
donné au Cabinet par M. Bernard de Juflieu. 


NPD CDI EXPAUVe 
La tête d'un tatuëête. 


Il n’y a dans fes mâchoires de cetté tête que vingt-trois dents; 
fix de chaque côté de la mâchoire du deflus, fix au côté gauche de 
Ja mâchoire du deflous & feulement cinq au côté droit; mais il 
fe trouve à droite un efpace vuide vis-à-vis la feconde dent 
du côté gauche; de façon que la feconde du côté droit eft 
vis-à-vis la troifième du côté gauche, & que l’efpace vuide 
qui eft entre la première & la feconde dent du côté droit ef 
vis-à-vis la feconde du côté gauche; ce qui marque qu'il devoit 
y avoir dans cet efpace vuide une dent, mais on n’y voit pas 
feulement des veftiges d’alvéole, 
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Re PRA: CAT 


Lr Paca eft un animal du nouveau monde, qui fe 
creufe un terrier comme Îe lapin auquel on l’a fouvent 
| comparé, & auquel cependant il reffemble très-peu; il ef 
beaucoup plus grand que le lapin, & même que le lièvre, 
il a le corps plus gros & plus ramaflé, la tête ronde & 
le mufeau court ; il ef gras & replet, & il reffemble 
pluftôt®, par fa forme du corps, à un jeune cochon, 
dont il a le grognement, l'allure & la manière de manger ; 


* Paca, nom de cet animal au Brefil, & que nous avons adopté, 
On l'appelle auffi à la Guiane Ourana. 

Pag ou Pague. Hifhire d'un voyage au Brefil, par de Léry. Paris, 
1578, page 157- 

Paca Brafilienfibus, Marcgrave , if. Brafil. pag. 224. 

Paca. Pifon, Hifi nat, Brafil. pag. 1017. 

ÂMus Brafilienfis magnus, Porcelli pilis ér voce, Paca diltus, Marc- 
gravi. Ray, Synopf. quadrup. pag. 226. | 

Cuniculus major palufiris , fafciis albis notatus, Barrère, Hifl Franc, 
équin. Pag. 1 52. | 

Cuniculus caudatus, auritus, pilis obfcure falvis , rigidis ; Lineis ex 
albo flavicantibus ad latera diflinétis, . .., Paca, le Pak. Briflon, Reon. 
animal, Pag. 144: 

* Hoc genus animalia pilis à voce porcellum referunt , dentibus ér 
figuré capitis, à etiam magnitudine cuniculum ; auribus murem : Juntque 
fingularia 7 Juigeneris. Ray, Synopf. quadrup. pag. 227. H eff certain, 
comme le dit Ray, que cet animal eft de fon genre; il auroit pû ajoûter 
qu'il reflemble encore au cochon de ait par la forme du corps, par 
le goût & la blancheur de Ha chair, par la graiffe & par l’épaifleur de: 
la peau; & il auroit dû dire qu'il a le corps plus gros, plus grand & 
plus rond que Ie Hpin, 
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car il ne fe fert pas, comme le lapin, de fes pattes de 
devant pour porter à fa gueule, & il fouille la terre, 
comme le cochon, pour trouver fa fubfflance ; il habite 
le bord des rivières", & ne fe trouve que dans les lieux 
humides & chauds de l'Amérique méridionale. Sa chair 
eft très-bonne à manger ?, & fi grafle qu’on ne la larde 
jamais, on mange même la peau‘, comme celle du 
cochon de lait, auffi lui fait-on continuellement la guerre; 


* Les Pacas font femblables aux petits pourceaux de deux mois, 
defquels il s’en trouve une grande quantité... principalement auprès 
des rivages de la rivière de Saint-François. Deftription des Indes occi- 
dentales, par de Laët, page 484, 

P Le Pac eft le plus gras de tous les animaux de Cayenne; fi chair 
eft extrêmement bonne & de bon goût. Voyage à Cayenne en 1652, 
par Ant, Binet, Paris, 1 664, page 340.— Le Pak eft une efpèce de 
faipin fort connu; fa chair eft beaucoup meilleure que celle de lagouti. 
Barrère, Hifl, Fr. équin, page 1 5 8. — Les Pacs du Brefil font grands 
& ont Ja tête & le mufeau femblables aux chats, la peau grife , de couleur 
fombre tachetée de blanc; fa chair extrêmement bonne & douce, Defcript. 
des Indes occident, par Herrera, Amfi. 1622, page 25 2. 

* Le Paca a le mufeau rond comme celui d’un chat, la peau noire 
& marquetée de quelques taches blanches; non feulement la chair, 
mais encore la peau en eft délicieufe, tendre & recherchée dans les 
plus délicats feftins. Æifloire des Indes, par Maffée. Paris, 1665, 
page 70. — Paca magnitudine eff porcelli, pingui &7 craffo corpore, & 
circiter decem digitos longo: capite inflar cuniculorum noffrorum craffo ; 
auribus , pilis nudis 7 paulim acutis : nares habet amplas ; os inferius 
brevius fuperiori : rimam inffar leporis, non tamen fiflurä; barbam felinam, 
Jeu leporinam prolixam , &7 pofl oculos ponè aures iterum tales pilos : crura 
+ priora paulè breviora poflerioribus ; in pedibus digiti quatuor: cauda bre- 
viffima ut Aguti; pili corporis funt umbræ coloris, breves 7 ad taëtum duri, 
In lateribus autem fecundim longitudinem maculas habet cinereas, in ventre 
albicat, Cibum oblatum pedious non tenct ut Aguti, fed in terrâ pofitum 
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les Chaffeurs ont de la peine à le prendre vivant, & 
quand onsle furprend dans fon terrier qu'on découvre 
en devant & en arrière , il fe défend & cherche même 
à fe venger en mordant avec autant d’acharnement que 
de vivacité. Sa peau, quoique couverte d’un poil court 
& rude, fait une affez belle fourrure *, parce qu’elle eft 
régulièrement tachée fur les côtés. Ces animaux pro- 
duifent fouvent & en grand nombre ; les hommes & les 
animaux de proie en détruifent beaucoup, & cependant 
l’efpèce en eft toûjours à peu près également nombreufe; 
_elle eft naturelle & particulière à l'Amérique méridionale, 
& ne fe trouve nulle part dans l’ancien continent. 


devorat, inftar Juis, atque ad eumdem pene modum grunnit. Carnem habet 
eximiam &7 pinguem, ita ut non habeat opus lardo quando affatur, unde 
Lufitanis caca real vocatur illorum venatio. Marcorave, Hiff. Braf. p. 224. 
Nota. Que Marcgrave s’eft trompé en ne donnant À cet animal que 
quatre doigis à chaque pied; il eft certain qu'il en a cinq à tous Îles 
pieds; le pouce eft feulement beaucoup plus court que les autres doigts 
& il n’eft apparent que par Fongjle. 

* Le Pas ou Pague eft un animal de à grandeur d’un peut chien 
braque , il a la tête bizarre & fort inal faite, la chair prefque de même 
goût que celle de veau; & quant à fa peau, étant fort belle & tachetée 
de blanc , gris & noir, fi on en avoit par-decà, elle feroit bien riche 
en fourrure. Æliffoire d'un voyage au Brefil, par de Léry, page 1 5 7. 

On trouve au Maragnon des animaux nommés Pacs, un peu plus 
grands que le Couatis & tout ronds, ayant la tête groffe & courte, 
les oreilles fort petites, à queue pas plus longue qu'un petit doigt; 
fa peau eft fort belle, portant un poil fort court tout marqueté de 
blanc & de noir. Æiffion au Maragnon, par le P, Claude d’ Abbeville, 
Paris, 1014, page 251, 

COTE 
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D'ESORULP TION 
D) UP ARCS A: 


BE defcription a cté faite fur un Paca fort Jeune (pi. x 1111), 
comme on le verra par les dimenfions des parties extérieures de 
fon corps, rapportées dans la table fuivante. Sa tête avoit en quelque 
façon la forme d’un œuf, dont le petit bout fe trouvoit à l'ex- 
trémité du mufeau: la lèvre inférieure étoit d’un demi - pouce 
moins avancée que le nez, de forte que la lèvre fupérieure avoit 
beaucoup de longueur ; elle étoit inclinée obliquement en arrière 
& en bas, & fendue dans le milieu en bec de lièvre : quoique 
le nez fût large, les narines étoient placées fur fes côtés, auf y 
avoit-il une grande diftance entre leurs ouvertures: elles étoient 
longues, un peu concaves en deflus, convexes en defflous & 
dirigées de devant en arrière. Les oreilles étoient arrondies & 
courtes , mais les mouflaches étoient fort longues, car elles avoient 
déjà plus d’un pouce & demi de longueur : if fe trouvoit au deflous 
& un peu au delà de Fangle poftérieur de Fœil, un bouquet de 
poil qui étoit prefqu'auffi gros & aufli long que les mouftaches : 
il y avoit plufieurs longs poils au deflus de l'œil. Le cou étoit 
prefqu'aufli gros que Ka tête ; Le corps étoit gros & court. Le poil 
formoit un épi à l'endroit de la queue, qui manque en entier 
dans cet animal. Les jambes étoient courtes : chaque pied avoit 
cinq doigts, mais le pouce étoit très-petit, on n'en voyoit que 
Vongle : les doigts & les ongles des pieds de derrière étoient plus 
grands que ceux des pieds de devant : tous les ongles avoient une 

gouleur jaunâtre ; ils étoient droits & avoient peu de largeur. 
Le poil navoit au plus qu'une ligne & demie de longueur; il 
étoit 
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étoit ferme, il avoit une couleur de marron fur le deflüs du mu- 
feau , de la tête & du cou, fur le dos, fur le haut des côtés de [a 
tête, du cou & du corps, fur la croupe, fur l'épaule, fur la face 
externe des jambes & fur les pieds; le refte de là tête, du COrps 
& des jambes étoit de couleur jaunâtre très-foible, & même. 
blancheätre, Il y avoit de petites taches rondes de cette même 
couleur jaunâtre, d’une ou deux lignes de diamètre, placées en 
plufieurs files longitudinales fur les côtés de l'animal ; Les plus 
longues étoient au nombre de trois & s’étendoient depuis la tête, 
fur les côtés du cou, fur les épaules, les côtés du corps & la face 
externe de la cuifle, prefque jufqu'à l'endroit de la queue. Les 
taches de plufieurs de ces files fe touchoient & formoient une 
bande continue. IT y avoit fur l'épaule & fur le bras, & princi- 
palement fur la cuifle & fur la jambe beaucoup. de taches autres 
que celles des trois files dont il a été fait mention: ces autres 
taches formoient d’autres files plus courtes, ou étoient placées irré- 


gulièrement. 
picds. pouc. lignes. 


Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite 
depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus. .....:. " 7. <$. 
Longueur de là tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 
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Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. . ja 
Contour de l’ouverture de la bouche.......,.... #  # 11. 
Dance enne. les deux mifeaux: :. 1... 2.70 U nt, 


. Diftance entre le bout du mufeau & langle antérieur 
A dt RP nl bts d'A TE, 2, 
Diftance entre l'angle poftérieur & loreille ......, #” nm 9. 
Longueur de Pœil d’un angle à Fautre. ......... 4 on 5. 
Diftance entre les angles antérieurs des yeux, mefurée 
en fuivant la courbure du chanfrein.,,....... 
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pieds. pouc. 
La même diftance en ligne droite............4. 4 1. 
Circonférence de la tête entre les yeux & les oreilles. . # 5. 
Éongueur des oreilles, 4 21e MR ue ee ut 07 
Largcur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieure. ww 4 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas, .. 4 1. 
Longueurfdt cout} 15r Qi OS ORNED NES re 
Girconférence;. du: Cou. uit DR IS UN EME 


Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
devant. 0 0 se 4e « + © © fl F 6. 


La même circonférence à l’endroit le plus gros. .., 4 7. 
La même circonférence devant les jambes de derrière. # 6. 
’ . D] e. 

Longueur de lavant- bras jufqu'au poignet...... # 1. 
Laroeur de Favant-bras au coude............ 4 
Ë 
Épaifleur .sù même endroit... 4.45% 6e Li Lu 
Circonférence du poignet. «ne foie te cie pieisie s oiese 18 le 
Circonférence du iméncarpe.. :. 4 41 een RUE 
Longueur depuis le poignet jufqu’au bout des ongles. # 1. 

D gnel] 

. . s Q 7 

Longueur de là jambe depuis le genou jufqu'au talon. » 1. 
Largeur du haut de 1 jambe. ............... 7, 
4 L] 
Épaifleur. +. +. + + « ss … +. 0 + ee + + Lei .. + 1 sl 
Largeur à lendroit du talon................. 4 
Circonférence du métitute "0e SE NI AIME 
Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles. . 

g juq 
Largeur du pied de devant. ............... 104 
Largeur du pied de dérrièrez...". 4.20 RU 
Longueur des plus grands ongles............. on nu 


Largeur à bafe, diet s see dieteleléie [22 LU 
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A l'ouverture de l'abdomen je n'ai point vü d'épiploon; il 


étoit fort court & caché derrière l'eftomac. Le foie s’étendoit plus 


à gauche qu'à droite. 
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Autant que j'ai pû reconnoitre la pofition des inteftins dans le 
très-jeune animal qui a été le fujet de cette defcription, il m'a 
paru que le jejunum faifoit des circonvolutions dans fa région 
ombilicale, que celles de l'ileum étoient dans l'iliaque droite & 
dans lhypogaftrique, & qu'il aboutifloit au coœcum dans l'iliaque 
gauche. Le cœcum étoit long & dirigé en avant dans le côté 
droit & obliquement dans la région ombilicale; le colon avoit 
beaucoup de longueur & formoit plufieurs circonvolutions dans 
le côté droit avant de {e joindre au rectum. 

Les inteftins gréles étoient longs de cinq pieds depuis le pylore 
jufqu'au cœcum , qui avoit deux pouces trois lignes de Jongueur; 
celle du colon & du rectum, pris enfemble, étoit de deux pieds; 
ainfi le canal inteftinal en entier, non compris le coœcum, avoit 
dept pieds de long. 

La partie gauche de l'effomac étoit à proportion beaucoup plus 
grande que la droite, auffr Le grand cul-de-fic avoit-il_ beaucoup 
d’étendue : la grande circonférence de leftomac étoit de trois 
pouces & demi, & la petite de deux pouces trois quarts; le grand 
cul-de-fac avoit fept lignes de profondeur, & la petite courbure 
avoit auffi fept lignes de longueur depuis l'œfophage jufqu'à l'angle 
que forme la partie droite de l'eftomac. Le cœcum étoit contourné 
en {pirale; il avoit neuf lignes de circonférence dans les endroits 
les plus gros & fe terminoit prelqu'en pointe; le colon avoit 
dix lignes de circonférence près du cœcum, fur Ia fongueur de 
huit ou dix lignes, maïs il ne m'a pas paru plus gros que les 
inteflins grèles dans le refte de fon étendue. 

Le foie n’étoit compolfé que de trois lobes, deux grands & 
un petit; le plus grand étoit à gauche, & le petit à droite; le 
moyen étoit placé dans le milieu de la région épigaftrique, & 
divifé en trois puties par deux f{cifiures; le Jigament fufpenfoire 
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pafloit dans la fciffure gauche, & la véficule du fiel f trouvoit 
dans la droite. La rate avoit beaucoup de largeur. Le rein droit 
étoit un peu plus avancé que Île gauche. È 

Le centre nerveux étoit étendu & fort tranfparent. Le poumon 
gauche avoit deux lobes, & le droit quatre, difpofés comme dans 
Ja plufpart des quadrupèdes ; mais ces lobes avoient plus d’échan- 
crures & de fciflures qu'ils n’en ont ordinairement dans les autres 
animaux. Le cœur étoit court & prefque rond; fa bafe avoit un 
pouce huit lignes de circonférence; fa hauteur étoit de huit lignes. 
depuis là pointe jufqu'à l'artère pulmonaire, & feulement de fix 
lignes jufqu'au fac pulmonaire. If ne fortoit qu’une branche de la 
crofle de l'aorte; cet artère avoit, au fortir du cœur, une ligne un 
quart de diamètre, pris de dehors en dehors. 

La langue étoit large & épaifle dans toute fon étendue; on n'y 
diftinguoit qu'un filon longitudinal fur fa partie antérieure, deux 
glandes à calice fur fa poftérieure, & quelques grains glanduleux 
fur toute f& furface. Le palais étoit traverfé par huit fillons; les. 
premiers étoient farges, droits & profonds; les derniers étoient 
plus étroits, moins profonds & convexes en arrière. 

Ü y avoit deux mamelons bien apparens à fix lignes de 
diflance de la vulve & à trois lignes Pun de l'autre; on aper- 
cevoit deux autres mamelons fur la poitrine au deflous des. 
aiffelles, placés à dix lignes de diftance lun de l'autre; ils étoient 
plus petits que les mamelons du ventre. 

H n'y avoit que deux lignes de diftance entre l'anus & la: 
vulve, qui étoit longue de trois lignes. On voyoit le gland du. 
clitoris dans un large prépuce. La matrice avoit de longues. 
coines. 

Le fommet de Ja tête du fquelette /p/ xz17V) du paca eft 
_ élevé, mais il y a un enfoncement à Fendroit du front; les. os: 
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propres du nez font courts & larges, aufli occupent-ils toute fa 
largeur du mufeau. L'arcade zygomatique eft fort large & elle 
defcend très-bas. 


Chaque mâchoire a deux dents incifives femblables à celles 
des rats: fes mâchelières n'étoient pas encore forties des alvéoles 
dans le fquelette qui a fervi de fujet pour cette defcription; 
après les avoir mifes à découvert, il m'a paru qu'il y en avoit 
quatre de chaque côté de chacune des mâchoires. 

Il y a treize vertèbres dorfales, & treize côtes de chaque 
côté, huit vraies & cinq faufles. Le premier os du fternum eft 
le plus grand, les derniers ne font pas encore offifiés dans le, 
fquelette dont il s’agit, non plus que les apophyfes des Ho 
les épiphytes, &c. 

. Les vertèbres lombaires font au nombre de fépt. S'il n'y a que 


trois faufles vertèbres dans l'os facrum, il en refte huit dans la 
queue. 


L'épine de l’omoplate eft fort élevée & terminée en avant par 
une Jongue pointe: il y a des clavicules. 


La partie moyenne fupérieure de los du bras eft aplatie für 
les côtés, & forme en avant une arête longitudinale, 

Les os de lavant-bras font un peu convexes en avant, 
& concaves en arrière fur leur longueur , principalement le: 
rayon. 

L'os de la cuifle eft gros & court; le péroné ne tient au tibia 
que par fes extrémités. 

Les rotules & les petits os du carpe & du tarfe ne font 
pas formés. Les extrémités de tous les os de ce fquelette font 
imparfaites; ainfi on ne peut s'aflurer que des dimenfions de la 
tête, rapportées feules dans la table fuivante, 


278 DESCRIPTION, &tc. 


pieds, pouc. lignes. 
Longueur de la tête depuis le bout de la mâchoire 


fupérieure jufqu'a l'occiput. ..,.,,,,,..,.,.., on 2. 3. 
A 
F se L4 
La plus grande REDCUR EME es + 1. 4 
Largeur des mächoires à l'endroit des dents incifives. . ”  # 2 
Diftance entre les orbites & l'ouverture des narines. . #  "” FR 


Longueur de cétte OUVErtUre, ., se ce» ... I! 44 
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LE SARIGUE* ou L'OPOSSUM. 


És Sarigue ou l'Opoñlum eft un animal de | Amé- 
rique qu'il eft aifé de diftinguer de tous les autres par 
deux caractères très-finguliers. Le premier de ces carac- 
tères eft que la femelle a fous le ventre une ample 


* Le Surigue, Çarigue ou Carigueya, nom de cet animal fur les 
côtes du Brefil, & que nous avons adopté. Le ca de la langue 
Brafilienne fe prononce fa en François & en Latin; on peut citer 
pour exemples, Cagui y que nous prononçons Sagui ou Sagouin, parce 
que lu fe prononce aufli comme ou; Tajacu, que de Léry & les 
autres Voyageurs françois prononçoient & écrivoient Zajaçou & Ta- 
jaffou; & Carigueya, que Pifon, dont l'ouvrage eft en latin, a écrit 
avec une cédille fous le €. 

Carigueya. Pifon, Hif Brafil pag. es 

Carigueya Taïbi, Marcgrave, Hifl. nat. Braf. p. 222. Nota. Que 
la defcripüon de Pifon a, pour ainfi dire, été copiée fur celle de 
Marcorave, & que toutes, deux font tirées :de Ximénès, auteur 
Efpagnol, dont de Laët a traduit Pouvrage en latin. 

Jupatiima, dans Pintérieur des terres au Bref. Pifon, Æif, Brafil. 
P813 23: 

Tlaquatzin, au Mexique & à la Nouvelle-Efpagne. tenie. FRA 
Défript. Americæ. 


. Tlaquatzin. Hernand. Æif. re pag: 330. Adnirandà fera quam 
Ændi vocant Tlaquatzin, Antonius Herrera Taquatzin, dixit. Recentes 
Hifpani [criptores , corrupto non nihil nomine, Tlaquacum. Cardanus 
ÆChiurcam five Chuciam ; Stadenius Seruoi ; Nomenclator femi- Vulpam, 
| Raphe Hamor, in defcriptione Virginiæ, Opoffumen dixit: ali. Aucham, 
alii Safapim,, alii Cerigonem dixére,  Euf. Nieremberg:! Æifl.: natural, 
peregrin. Antuerpiæ, 1635, pag. 156: og. Que: defcription « 
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cavité dans laquelle elle reçoit & alaite fes petits. Le 
fecond eft que le mâle & la femelle ont tous deux le 
premier doigt des pieds de derrière fans ongle & bien 


féparé des autres doigts, tel qu’eft le pouce dans fa 

| main 
que Nieremberg donne de cet animal a été copiée mot à mot de 
Hecrnandès, dont l'ouvrage a été imprimé en 1626; le livre de 
Nieremberg ne la été qu'en 1 63 5; ainfi lon ne peut douter que ce 
dernier Auteur ne foit le copifte du premier. 

Cerigon, felon Mafkée, Hifi. des Indes, liv, IT, pag. 46; & felon 
Barleus, Res geflæ in Brafiliä, pag. 222. Le Cerigon, dit Mafiée, 
eft une bête admirable........…. de fon ventre pendent deux befaces 
où il porte fes petits, chacun d’eux fi fort attachés à fon teton, qu’ils 
ne le quittent point jufqu’à ce qu'ils foient en état d'aller paître. 
Nota, Maffée indique ici une chofe qui peut induire en erreur & faire 
croire que ce Cerigon, qui a deux befices ou poches, feroit un 
animal différent du Sarigue, qui n’en a qu'une; mais il faut obferver, 
& nous l'avons vû nous-mêmes, que quand les glandes mammaires du 
Särigue font dans leur état de gonflement par le lait dont elles font rem- 
plies, elles font un volume fr confidérable au dedans de la poche, qu'elles 
én-tirent a peau par le milieu, & qu’elle paroît alors partagée en deux 
befaces, comme le dit Maffée, qui probablement avoit vû fon Cerigon 
dans cet état. Voyez ci-après la defcription du Sarigue 7 les figures. 

Sarigoy, de Léry, page 156. NoT4. Ce n’eft que par la ref 
femblance du nom qu'on peut juger que le Sarigoy de Léry eft 
le même animal que le Çarigueya, car cet Auteur ne fait aucune 
mention: dé la poche.que la femelle a fous le ventre; il dit feule- 
ment «que l'animal appelé Sarigoy par les Sauvages du Brefil, eft de 

» poil grisètre; que parce qu'il put, eux n’en mangent pas volon- 
» riers; toutefois, ajoüte-t-il, nous autres en ayant écorché quelques- 
» uns, & connu que c'étoit feulement la: graifle qu'ils ont fur les 
» jognons. qui leur rend' cette mauvaife odeur, après leur avoir ôtée, 
» nous.ne laiffions pas d'en manger, & de fait, la chair en eft tendre & 

bonne ». 
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Main de l’homme, tandis que les quatre autres doigts de 
ces mêmes pieds de derrière font placés les uns contre les 
autres & armés d'ongles crochus, comme dans les pieds 
des autres quadrupèdes. Le premier de ces caractères a été 


bonne. » Hifloire d'un voyage fait en la terre du Brefil, par Jean de 
Léry. Paris, 1578, page 156, C’eft-lRà tout ce qu'on trouve dans 
de Léry au fujet du Sarigoi: c’eft donc par la reffemblance feule du 
nom qu’on a jugé que c’étoit le même animal que le Çarigueya du 
Brefil. 

Seruoi ou Serwoi, Stadenius. Hif. Brafil. pag. 129. 

Chiurca & Chucia, felon Oviedo & Cardan. De fubtilitate, lib. X, 
oper. tom. IT, pag. 531. 

Apoffumes , {elon Raph. Hamor, dans fa defcription de la Viroïinie. 

Opaffum, de Laët, Hifl, du nouveau monde, page 8 8, 

Tlaquatzin, fuivant le même de Laët, page 143, où il en donne 
une defcription encore tirée de Ximenès. 

Carague , felon le même de Laët, page 485. 

Maritacaca, Pifon; Carigoy, Leriü ; Ropoza, Lufitanis; Carigueya, 
Brafilienfibus ; Jupatiima nonnullis, Margrave ; Tlaquatzin, Hernandes ; 
Lerio, Sarigoy ; femi-Vulpa, Gefnero; the Poffum, Ray, Synopf. 
quadrup. pag. 182 & 182. MVota. Qu'il y a erreur dans cette première 
_ phrafe indicative, citée par Ray, puifque le Maritacaca n'eft pas le 
même animal que le Carigueya, & que ce font en effet deux animaux 
différens, comme il eft aifé de s’en affurer en lifant feulement les 
articles de Pifon où il en eft queftion, pages 3237 © 324. 

Carigueya feu Marfupiale Americanum; or, the Anathomy of an 
Opoffum, by Edward Tyfon. London, 1698.— Idem. Péilofophical 
Tranfactions. April 1 69 8, N° 230. Nota Tyfon n’a donné que la 
defcription de la femelle, & Cowper à donné enfuite la defcription 
du mâle. Will. Cowper, Æarfupiale Americanum mas. Philofophie. 
Tranfact. Mars 1704. NV 290. 

Opoffum, Caefby. Æif, de la Carol. append. pag. 29. 

Tome X, Nn 
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faifi par la plufpart des Voyageurs & des Naturaliftes, mais 
le fecond leur avoit entièrement échappé; Edward Tyfon, 
Médecin Anglois, paroît être le premier qui l'ait ob- 
fervé ; il eft le feul qui ait donné une bonne defcription. 


Offa au MifliMipi, MN de la Hontan. La Haye, 170 6, tome LE, 


page 44: 


v 


v 


LA 


Opoffum ou Poffum. Hiftoire de la Virginie, traduite de P'Anglois, 
Orléans, 1 707, pagt 214: 

Opaflum. Hiftoire naturelle des Antilles. Rotterdam, 165 8, pages 
12180 122 

Manitou. Hift. gén. des Antilles, par le P. du Tertre. Paris, 1667, 
tome ÎT, page 307. / 

Faras où Ravale. Hift. nat. de l'Orénoque, par Gumilla. Avignon, 
1758, tome I11, page 238. « La femelle du Faras, dit Gumilh, 
a la peau de l'eftomac double, & celle de dehors eft fendue par le 
milieu d'un bout à l'autre, de forte qu’elle a de chaque côté une 
poche dans laquelle elle élève & tient fes quatre petits jufqu’à ce 
qu'ils foient en état de marcher & de chercher leur nourriture », 
Nota, Ce que dit ici Gumilla de fon Faras, s'accorde avec ce que 
dit Maffée de fon Cerigon, & on doit l’entendre de même, comme 
nous l'avons expliqué. 

Rat fauvage. Mémoires fur [a Louifiane, par Dumont, page 87, 

Rat de bois. Hift. de la Nouvelle-France, par le P. Charlevoix. 
Paris, 1744, tome III, page 333. 

Rat de bois, Hift. de la Louifiane, par M. le Page du Pratz. Paris, 
175 8, tome Il, page 9 4, 

Simi-Vulpa. Gefner. Hifl Hat pag. 870. — Icon. quadruped, 
PA8°:9.0: 

Sémi-Vulpa. Aldrovand. de quadrup. dig. vivip. pag. 223. 

Vulpes major, putoria, caud& tereti & glabrä. Carigueya, Brafilien- 
Jibus. Marorav. Opaflum. Hifloire naturelle des Antilles, Aouaré, Puant, 
Barrère. Æifl, Franc, equinox. pag. 166. Nota, Nous n'avons, pas 
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de Ja femelle de cet animal, imprimée à Londres en 
1698, fous le titre de Carigueya feu Marfupiale Armeri- 
canum, OT, the Anatomy of an Opoflum. Et quelques 
années après Will. Cowper, célèbre Anatomifte Anglois, 


adopté cette dénomination, Puant, que M. Barrère donne au Sarigue, 

‘parce que ce 1'eft qu’une qualification, qui d'ailleurs convient beaucoup 
pa 2 24 À : + n 

mieux à lY/quiepatl où Mouffette, que la plufpart des Voyageurs ont 

indiquée fous le nom de Puant. 


Philander, CPR: feu Carigueya Brafi lienfis. Seba, vol. I, pag. j €, 
Tab. 36, Mas, fig. 1 ; fœmina, fig. 2; pullus, fig. 3. — Péilander 
orientalis. Seba, mé 4 Pas, L1Leb:,2 4. Re 1. — Philander 
maximus orientalis, Seba, vol, I, pag. 64, Tab. 39, NoTA. Que 
ces trois phrafes indicatives, par lefquelles Seba défigne trois animaux 
différens, doivent fe rapporter au même animal, comme nous le 
prouverons dans le texte. | 

Didelphis. Linn. Syf. nat, edit. IV, pag. 64. — Didelphis mammis 
intra abdomen, edit. VI, pag. 10.— Marfupialis Didelphis mammis oéto 
intra abdomen, edit. X, pag. 54. — Opoflum. Didelphis caudà femipilosä, 
Juperciliorum regione pallidiore, mammis binis, Linn. Syf. nat. edit. X, 
pag. 55. /Vota. Que ces deux phrafes indicatives, par lefquelles M. 
Linnæus défigne deux efpèces différentes, doivent cependant fe rapporter 
à la même, comme nous le prouverons dans le texte. 


Philander [aturate fpadiceus in dorfo, in ventre flavus, maculis fupra 
oculos flavis.... Philander, le Philandre. Priflon. Reon, animal. pag. 286. 
— Philander faturatè fufcus in dorfo, in ventre flavus, maculis fupra 
oculos flavis, ... Philander orientalis, le Philandre oriental. Briflon. Reon, 
animal. pag. 288. — Philander atro fpadiceus in dorfo, in ventre ex 
albido cinereo flavicans, maculis fupra oculos obfcuré fufcis..., Philander 
Amboinenfis, le Philandre d'Amboine. Briflon. Regn, animal. pag. 289. 
Nota, Que ces trois phrafes, par lefquelles M. Briflon défigne, d’après 
Seba, trois efpèces difléremés, n'indiquent cependant que le même 


animal, 
Nn ij 
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communiqua à Tyfon, par une lettre, les obfervations 
qu'il avoit faites fur le mâle. Les autres Auteurs , & 
fur -tout les Nomenclateurs ont ici, comme par-tout 
ailleurs, multiplié les êtres fans néceflité, & ils font 
tombés dans plufieurs erreurs que nous ne pouvons 
nous difpenfer de relever. 

Notre farigue, où fi l’on veut l’opoflum de Tyfon, 
eft le même animal que le grand philandre oriental de 
Seba, vol. I, pag. 64, pl XXXIX ; Von n'en fauroit 
douter, puifque de tous les animaux dont Seba donne 
les figures & auxquels il applique le nom de Philandre, 
d'Opoffum ou de Carigueya, celui-ci eft le feul qui ait 
les deux caractères de la bourfe fous le ventre & des 
pouces de derrière fans ongles. De même l’on ne peut 
douter que notre farigue, qui eft le même que le grand 
philandre oriental de Seba, ne foit un animal naturel 
aux climats chauds du nouveau monde, car les deux 
farigues que nous avons au Cabinet du Roï nous font 
venus d'Amérique; celui que T'yfon a difléqué lui avoit 
été envoyé de Virginie. M. de Chanvallon, Correfpon- 
dant de l’Académie des Sciences à la Martinique, qui 
nous a donné un jeune farigue , a reconnu les deux 
autres pour des vrais farigues ou opoflums de l’Amé- 
rique. Tous les Voyageurs s'accordent à dire que cet 
‘animal fe trouve au Brefil, à la Nouvelle-Efpagne, à la 
Virginie , aux Antilles, &c. & aucun ne dit en avoir vû 
aux Indes orientales; ainfi Seba s’eft trompé lorfqu’il l’a 
appelé Philandre oriental, puifqu'on ne le trouve que 
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dans les Indes occidentales ; il dit que ce philandre lui 
a été envoyé d’Amboine fous le nom de Cues-coes avec 
d’autres curiofités , mais il convient en même temps 
qu'il avoit été apporté à Amboine d’autres pays plus 
éloignés *.« Cela feul fufhroit pour rendre fufpeéte la 
dénomination de philandre oriental, car il eft très-poffible 
que les Voyageurs aient tranfporté cet animal fingulier 
de l’ Amérique aux Indes orientales, mais rien ne prouve 
qu'il foit naturel au climat d’'Amboine , & le pañlage 
même de Seba, que nous venons de citer, femble 
indiquer le contraire. La fource de cette erreur de fait, 
& même celle du nom Coes-coes , fe trouve dans Pifon, 
qui dit? qu'aux Indes orientales, mais à Awrboine feule- 
ment , On trouve un animal femblable au farigue du 
Brefil, & qu’on lui donne le nom de Cous-cous : Pifon 
ne cite fur cela ni autorité nt garants ; il feroit bien 
étrange, fi le fait étoit vrai, que Pifon affurant pofitive- 
ment que cet animal ne fe trouve qu'à Amboine dans 
toutes les Indes orientales, Seba dit au contraire que 
celui qui lui a été envoyé d’Amboine n'en étoit pas 
natif, mais y avoit été apporté de pays plus éloignés. 

® Philander maximus orientalis fœæmina. Inter alia rariora à hocce 
animal nobis ex Amboinâ miffum eff, fub nomine Coes-coes , ed quidem 
delatun EX ORIS REMOTIORIBUS. Seba, vol. 1, page 64, 

b Jn Indiis orientalibus, IDQUE SOLÜM, QUANTÜM HACTENUS 
CONSTAT, IN AMBOINÀ fimilis beflia frequens , ad felis magnitu- 


dinem accedens ; matlata ab incolis comeditur, ff rité præparetur, nam 
aliàs fætet. Nomen illi Cous-cous inditum, Pifon, Alf. natur, Brafil. 
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Cela feul prouve la faufleté du fait avancé par Pifon, 
& nous verrons dans la fuite le peu de fond que l’on 
peut faire fur ce qu'il a écrit au fujet de cet animal. Seba 
qui ignoroit donc de quel pays venoit fon philandre , n’a 
pas laïffé de lui donner l’épithète d’orienral, cependant 
il cft certain que c'eft le même animal que le farigue 
des Indes occidentales; il ne faut, pour s’en aflurer, 
que comparer fa figure, planche XXXIX, avec la Nature, 
Mais ce qui ajoûte encore à l'erreur, c’eft qu’en même 
temps que cet Auteur donne au farigue d'Amérique le 
nom de grand Philandre oriental, nous préfente un autre 
animal, qu’il croit être différent de celui-ci, fous le nom 
de Philandre d'Amérique (pl XXXVL, fig. 1 à 2), & qui 
cependant, felon fa propre defcription , ne différe du 
grand philandre oriental qu’en ce qu'il eft plus petit & 
que la tache au deffus des yeux eft plus brune; diffé- 
rences, comme l’on voit, très-accidentelles & trop 
légères pour fonder deux efpèces diftinctes, car il ne 
parle pas d’une autre différence qui feroit beaucoup plus 
effentielle fi elle exiftoit réellement comme on la voit 
dans la figure ; c’eft que ce philandre d'Amérique /Seba, 
pl XXXVI, fig. 1 #2) a un ongle aigu aux pouces des 
pieds de derrière, tandis que le grand philandre oriental 
(Seba, pl XXXIX) n'a point d’ongle à ces deux pouces. 
Or, il eft certain que notre farigue, qui eft le vrai farigue 
d'Amérique, n’a point d’ongles aux pouces-de derrière: 
s’il exiftoit donc un animal avec des ongles aigus à ces 
pouces, tel que celui de la planche XXXVI de Seba, cet 
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animal ne feroit pas, comme il le dit, le farigue d’Amé- 
rique. Mais ce n’eft pas tout, cet Auteur donne encore 
un troifième animal fous le nom de P/ilandre oriental 
(pl. XXXVIII, fig. 1 ), duquel au refle il ne fait nulle 
mention dans la defcription des deux autres, & dont il 
ne parle que d’après François Valentin , auteur qui, 
comme nous l'avons déjà dit, mérite peu de confiance; 
& ce troifième animal eft encore le même que les deux 
premiers. [I nous paroît donc que ces trois animaux des 
planches XX XVI, XXXVIII à XXXIX de Seba n’en font 
qu'un feul ; il y a toute apparence que le Deflinateur, 
peu attentif, aura mis un ongle pointu aux pouces des 
pieds de derrière comme aux pouces des pieds de devant 
& aux autres doigts dans les figures des planches X XXV1I 
à XXXVIII, & que, plus exact dans le deffein de la 
planche XXXIX , il a repréfenté les pouces des pieds de 
derrière fans ongles, & tels qu'ils font en effet. Nous 
fommes donc perfuadés que ces trois animaux de Seba 
ne font que trois individus de Ja même efpèce; que 
cette efpèce eft la même que celle de notre farigue; 
que ces trois individus étoient feulement de différens 
âges, puifqu'ils ne different entr’eux que par la grandeur 
du corps & par quelques nuances de couleur, principa- 
lement par la teinte de la tache au deflus des yeux, qui 
eft jaunâtre dans les jeunes farigues, tels que celui de la 
planche XX XVI de Seba, fig. 1 à 2, & qui eft plus 
brune dans Îes farigues adultes, tels que celui de Ia 
planche XXXIX; difiérence qui d’ailleurs peut proyenir 
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du temps plus ou moins long que l'animal a été confervé 
dans l’efprit-de-vin, toutes les couleurs du poil s’affoi- 
bliflant avec le temps dans les liqueurs fpiritueufes. Seba 
convient lui-même que les deux animaux de fes planches 
XXXVI, fig 1 à 2; à XXXVIII, fig. 1 ne difierent* 
que par la grandeur & par quelques nuances de couleur ; 
il convient encore que le troïfième animal, c’eft-à-dire, 
celui de la planche XX X1X, ne differe des deux autres 
qu'en ce qu'il eft plus grand, & que la tache au deflus 
des yeux n’eft pas jaunâtre, mais brune : il nous paroît 
donc certain que ces trois animaux n’en font qu’un feul, 
puifqu'ils n’ont entr'eux que des différences fi petites 
qu’on doit les regarder comme de très-légères variétés, 
avec d'autant plus de raïfon & de fondement que l’Au- 
teur ne fait aucune mention du feul caractère par lequel 
il auroit pû les diftinguer, c’eft-à-dire, de cet ongle 
pointu aux pouces de derrière qui fe voit aux figures 
des deux premiers & qui manque au dernier. Son feul 
filence fur ce caractère, prouve que cette différence 
n’exifte pas réellement, & que ces ongles pointus aux 
pouces de derrière, dans Îes figures des planches XX Xvx 
& XXXVIII, ne doivent être attribués qu’à l’inattention 
du Deffinateur. 

« Seba dit que, felon François Valentin, ce philan- 
» dre, planche XX Xv111, eft de la plus grande efpèce qui 


* Eft autem femella hæcce Americanis Philandris FŒMINIS QUÀÂM 
SIMILLIMA; nifi quod pilis dorfalibus aliquantim faturatiàs fuftis 
yeflita, à toto habitu procerior fit illis, Seba, vol, I, pag. Cr, 
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fe voient aux Indes orientales, & fur-tout chez les « 
Malayes où on l'appelle Pelandor Aroë, c’eft-à-dire, « 
Lapin d'Aroé, quoiqu’'Aroé ne foit pas le feul lieu où « 
fe trouvent ces animaux; qu'ils font communs dans l'ifle « 
de Solor, qu’on les élève même avec les lapins auxquels ce 
ils ne font aucun mal, & qu’on en mange également la « 
Chair que les habitans de cette ifle trouvent excellente, « 
&c.» Ces faits font très-douteux pour ne,pas dire faux. 
1. Le philandre , planche XXXv111, n’eft pas le plus 
grand des Indes orientales, puifque, felon l’auteur même, 
celui de a planche XXXIX, qu'il attribue aufli aux Indes 
orientales, eft plus grand. En fecond lieu, ce philandre 
ne reflemble point du tout à un lapin, & par conféquent 
il eft bien mal nommé Lapin d’Aroé. Troifièmement, 
aucun Voyageur aux Indes orientales n’a fait mention de 
cet animal fi remarquable; aucun n'a dit qu’il fe trouve 
ni dans l’ifle de Solor, ni dans aucun autre endroit de 
l'ancien continent. Seba fui-même paroït s’apercevoir 
non feulement de l’incapacité, mais aufli de l’infidélité 
de l’auteur qu'il cite: Cuus equidem re, dit-il, fides fie 
penes autorem. Ât mirum 1amen eff quod D. Valentinus 
philandri forma haud ia defcripferit prout fe haber à 
uti nos ejus icones ad vivum factas prægreffis tabulis exhi- 
buimus , vol. I, pag. Cr. Mais pour achever de fe démon- 
trer à foi-même le peu de confiance que mérite en 
effet le témoignage de cet auteur, François Valentin, 
Miniftre de l'Églife d'Amboine , qui cependant à fait 
imprimer en cinq volumes #7-folio l'Hifloire Naturelle 
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des Indes orientales *, il fufht de renvoyer à ce que dit 
Artedi ? au fujet de ce gros Ouvrage, & aux reproches 
que Seba* même lui fait avec raifon fur l'erreur grof- 
fière qu'il commet, en affurant « que la poche de l’ani- 
mal, dont il eft ici queftion , eft une matrice dans la- 
quelle font conçüs les petits, & qu'après avoir lui-même 
difiéqué le philandre , il n’en a pas trouvé d’autre ; que 
fr cette poche n'eft pas une vraie matrice, les mamelles 
font, à l'égard des petits de cet animal, ce que les 
pédicules font aux fruits, qu'ils reftent adhérens à ces 
mamelles jufqu’à ce qu'ils foient mûrs, & qu'alors ils 
s'en féparent comme le fruit quitte fon pédicule lorf- 
qu'il a acquis toute fa maturité, &c.» Le vrai de tout 
ceci, c’eft que Valentin qui aflure que rien n’eft fi com- 
mun que ces animaux aux Indes orientales, & fur-tout 
à Solor, n’y en avoit peut-être jamais vû; que tout ce 
qu'il en dit, & jufqu'a fes erreurs les plus évidentes, 
font copiées de Pifon & de Marcgrave , qui tous deux 
ne font eux-mêmes, à cet égard, que les copiftes de 
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* Ond en nieuw Ooft-Indien, &c. Dordrecht, Jean Braam, 1 724 - 

? Multa féripfit Francifeus Valentinus quæ Judæus appella credat... . 
Ja comparatus eft hic liber Belgicus , ut Hifloricorum naturaliun genuinorum 
& eruditorum oculos nullo modo ferre pofit. Artedi Ichthyologiæ hift. 
litteraria. Lugd. Bat, 1 738, pag. 5 & 56. 

* Ande autem quam liquidiffimé detegitur error à D. Francifco Valentino 
commiffus circa hifloriam horum anmalium. Tom. I, pag. 273...... 
error abfonus valde 7 enormis, inde forfan ortum duxit quod vir fe 
hanc animalium Jpecienm haud debité examinaverit, êrc. Seba, vol E, 
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Ximénès, & qui fe font trompés en tout ce qu’ils ont 
ajoûté de leur fond; car Marcgrave & Pifon difent ex- 
preflément & afhrmativement, ainfi que Valentin, que la 
poche * eft Ja vraie matrice où les petits du farigue font 
concûs; Marcgrave dit qu'il en a difféqué un, & qu'il 
na point trouvé d'autre matrice à l'intérieur ; Pifon 
renchérit encore fur lui en difant qu'il en a difféqué 
plufieurs?, & qu'il n’a jamais trouvé de matrice à l’inté 
rieur; & c'eft-là où il ajoûte l’affertion, toute aufli mal 
fondée, que cet animal fe trouve à Amboine. Qu’on 
Juge maintenant de quel poids doivent être ici les auto- 
rités de Marcgrave , de Pifon & de Valentin, & s’il feroit 
raifonnable d’ajoûter foi au témoignage de trois hommes 
dont le premier a mal vû, le fecond a amplifié les erreurs 
du premier, & le dernier a copié les deux autres. 


Je demanderois volontiers pardon à mes Lecteurs de 
la longueur de cette difcuffion critique, mais lorfqu'il 
s'agit de relever les erreurs des autres, on ne peut être 
trop exact ni trop attentif, même aux plus petites chofes. 


M. Briflon, dans fon Ouvrage fur les quadrupèdes , a 
entièrement adopté ce qui fe trouve dans celui de Séba: 
il Le fuit ici à la lettre, foit dans fes dénominations, foit 


* Hac burfa ipfe uterus eff animalis, nam alium non habet, uti ex 
Jeclione illius comperi: in hâc Jemen concipitur &7 catuli formantur. Marce: 
Hiff. Brafilienf. pag. 223. 

? Ex REITERATIS horum animalium fectionibus , alium non invenimus 
wterum preter hanc burfam, in qu& femen voncipitur à" catuli formantur, 


Pion, Æiff, nat, Braf, pag. 323. 
Oo i 
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dans fes defcriptions, & il paroît même aller plus loin 
que fon auteur, en faifant trois efpèces réellement dif- 
tinétes des trois philandres, planches XX XVI, XX XVIII 
& xxx1x de Seba; car s’il eût recherché l’idée de cet 
auteur , il eût reconnu qu'il ne donne pas fes trois 
philandres pour des efpèces réellement différentes les 
unes des autres. Seba ne fe doutoit pas qu’un animal 
des climats chauds de Amérique ne dût pas fe trouver 
aufli dans les climats chauds de l’Afie; il qualifioit fes 
animaux d'Orientaux ou d’Américains, felon qu'ils lui 
arrivoient de l’un ou de l’autre continent; mais il ne 
donne pas fes trois philandres pour trois efpèces dif- 
tinétes & féparées; il paroît clairement qu’il ne prend 
pas à la rigueur le mot d’efpèce, lorfqu’il dit, page 61 : 
C'efl ici la plus grande efpèce de ces animaux, & qu'il 
ajoûte, certe femelle eff parfaitement femblable | fimillima) 
aux femelles des philandres d'Ainérique, elle eff feulement 
plus grande, à elle eff couverte. fur le dos de poils d'un 
jaune plus foncé. Ces différences, comme nous l'avons 
déjà dit, ne font que des variétés telles qu’on en trouve 
ordinairement entre des individus de la même efpèce à 
différens âges: .& dans le fait Seba n’a pas prétendu 
faire une divifion méthodique des animaux en claffes, 
genres & efpèces ; il a feulement donné les figures des 
différentes pièces de fon Cabinet diftinguées par des 
numéros, fuivant qu’il voyoit quelques différences dans 
la grandeur , dans les teintes de couleur ou dans lindi- 
cation du pays natal des animaux qui compofoient fa 
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collection. Il nous paroit donc que fur cette feule auto- 
rité de Seba, M. Briflon n'étoit pas fondé à faire trois 
efpèces différentes de ces trois philandres, d'autant plus 
qu'il n’a pas même employé les caractères diftinétifs 
exprimés dans les figures, & qu'il ne fait aucune men- 
tion de la différence de l’ongle qui fe trouve aux pouces 
des pieds de derrière des deux premiers & qui manque 
au troifième. M. Briflon devoit donc rapporter à fon 
n° 3, c’eft-à-dire, à fon philandre d’Amboine, page 289, 
toute la nomenclature qu'il a mife à fon philandre, 
nm 1, page 286, tous les noms & fynonimes qu'il cite 
ne convenant qu'au philandre, 2.” ?, puifque c’eft celui 
dont les pouces des pieds de derrière n’ont point d’ongle. 
Ïl dit en général que les doigts des philandres font on- 
guiculés, & il ne fait fur cela aucune exception; cepen- 
dant le philandre qu'il a vû au Cabinet du Roi, & qui 
eft notre farigue, n’a point d’ongle aux pouces des pieds 
de derrière, & il paroît que c’eft le feul qu’il ait vü, 
puifqu’il n’y a dans fon Livre que le 7° 7 qui foit pré- 
cédé de deux étoiles. L'ouvrage de M. Briflon, d’ail- 
leurs très-utile, pèche principalement en ce que la. 
lifte des efpèces y eft beaucoup plus grande que celle 
de la Nature. 

I! ne nous refte maintenant à examiner que la nomen- 
clature de M. Linnæus; elle eft fur cet article moins. 
fautive que celle des autres, en ce que cet auteur 
fupprime une des trois efpèces dont nous venons de 


parler, & qu'il réduit à deux les trois animaux de Seba; 
Ooiïi 
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ce n'eft pas avoir tout fait, car il faut les réduire à un; 
mais du moins c’eft avoir fait quelque chofe; & d’ailleurs 
il emploie le caractère diftinctif des pouces de derrière 
fans Ongles, ce qu'aucun des autres, à l'exception de 
Tyfon, n’avoit obfervé. La defcription que M. Linnæus 
donne du färigue, fous le nom de Marfupialis*, n° 7, 
Didelphis, &c. nous à paru bonne & affez conforme à 
la Nature, mais il y a inexactitude dans fa diftribution 
& erreur dans fes indications: cet Auteur, qui fous le 
nom d’Opoffum, n° 7, pag. ÿ ÿ, défigne un animal différent 
de fon Marfupialis, n° 1, & qui ne cite à cet égard que 
Ja feule autorité de Seba, dit cependant que cet opoffum 
n'a point d’ongle aux pouces de derrière, tandis que cet 
ongle eft très-apparent dans les figures de Seba; il auroit 
au moins dû nous avertir que le Deffinateur de Seba 
s’étoit trompé; une autre erreur, c’eft d’avoir cité le 
Mariacaca de Pifon comme le même animal que le 
Carieueya, tandis que dans l’ouvrage de Pifon, ces deux 
animaux, quoiqu'annoncés dans le même chapitre, font 
cependant donnés, par Pifon même, pour deux animaux 
différens, & qu'il les décrit l’un après l’autre. Mais ce 
qu’on doit regarder comme une erreur plus confidérable 
que les deux premières, c’eft d’avoir fait du même animal 
deux efpèces différentes; le Marfupialis, n° 1, & lOpof- 
fm, n°3,ne font pas des animaux différens; ils ont 
tous deux, fuivant M. Linnæus même, le zarfuprum où 
la poche, ils ont tous deux les pouces de derrière fans 


*Linnœus, Syf. nat. edit. X. Holmiæ, 175 8, pag. 54. 
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ongle, ils font tous deux d'Amérique, & ils ne different 
(toüjours felon lui) qu'en ce que le premier à huit 
mamelles, & que le fecond n’en a que deux & la tache 
au deflus des yeux plus pâle; or ce dernier caractère 
eft, comme nous l'avons dit, nul, & le premier eft au 
moins très-équivoque; car le nombre des mamelles varie 
dans plufieurs efpèces d'animaux, & peut-être plus dans 
celle-ci que dans une autre, puifque des deux farigues 
femelles que nous avons au Cabinet du Roi, & qui font 
certainement de même efpèce & du même pays, l’une 
a cinq & l’autre a fept tétines, & que ceux qui ont 
obfervé les mamelles de ces animaux, ne s'accordent 
pas fur le nombre ; Marcgrave, qui a été copié par 
beaucoup d’autres, en compte huit; Barrère dit qu’or- 
dinairement il n’y en a que quatre, &c. Cette différence 
qui fe trouve dans le nombre des mamelles, n’a rien de 
fingulier, puifque la même variété fe trouve dans les 
animaux les plus connus , tels que la chienne qui en a 
quelquefois dix, & d’autres fois neuf, huit ou fept; la 
truie qui en a dix, onze ou douze; la vache quien a fix, 
cinq ou quatre; la chèvre & la brebis qui en ont quatre, 
trois ou deux; le rat qui en a dix ou huit; le furet qui 
en a trois à droite & quatre à gauche, &c. d’où l’on 
voit qu'on ne peut rien établir de fixe & de certain fur 
l’ordre & le nombre des mamelles, qui varient dans la 
plufpart des animaux *. 


* Voyez dans les Volumes 7, V èr VII de cette Hifloire Na- 


turelle, les defcriptions du Beuf, du Bélier, du Bouc, du Cocher, 
du Chien, du Furet & du Rat, 
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De tout cet examen que nous venons de faire avec 
autant de fcrupule que d’impartäalité, il réfulte que le 
Philander, Opoffum feu Carigueya Brafilienfis, pl. xXxV7, 
fig. 1,2 & 3; le Philander orientalis, pl. xxxvnx, fig. 1 ; 
& le Philander orientalis maximus, pl. xxxix, fig. 1 de 
Seba, vol. I, pages $6, 61 à 64; que le philandre, 
n° 1, le philandre oriental, 2° 2, & le philandre 
d’Amboine, #.° 2, de M. Briflon, pages 280, 288 èr 
289; & enfin que le Marfupialis, n° 1, & l'Opoffum, 
n° 3, de M. Linnæus, édiion X, pages $4 à fj, n'in- 
diquent tous qu'un feul & même animal, & que cet 
animal eft notre farigue, dont le climat unique & na- 
turel eft l'Amérique méridionale, & qui ne s’eft jamais 
trouvé aux grandes Indes que comme étranger & après y 
avoir été tranfporté. Je crois avoir levé fur cela toutes 
les incertitudes; mais il refte encore des obfcurités au 
fujet du Zaïbr, que Marcgrave ‘ n’a pas donné comme 
un animal différent du Carigueya, & que néanmoins | 
Jonfton?, Seba° & M.* Klein{, Linnæus° & Briflon', 
qui n’ont écrit que d’après Marcgrave, ont préfenté 
comme une efpèce diftinéte & différente des précé- 
dentes. Cependant on trouve dans Marcgrave les deux 


* Marcgrave, Hiffor, natur. Brajilienf, pag. 223. 
F Jonfton, de quadruped, pag. 95. 
* Seba, vol, I, page 57, Tab, 26, fig. 4. 
IKlein, de quadruped. pag. 59. 
* Linnæus, Syf. nat. edit. X. pag. $4, n° 2e 
€ Briflon, Reon, anim, pag. 290, 
noms 
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noms Carieueya, Taübi, à la tête du même article, ik y 
eft dit que cet animal s'appelle Carigueya au Brefil, & 
Taïbi au Paraguai { Carigueya Brafiienfibus , aliquibus 
Jupatiima, Periguaribus Taübi) : on trouve enfuite une 
defcription du carigueyä tirée de Ximénès; après laquelle 
On en trouve une autre de f’animal appelé Tab par les 
Brafiliens, Cachorro domato par les Portugais , & Boof- 
chratte où Rat de bois par les Hollandois. Marcgrave ne 
dit pas que ce foit un animal différent du carigueya, il 
le donne au contraire pour le mäle du carigueya (pedes 
& digitos haber ur femella jam defcripra) ; i\ paroît claire- 
ment qu'au Paraguai on appeloit le farigue mâle & femelle 
Taïbi, & qu’au Brefil on donnoit ce nom de Zäaibi au 
feul male, & celui de Carigueya à la femelle. D'ailleurs les 
différences entre ces deux animaux, telles qu’elles font 
indiquées par leurs defcriptions, font trop légères pour 
fonder fur ces difflemblances deux efpèces différentes; la 
plus fenfble eft celle de la couleur du poil, qui dans le 
carigueya eft jaune & brune, au lieu qu'elle eft grife dans 
le taibi, dont les poils font blancs “ en deflous & bruns 
ou noirs à leur extrémité. [left donc plus que probable 


quejle taiïbi eft en effet le mäle du farigue. M. Ray? 


* Le poil du Rat de bois eft d’un très-beau gris argenté, on en voit 
même qui font tout blancs & d’un très-beau blanc ; la femelle a fous 
le ventre une bourfe qui s'ouvre & fe ferme quand elle veut. Defeript. 
de la Nouvelle-France, par le P. Charlevoix, Paris, 1 744, tome IL, 
4: LOT EE de 

? Ray, Syropf. quadrup. pag. 185. 
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paroît être de cette opinion, lorfqu'il dit, en parlant du 
carigueya & du taïbi, an fpecie, an [exu rantum a præ- 
cedenii diverfum. Cependant malgré l'autorité de Marc- 
grave & le doute très-raifonnable de Ray, Scba donne 
(planche XXXVI, n° 4) la figure d’un animal femelle 
auquel il applique, fans aucun garant, Le nom de Zaxbi; 
& il dit en même temps que ce taïbi eft le même 
animal que le Tlaquatzin de Hernandès; c’eft ajoûter la 
mépri:e à l'erreur, car, de l’aveu même de Seba”, fon 
taibi, qui eft femelle, n’a point de poche fous le ventre, 
& il fufhfoit de lire Hernandès pour voir qu'il donne à 
fon tlaquatzin cette poche comme un principal caractère. 
Le taïbi de Seba ne peut donc être le tlaquatzin de 
Hernandès, puifqu’il n’a point de poche, ni le taïbi de 
Marcgrave, puifqu'il eft femelle; c’eft certainement un 
_autre animal affez mal deffiné & encore plus mal décrit, 
_ auquel Seba s’eft avifé de donner le nom de Tuïbi, & qu’il 
rapporte mal-à-propos au tlaquatzin de Hernandès, qui, 
comme nous l'avons dit, eft le même que notre farigue. 
M." Briffon & Linnæus ont, au fujet du tañbi, fuivi à 
la lettre ce qu’en a dit Seba; ils ont copié jufqu'à fon 
erreur fur le tlaquatzin de Hernamdès, & ils oñttous 
deux fait une efpèce fort équivoque de cet anima, le 
premier fous le nom de Philandre du Brefilv, n° 4, & 


* Marfupio tamen pro recondendis catulis caret hæc fpecies. Seba, vol. J, 
pag. 5 8. 
P Philander pilis in exortu albis , in extremitate nigricantibus veflita. 


Philander Brafilienfis , ke Philandre du Brefil. Regn. anim: pag: 290. 
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le fecond fous celui de Phrlander", n° 2. Le vrai taübi, 
c’eft-à-dire, fé taibi de Marcgrave & de Ray, nef 
donc point le taïbi de Seba, ni le philander de M. 
Linnæus, ni le philandre du Brefil de M. Briflon, & 
ceux-ci ne font point le tlaquatzin de Hernandès. Ce 
tañbi de Scba { fuppofé qu’il exifte | ef un animal différent 
de tous ceux qui avoient été indiqués par les Auteurs 
précédens: il auroit fallu lui donner un nom particulier 
& ne le pas confondre, par une dénomination équivoque, 
avec le taïbi de Marcgrave, qui n'a rien de commun 
avec lui. Au refte, comme le farigue mâle n’a point de 
poche fous le ventre, & qu'il diflére de la femelle par 
ce caractère fi remarquable, il n’eft pas étonnant qu'on 
leur ait donné à chacun un nom, & qu’on ait appelé 
Ja femelle Carigueya , & le mâle Taibi. | 
Edward Tyfon a, comme nous l’avons déjà dit, 
décrit & difféqué le farigue femelle avec foin; dans” 
Pindividu qui lui a fervi de fujet, la tête avoit fix pouces, 
le corps treize, & la queue douze de longueur; les jambes 
de devant fix pouces!, & celles de derrière quatre & 


* Philander. Didelphis caud& bafi pilosä, auriculis pendulis, mammis 
quaternis. Syft. na. edit, X. pag. 59. n° 2. 


P Nota. Que cette manière de mefurer les jambes n’eft pas exacte. 
Tyfon reconnoît lui-même que dans le fquelette les os des jambes 
de devant étoient plus courts que ceux des jambes de derrière; & 
Marcgrave, dans fa defcription, dit aufli que les jambes de devant 
étoient plus courtes que celles de derrière; ces différences ne proviennent 
que de la différente manière de les mefurer, & c’eft par cette raifon 
que dans nos defcriptions nous ne donnons pas les mefures des jambes 
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demi de hauteur , le corps quinze à feize pouces de cir- 
conférence , la queue trois pouces de tôfir à fon origine, 
& un pouce feulement vers l'extrémité ; fa tête trois 
pouces de largeur entre les deux oreilles allant toûjours 
en diminuant jufqu’au nez, elle eft plus reflemblante à celle 
d’un cochon de lait qu’à celle d’un renard; les orbites 
des yeux font très-inclinées dans la direétion des oreilles 
au nez, les oreilles font arrondies & longues d’environ 
un pouce & demi; l'ouverture de la gueule eft de deux 
pouces & demi en la mefurant depuis l’un des angles de 
la lèvre jufqu’à l’extrémité du mufeau; la langue eft affez 
étroite, & longue de trois pouces, rude & hériflée de 
petites papilles tournées en arrière: il y a cinq doigts aux 
pieds de devant, tous les cinq armés d'ongles crochus, 
autant de doigts aux pieds de derrière, dont quatre feu- 
lement font armés d'ongles, & le cinquième, qui eft le 
- pouce, eft féparé des autres; il eft auffi placé plus bas & 
n’a point dongle; tous ces doigts font fans poil & re- 
* couverts d’une peau rougeätre , ils ont près d’un pouce 
dé longueur ; la paume des mains & des pieds eft large, 
& il y a des callofités charnues fous tous les doigs. La 
queue n’eft couverte de poil qu'à fon origine jufqu'a 
deux ou trois pouces de longueur , après quoi c’eft 
une peau écailleufe & lifle dont elle eft revêtue jufqu'à 
l'extrémité; ces écailles font blancheätres, à peu près 
hexagones & placées régulièrement, en forte qu'elles 


en bloc, & que nous détaillons celles de chacune des jarties qui 
compofent la jambe. 
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n’anticipent pas les unes fur les autres ; elles font toutes 
féparées & environnées d’une petite aire de peau plus 
brune que l’écaille: les oreilles, comme les pieds & la 
queué, font fans poil ; elles font fl minces qu’on ne peut 
pas dire qu’elles foient carüilagineufes, elles font fim- 
plement membraneufes comme les ailes des chauve- 
fouris ; elles font très-ouvertes, & le conduit auditif 
paroît fort large. La mâchoire du deflus eft un peu plus 
alongée que celle du deflous , les narines font larges, 
les yeux petits, noirs, vifs & proéminens, le col court, 
la poitrine large, la mouftache comme celle du chat, 
le poil du devant de la tête eft plus blanc & plus court 
que celui du corps, il eft d’un gris-cendré mêlé’ de 
quelques petites houpes de poils noirs & blancheîtres 
fur le dos & fur les côtés; plus brun fur le ventre, & 
encore plus foncé fur les jambes. Sous le ventre de Ia 
femelle eft une fente, qui a deux ouitrois, pouces de 
Jongueur , cette fente .eft formée par, deux. peaux iqui 
compofent une poche velue à l'extérieur & moins garnie 
de poil à l'intérieur, cette poche renferme les mamelles : 
les petits nouveaux-nés y entrent pour les füucer , & 
prennent fi bien l'habitude de s'y cacher qu ils s'y 
réfugient, quoique déjà grands, lorfqu'ils font é épouyantés. 
Cette poche a du mouvement & du jeu, elle s’ouvre 
& fe referme à la volonté de l'animal; la méchanique 
‘de ce mouvement s'exécute parle moyen de plufieurs 
mufcles & de deux os qui n’appartiennent qu'à cette 
efpèce d'animal; ces deux os font placés au devant des os 
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pubis auxquels ils font attachés par la bafe, ils ont environ 
deux pouces de longueur & vont toûjours en diminuant 
un peu de groffeur depuis la bafe jufqu’à l’extrémité: 
ils foûtiennent les müfcles qui font ouvrir la poche & 
Jeur fervent de point d'appui; les antagoniftes de ces 
mufcles fervent à la refferrer & à la fermer fi exactement 
que dans l'animal vivant l’on ne peut voir l'ouverture 
qu'en la dilatant de force avec les doigts; l'intérieur de 
cette poche eft parfemé de glandes qui fourniffent une 
fubflance jaunâtre d’une fr mauvaife odeur qu’elle fe 
communique à tout le corps de l'animal ; cependant 
lorfqu'on laifle fécher cette matière , non feulement 
elle perd fon odeur defagréable, mais elle acquiert du 
parfum qu'on peut comparer à celui du mufc. Cette 
poche n’eft pas, comme l'ont avancé fauflement Marc- 
grave & Pifon , le lieu dans lequel les petits font concûs: 
le farigue femelle a une matrice à l’intérieur, différente, 
à la vérité, de celle des autres animaux , mais dans 
Jaquelle les petits font conçüs & portés jufqu'au mo- 
ment de leur naïflance. T'yfon * prétend que dans cet 
animal il y a deux matrices, deux vagins, quatre cornes 
de matrice, quatre trompes de Fallope & quatre ovaires. 
M. Daubenton n'eft pas d'accord avec Tyfon fur tous 
ces faits; mais en comparant fà defcription avec celle 


* We will therefore here take a furvey and an account of thefe parts; 
and we find that there are two ovaria, two tube Fallopiane, two cornua 
uteri, 1WO uteri and tWo vaginæ uteri. Tylon, Anatomy of an Opoflum, 
London, 1698, pag. 36 
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de Tyfon , on verra qu'il eft au moins très-certain que 
dans les organes de la génération des farigues il y a 
plufieurs parties doubles qui font fimples dans les autres 
animaux. Le gland de la verge dimäle & celui du clitoris 
de la femelle font fourchus & paroiflent doubles. Le 
vagin qui eft fimple à l'entrée fe partage enfuite en deux 
canaux, &c. Cette conformation eft en général très- 
fingulière & différente de celle de tous les autres ani- 
maux quadrupèdes. 

Le farigue eft uniquement originaire des contrées mé- 
ridionales du nouveau monde; il paroît feulement qu’il 
n'affecte pas auffi conftamment que le tatou les climats 
les plus chauds. On le trouve non feulement au Brefif, 
à la Guiane, au Mexique, mais auffi à 11 Floride, en 
Virginie * & dans les autres régions tempérées de 
ce continent. Îl eft par- tout affez commun, parce 
qu'il produit fouvent & en grand a DU la Dial 
des Auteurs difent quatre ou cinq? petits, d'autres 
fix ou fept; Marcgrave aflure avoir vû fix petits vivans 
dans la poche d’une femelle‘; ces petits avoïent environ 
deux pouces de longueur; Hs étoient déjà fort agiles, ils 
fortoient de la poche & y,rentroient plufieurs fois par 

“ LE Opoflünis font communs, dans Ja: Vir ginie: &.dans 1 Nouvelle 
Efpagne. Hiff, nat, des Antilles, Rotterdam, 1658, page 12.2, 

? Quaternos quinofve parit catulos, quos utero. conceptes, editofque. ia 
lucem, alvi cavitate quâdam dum, adhic parvuli fünt, condit er Jervat, 
tt. Hernand. Ai. Mex. pag: 330: 


°° Haæc jpfa quam deftribo beflia fex  catules vivos dr DEA membris 
abfilutos 5 Jedifine pilis, in hâc bursÂ habebat, qui etiamr: hinc: inde: à e& 
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jour : ils font bien plus petits lorfqu'ils naiflent; certains 
Voyageurs difentqu'ilsne font pas plus gros que des mou- 
ches au moment de leur naïffance*, c’eft-à-dire, quandils 
fortent de la matrice pour entrer dans la poche & s’attacher 
aux mamelles. Ce fait n’eft pas aufli exagéré qu’on pourroit 
l'imaginéer, car nous avons vû nous-mêmes, dans un 
animal dont l’efpèce eft voifine de celle du farigue, des 
petits attachés à la mamelle qui n’étoient pas plus gros 
que des fèves, & l’on peut préfumer avec beaucoup'de 
vrai-femblance, que dans ces animaux la matrice n’eft, 
pour ainfi dire, que le lieu de la conception, de la for- 
mation & du premier développement du fœtus, dont 
lexclufion étant plus précoce que dans les autres qua- 
drupèdes, l’accroifflement s'achève dans la bourfe où ils 
entrent au moment de leur naiflañce prématurée.  Per- 
fonne n’a obfervé la durée de la-geftation de ces animaux, 


movebantur; quilibet catulus duos digitos erat longus, é7c. Marcorave, 
Hifl. Braf. pag. 222, — 145 ont un fac fous le ventre dans lequel ils 
portent leurs petits, qui font parfois fix ou fept d' une ventrée. Défiripe, 
du nouveau monde, par de Laët, page 485. 

:* La femelle du Pôffum a un double ventre, ou pluftôt une membrane 
pendante qui lui couvre tout le ventre ,, fans, y être attachée, & dont 
on peut regarder l'intérieur lorfqu'’elle a une fois porté des petits. Au 
derrière de cette membrane ‘il y a une ouverture où l’on peut pafler 
ha main, fi on ne Fa pas grofle: C’eft ici où les petits fe retirent, foit 
pour éviter quelque danger, foit pour teter ou pour dormir. Ils vivent 
de cette manière jufqu’à ce qu'ils foient en état de chercher pâture d'eux 
mêmes... J'ai vü moi-même de ces petits attachés à a tétine lorfqu'ils 
n’étoient pas plus gros qu’une mouche, & qui ne s’en détachoïent qu après 
avoir atteint h groffeur d'une fouris, Æif£. de la Virginie, page 22 0 0 


que 
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que nous préfumons être beaucoup plus courte que dans 
les autres; & comme c’eft un exemple fingulier dans la 
Nature que cette exclufion précoce, nous exhortons 
ceux qui font à portée de voir des farigues vivans dans 
leur pays natal, de tâcher de favoir combien les femelles 
portent de temps, & combien de temps encore après la 
naiflance les petits reftent attachés à la mamelle avant 
que de s’en féparer ; cette obfervation, curieufe par elle. 
même, pourroit devenir utile, en nous indiquant peut- 
être quelque moyen de conferver {a vie aux enfans venus 
avant le terme. 

Les petits farigues reftent donc attachés & comme 
collés aux mamelles de la mère pendant le premier âge 
& jufqu'a ce qu'ils aient pris affez de force & d’accroif- 
fement pour fe mouvoir aifément. Ce fait n’eft pas 
douteux, il n’eft pas même particulier à cette feule 
efpèce; puifque nous avons vû, comme je viens de Île 
dire, des petits ainfi attachés aux mamelles dans une 
autre efpèce, que nous appellerons la Marmofe, & de 
laquelle nous parlerons bien-tôt. Or cette femelle 
marmofe n’a pas, comme Ja femelle farigue, une poche 
fous le ventre où les pctits puiflent fe cacher; ce n’eft 
donc pas de la commodité ou du fecours que la poche 
prête aux petits que dépend uniquement l'effet de a 
longue adhérence aux mamelles, non plus que celui de 
leur accroifflement dans cette fituation immobile: je fais 
cette remarque afin de prévenir les conjectures que l’on 
pourroit faire fur l’ufage de la poche, en la regardant 
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comme une feconde matrice, ou tout au moins comme 
un abri abfolument néceffaire à ces petits prématurément 
nés. Il y a des Auteurs” qui prétendent qu'ils reftent 
collés à la mamelle plufieurs femaines de fuite; d’autres 
difent? qu'ils ne demeurent dans la poche que pendant 
le premier mois de leur âge. On peut aifément ouvrir 
cette poche de la mère, regarder, compter & même 
toucher les petits fans les incommoder ; ils ne quittent 
la tétine, qu'ils tiennent avec la gueule, que quand ils 
ont aflez de force pour marcher; ils fe laiffent alors 
tomber dans la poche & fortent enfuite* pour fe pro- 
mener & pour chercher leur fubfflance{; ils y entrent 


, 


fouvent pour dormir, pour téter , & aufli pour fe cacher 


* Les petits font collés à [a tétine, & c’eft-là où ils croiffent à vüe 
d'œil pendant plufieurs femaines de fuite jufqu’à ce qu'ils aient acquis 
de la force, qu'ils ouvrent les yeux & que leur poil foit venu; alors 
ils tombent dans la membrane, d’où ils fortent & où ils rentrent à leur 
guife. ÆHifloire de la Virginie. Amflerd. 1 707, page 220. 

P Septem plus minüfve ut plurimüm uno partu excludit fœtus, quos donec 
menflruam ætatem attingant, pro lubitu nunc alvo recondit, nunc iterum 
prodit, Ralp. Hamor. apud Nieremberg, pag. 1 5 7. 

* Ceft dans fà poche qu'après avoir mis bas elle retire fes petits, qui 
s'attachant à fes tétines, s’y nourriflent de fon lait & s’y élèvent-comme 
dans un für afÿle où ils font toûjours chaudemen. ...., Dès que les 
petits font aflez forts pour pouvoir fortir & courir fur l'herbe, 1 mère 
ouvrant fa poche leur donne iffue, &c. Mémoires de la Louifiane, par 
Dumont, page 84. 

* La mère les met au monde nuds & aveugles, & les prenant enfuite 
avec les doigts des pieds de devant, ele les mer dans fà bourfe, qui 
eft comme une efpèce de maurice, clle les échauie doucement; .,.., 
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lorfqu'ils font épouvantés; la mère fuit alors & les em- 
porte tous; elle ne paroît jamais avoir plus de venire 
que quand il y a long-temps qu'elle a mis bas & que 
fes petits font déjà grands, car dans le temps de la 
vraie geflation on s'aperçoit peu qu'elle foit pleine, 

A la feule infpection de la forme des pieds de cet 
animal il eft aifé de juger qu'il marche mal & qu'il court 
lentement ; aufhi dit-on qu'un homme peut l’attraper 
fans même précipiter fon pas. En revanche il grimpé fur 
les arbres ? aye® une extrême facilité, il fe cache dans 


enfin elle ne les tire point de-à qu’ils ne jouiffent de la [umière, alors 
elle les tranfporte fur quelque colline où elle ne prévoit point de danger, 
& ayant ouvert fa bourfe, elle les en fait fortir, les expofe aux rayons 
du foleil, les amufe en jouant avec eux; au moïndre bruit ou fur lé 
foupçon du moindre danger, elle rappelle auffi-1ôt fes petits par un 
cri, tic, tic, tic, lefquels obéiffint alors à leur mère, reviennent à elle 
& le recachent dans la bourfe, &c. Seba, vol. 1, page $ €. — Lorfque 
la mère entend quelque bruit ou quelque mouvement qui lui fait 
ombrage, elle fait un certain cri, & à ce figmal, qui eft connu des 
petits, on les voit auffr-tôt courir à leur mère & rentrer d'où ils font 
forts. Afémoires de la Louifiane, page 87. 

* Cet animal eff fr lent, qu'il eft très-facile de l'attraper, Afémoires de 
la Louifiane, par Dumont, page 8 7. — On ne voit ordinairement point 
d'animal marcher fr lentement, & j'en ai pris fouvent à mon pas ordi- 


hüre. Æifloire de la Louifiane, par M. le Page du Pratz, tome IT, 
pagt 93: 

» Scandit arbores incredibili pernicitate. Hernand. Hiff. Mex. pag. 330. 
— Ï1 monte fur les arbres d’une admirable vitefle, & porte grand dom- 
mage aux oifeaux domefliques, à la façon d’un renard, au refte il ne fait 
nul mal. De Laët, page 143. — Hoc animal fru@tibus arborum veftitur. 
Tdroque non folim ob id arbores fcandit, fed etiam cum catulis in crumen 
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le feuillage pour attraper des oifeaux*, ou bien il fe 
fufpend par la queue dont l'extrémité ef mufculeufe & 
flex:ble? comme une main, en forte qu'il peut ferrer & 
même environner de plus d’un tour les corps qu'il faifit; 
il refte quelquefois long-temps dans cette fituation fans 
mouvement, le corps fufpendu, la tête en bas, il épie 
& attend le petit gibier au pañage, : d’autres fois il fe 
balance pour fauter d’un arbre à un autre à peu près 


comme Îes finges à queue prenante, auxquels il reffemble 
LL. 

inclufis, magnä agilitate de arbore in ie tranfilit. Petrus Martyr, 

Ocean. decad. 1, lib, LX, pag. 21. | 


* Fætet animal inflar vulpis aut martis: mordax ef; ne libenter 
gallinis, quas rapit ut vulpes, à arbores ftandendo avibus infidiatur : 
vefcitur quoque facchari cannis, quibus fuflentavi per quatuor feptimanas 
in cubiculo meo; tandem funi cui alligatum erat fe implicans , ex compreffione 
obiit. Marcgrav. Hift. Braf. pag 223. 

PCauda.....quâ mordicüs firmiterque quidquid apprehendit retinet. 
Hernand. Æifl. Mex. pag. 3 3 0. — Sa queue eft faite pour s’accrocher, 
car en le prenant par cet endroit, il s’entortille auffi-tôt autour du 
doigt... La femelle étant prife, foufire, fans donner le moindre figne 
de vie, qu’on là fufpende par la queue au deflus d’un feu allumé; la 
queue s'accroche d’elle-mème, & la mère périt ainfr avec fes petits, 
fans que rien foit capable de lui deflerrer la peau de fa poche. Æiffoire 
de la Louifiane, par M. le Page du Pratz, tome IT, page 9 4. 

“Il eft très-friand des oïfeaux & de à volaille: aufli entre-t-il har- 
diment dans les bafles-cours & dans les poulaillers. Il va même dans les 
-champs manger le mahi qu'on y a femé. L’inftinét avec lequel il fait 
fa chafle eft très-fingulier. Après avoir pris un petit oifeu & lavoir 
tué, il fe garde bien de le manger: il le pofe proprement dans une 
belle place découverte proche de quelque gros arbre; enfuite montant 
fur cet arbre & fe fufpendant par à queue à ceile de fes branches qui eft 
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auffi par la conformation des pieds. Quoique carnaffier 
& même avide de fang qu'il fe plaît à fucer, il mange 
aflez de tout”, des reptiles, des infectes, des cannes de 
fucre, des patates, des racines, & même des feuilles 
& des écorces. On peut le nourrir comme un animal 
domeftique ?; il n’eft ni féroce ni farouche, & on l'apri- 
voife aifément , mais il dégoûte par fa mauvaife odeur 
qui eft plus forte que celle du renard”, & il déplait auf 
par fa vilaine figure; car indépendamment de fes orcilles 
de chouette, de fa queue de ferpent & de fa gueule 
fendue jufqu'auprès des yeux, fon corps paroît toû- 
jours fale, parce que le poil qui n’eft niliffe ni frifé eft 


Ja plus voifme de l'oifeau, il attend patiemment en cet état que quelque 
autre oifeau carmaflier vienne pour l’enlever ; alors il fe jette deflus, & 
fait fa proie de Pun & de Pautre. Æém. de la Louifiane, par Dumont, 
page 84, — M chafle la nuit &-fait 1 guerre aux volailles, dont il fuce 
le fans & qu'il ne mange jamais. ÆZif{, de la Louifiane, par M. le Page 
du Pratz, page 93. 

* Weftitur cohortalibus quas vulpecularum muflelarumve [ylveflrum more 
jugulat, illarum Janguinem abforbens, cæterà innoxium ac Jimpliciffimum 
animal... Pafcitur etiam fruttibus, pane, oleribus , frumentaceis, aliifque , 
veluti nos experimento cognovimus, alentes iflud domi, ac in deliciis 

* Aabentes. Hernandès, A7if. Mex. pag. 330. — I grimpe légèrement 
fur les arbres & fe nourrit d’oifeaux ; il fait la chaffe aux poules comme 

se renard, mais au défaut de proie, il fe nourrit de fruits, Hifloire nat, 
des Antilles, Rotterdam, 165 8, page 121. 

bVicitat carnibus à fructibus, herbis 7 pane ; ideoque à multis animi 
gratiä domi nutritur, Marcgrav. Hifl. Braf, pag. 222. 

‘Les Caragues ou Sarigoys font femblables aux renards d'Efpagne, 
mais ils font plus petits & fentent plus mauvais de beaucoup. Defcripr. 
des Indes occidentales, par de Laët, page 85. 

Q q il 
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terne & femble tre couvert de boue“, Sa mauvaife 
odeur réfide dans la peau, car fa chair n’eft pas mauvaife 
à manger, c'eft même un des animaux que les Sauvages 
chaffent de préférence & duquel ils fe nourriflent le 
plus volontiers. 


* Ils font hideux à voir & leur peau paroît toüjours couverte de bouc. 
Mémoires de la Louifiane, par Dumont, pave 87. — Son poil eft 
gris, & quoique fin, il n'eft jamais liflé. Les femmes des Naturels le 
filent & en font des jarretières, qu'elles teignent enfuite en rouge. 
Hifloire de la Louifiane, par M. le Page du Pratz, tome I, page 9 4. 


P Teflatur ipfe Raphe comediffe hoc animal, &r effe grati &r falubris 
autrimenti. Nieremberg. if, nat, peregrin. pag. 1 57. — Carnibus hujus 
animalis non folüm Îndi libentiffime vefcuntur, vertm etiam hanc cæterorum 
animalium quafcumque carnes guflu, fuavitate nobilitatas , antecellere pre 
dicant, Quapropter legitur in hifloriä Indicä, quèd habitatores infulæ Cubæ 
obfervantes magnam horum animalium quantitatem vagantium Jüuper arbores 
fecus littora infulæ crefcentes, clanculum accedentes, ér de improvifo, magne 
impetu arborem excutientes, has belluas cadere in aquam cogunt; tunc in 
aatantes illas apprehendunt, poflea in cibos multifarié coquunt. Aldrov. de 
guadrup. digit. Ub. Es pag. 225.— La chair des rats fauvages eft fort 
bonne, on à mange & ils ont à peu près le goût du cochon de lait, 
Mémoires de la Louifiane, par Dumont, page 83, — La chair de cet 
animal eft d’un très-bon goût & approche fort de celle du cochon 
de ait. At. de la Louifiane, par M. le Page du Pratz, page 9 4 
— Le farigoy eft un animal puant, dont h chair tft cependant fort 
bonne. Voyage de Coreal, Paris, 1722, tome Æ, page 176. 7-1 
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PRO SAR PCM. 
LE Sarigue {pl x LV) a le mufeau très-long; la bouche eft 


fi grande que les commiflures des lèvres fe trouvent au deffous 
des yeux ; le chanfrein, le front & le fommet de la tête font 
fur un même plan en ligne droite, de forte que le front n'a 
point de convexité. Les oreilles font grandes, rondes, minces 
& dénuées de poil. La lèvre fupérieure ne s'étend pas autant en 
avant que le nez; on voit les deux dents canines de la mâchoire 
du deflus qui fortent hors de 1 bouche & qui defcendent de chaque 
côté de la lèvre du deflous. Le cartihge du nez eft plat, fort 
large & partagé en deux parties égales par un petit filon vertical; 
les ouvertures des marines font fort éloignées lune de l'autre, & 
placées chacune à la partie fupérieure du bord latéral de ce car- 
tilage. La queue a autant de longueur que le corps & la tête de 
Vanimal; elle eft pointue à l'extrémité & garnie de poil fur la 
longueur de deux pouces & demi depuis fon origine; le refte 
eft revêtu de petites écailles comme la queue du rat, du furmu- 
lot, &c. & il fort de petits poils entre ces écailles. 

Chaque pied a cinq doigts: dans les pieds de devant le doigt 
du milieu eft un peu plus long que le fecond & le quatrième, 
qui font auffr plus longs que le premier & le cinquième; mais 
le fecond eft égal au troifième, & le premier au cinquième. 
Dans les pieds de derrière le pouce eft fort écarté des autres 
doigts & beaucoup plus gros. Il y a entre le premier os du 
métatarfe & le fecond une peau lâche & épaifle, qui forme un 
tubercule près de l'origine du pouce: les trois premiers doigts 
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fônt femblables les uns aux autres, & plus longs que le qua, 
trième. Le pouce n'a point d’ongle, il eft terminé par un gros 
tubercule rond; les quatre autres doigts ont chacun un petit 
ongic plié en gouttière & pointu. Les cinq doigts des pieds de 
devant ont aufli chacun un ongle, qui ne difiére de ceux des 
pieds de derrière qu'en ce qu'il eft plus petit. Tous ces ongles 
font très-mobiles; il paroït que l'animal peut les avancer & les 
retirer en arrière à fon gré, de façon que la pointe de l'ongle 
ne fe trouve pas fi avancée que le tubercule qui termine le 
doigt; mais la dernière phalange des doigts ne peut pas gliffer 
à côté de la feconde, comme dans ie chat, le lion, la panthère, 
&c. elle fe renverfe feulement fur la feconde. 

Le poil étoit de couleur brune roufleâtre fur toute {a fice fu- 
périeure du corps depuis le bout du mufeau jufqu'à la partie 
écailleufe de la queue & fur la face externe de la cuiffe, de la 
jambe, du bras & d'une partie de l'avant-bras. La tête étoit 
d'un brun plus roufleitre que les autres parties; leur couleur 
brune avoit une teinte de gris très-luifante, parce que la pointe 
des plus longs poils étoit de cette couleur ; ils avoient einq à 
fix lignes de longueur. Le poil qui fe trouvoit à la bafe des 
oreilles étoit de couleur de blanc-fale : il y avoit une tache de 
cette même couleur de chaque côté de la tête au devant de 
l'oreille & au deflus de l'œil. Le bout du mufeau, la lèvre du 
deffus, la face interne du bras, de l'avant-bras, de la cuifle & 
de la jambe, & une partie de [a face externe de lavant-bras, 
les quatre pieds en entier, & toute fa face inférieure de l'animal 
depuis le bout du mufeau jufqu'à l'origine de la queue avoient 
auffr une couleur de blanc-fale; on voyoit fur le ventre quelque 
mélange de roux; la partie écailleufe de {a queue étoit en partie 
brune & en partie blancheître, 


La 
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La longueur de cet animal n’étoit que de neuf pouces & demi 
depuis le bout du mufeau jufqu'à Forigine de la queue, qui avoit 
neuf pouces un quart : ce farigue /pl x LV 1) étoit femelle & 
avoit fous la partie poflérieure du ventre une poche qui renfer- 
moit des petits. 

La poche /p/. x1v11) du farigue eft formée par une duplicature 
de la peau qui vient du pubis {À ), du ventre /B2) & de la face in- 
terne /C D) des cuifles, & qui couvre les aînes /Æ) & le ventre 
(#°G) dont la peau fait les parois internes & fupérieures /£ FG) 
de la poche; {a duplicature de fa peau fait les parois inférieures 
(HIK ; la partie droite des parois a été coupée aux endrois L AT, 
€ les lambeaux NO ont &é relevés pour faire voir l'intérieur de la 
poche ) : lorfque les parois inférieures font bien étendues contre 
les parois fupérieures, leurs bords forment une fente longitudinale 
(PQ) qui s'étend depuis environ le milieu. de la région ombili- 
cale prefque jufqu'au bout du ventre. La duplicature de la peau 
renferme des mufcles qui, en fe contraétant & en fe dilatant, ferment 
& ouvrent la fente qui eft l'orifice de la poche : ces mufcles 
ont pour point d'appui deux os * articulés avec les os pubis. La 
poche a beaucoup de profondeur en arrière & fur les côtés, 
mais en avant l'extrémité / Q ) de fon orifice, en forme de fente, 
tient au ventre Il y avoit du poil roux fur les parois intérieures 
de la poche du farigue dont il s'agit ici. 


Le fond de cette poche eft fort étroit, mais elle devient de 
plus en plus ample jufqu'à fes bords, de forte que fon orifice 


* Offa Marfupialia, Jeu janitores Marfupi. Tyfon, AG, Erud., an, 169 8, 
pag. 411. Ces dénominatiens doivent être changées, parce qu’il y a des 
animaux qui ont ces os fans avoir de bourfe, comme on peut le voir dans les 
defcriptions fuivantes de la Marmofe & du Cayopollin. Je donnerai à ces os 
le nom d'os furnuméraires du bafjin, 


Tome X, Rr 
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étant ouvert avoit un pouce & demi de hauteur & dix lignes de 
largeur dans la femelle de farigue repréfentée planche xzvi. M fe 
trouvoit fur les parois internes & fupérieures de la poche, qui étoient 
formées par a peau du ventre de l'animal, cinq grands mamelons 
dont les plus longs avoient jufqu'à fix lignes ; ils étoient aplatis fur 
leur longueur & prefque pointus à Pextrémité ; ils avoient une ligne 
& demie de largeur à leur origine; quatre de ces mamelons 
formoient un carré par leur pofition , parce qu'ils fe trouvoient 
placés deux de chaque côté, fes uns vis-à-vis des autres; le 
cinquième étoit au milieu de ce carré. I y avoit dans cette 
poche quatre petits farigues qui paroifloient avoir été tués avec 
la mère peu de temps après leur naiflance, car ils mavoient pas 
encore les yeux ouverts; leur longueur nétoit que d'environ 
deux pouces depuis le fommet de la tête jufqu'à l’origine de la 
queue, qui n'avoit pas un pouce & demi de long. On diftin- 
guoit déjà leur fexe ; deux des quatre étoient mâles & les deux 
autres femelles : on voyoit l’orifice de la poche qui commen- 
çoit à fe former fous le ventre des deux femelles, Ces quatre 
petits farigues étoient tous renfermés prefqu'en entier dans a 
poche placée fous le ventre de la mère ; ik ne paroïfloit au dehors 
que la queue & les jambes de derrière de quelques-uns : ils 
navoient encore qu'un petit poil peu apparent, 

Une autre femelle de farigue qui étoit plus grande que la 
précédente, & dont les dimenfions font rapportées dans la table 
fuivante, avoit fept mamelons placés fur une glande mammaire 
longue de deux pouces, large d'un pouce & demi & épaifle 
de fix ou fept lignes ; les mamelons étoient longs de cinq ou 
fix lignes, rangés fur cette glande en deux files de trois (RST, 
pl XLV11) chacune ; le feptième /W) fe trouvoit placé au 
centre d'un carré que formoient les quatre mamelons antérieurs 
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des files. La glande mammaire , quoique grande & faillante, 
laifloit de l’efpace vuide, principalement dans les côtés, contre 
les aînes & les flancs de l'animal. Les. bords de la poche étant 
rapprochés formoient une fente longitudinale / PQ) longue de 
trois pouces, & la profondeur de l’intérieur étoit de deux pouces 
en arrière & fur les côtés ; l’orifice étant ouvert en entier avoit | 
à peu près deux pouces de diamètre. If s'eft trouvé dans la poche 
un petit farigue {Ÿ) à peu près de fa même grandeur que les 
petits de l’autre femelle dont il a déjà été fait mention. On a re- 
préfenté le petit farigue attaché au mamelon F du milieu ; fon 
corps & les trois mamelons du côté gauche font couverts par les 
parois inférieures 7 7 À de la bourfe. 

pieds. pouc, lignes, 
Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite 
depuis le bout du mufeau jufqu’à l'anus ...,,.. 1. 3. 4. 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 
OM ET SEM PAR RTS NT EURE, 
Circonférence du bout du mufeau............. n 2. 8. 
Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. #”  $. 2. 
Contour de l'ouverture de ln bouche. ......... " 3. 8. 
Diflince enteles deux! mfeaux : . &....,,.. 4 4 


Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 
de l'œil. L] L] L ] L2 1 L . . L L] L] L] L2 L1 L1 L] 2] L] L2 L] L1 L1 L1 L2 LC] 12 L1 L2 # Ï L2 LE 


Diftance entre l'angle poftérieur & l'oreille. ...... # 1. 3. 
Longueur de l'œil d’un angle Lilatre Ne TE LA RU s = 


Diflance entre les angles antérieurs des yeux, en fui- 
Mint courbure du chantre," a OR Tr, &e 


A mème diflance en ligne droite..." #0 1 re 
Circonférence de la tête entre les yeux & les oreilles. # 6. . 
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pieds, pouc. lignes. 


Largeur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieure. 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas... 
Longueur..du cour HS SR ORNE Lis 
Giconférence :duicoft.ar. du LR), RES 
Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 

devant. .....,...,......444.ssesesce 
La même circonférence à l'endroit le plus gros. . . .. 
La même circonférence devant les jambes de derrière. . 
Longueur du tronçon de là queue............ 
Circonférence de la queue à l'origine du tronçon... 
Longueur de Pavant-bras depuis le coude jufqu’au 

POIDDEL de, cote tete) ete 2 nette ste eh lan CLS 
Largeur de l'avant-bras au coude. ..........., 
Épaifleur au même endroit. ...........:.... : 
Circonférence du poignets... . + see se ee ais o.v 
Circonférence du: metacarpe.ls,".ctin. 
Longueur depuis le poignet jufqu’au bout des ongles. 
Longueur de la jambe depuis Je genou jufqu’au talon. 
Largeur du haut de là jambe. ............... 
ÉPaifleuf ee. SAR RES re OU INR 
Largeur à l'endroit du tlon................. 
Circontérence di 'mépiarie ne nues eo 
Longueur depuis le talon jufqu’au bout des ongles. . 
Largeur du pied de devant................. 
Largeur du pied de derrière... ...,.......... 
Longueur des plus grands ongles ........,:.... 


Largeur à H\bafe. …..............14.22400 


4 


1 


H 


1 


1. 
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CES 


À l'ouverture de l'abdomen le foie s’eft trouvé prefqu'autant 
à gauche qu'à droite, & J'eftomac autant à droite qu'à gauche, 
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L'épiploon étoit en partie détruit par limpreffion de l'efprit-de- 
vin, où l'animal dont il s'agit avoit été gardé pendant long- 
temps; cependant on voyoit encore que lépiploon avoit pü 
s'étendre aù moins jufqu’à la moitié de l'abdomen. 

Le duodenum fe replioit en dedans prefqu'au fortir de l'eftomac:; 
le jejunum faifoit fes circonvolutions dans la région ombilicale, 
dans le côté & dans la région iliaque droits. Les circonvolutions 
de l'ileum étoient dans la région hypogaftrique, dans l'iliaque & 
dans le côté gauches. Le cœcum fe trouvoit dans la partie anté- 
rieure du côté droit, où il s’étendoit en arrière. Le colon étoit 
fort court & formoit un arc dans la région épigaftrique & 
dans la partie antérieure du côté gauche avant de fe joindre au 
rectum. 

La partie gauche / À, pl xLVrr1, fig. 1 ) de l'eflomac étoit 
beaucoup plus grande que la droite /B), auffi le grand cul-de-fac 
étoit très-profond ; la petite courbure /C) n’avoit que très-peu de 
longueur entre oœfophage /D) & le pylore /Æ); Fangle que 
forme la partie droite étoit très-peu fenfible, & l'eflomac n'avoit 
que peu d'étendue au delà de cet angle. Le duodenum étoit à 
peu près de la même groffeur dans toute fon étendue; mais le 
jejunum formoit plufieurs groffes poches qui avoient quelques 
apparences de cœcum, tant elles étoient courtes fur la longueur 
de l'inteftin, & faillantes fur fon côté inférieur. L'ileum avoit 
auffi des renflemens : la portion { À, pl XLVr1r, fig. 2) de cet 
inteflin qui touchoit au cœcum / BC) étoit À plus petite. Le 
cœcum étoit prefque cylindrique & un peu courbé du côté de 
Jileum. Le colon /D) n'étoit pas plus gros que le cœcum. 

Le foie étoit compofé de trois lobes ; un grand dans le milieu ; 
qui s’étendoit un peu plus à droite qu'à gauche; un moyen placé 
à gauche, & un petit à droite : le grand lobe étoit divifé en deux 

Rr il] 
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parties à peu près égales par une fciflure profonde où fe trouvoit 
la véficule du frel : fe ligament fufpenfoire étoit très-petit & très- 
foible, & tenoit à la face antérieure de la partie gauche du grand 
lobe: le petit lobe étoit divilé en deux parties, l'une pointue, 
& l'autre aflez large. La véficule du fiel avoit à peu près la forme 
d'une poire, La rate étoit beaucoup plus large dans fe milieu 
qu'aux deux extrémités, dont linférieure étoit un peu moins 
étroite que la fupérieure, 

Les reins étoient placés à peu près l'un vis-à-vis de l'autre : ils 
avoient peu d’enfoncement, 

Les poumons étoient en très-mauvais état. Le droit m'a paru 
compolé de trois lobes, un grand & deux petits, dont Fun fe 
trouvoit fur la partie antérieure du grand, &c l'autre fur la partie 
poftérieure. Il n'y avoit qu'un lobe dans'le poumon gauche, 

La langue étoit mince & arrondie par le bout, & frangée {ur 
les bords de fa partie antérieure; le refte avoit beaucoup d’épaif 
feur: la partie moyenne antérieure étoit hériflée de grofes 
papilles, dures & dirigées en arrière; il ne s'en trouvoit que de 
très-petites. fur Îes autres parties: if y avoit fur [a partie pofté- 
rieure trois glandes à calice, une en arrière & deux en avant, 
Le palais étoit traverfé par neuf fiHons fort larges, principalement 
Le troifième & le quatrième, qui avoient jufqu'à quatre lignes de 
largeur & étoient parfemés de petites papilles; on en voyoit auffi 
quelques-unes fur le fecond & fur le cinquième ; les bords de 
tous les fillons étoient élevés & convexes en avant: l'aréte du 
dernier. bord étoir hériflée de papilles en forme de franges. 
L'épiglotte étoit grande & ronde, 

Les parties de la génération étoient à plufieurs égards très- 
différentes de celles des femelles des autres quadrupèdes que j'ai 
difféquées jufqu'à préfent, & conformées d'une manière, très- 
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particulière; ce qui eft fort remarquable, parce qu'il ne fe trouve 
que peu de diflérence entre Jes parties de fa génération des 
femelles des quadrupèdes de différentes efpèces, tandis que les 
différences font au contraires très-fréquentes dans les parties de 
à génération des mâles. 

La vulve * formoit une fente tranfverfale (V2, pl xzLvI1), 
Jongue de deux lignes & demie : la lèvre inférieure / À, pl x11x) 
avoit une ligne de faillie; fa face interne formoit plufieurs plis /2) 
qui s’étendoient depuis le bord de cette lèvre jufqu'à la diflance 
de quatre lignes , où fe trouvoient deux cavités placées lune 
contre l'autre. Le gland du clitoris avoit deux branches /C D), 
dont chacune fortoit de l’une de ces cavités. Comme j'ai trouvé 
dans tous les animaux beaucoup de reflemblance entre le gland 
du clitoris de la femelle & le gland de la verge du mâle, 
je foupçonnai que celui de la verge du farigue avoit une con- 
formation particulière, & que peut-être il étoit double comme 
celui du clitoris de la femelle: j'étois d'autant plus porté à le 
creire que je voyois dans le vagin des parties doubles, qui font 
uniques dans les autres animaux. En eflet, le gland du farigue 
mâle eft fourchu : Cowper la obfervé & en a fait mention dans 


* La vulve étoit bien féparée de l'anus, quoique [a cloifon qui fe trouvoit 
entre deux fût fort mince, comme on le verra dans la table fuivante. Dans 
certaines circonftances cette cloifon rentre au dedans du js » puifque Tyfon 
n’a vü au dehors qu’une ouverture pour l'anus & pour la vulve. Æic (vagina) 
proper numerofa vafcula fanguifera rubens, in reclo denique inteftino prope 
anum ita figebat terminum, ut in animali vivo non aliud foramen extrinfecum, 
quam quod ad rectum ducit, patefceret. In Jfeélione ramen, elevatä cute inflar 
valyulæ illud tegente, foramen ipfum, viam ad canalem communem offendens, 

ac flatum per tubulum ad veficam urinariam pariter atque uterinas partes, 
nempe vaginas, uteros @7 cornua admitens, cernebatur; adeo ut fœæcibus, 
urinæ êT fœtibus eliminandis non nifi unicum in cute foramen conducar, Aét, 


Erud. fuppl” tom. III, feét. 4, pag. 156. 
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une lettre adreflée à T'yfon* qui avoit difféqué la femelle. Chaëune 
des branchés / CD) du clitoris de celle dont il s’agit ici, étoit 
dirigée en arrière, aplatie, longue d'une ligne & demie, large d'une 
ligne à la bale, & févèrement échancrée fur le côté interne près 
de la pointe : il y avoit à deux lignes & demie au delà de ces 
branches du gland du clitoris, une cavité plus grande que celles 
dont il a déjà été fait mention; il m'a paru que c'étoit le fond 
du prépuce du clitoris. Le vagin & l'urètre n'avoient qu'un canal 
commun (Æ) jufqu'à fept lignes au delà de cette cavité, ce qui 
faïfoit treize lignes & demie au delà des bords de la vulve. A cette 
diftance de la vulve il y avoit quatre orifices, Fun / F, marqué 
par un fllet G) dans le milieu pour Furètre, & un / 4 H) de 
chaque côté pour la continuation du vagin ; le quatrième orifice P 
étoit placé au deflus de celui de Purètre, dont le canal avoit 
depuis fon orifice /F) jufqu'à la veflie //) quatorze lignes de 
longueur: les orifices / H H) qui fe trouvoient à côté de celui 
de l'urètre en continuation du vagin, étoient les entrées de deux 
canaux , dont chacun avoit une ligne & demie de diamètre, & 
s'étendoit en ligne droite jufqu'au col /X) de la veflie. / La 
cavité du canal du côté gauche efl marquee par les fülets L L & 
MM: ce canal a été ouvert à l'endroit N pour faire voir les parois 
intérieures ; le canal OO PP PP du côté droir a été ouvert dans 
soute [a longueur, € coupé tranfverfalement à l'endroit Q). Chaque 
canal s’éloignoit du col de la veflie en dehors, il fe recourboit en 
avant & enfuite en dedans, & revenoit vers le col de la veflie; 
ainfi il faifoit une finuofité en forme d’ovale prefqu’entier, dont 
le grand diamètre étoit tranfverfal, relativement au corps de 


* Voyez les Adtes de Léipfic, année 17055 PAg, T1? ŸT 114: 
b Tyfon n'indique que trois de ces orifices, il ne fait aucune mention du 
quatrième. | 
l'animal ; 
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Fanimal, & avoit un pouce de longueur depuis le centre du cof 
de la veffie jufqu'au côté extérieur / À ) du canal; le petit diamètre 
étoit d’un demi-pouce ; la portion //V) de ce canal courbe, Îa 
plus éloignée du col de la veffie, avoit un demi-pouce de largeur 
étant aplatie; fes parois intérieures / N PP PP) formoient des 
‘rides longitudinales; elle étoit beaucoup plus grofiè à proportion 
que Îes parties de ce même tuyau qui fe trouvoient près du 
col de la veflie, & qui n'avoient que deux lignes de largeur. 
. À l'extérieur ces deux canaux étoient continus l’un avec l'autre; 
mais à fintérieur ils étoient en très-petite partie féparés 
par une forte de raphé /S) qui fe trouvoit entre les orifices 
des deux cornes /7°V) de la matrice. Ces orifices étoient 
fort petits & avoient des bords faillans; ils étoient à une ligne 
de diffance du raphé, ainfi la petite cloifon, terminée par fe 
raphé, n'avoit au plus qu'une ligne de fille; elle avoit la figure 
d’un croiflant ; les deux anneaux communiquoient l’un avec l’autre 
dans le refte de leur ouverture, & fe réunifloient dans une feule 
capacité /Ÿ) qui s’étendoit le long de lurètre & formoit un 
canal {Ÿ Ÿ} en prolongement des deux précédens : l’orifice de 
ce canal étoit le quatrième qui fe trouvoit au deflous de l'orifice 
de Furètre. Tyfon fait mention exprefle d’une membrane qui 
termine exaétement & qui fépare entièrement, à l'endroit du 
col de la veflie, les deux canaux courbes qu'il regarde comme 
deux matrices *. Mais il ne parle en aucune façon du canal de 
prolongement qui revient le Jong de l'urètre jufqu'à fon orifice. 
* Duo uteri circa medium præcisè, ubi cornua duo terminum acquirunt, 
jungi invicem ac extrinfecus non niff unum corpus continuum efficere videbantur, 
ab hoc tantüm conjunétionis loco juxta veficæ collum utrinque protenfum, ac 
poftmodum ad idem veficæ collum , ubi vaginam uteri ingreditur, reflexum, 
Hæc ipfa nihilominus pars continuitatem præ fe ferens, cum poff inflationem ê7’ 


exficcationem diffecaretur, a miembranä inflar diaphragmatis tranfverfa, juxta 
Tome X, 
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If eft vrai qu'indépendamment de a faillie (S), en forme de 
croiflant, qui eft entre les orifices des trompes, j'ai aperçû quel- 
ques fibres tranfverfales /Z) près du col de la veflie dans le 
canal de prolongement ; mais je wai point vü d'autres veftiges 
de cloifon, ni dans le refle de ce canal, ni entre les deux canaux 
précédens. En faifant cette difléction je me fuis affuré, autant 
qu'il m'a été poffible, des différens canaux & de leur route en 
y introduifant des ftilets & en les y laiflant, & je n'ai ouvert 
aucun des canaux qu'après avoir fubflitué à la place du ftilet une 
fonde creufe pour conduire les cifeaux ; les vifcères avoient été 
fort altérés par l'impreffion de l’efprit-de-vin où l'animal avoit été 
confervé pendant long-temps : l'air qui y étoit introduit, à l'aide 
du ehalumeau, ne les dilatoit que très-imparfaitement. Les 


cornuum infertionem in duo corpora adeo exactè feparabatur, ut nulla inter 
utrumque intercederet communicatio, 


 Uteri tales non æquè alis, ac ovaria, tubæ è7 cornua allisabantur, fed, ubè 
ad cornuum infertionem inter fe uniuntur, ffridius longè cum collo veficæ, 
quäm intercedentibus membranis cum reclo cohærefcebant ; quo in fitu collnn 
veficæ ipfi diaphragmati, quod diftinélionem gemini uteri inferre fuit didlum , 
incumbebat. Atque fic loci corpus utriufque uteri craffitiem extremi digiti æmu- 
labatur, peripheria vero unum pollicem ac tres quartas menfurabatur, Cüm autem 

terque inde uterus lateraliter , non vero fecundüm fpinæ: longitudinem, proten- 
deretur, cavitas ejus interna fucceffivè increfcebat, ac- circumferentia circa 
reflexionis angulum duos pollices cum dimidio æquabat. E diverfo, dum uteri 
Jic lateraliter ad pollicem unum 7 tres quartas protenfi ad veficæ denuo 
collun reflelebantur , demumque in duas vaginas fub urethr& locatas definebant , 
ab angulo reflectionis cavitas utriufque uteri paulatim imminuebatur , ac mulro 
angujtior reliquâ uteri parte reddebatur, Idcirco capacitas utriufque uteri ad 
externam.prominentiam ubi refleéti incipit ; erat maxima ; quæ tametfi primum 
communis videretur ad longitudinem pollicis, poftea nihilominus internè mem- 
brana detegebatur , ab interno uteri latere ac potiffinäm a cornibus, ubi latera 
uterorum duplicantur, producla , lancque cavitatem ex parte dividens , diaphrag- 
onatis propterea fecundi vel imperfe@i nomine infignienda, A. Erud. fuppl. 
tom, AI, fect, 4, pag. 155 & 156. ' 


2 
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cornes de la matrice avoient un pouce huit lignes de longueur, 
leur largeur n'étoit que d'environ une ligne près du corps de la 
matrice, mais elles devenoient beaucoup plus larges en appro- 
chant des teflicules; elles avoient jufqu'à quatre lignes : leur 
extrémité étoit un peu courbée en dehors : leurs membranes 
étoient épaifles , & il y avoit quelques rides longitudinales fur 
les parois intérieures /J/); mais je n'y ai trouvé aucuns vefliges 
de la cloifon dont Tyfon fait mention *, Les teflicules {az a) 
étoient longs de trois lignes , larges de deux, & placés très-près 
de l'extrémité des cornes. Les trompes / 2 bcc) tenoient à un 


‘pavillon / 44) comme dans les autres animaux. 


Il réfulre de cette defcription que le vagin du farigue ne ref- 
femble à celui des autres animaux que fur la longueur de treize 
lignes & demie depuis le bord de la vulve, &qu'au delà de 
cette diflance il eft très-différent. Les deux canaux dont les 
orifices fe trouvent aux côtés de celui de l'urètre, m'ont paru 
être la continuation du vagin, parce qu'ils correfpondent par leur 
pofition latérale aux deux branches de la verge du mâle. On 
pourroit faire beaucoup de raifonnemens fur cette conformation 
fimgulière ; mais il vaudroit bien mieux difléquer une femelle 


À pleine & près de fon terme, L'animal dont ïl s'agit étant fort 


* Cornua uteri inflata magnitudinem habebant calami anférini, &7 longitu- 
dinem unius pollicis atque dimidii; alis uteri adhæreftebant in utroque termino 
aliguantum incurvata, &T quidem in uteros ubi abeunt, introrfum, extrorfum 
verd alterâ extremitate reflexa, Subflantia ipforum craffior videbatur uteris ipfis, 
nôn tamen æquè tranfparens, propter copio[a vafcula fanguifera, quibus undique 
irrigabañtur. Etenim in parte intern&, tam fuperids quam infèrius omnem cor- 
nuum longitudinem ampli vafculorum fanguineorum perréptabant trunci, plures 
è lateribus emittentes ramulos, haud dubiè in gratiam fœtuum, qui in anima- 
libus multiparis uteri cornua inhabitant ibique formantur, Atque hic internè 
parva quædam interioris membranæ notabatur elongario, uteri cornua quafi in 


cellulas, licèt imperfeélè, difpefcens, A£t. Erud, fuppl. tom. [, pag. 1 54. 
| fi 


324 MDREFSYCR\I PT ON 


commun en Amérique, j'efpère qu'il fe trouvera fur les lieux 
quelqu'Obfervateur qui faifira Pinftant le plus favorable pour cet 
examen, où que je, parviéndrai moi-même à avoir d'autres 
fujets pour faire de nouvelles difféétions. On en fait déjà affez 
pour détruire erreur de Pifon, qui prétendoit que le farigue n'a- 
voit point d'autre matrice que la poche qui eft au dehors du 
corps ; il'eft bien confirmé qu'il à au moins une matrice à l'in- 
térieur, & qu'il ne fe trouve aucune communication entre cette 
matrice & la poche extérieure qui fert de retraite aux petits après 
leur naiffance. 

FH y avoit de chaque côté de Fextrémité du rectum /e) une 
pétite poche / f g) qui contenoit une matière jaunâtre : chacune 
de ces poches avoit un canal excrétoire qui communiquoit fur 
Je bord de l'anus /h, p{ x11X; "ab, pl. x1vII. La poche f, 
du cûté droit, efl reprefemtée ouverte, pl. XLIX, à" fon canal excré- 
toire efl marqué par un filet ik). 


pieds. pouc. lignese 


Longueur des inteftins grêles depuis le pylore jufqu'au 

COÉCURT 4e se ol me à dnue dais ils JPA ANR RS NES 
Circonférence du duodenum dans les endroits les plus 

PROS SC APN TEE RME RTS RE TE F' ICT UNOS 
Circonférence dans les endroits les plus minces, .... w# 2. 


Circonférence du jejunum dans les endroits les” plus 
GTOS Eee Le rs aise te af RC EMI 
Circonférence dans les endroïts les plus minces .... 4 1. # 
Circonférence de Pileum dans les endroits les plus gros. #” 1, 11. 
* Circonférence dans les endroits les plus minces. .... # 1. 1. 
LOPRUENT| AU CoECUM ANNE QE MER SEE 
Circonférence à l'endroit le plus gros. ......,.., 1 2. 9 
Eirconférence à l'endroit le plus mince. ......... #4 2. 6. 
9 


Circonférence du colon dans les endroïts les plus gros. #2. 


ss 
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pieds pouc. lignes. 
Circonférence dans les endroits les plus minces.,... w” 2, 6. 
Circonférence du rectum près du colon..,.,...., # 2, 4. 
Circonférence du rectum près de l'anus ... ne UNSS (no 
Longueur du colon & du reétum pris enfemble. . .. » 9. y» 


Longueur du canal inteflinal en entier, non compris 
D CN ER Sa PAT M TRE N'est #. 6, # 


Grande circonférence de l'eftomac....,.....,., # 9 
CC ONE TENCR M Na ele de isa ete tele Mie n UM UO. 73 


Longueur de la petite courbure depuis l'œfophage 
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MR eee de ee ee ge de os en mr oes  3e U3s 
Sa-plus grande épaifleur ....,.......,...... x n 5. 
Longueur de lh véficule du PA PR CRAN MR NS I É T Où 
D us cran diametre; #.2,. 00 0 0 Re 6 
Longueur de lRh rate. .....,.,,.,.,...,,.....4.- UN 2,08. 
Largeur de l'extrémité inférieure . . ........,..,.. # nr 6, 
Largeur de l'extrémité fupérieure. . ......,..... on nm 3. 
Épaifleur dans le milieu. ..........,,.,..... PoON 24 
M niucorense...... 0... nn, MY ÉI Ur 
Largeur. .....,.............ssssssesses 4 4 6. 
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* Si lon compare les dimenfions rapportées dans cette table aux dimenfions que: 
Tyfon a données d’un individu de la même efpèce que le nôtre, on y trouvera de 
grandes différences, qui peuvent venir en partie de ce que notre animal avoit été gardé- 
dans lefprit-de-yin pendant long-temps, 

Si 
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Ê | | pieds. peuc. lignes: 
Longueur du centre nerveux depuis k veine - cave 


jufqu'à h pointe nee ses ces see s M2 DYOs 
LE 5 A SENS ER EP RER re ER TR 6. 
Laroeur de la partie charnue entre Île centre nerveux 

le ternamat is ts RTS NISSAN (220 LT 
Largeur de chaque côté du centre nerveux ......: 4  r. 9. 
Girconférence de là bafe du cœur............. uw un. 0. 
Diamètre de laorte, pris de dehors en dehors. .... #" on 2. 
Longueur de là hngue.................... 1 2 9. 
Longueur de la partie antérieure depuis le filet jufqu’à 

LEXDÉMTE JL El nt Os aber clear ete asie Le M ARS PAT RES 
Largeur de la fingue.. ............0e.0ee M 0 7 
Diftince: entre l'anus dc: fa ,vulves.t. 4, AT Tr TRES 
Longueur du vagin....,.............css M 2 3. 
Grandé circonférence de la veflie...:........, " 6. 9. 
Péite ércontérencel ETAT CRE Re TOR PATES 
… Le mufeau (A, pl. 1; à pl. LT, fig. 1) de la tête décharnée du 
farigue eft aplati fur les côtés : les os du nez /BC, pl. z1) font plus 
longs que le mufeau ; leur extrémité antérieure / 2) ef faillante 
& pointue; l'extrémité poftérieure /C) forme une échancrure dans 
l'os frontal, & s'étend entre les deux orbites / D ) des yeux : ces 
orbites n'ont point de bord ni de parois offeux dans leur partie 
poftérieure / £). Le crâne a peu détendue; il y a fur le fommet 
de la tête une arête longitudinale /Æ), & fur locciput une arête 
tran{verfale /G). La mâchoire inférieure / 1) eft convexe en 
deflous fur fa fongueur; fes branches font très-courtes jufqu'à. 
Yapophyfe condyloïde /7), mais la coronoïde (K) eit très- 
grande ; il fe trouve auffi au deffous de la condyloïde une troi- 
fième apophyfe /L) qui eft terminée par une pointe dirigée en 
arrières PAC 
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Les dents font au nombre de cinquante, favoir , dans la mi- 
choire fupérieure dix incifives, deux canines & quatorze mâche- 

lières; & dans la mâchoire inférieure auffi quatorze mâchelières, 
deux canines & feulement huit incifives. Toutes les incifives font 
très-petites, cependant la première //7) de chaque côté de fa 
mâchoire du deflus eft plus longue que les autres, & il y a un 
efpace vuide entre la première & la feconde. Les deux canines 
{N) de cette mâchoire font beaucoup plus grandes que celles /O) 
du deflous. La première mâchelière /PQ) de chaque côté de 
chacune des mächoires eft petite & n'a qu'une pointe ; la première 
mâchelière /P) du deflus eft aflez éloignée de la feconde /R) pour 
laïffer un efpace vuide /S) où la feconde mâchelière / 7) du deflous, 
qui eft grande, fe trouve placée forfque la bouche eft fermée : 
la féconde / RAT) & Ja troifième dent mächelière / FX) n'ont 
qu'une pointe comme la première / PQ). Les quatre dernières 
(YYYYZZZZ) font de vraies mächclières qui ont chacune 
- plufieurs pointes. 

Les apophyfes épineufes de la feconde / À, pl. 1, fig. 2), de 
la troifième /B) & de la quatrième /C) vertèbre cervicale font 
très-longues, fort larges & fort épaifles, & fe touchent d'un 
bout à l'autre; celle de la feconde vertèbre s'étend en avant fur 
la première vertébre / D), & a deux fois autant de largeur que 
les deux autres / BC). L'apophyfe épineufe / Æ£) de la cinquième 
- vertèbre eff auffr longue que celles des trois vertèbres précédentes, 
mais moins large & moins épaifle. Les apophyfes épineufes de 
la fixième /F) & de la feptième. vertèbre /G) font beaucoup 
plus petites & pointues. La branche inférieure / 7) de lapophyfe 
oblique de la fixième vertèbre eft fort large, & s'étend plus en 
arrière qu'en avant. 

H y a treize vertèbres derfiles & treize côtes de chaque côté, 
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fept vraies & fix fauflès. Les apophyfes épineufes des vertèbres 
dorfales font dirigées en arrière; celles des fix ou fept premières 
font étroites & pointues ; celles des autres ont beaucoup plus de 
largeur , & font aufli larges à l'extrémité que dans le refte de 
leur étendue. Le fternum eft compolé de fix os, dont le fixième 
eft le plus long & le cinquième fe plus CR Les premières 
côtes, une de chaque côté, s'articulent avec la partie moyenne 
antérieure du premier os ; l'articulation des fecondes côtes eft 
entre le premier & le fecond os, celle des troifièmes côtes entre 
le fecond & le troifième os, & ainfi de fuite jufqu'aux fixièmes 
& feptièmes côtes qui s’articulent avec la partie poftérieure du 
cinquième os du fternum, 

Les vertèbres lombaires font au nombre de fix ; leurs apophyfes 
tanfverfes font peu apparentes dans les deux premières ; celles 
des autres font dirigées en avant : les apophyfes épineufes ont 
beaucoup de largeur à proportion de leur hauteur. 


Le facrum n’eft compolé que de deux faufles vertèbres 4 BP, 
pl. 11, fig. 3): il y en a vingt-neuf dans la queue. 

L'os de la hanche /CD EF) eft fort étroit & fort long. 
Les os ifchions /G A) & les os pubis {7 #) font grands, de 
forte que la gouttière { L A1) qu'ils forment a beaucoup de 
largeur & de profondeur. 

Les os furnuméraires / NO PQ) du:baffin ont un-pouce & 
demi de longueur, environ une ligne d'épaiffeur, & une ligne 
& demie de largeur fur toute leur longueur, excepté à l'extré- 
mité poférieure /O Q ) qui a jufqu’à cinq lignes de largeur ; ils 
font articulés avec le bord antérieur du corps des os pubis. 

L’angle fupérieur de lomoplate a fr peu de faillie que le côté 
fupérieur & la bafe forment uy arc de cercle à peu près comme 

dans 
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dans le chat; lapophyfe coracoïde eft très-apparente, & l'acro- 
mion a beaucoup d’étendue. 

Les clavicules font très-courbes. 

L'os du bras a une forte arête longitudinale qui s'étend fur 
le devant de la partie fupérieure & de fa partie moyenne; l'ex- 
trémité inférieure eft large & a fur le côté externe une arète 
très - faillante. 

Los du coude eft aplati en avant & en arrière, & il y a 
une petite cannelure longitudinale fur fa face antérieure; cet os 
& le rayon font courbes fur leur longueur : au contraire los de 
la cuifle eft droit, mais ceux de la jambe font courbes comme 
- ceux de l'avant-bras & fort longs : le péroné eft prefqu'auffi gros 
que le tibia. 

Les deux rangs du carpe font compofés chacun de quatre os. 
-Le premier os du premier rang eft très-petit & fe trouve placé 
entre les parties internes de l'os du rayon & du premier os du 
fecond rang du carpe; le fecond os du premier eft au deflous de 
los du rayon, le troifième au deflous de los du coude, & le 
quatrième derrière le troifième. Le premier os du fecond rang 
eft au deflus du premier os du métacarpe & au deffous:du pre- 
mier os du premier rang & d’une partie du fecond os de ce 
même rang ; le fecond os du fecond rang fe trouve entre le {e- 
cond os du métacarpe & une partie du fecond os du premier 
rang du carpe; le troifième os du fecond rang eft au deffus du 
troifième os du métacarpe & au deflous d’une partie du fecond 
os du premier rang du carpe & d'une partie du quatrième os du 
fecond rang. Ce quatrième os eft au deflus du quatrième & du 
cinquième os du métacarpe & au deflous du troifième os du 
premier rang du carpe. 

Le tarfe a huit os, dont fept font placés comme dans les 
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autres animaux ; le huitième / À, pl 11, fig. 4) fe trouve au 
côté interne du premier os cunéiforme ; il eft oblong & terminé 
par une pointe qui s'étend au côté interne de l'extrémité pofté- 
rieure du premier os { B) du métatarle. 

Le premier os du métacarpe eft le plus petit de tous; mais 
le premier os / B) du métatarfe eft plus long que le cinquième 
([C), & fort écarté du fecond / D }. 

La feconde phalange /Æ) du pouce des pieds de derrière n'eft 
pas terminée en pointe comme les autres dernières phalanges 
des autres doigts qui ont des ongles. 
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Pau aus de la Marmofe paroit être voifine de celle 
du Sarigue, elles font du même climat dans Île même 
continent; & ces deux animaux fe reflemblent par la 
forme du corps, par la conformation des pieds, par la 


* La Mannofe, Marmofa, nom que les Brafiliens donnent à cet 
abimal, felon Seba, & que nous avons adopté. Les Nègres de nos 
ifles appellent le farigue Aanicou, & la marmofe, qui eft plus petite que 
le farigue, Rat manicou. 

Mus filveftris Americanus Scalopes dius. Secba, vol. T, pag. 46, 
Tab. 31, fig. 1 & 2. ANota. Que ce nom nanas que Sea donne à 
cetanimal, & que M." Klein & Briflon ont auffi adopté , a été très-mal 
appliqué. Le fcalopès des Grecs n’eft certainement pas là marmofe du 
Brefil. Et d’ailleurs il n’eft pas poflible de déterminer ce que c’eft que 
le fcalopès par les indications des Anciens : ad finem quidam mures funt 
quos fcalopes vocant ut Scholiafles Ariflophanis in Acharnenfibus animad- 
vertit. Aldrov. de quadrup. digit, vivip. pag. 41 €. Je crois que voilà 
la feule notice que nous ayons du fcalopès , elle ne fuffit pas à beau- 
coup près pour déterminer une efpèce, & encore moins pour en 
appliquer le nom à un animal du nouveau monde. 


Philander faturaté fpadiceus in dorfo, in ventre dilute flavus, pedibus 
albicantibus. ..,.,.. Philander Americanus , le R d'Amérique. 
Brion, Regn. animal, pag. 291. 

Murina, Didelphis caudà femi pilosâ&, mammis fenis. Lin. Syf. nat, 
edit. x, pag. 55. /Vota. 1.” Que M. Linnæus, qui préfente ici le murina 
après lopoflum , fait une queftion qui fuppofe ‘un doute mal fondé 
an pullus precedentis , dit-il du murina relativement à lopoflum. Cela 
-ne peut pas être, car, de l'aveu de M. Linnæus, fon opoflum a une 
poche fous le ventre; & par la defcription de Seba, il eft clair que la 
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queue prenante qui eft couverte d’écailles dans la plus 
grande partie de fa longueur, & n’eft revêtue de poil 
qu’à fon origine, par l’ordre des dents * qui font en plus 
grand nombre que dans les autres quadrupèdes : mais a 
marmofe eft bien plus petite que le farigue, elle a le 
mufeau encore plus pointu, la femelle n’a pas de poche 
fous le ventre comme celle du farigue , il y a feulement 
deux plis Jongitudinaux près des cuiffes entre lefquels 
les petits fe placent pour s’attacher aux mamelles. Les 
parties de la génération, tant du mâle que de la femelle 
marmofes, reflemblent par la forme & par la pofition 
à celles du farigue; le gland de Ja verge du mâle. eft 
fourchu comme celui du farigue , il eft placé dans 
l'anus ; &. cet orifice , dans la femelle, paroit être 
auffi lorifice de la vulve. La naiffance des petits femble 
être encore plus précoce dans l’efpèce de la marmofe 
que dans celle du farigue; ils font à peine auffi gros que 
des petites fèves lorfqu’ils naïflent & qu’ils vont s’atta- 
cher aux mamélles ; les portées font auff plus nom- 
breufes. Nous avons vü dix petites marmofes, chacune 
attachée à un mamelon, & il y avoit encore fur le ventre 
de la mère quatre mamelons vacans, en forte qu’elle 


femelle du murina n’en a point. MVora, 2.° Que la phrafe indicative 
pèche en ce qu'elle donne, comme un caractère conftant, fix ma- 
melles à la marmofe , tandis que le nombre des mamelles varie, & que 
Ja marmofe que nous avons vûe avoit quatorze mamelles. 
* Les dents, dans le farigue & K marmofe, font au nombre de cin- 
quante. Woyez ci-deyant ci-après la defcription de ces deux animaux. | 
avoit 
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avoit en tout quatorze mamelles : c’eft principalement 
fur les femelles de cette efpèce qu’il faudroit faire les 
obfervations que nous avons indiquées dans l’article pré- 
cédent , je fuis perfuadé que ces animaux mettent bas 
peu de jours après la conception, & que les petits au 
moment de l’exclufion ne font encore que des fetus 
qui, même comme fœtus, n’ont pas pris le quart de 
leur accroiflement ; l'accouchement de la mère eft toû- 
jours une fauffle - couche très-prématurée, & les fœtus 
ne fauvent leur vie naïfflante qu’en s’attachant aux ma- 
melles fans jamais les quitter jufqu'à ce qu'ils aient 
acquis le même degré d’accroiffement & de force qu'ils 
auroient pris naturellement dans la matrice fi l’exclufion 
n'eût pas été prématurée. 

La marmofe a les mêmes inclinations & les mêmes 
mœurs que le farigue ; tous deux fe creufent des terriers 
pour fe réfugier, tous deux s’accrochent aux branches 
des arbres par l'extrémité de leur queue, & s’élancent 
de-là fur les oifeaux & fur les petits animaux ; ils mangent 
auffi des fruits, des graines & des racines, mais ils font 
encore plus friands de poifflon & d'écreévifle, qu'ils 
péchent, dit-on, avec leur queue. Ce fait eft très- 
douteux & s'accorde fort mal avec la flupidité naturelle 
qu'on reproche à ces animaux qui, felon le témoignage 
de la plufpart des Voyageurs, ne favent ni fe mouvoir 
à propos, ni fuir, ni fe défendre. 
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DESCRIPTION 
DE LA MARMOSE. 
LA Marmofe /pl Lr1) eft de beaucoup plus petite que le 


Sarigue; mais elle n'en diffère, pour la forme du corps, qu'en 
ce qu'elle a le mufeau plus pointu & les oreilles moins arron- 
dies; le fommet de la tête eft un peu convexe, & l'extrémité 
de la queue fe recourbe en dedans. 

Il y a plus de différence entre la marmole & le farigue dans 
les couleurs du poil que dans là figure du corps; les yeux de Ia 
marmofe font entourés d'une bande noirâtre qui eft plus large 
au devant de Fœil & fur la paupière fupérieure qu'en arrière & 
fur la paupière inférieure : l'endroit des mouftaches eft de cou- 
leur brune. Le fommet de la tête, l’occiput , le deflus & les 
côtés du cou, l'épaule, le dos, la partie fupérieure des côtés du 
corps, la croupe, Forigine de la queue & la face externe du bras, 
de Tavant-bras, de la cuifle & de la jambe font de couleur 
mélée de cendré & de fauve, parce que chaque poil a une couleur 
cendrée fur la plus grande partie de fa longueur depuis la racine, 
& une teinte de fauve à l'extrémité. La lèvre fupérieure depuis 
les mouftaches jufqu'aux coins de la bouche, les côtés de Ja tête, 
la mâchoire inférieure, la gorge, la poitrine, le ventre, le bas 
des côtés du corps & la face interne du bras, de l'avant-bras, 
de la cuifle & de la jambe font d’une couleur blancheître, légère- 
ment teinte de fauve fur les côtés du corps & du cou, entre le 
cendré de la partie fupérieure du corps & la couleur blancheître 
de la partie inférieure : f’entre-deux des yeux & le chanfrein 
ont auf une couleur fauve. La queue n’eft revêtue de poil que 
{ur la longueur d'environ trois lignes; tout le refle eft garni de 
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fort petites écailles. Le poil des pieds eft très- court & de cou- 
leur blancheître, très-légèrement teinte de fauve. Les doigts & 
les ongles refflemblent à ceux du farigue pour le nombre & pour 


la forme. 
pieds. pouc. lignes, 
Longueur du corps entier , mefuré en ligne droite 


depuis le bout du mufeau jufqu’à lanus....... #1 6. 8. 


Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 
locciput eve. »! vr07 (CURE Te) © 19.5 19 0e + ED | GR (97/1) 2" 0 {1 I L EL 


Circonférence du bout du mufeau....,,.....,, W 1. m0 
Circonférence du mufeau, prife au deflous des yeux. # 1. rt. 
Contour de l'ouverture de fa bouche. .....,..., W 1, 4. 
Diftance entre les deux nafeaux......,,4....,., 4 4 2, 
 Diflance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

de Poœil. 


Diflance entre l'angle poftérieur & l'oreille. .,,..., #”  n 


VND RST OT S/.0 So er ere ele ste os) 6 alain 6) 07 er à # 1 8. 


$ 
Longueur de l'œil d’un;angle à l'autre. :....,.., # on 3% 
D ON NS Va RNA RES AS OT ET 


Diftance entre les angles antérieurs des yeux en fuivant 
BH Cotrbure du Chanfreinii tt 0 EN OR ET Nr 


La même diflance en ligne droite. ............ y W S = 
Circonférence de la tête entre les yeux & les oreilles. : # 2, 10. 

Liobpuieur Idées) Oreilles 4 Len Ho 4 a a M Sin 0! 9 
Largeur de la bafe, mefurée fur la courbure extérieures 1 1" 9. 
Diftance entre les deux oreilles, prife dans le bas... vin ï 
Hénin duéousst us is 2700 ol 5h anne) 104 os 
Giréonférence”du'éout. an 2. uso at reb 48 ehantil 1e 


Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
devant, 24 su. 0.. slots 210 MOD LE 6h pere # 3e 9e 


La même circonférence à l'endroit le plus gros... "4x 1 
La même circonférence devant les jambes de derrière. 


2. LADENCRRANTNE. TAURONN 
pieds. pouc, lignes: 

Longueur du tronçon de la queue.......,.,... 1 6. 7. 

Girconférence de Ja queue à Porigine du tronçon. ., #  # *11. 


Longueur de l’avant - bras depuis le coude jufqu'au 


pDicnett Sum ones NES SMS # Fe Ï; 
Largeur de avant - bras all coude. © 0. 0 © 0e «4 0 + 0 eo 0 H 1 Se 
# . &: 4 A . 

Épalleuriau meme endroit. de ee ee eee Ne IAE 
Circontérence du POELE ee secleiee es sise ei TOI OR 
Girconférence du. métacarpe, : 5... eee ue vie me ROLE 


Longueur depuis le poignet jufqu’au bout des ongles. #  n 7. 


È 
nt 
L 


Longueur de là jambe depuis le genou jufqu'au tion. 


ÿ 
Larbeur. du haut de fn jambe 20 00 2 EN Eee 
ÉDAMHERE A NU es OM PER CE NA NE 
Largeur à lendroit du tlon:..,...........,. 4 0 2 
Circontérence di MÉMIATIES nos lacets site eme JE RNA RE 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles. . #  # 11. 
Largeur du pied dé devant... ...7....,4 A4 01 04 
Largeur du pied de derrière... ..... sense HU € 

z 


Eonoueur des plus grands ongles. ............ # on 1% 


Largeur à la bafe............. esse il: [2 HZ 


J'ai vû une marmofe femelle /p/ z171) qui étoit moins grande 
que le mâle /p/ 111), dont les dimenfons font rapportées dans 
la table précédente, car elle n’avoit que cinq. pouces trois lignes 
de dongueur: depuis le bout du mufeau jufqu'à Fanus, mais Ja 
queue étoit longue de fix pouces deux lignes; les oreilles avoient 
huit lignes & demie de longueur, & huit lignes de largeur à là 
bafe. Cette femelle refléembloit au mâle pour la figure de la tête , 
des oreilles, du corps, de la queue & des pieds, & pour le nombre 
&: la forme des dents, &c. mais elle en différoit un peu pour les 
couleurs du poil, en ce que la teinte fauve étoit plus foncée, 
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Cette marmofe femelle avoit dix petits attachés à la partie 
poftérieure du ventre, entre les cuifles, au.même endroit où fe 
trouve la poche de la femelle du farigue. Chacune des petites 
marmofes tenoit par la bouche à un mamelon , dé manière que 
Yon ne pouvoit pas l'en féparer aifément , & il y avoit de plus 
quatre mamelons qui n’étoient pas faifis par des petites marmofes, 
mais qui paroifioient avoir été tirés & fucés : cette femelle avoit 
donc en tout quatorze mamelons. Les marmofes étoient beau- 
coup plus petites à proportion que les autres animaux nouveaux- 
nés, car leur tête n'avoit que deux lignes de longueur depuis le 
bout du mufeau jufqu'à l'occiput, & le corps quatre lignes depuis 
Pocciput jufqu'à l'origine de la queue, dont la longueur n'étoit 
que d'une ligne & demie. Cette femelle n'avoit point de poche 
comme celle du farigue, mais il y avoit un petit pli longitudinal 
contre chacune des cuifles qui fembloit limiter efpace qu'occu- 
poient les petits; en eflet, ils étoient tous placés entre ces deux 
plis qui n'avoient au plus qu'une ligne & demie de hauteur & 
dix lignes de longueur ; leurs extrémités antérieures étoient à 
fept ou huit lignes de diflance lune de l'autre, & les poftérieures 
feulement à quatre lignes. 

La defcription des vifcères a été faite fur une marmofe mûle ; 
qui n'avoit que quatre pouces:&c demi de longueur depuis le bout 
du mufeau jufqu'à l'origine de la queue; les oreilles étoient longues 
& larges de fept lignes; la queue avoit fix pouces trois lignes 
de longueur. 

L'épiploon étoit fort court & caché entre l'eflomac & les 
inteftins. Le foie fe trouvoit en auffi grande partie à gauche qu'à 
droite. 

Le duodenum s'étendoit dans le côté droit, & fe replioit en 
dedans près de la région iliaque ; le jejunum & l'ileum faifoient 

Vui 
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quelques grandes finuofités dans la région ombilicale & dans es 
côtés ; le cœcuim étôit placé dans le milieu du côté gauche, & 
dirigé de gauche à droite : le colon & le reftum s'étendoient en 
ligne droite depuis le milieu du côté droit jufqu’à l'anus. 

La partie droite / À, pl L1v, fig. 1 ) de F'eflomac étoit beau- 
coup plus grande que la gauche / B) ; le grand cul-de-fac /2) 
avoit peu de longueur & fe terminoit prefqu'en pointe; la partie 
droite ne formoit point d'angle entre focfophage /C) & le 
pylore /D ); elle étoit courte, mais elle avoit un grand dia- 
mètre. L'eftomac de la marmofe femelle / reprefentee planche z111) 
reflembloit à celui que je viens de décrire; mais Feflomac de da 
marmofe mâle, dont les dimenfions font rapportées dans la table 
précédente, avoit là partie droite / À, pl. zrv, fig. 2) fort petite 
& le grand cul-de-fic /B) très-large. La forme de cet eftomac 
étoit fi extraordinaire qu'il avoit prefqu'autant de hauteur depuis 
le fond /C) de là grande courbure que de longueur depuis le 
fond /B) du grand cul-de-fac jufqu'au pylore (D) : fa grande 
circonférence avoit deux pouces onze lignes, & la petite deux 
pouees fix lignes. La diflance, qui {e trouvoit entre Foefophage (E) 
& l'angle que forme a partie droite, n'étoit que d'environ une 
ligne & demie, & il n'y avoit guère qu'une ligne de diftance 
entre cet angle & le pylore / D): la profondeur du grand cul- 
de- fac étoit de fix lignes. 

“Les inteftins grèles, le cœcum & le refte du canal inteftinal 
jufqu’à l'anus avoient tous à peu près le même diamètre qui étoit 
de trois lignes, excepté aux endroits de quelques étranglemens 
qui fe trouvoient dans les inteflins gréles. Le cœcun /A42, 
pl LIV, fig. 3) avoit un demi-pouce de ongueur ; il étoit un 
peu recourbé vers l'ileum /C°); fon extrémité avoit un peu plus 
de groffeur que fon origine. La portion /{ D) du canal inteftina, 
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qui s'étendoit depuis le cœcum jufqu'à anus, étoit très-coute; 
elle n'avoit qu'un pouce huit lignes, tandis que les inteftins 
grêles avoient huit pouces & demi de longueur depuis le pylore 
jufqu’à l'anus : ainfi la longueur du canal inteftinal en entier, non 
compris le cœcum , étoit de dix pouces deux lignes, Les mem- 
branes des inteftins n'avoient que très-peu d'épaiffeur. 

Le foie étoit compolé de quatre lobes : les deux plus grands 
étoient placés l'un à droite & l'autre dans le milieu, & les deux 
autres à droite, lun en devant & l'autre en arrière; le poflérieur 
étoit le plus petit de tout, & embrafloit la partie antérieure du 
rein droit; le lobe moyen étoit partagé en deux portions iné- 
gales par une petite échancrure dans laquelle {e trouvoit la véficule 
du fiel ; la petite portion étoit à droite; le ligament fufpenfoire 
tenoit à la face antérieure de fa portion la plus grofle, 

La rate /pl. LIV, fig. 4) avoit trois branches de longueurs 
inégales ; la plus longue branche / 4) s’étendoit obliquement en 
avant à côté de l'eflomac, comme la rate des autres animaux 
fifipèdes ; la branche la plus courte / 8) étoit dirigée en arrière 
en ligne droite avec la longue branche; celle /C), qui avoit 
une fongueur moyenne, s'étendoit de gauche à droite oblique- 
ment de haut en bas, & de derrière en devant. 

Le rein droit étoit plus avancé que le gauche de toute fa 
longueur. 

Le poumon droit étoit compolfé de quatre lobes difpofés comme 
dans la plufpart des animaux; le lobe moyen étoit prefqu'auffr grand 
que l'antérieur & que le poftérieur, mais il ne les féparoit pas 
entièrement l'un de l'autre, car ils étoient réunis à leur racine: 
il n’y avoit qu'un feul lobe dans le poumon gauche. 

L’orifice du prépuce fe trouvoit placé contre le côté inférieur 
de anus, de forte que le gland de la verge étoit fous le reétum, 
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Le gland avoit plus de longueur que la verge, & étoit compolé 
de deux branches cylindriques dirigées en arrière, placées l’une à 
côté de l'autre, toutes les deux contre le reétum. La verge 
formoit un coude près du gland, & étoit placée le long du gland 
qui fe trouvoit entr'elle & le reétum ; aïnfi la verge s'étendoit 
en avant le long de la gouttière formée par les os pubis & 
ifchions, L’urètre étoit fort long & très-finueux. I fe trouvoit 
de chaque côté trois corps ronds; il y avoit un pédicule qui abou- 
tifloit au bulbe de Furètre ; ces corps ronds m'ont paru être les 
véficules féminales. Les tefticules étoient prefque ronds ; les ca- 
naux déférens avoient peu de longueur : maïs toutes ces parties 
s’étoient déformées & racornies par Fefprit-de-vin dans lequel 
lanimal avoit été gardé pendant long- temps. 

La marmofe mâle, dont les dimenfions font rapportées dans 
la table des parties extérieures, avoit le gland & la verge au 
dehors de l'anus & du prépuce comme dans l'état d’éreétion ; le 
canal de l'urètre fe terminoit à l'endroit de la bifurcation du gland, 
mais il toit en quelque façon continué jufqu'au bout des deux 
branches par deux gouttières , qui fe trouvoient le Tong de chaque 
branche & qui formoient un canal complet , Jorfque les deux 
branches étoient Fune contre l'autre. Les fix corps ronds, dont 
il a déjà été fait mention, étoient placés comme dans l'autre 
marmofe, mais urètre de celle dont il s'agit ici, étoit déformé 
par un farcome. 

La vulve de 11 marmofe femelle n'étoit pas apparente au dehors: 
on ne voyoit que l'anus. À une ligne de diflance de la partie 
inférieure de fon bord , il fe trouvoit fur fes parois internes une 
fente parallèle à ce bord, & longue d’une ligne & demie; cette 
fente étoit la vulve; on voyoit à l'entrée deux petites éminences 
formées par les branches du clitoris, autant que j'ai pû les 

reconnoître 
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. reconnoitre dans un fujet auffi petit; il y avoit des rides longi- 
tudinales depuis les branches du clitoris jufqu’à l'orifice de l'urètre 
qui étoit placé à quatre lignes de diflance de l'entrée de la vulve, 
Dans cet endroit le vagin formoit deux canaux de prolongement, 
comme dans la femelle du farigue, mais leurs orifices étoient 
peu fenfibles ; je n'ai pü les wouver que par le moyen du filet, 
Dans des vifcères aufli petits, auffi délicats, & de plus altérés 
par limpreflion de lefprit-de-vin, le flilet peut aifément percer 
au lieu de dilater, cependant je crois que orifice des canaux 
dont il s'agit exiftoit réellement, & qu'il n'avoit réfifté à l'air, 
que Javois eflayé d'y faire pafler à l'aide d’un chalumeau, qu'à 
caufe du coude que formoit le canal en fe recourbant en dehors 
comme dans le farigue, car les canaux de prolongement forment 
un ovale comme dans cet animal, & fe réuniffent près du col de 
la veflie en un canal commun qui s'étend le long de Furètre & 
fe termine par un orifice placé au deflus de celui de lurètre: 
ce canal de réunion étoit à proportion plus large dans la marmofe 
que dans le farigue. Avec fattention la plus fcrupuleufe je n'ai 
aperçü aucun veftige de cloifon longitudinale, ni dans ce canal, 
ni à l'endroit où les deux canaux courbes fe réunifient près du 
col de la veflie; mais jai vû le raphé qui eft au point de réunion 
des deux canaux. I y avoit aufli des rides longitudinales le long 
de la portion courbe de ces canaux, à peu près du double plus 
nombreufes que dans le farigue. Les cornes de la matrice, les 
trompes & les ovaires de la marmofe m'ont paru reflemblans à 
ces mêmes parties vües dans le farigue, aufli n'ai-je aperçû 
aucune cloifon * dans les trompes ni dans la portion courbe des 
canaux de prolongement du vagin. 


* Voyez ci-devant la defcription du farigue, où il eft fait mention de ces 
cloifons. 
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Le fquelette /p/. z1v, fig. 4) de la marmofe a beaucoup de 


rapport à celui du farigue; cependant la marmofe a le crâne plus 
large, le mufeau un peu plus court, les apophyfes coronoïdes 
de Ja mâchoire inférieure moins larges, & les orbites des yeux 
beaucoup plus grandes ; auffi les arcades zigomatiques ont plus 
de convexité en dehors : il n’y a point d'arêtes offeufes fur le 
fommet de la tête ni fur l'occiput. 


La marmofe a cinquante dents comme Île farigue ; mais la 
feconde des mâchelières du deflous n'eft pas plus grande que la 
troifième , aufli n’y a-t-il point d'efpace vuide entre la première 
& la feconde mâchelière du deffus ; la dernière des mâchelières 
de cette mâchoire a une forme différente de cette même dent 
du farigue : au refte les dents de ces deux animaux m'ont paru 
reffemblantes. | 


Le fquelette de Ia marmofe diffère encore de celui du farigue 
par les caraétères fuivans : l'apophyfe épineufe de la feconde ver- 
tébre cervicale a moins de hauteur, & s'étend autant en arrière 
qu'en avant ; les cinq dernières vertèbres n'ont prefqu'aucun 
veflige d'apophyfe épineufe ; celles des vertèbres du milieu du 
dos font couchées en arrière, celles des vertèbres lombaires font 
médiocrement larges. 


Les os furnuméraires du baflin ont trois lignes un tiers de 
longueur, & une. demi-ligne de largeur fur toute leur longueur, 
excepté à l'extrémité poftérieure qui a une ligne de largeur. 

Le côté fupérieur de l’omoplate forme fur fa longueur. une 
convexité très-faillante, Je nai pas vû dans la marmofe le pre- 
mier os du premier rang du carpe, mais j'ai trouvé les trois 
autres & les quatre os du fecond rang. Le huitième os du tarfe 
étoit à peine fenfible. 
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(LE CA FOPOE LINE 


L E premier Auteur qui ait parlé de cet animal eft 
Fernandes‘; le Cayopollin, dit-il, eft un petit animal 
un peu plus grand qu'un rat, reffemblant au farigue par 
le’ mufeau ; les. oreïlles & la ‘queue qui eft plus épaifle 
&: plus forte que celle d’un rat, & de laquelle il fe fert 
comme d'une main : il a les oreilles minces & dia- 
phanes, le ventre, lés jambes &'les pieds blancs : les 
petits, lorfqu'ils ont peur , tiennent la mère embraffée ; 
elle les élève fur les arbres : cette efpèce s’eft trouvée 
dans les montagnes de la Nouvelle - Efpagne. Nierem=s 
berg b a copié mot à mot ces indications de Fernandès, 


£ 


* Le Cayopollin ou Kayopollin. 

Coyopollin. Fernandes, Hifl Nov. Hifp. pag. 10. 

Animal Caudimanum feu Coyopollin, Nieremberg, Hiff nat, Peregrin, 
pag: 158. | 

Coyopollin. Jonfton , de quadrup. pag. 118. 

Mus Indicus diclus Coyopollin. Charleton, Exercit, pag. 25, n° 5. 

ÂMus Africanus Kayopollin didtus. Seba, vol. 1, pag. 39, Tab. 31, 
fig. 3. Vota. Qu'il y a erreur dans cette indication, cet animal n'étant 
pas d'Afrique, mais d'Amérique. 

Philander faturate fpadiceus in dorfo, in ventre ex albo flavicans, cauda 
ex faturaté fpadiceo maculata, .... Philander Africanus, le Philndre 
d'Afrique. Briflon , Regn. animal, pag. 29 2: même erreur fur le 
climat, copiée de Seba. 

* Franc. Fernandès , Hi/£. ni Novæ Hifpaniæ. Romæ, 1626, 
cap. XXIX, pag. 10. 

Hu DROÉRARES Hif. nat. Perepr. Wib. IX, cap. v, pag. 158. 
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& n’y a rien ajoûté. Seba *, qui le premier a fait defliner 
& graver cet animal, n'en donne aucune defcription, 
il dit feulement qu'il à la tête un peu plus épaifle & la 
queue un tant foit peu plus groffe que la marmofe; & 
que quoiqu'il foit du même genre, il cft cépendant 
d'un autre climat, & même d’un autre continent: & il 
fe contente de renvoyer à Nieremberg &'à Jonfion pour 
ce qu'on peut defirer de plus au fujet de cet animal: 
mais il paroît évidemment que Nieremberg & Jonfton 
ne l'ont jamais vû, & qu'ils n’en parlent que d’après 
Fernandès. Aucun de ces trois auteurs n’a dit qu'il fût 
originaire d'Afrique, ils le donnent au contraire comme 
naturel & particulier aux montagnes des climats chauds 
de l'Amérique; & c’eft Scha feul qui, fans autorité 
ni garants, à prétendu qu'il étoit Africain. Celui que 
nous avons vü venoit certainement d'Amérique ; il étoit 
plus grand, & il avoit le mufeau moins pointu & Ja 
queue plus longue que la marmofe; en tout il nous a 
paru approcher encore plus que la marmofe de l’efpèce 
du farigue. Ces trois animaux fe reffemblent beaucoup 
par la conformation des parties intérieures & extérieures, 
par les os furnuméraires du baffin, par la forme des 
pieds, par la naiffance prématurée , la longue & conti- 
nuelle adhérence des petits aux mamelles, & enfin par 
les autres habitudes de nature; ils font auffi tous trois 
du nouveau monde & du même climat; on ne les trouve 
point dans les pays froids de l'Amérique ; ils font naturels 


* Seba,, vol, 1, pag. 40, Tab, 31, fig. 7 
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aux contrées méridionales de ce continent, & peuvent 
vivre dans les régions tempérées ; au refte ce font teus des 
animaux très-laids ; leur gueule fendue comme celle d’un 
brochet , leurs oreilles de chauve-fouris , leur queue de 
couleuvre & leurs pieds de finge préfentent une forme 
bizarre qui devient encore plus defagréable par la mau- 
vaife odeur qu'ils exhalent, & par la lenteur & la flupidité 
dont leurs aétions & tous leurs mouvemens paroiffent 
accompagnés. 
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IPTC IR: I PTT ON 
PDO CA TO PÉOME LIN 
E Cayopollin /pl 17) qui a fervi de füjet pour cette def. 


cription, étoit plus grand que Îles marmofes, dont il a été 
fait mention dans {a defcription de ces animaux : I leur reflembloit 
beaucoup par les proportions des parties du corps, excepté le 
mufeau qui étoit plus épais, les oreilles qui étoient moins grandes, 
& la queue qui avoit plus de longueur. IT y avoit des différences 
plus apparentes dans les couleurs du poil : Les yeux étoient feu- 
lement bordés de noirâtre, mais non pas entourés d’une bande 
de cette couleur comme ceux de la marmofe. Une bande étroite 
de même couleur noirâtre s’étendoit le long du milieu du chan- 
frein; le refte du chanfrein étoit de couleur grife-cendrée. Le 
front, le fommet de la tête, l'occiput, le deflus & les côtés du 
cou, Fépaule, le dos, les côtés du corps, la croupe, la partie de 
la queue qui étoit revêtue de poil, la face externe du bras, de 
Vavant-bras, de la cuifle & de la jambe, le deflus du métacarpe 
& du métatarfe avoient une couleur cendrée, mélée de fauve & 
de gris; chaque poil étoit de couleur cendrée fur la plus grande 
partie de fa longueur depuis a racine, & la pointe avoit une 


… couleur fauve ou grife; ie fauve dominoit fur l'occiput & fur le 


cou. Les côtés de a tête, la mâchoire inférieure, là gorge, le 
déflous du cou , fa poitrine, le ventre, la face interne du bras, 
de lavant-bras, de fa cuiffe & de la jambe étoient de couleur 
jaunâtre très-päle & prefque blancheître. Les plus longs poils 
avoient cinq lignes; ceux des pieds étoient très-courts : Les 
oreilles n'en avoient que fur la face extérieure de leur bafe. Les 
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mouflaches étoient longues de quinze lignes. Les pieds, les doigts 
& les ongles reffembloient à ceux de la marmofe & du farigue. 
La queue n’étoit couverte de poil que fur la longueur d’un pouce 
dix lignes depuis fon origine ; le refle étoit revêtu d’écailles à 
proportion plus grandes que celles de la queue de là marmofe; - 
on voyoit quelques petits poils entre ces écailles. La partie 
écailleule de la queue avoit différentes couleurs ; elle étoit brune 
fur environ le tiers de fa longueur du côté de la partie garnie 
de poil, & il n’y avoit fur le refle que des taches brunes fur 
un fond jaunâtre , l'extrémité étoit entièrement jaunâtre. 
pieds. pouc. lignes, 

Longueur du corps entier, mefuré en ligne droite 

depuis le bout du mufeau jufqu’à Fanus...... w 7, 3. 
Longueur de la tête depuis le bout du mufeau jufqu’à 

Pocciputs fr dit eiiiele et RENNES TIM NAN 
Ciréonférence du "bout: du'muiear EE OMAN 
Circonférence du mufeau , prife au deflous des yeux. #" 2. 5. 
Contour de 'Fouverrure’”det h"Bouchame ee er re 
Diflance ‘entre ‘les delix Inifeaux PE OR UMR 
Diftance entre le bout du mufeau & l'angle antérieur 

de Pœil". 1, LR OR, NT RO MONTRE 
Diftance entre l'angle poftérieur & Foreille....... #" " Le. 
Longueur de l'œil d’un angle à l'autre. ......... " # 4. 


Diflance entre les angles antérieurs des yeux, en fui- 


vant la courbure du chanfrein..........:... # CET 
Earmême ‘diflance en lignerdroite.!. 2, 4... 40, 200 NE 
Circonférence de la tête entre les yeux & les oreilles. #” 3. 8. 
ÆEongueur desiôreilles 44201 NE ME 1708 


Largeur de la bafe, mefurée fur k courbure extérieure. #1 # 72 


Diflance entre les deux oreilles, prife dans le bas... # 1. 2. 
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Circonférence du corps, prife derrière les jambes de 
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La même circonférence à l'endroit le plus gros. .... #  $. 2. 
La même circonférence devant les jambes de derrière. . # 3. 3. 
Longueur du tronçon de Ja queue............ 4 11.  S. 
Circonférence de la queue à Porigine du tronçon... # 1. 2. 
Longueur de Favant- bras depuis le coude jufqu'au 

poignet. .........s..seseseseresesens M Le 4 
Largeur de l’avant-bras au coude. ..........., 0 un 4% 
Épaiffeur au même endroit, + .......4......... MW M 43% 
Girconférence du.poignet. 55.044 éete loe tele #4 10e 
Circonférence du métacarpe......,........... 4 LM 
Longueur depuis le poignet jufqu’au bout des ongles. 1 #10. 


Lonoueur de la jambe depuis le c'enou jufau’au talon. # LA UIUES 
b Juiq 


Largeur du haut de la jambe. ............... 4 4 0. 
Re SN en SE à Le 
Largeur à lendroit du talon..............,... 4 4 3. 
iconférence du, métamrie. 5. 2.51. ie Mr LLEtijfe 
Longueur depuis le talon jufqu'au bout des ongles. . # 1. 4. 
Largeur du pied de devant..............,.. 4 4 7 
Largeur du pied de derrière... .............. 4 4 82 
Longueur des plus grands ongles ............. nu 2. 
Largeur à la bafe. ...,..............4444 080 04 UE 


Le foie ne s’étendoit que peu à gauche, 'épiploon étoit caché 
entre l’eftomac & les inteftins. | 

Le duodenum fe replioit en dedans prefqu'au {ortir de l'ef- 
tomac, & fe joignoit au jejunum qui faifoit fes circonvolutions 
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dans Îa partie antérieure de la région ombilicale & dans les côtés ; 
celles de l'ileum étoient dans a partie poftérieure de la région 
ombilicale. Le coœcum fe trouvoit dans l'iliaque droite, où ül 
s’étendoit en avant contre lileum; äl fe replioit en dehors, fe pro- 
longeoit en arrière, & enfin il fe recourboit en avant. Le colon 
s'étendoit en avant dans fe côté droit, pañloit de droite à gauche 
derrière leflomac & fe prolongeoit dans le côté gauche avant 
dé fe joindre au reétum qui étoit en partie dans la région iliaque 
gauche, 

La partie gauche / À, pl Lvr, fig. 1) de Teftomac, étoit 
beaucoup plus grande que la droite /B), auffi le grand cul-de- 
fic / A) avoit beaucoup d'étendue; Fangle /€) de la partie 
droite étoit très-peu marqué : l'eftomac & les inteflins avoient 
des membranes très-minces & à demi tranfparentes. 

Le duodenüm étoit le plus gros des inteftins grèles & l'ileum; 
(À, fig. 2) le plus mince; le cœcum /BCDE ) avoit peu 
de diamètre, il étoit long & contourné en fpirale ; le colon /Æ'} 
avoit beaucoup plus de groffeur près du coœcum que dans le 
refle de fon étendue, 

Le foie étoit compolé de quatre lobes | des deux plus grands 
Jun étoit placé à gauche & lautre à droite; celui-ci s'étendoit 
un peu au-devant du Iobe gauche & étoit divifé par une pro: 
fonde fciflure qui ne laïfloit qu'une petite partie à gauche; la 
partie droite étoit beaucoup plus grande , & avoit la véficule 
du fiel incruftée dans fa face poftérieure. Les deux autres lobes 
étoient à droite derrière la grande portion du grand lobe droit, 
ils fe trouvoient placés l’un derrière Lautre, le poflérieur étoit 
fort petit. Je ne fais mention, ni. de la couleur ni du poids du 
foie, &c. parce que l'animal avoit été gardé dans l'efprit-de-vin. 
pendant long - temps. 


DU CAYOPOLLIN. 3s7 


La rate /p/. LVI, fig. 3) étoit compolée de trois branches, la 
plus longue /4) avoit cinq lignes & s’étendoit en arrière Je long 
du rein, une autre / PB) étoit dirigée en avant & avoit quatre 
lignes de longueur; la troifième /C} étoit de la même longueur & 
dirigée en dehors vers le fond du grand cul-de-fac de leftomac, 
elle avoit moins de largeur & d’épaifleur que les deux autres. 

Le rein droit étoit plus avancé que le gauche de toute fa 
longueur. | 

H n'y avoit, à proprement parler, qu'un lobe de chaque côté du 
poumon , & un petit près de la bafe du cœur ; mais il fe trouvoit 
dans le poumon droit une échancrure à l'endroit où le Iobe an- 
térieur eft féparé du lobe moyen dans la plufpart des animaux. 

La langue étoit mince à l'extrémité, couverte de très-petites 
papilles & parfémée de grains glanduleux : il y avoit, comme 
fur la langue de la marmofe, trois glandes à calice difpofées en 
triangle, deux en avant & une en arrière. Le palais étoit traverté 
par fix ou fept fillons ; ceux du milieu avoient jufqu’à une ligne 
& demie de largeur. Prefque tous les bords de ces fillons étoient 
convexes en avant; ils avoient jufqu’à. un quart de ligne de 
hauteur. L'épiglotte étoit échancrée dans le milieu. 

I n'y avoit au dehors qu'un orifice pour lanus & pour la 
verge ; il étoit à trois lignes de diftance de l’origine de la queue : 
le fcrotum fe trouvoit placé au-devant de cet orifice à la dif 
tance de neuf lignes; il avoit fept lignes de hauteur & de largeur, 
& trois lignes & demie d’épaifieur. 

L'ouverture du prépuce étoit dans la partie inférieure de l'anus 
(A, pl zvi, fig. 4), les extrémités des deux branches (B B) 
du gland, qui étoit fourchu, paroifloient à l'orifice du Prépuce ; 
ces branches étant tirées au dehors, fe font trouvées longues de 
fix lignes & demie, elles avoient chacune une ligne de largeur, 
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& un quart de ligne d'épaifleur ; elles étoient placées l’une contre 
l'autre ; il y avoit le long de leur face interne une gouttière qui 
s'étendoit d’un bout à l'autre & qui fembloit être une continuation 
du canal de l'urètre qui auroit été divifé longitudinalement en 
deux parties, comme le gland en deux branches : ces branches 
étant réunies l'une contre l'autre, leurs gouttières formoient un 
canal entier : lorfqu'on écartoit les CU l'orifice {marqué 
var un fllet C) de Furètre fe trouvoit dans Jangle de leur bi- 
furcation à l'origine des gouttières. Le corps / D) du gland 
m'a paru avoir deux lignes & demie de Jongueur jufqu'à la 
bifurcation, & environ trois lignes de circonférence : En fup- 
pofant la longueur totale du gland de neuf lignes, la verge /Æ) 
nauroit eu que trois lignes ; l'endroit de linfertion du prépuce 
étoit fort équivoque. Les branches du gland étant recouvertes 
de leur prépuce dans l'état ordinaire fe trouvoient couchées dans 
la gouttière, formée par la réunion des os pubis & ifchions, elles 
étoient dirigées en arrière dans cette fituation, comme la vulve 
des animaux quadrupèdes. L'urètre / F”) avoit environ un pouce 
de longueur depuis la verge jufqu'à la veflie /G&). S'i y avoit 
des corps ronds aux côtés de l'urètre près de la verge, comme 
ceux dont il a été fait mention dans la defcription précédente 
de la marmofe, ils étoient très-petits, fort altérés par l'efpritz 
de-vin & confondus avec fa graifle, de façon qu'ils ne fe font 
pas fait reconnoître. Les proftates /Â/) étoient près du cou de 
la veffie. Les canaux déférens / / 7} n’avoient qu'un pouce de 
longueur. Les tefticules / XL) étoient ronds. 

H y avoit de chaque côté de l'extrémité du re‘tum / 47} 
deux poches / VO) comme dans le farigue & la marmofe; 
ces poches communiquoient dans l'anus { A) par un tuyau ex- 


crétoire {marqué d'un fller P Q ). 
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Circonférence à l'endroit le plus mince. ........ 
Circonférence du colon dans les endroits les plus gros. 
Circonférence dans les endroits les plus minces. . . .. 
Circonférence du reétum près du colon........ 
Circonférencé du rectum près de Panus......... 
Longueur du re‘tum & du colon pris enfemble . .. 
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Le mufeau du fquelette /p/. vx, fig. 1) du cayopoilin eft plus 
large que celui de 1 marmofe; les orbites des yeux font plus 
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petites, & la partie des bords offeux qui eft interrompue a moins 
de longueur; auffi les apophyfes orbitaires de los frontal font-elles 
plus grandes. L'apophyfe qui fe trouve au deflous de la condy- 
loïde, eft plus large, & cette partie de Ja mâchoire n’eft pas tant 
repliée en dedans que dans le farigue & dans la marmofe. 

Le cayopollin a quarante-huit dents, favoir, dix incifives fu- 
périeures, huit inférieures & quatre canines, deux dans chaque 
mâchoire ; toutes ces dents font femblables à celles du farigue 
& de la marmole, Le cayopollin a aufii fept dents mâchelières 
de chaque côté de la mâchoire du deflous comme ces deux 
animaux ; mais la troifième reflemble à a quatrième & non 
pas à la feconde, car elle a plufieurs pointes : I[ ny a que 
fix dents de chaque côté de la mâchoire du deflus; la feconde 
eft refflemblante à la feconde & à la troifième de la mâchoire du 
deflus de la marmofe & du farigue. / Voyez les figures 2 7 3, où 
la tête du fquelette du cayopollin efl repréfentée de grandeur naturelle). 

Les vertèbres cervicales refflemblent à celles de la marmofe, 

Les côtes & les os du flernum ne diffèrent de ces mêmes parties 
du farigue & de la marmofe, ni pour le nombre, ni pour les arti- 
culations ; mais les côtes font à proportion beaucoup plus larges, 

Les vertèbres lombaires font au nombre de fix, & il n’y a 
que deux faufies vertèbres dans le facrum comme dans celui du 
farigue & de la marmofe; mais il fe trouve trente-fix fauffes 
vertèbres dans la queue, tandis qu'il n’y en a que vingt-neuf 
dans la queue de 1 marmofe & dans celle du farigue. 

Les os furnuméraires du baflin: ont cinq lignes & demie de 
longueur & deux tiers de ligne de largeur fur toute leur longueur, 
excepté à l'extrémité poflérieure qui a une ligne trois quarts de 
largeur. 

L'arc de cercle que forment le côté fupérieur & la bafe de 

l'omoplate 
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lomoplate eft plus convexe que dans le farigue; mais les clavi- 


cules ne font pas à proportion auffr courbes. 


L'arête faïllante au côté externe de l'os du bras eft terminée 


en pointe par fon extrémité fupérieure. 


Les os de favant-bras, de la cuiïfle, de Ia jambe & des pieds 
reflémblent à ceux de la marmofe & du farigue; j'ai trouvé le 
carpe & le tarfe femblables au carpe & au tarfe de la marmote. 
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ODE SCORE T'TON 
DE LA"PARTIEF DU»CAPBINETL 
gui à rapport 4 L'Hifloire Naturelle 


DU PACA, DU SARIGUE,, DE LA MARMOSE 
ET DU CAYOPOLLIN. 


N° D C-D-:L X Vv. 
Un fœtus de paca. 


(: E foetus a trois pouces fept lignes de longueur depuis fe 
fommet de la tête jufqu’à l’origine de la queue : cette partie 
qui ne paroît plus lorfque Fanimal a pris un certain degré d’ac- 
croiflement , eft longue de deux lignes & demie dans ce fœtus. 


NE D:C'DME CON 
Un jeune paca. 


IT a été tué dans un âge encore moins avancé que le paca, 
qui a fervi de fujet pour la defcription de cet animal ; car, il n'a 
que fept pouces quatre lignes de longueur depuis le bout du 
mufeau jufqu'a l’origine de la queue : cetté partie eft apparente 
comme dans le fœtus précédent, mais à proportion beaucoup 
plus courte, fa longueur n'étant que de deux lignes; fans doute 
que la queue difparoît lorfque le paca eft un peu plus grand, car 
celui que J'ai décrit n’en avoit aucune apparence. Le poil du 
paca dont il s'agit ici, eft très-court & de couleur cendrée fur 
toutes les parties, où autre avoit le poil de couleur brune, 
excepté le fommet de la tête, qui a une teinte de chitain; le 
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deflous de la tête & du cou, la poitrine, le ventre & la face 
interne des jambes ont une couleur jaunâtre, moins foncée que 
celle de l'autre paca. Les taches ne font ni fi larges ni même fr 
nombreufes que fur cet autre, mais elles font difpofées de la 
même manière; les yeux font fermés; les deux mamelons de 
la poitrine & les deux du ventre font bien apparens. 


NÉ PDAC D'LXNV-TE 
La peau d'un paca. 


ND :GD. TL XML Ts 
Le fquelette d'un paca. 

Ce fquelette & la peau, rapportée fous le numéro précédent, 
viennent du paca, qui a fervi de fujet pour la defcription de 
cet animal. Ce paca & les deux autres mentionnés fous les n.°° 
DCDLXV & DCDLXVI, nous ont été donnés par M. l'abbé 
Nolin, Chanoine de Saint- Marcel, à qui ils avoient été envoyés 
de Surinam. 

N° D.C D'LX LX. 
Un jeune farigue. 


Ce farigue eft defléché, if na qu'environ quatre pouces de 
longueur depuis le bout du mufeau jufqu'à l'origine de la queue, 
qui a aufli quatre pouces .de longueur. 


Ne D.C DE X X: 


Une femelle de farigue, avec quatre petits dans la | 
poche qu'elle a fous le ventre. 


C'eft la femelle de farigue qui a fervi de fujet pour la def: 
cription des parties extérieures de cet animal, & qui eft FES 
fentée dans la planche x1.v de ce volume, 


“Az il 
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; NU DS 6 te 
Les parties de. la génération &7 la poche d'une femelle 
de. farigue, avec un,petit dans cette poche, 


Ea partie gauche ‘des parois inférieures de cette ‘poche “eft 
coupée & relevée ‘pour mettre 4 découvert une partie de 4 
glande mammaire & :quatre mamelons. Un petit farigue a lun 
de ces mamelons dans la bouche, comme. il eft repréfenté dans 
a planche xLvir On peut voir dans les parties de la géné- 
ration les deux canaux'de prolongement da vagin, & les autres 
puties que repréfente da planche xLvi111. 


N: DOC D XX NIET. 
La langue d'un Jarigue. 
Les papilles qui bordent, comme une frange, la partie anté- 
rieure de cette langue, font très-apparentes. 
Ne D CD "RP NE LL 
Le fqueleite d'un farigue. 
C'eft le fquelette qui a frvi de fujet pour la defcription & 
les dimenfions des os .du farigue. 


ND: Dir X XV. 
L'os hycidé d'un Jarigute. 

Cette pièce paroft avoir Été-en partie altérée & même détruite 
par. limpreflion de l'efprit-de-vin,.où Fanimal dont elle a été 
tirée, avoit été gardé pendant long -temps : elle n'eft compolée 
que de trois os entiers, celui du milieu eft large, plat & re- 
courbé enavaht; ceux des côtés ont beaucoup de largeur à pro- 
portion de leur on tient à lun de ces os latéraux un 
offelet très -lar ge & foit mince qui n'eft pas entier. 


pr un,/C A BMIANCENTA NT ‘467 
N:2"Dr'ODAL'XFX Vis 

Une marmofe mâle. 
NN. .DÉCD TX XV: 


Les parties de la génération d'une marmofe mâle. 


& 

Cette pièce & l'animal, rapporté fous le numéro précédent, 
font décrits dans ce volume à la page 344. La marmofe mâle 
vient du cabinet de M. l'abbé Nolin, à qui elle-avoit été envoyée 
de Surinam. 


Ne:.D: 6 D; LiX. XV EL. 


Une marmofe femelle avec neuf petits, qui tiennent 
à fes mnamelles. 


C'eft la marmofe: repréfentée: dans la: planche 1111 de ce 
volume : elle vient du cabinet de M. de Boisjourdain. 


PADÉE D'ÉROIX IVIRUT 
Le fquelette d'une mar molfe. 


Ce fquelette a fervi ‘de. fujet pour, à defcription & les di- 
menfions des os de la marmofe. 


Dee DeCUDETIEX NT LI 


Los hyoide d’une mar mofe. 


Cet os eft compolé de cinq offélets, un dans le milieu & 
deux de chaque côté, lun en avant & l'autre en arrière; le 
poftérieur eft beaucoup plus long que l'antérieur, 
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N°: :DGUD:L-XK NA 
Les parties de la génération d'un cayopollin. 


Cette pièce eft décrite à la page 358 de ce‘volume; on y 
voit très-diftinétement les deux branches du gland # : autres 
parties repréfentées dans a planche L vi. 


NÉ FD ;CDILUXYX EX 
Le fqueletté d’un cayopolin. 
Ce fquelette a fervi de fujet pour la defcription & les di- 


menfions des os du cayopollin. L'animal entier nous a été donné 
par M. l'abbé Nolin, à qui on Favoit envoyé de Sarinam. 


Ni D, CD ESS X LE 
Los hyoïde d'un cayopollin. 


Cet os eft compofé de cinq offélets comme celui de Ia 
marmofe.,. mais loffelet du milieu eft-à proportion plus long, 
&: les deux oflelets antérieurs plus courts, 


© Fin du dixième volume. 


AVIS AU RELIEUR, 


pour le dixième Volume. 


La L y: ‘a dans ce dixième Volume cinquante -fept Planches, qui 
doivent être placées dans l'ordre fuivant : 

A la page 20 ,les planches I & IF. 

A la page 5 0, les planches HI, IV, V, VI, VIT, VII, IX, 
X, XI, XII & XIII. 

A la page 78, les planches XIV, XV & XVI. 

À la page 80, la planche XVII. 

À la page 94, les planches XVIIT, XIX & XX. 

À la page 114, les planches XXI, XXII, XXIII & XXIV. 

A la page 124, la planche XXV. 

À la page 134, la planche XXVI. 

À la page 142, les planches XXVII & XXVIII. 

À la page 164, la planche XXIX. 

A la page 178, les planches XXX, XXXI, XXXII & XXXIII. 

A la page 194, les planches XXXIV , XXXV & XXXVI. 

A la page 250, les planches XXXVII, XXX VIII & XXXIX. 

A la page 262, les planches XL, XLI & XLII. 

À la page 278, les planches XLIIT & XLIV. 

A la page 334, les HnIones XLV, XLVI, XLVII, XLVIIT À 
XLIX, L & LI. 

A la page 3:8, les planches LIT, LIIT & LIV. 

A la page 362, les planches LV, LVI & LVITI. 
RL EE EP EEE 

Fautes à corriger dans ce Volume. 

Page. 142, ligne 7 ; cet animal eft, Zifez cet animal {PI xx VIII ) eft. 
Page 148, ligne 27; le cou prefque nud, /fez, le cou prefque nul. 


Page 189, ligne 6; BCD, lfez DCD. 
Page 346, ligne 1; (fig. 4) Ufez (fig S ). 


Fautes à corriger dans le huitième Volume. 


Page 194, ligne 15; ne vient-il pas fi gras, Zfe7 ne devient-il pas fi gras. 
Page 227, ligne 6; mouax, Ufez monax. 


Page 233, ligne 15 ; infectées, life infectés. 


Jp 
er 


td 


Fa mr: Sy ps 


+ = 


Éerageré 65" 


te OS 


LE tp 


* _IK RE 


LES 
MR 


